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NOUS SOMMES A VAL-MORIN, ou nord de la métropole. Deux

skieuses font la pouse pour admirer la beauté unique du bosquet. Les arbres

gwvrés font des ombres sur la neige vierge. L'air est frais à respirer. Quelle

évosion de lo vie ordinaire que cette randonnée dons les solitudes laurentiennes!

 

A ;, . REA

; ’. M o

[Lg
est un paradis

> pour les skieurs. Sa répu-
tation est bien établie en

Europe et aux États-Unis,
d'où nous viennent des mil.

liers de touristes émerveillés. . y-
Le moment est bien choisi
peur illustrer ce visage en-

chanteur de notre province

qui revêt d’ailleurs, à cha-

cune des saisons, une beauté ‘
différente, dont le spec-
tateur ne se lasse jamais. FORLeS

   

  

 

   
ET TRANSPORTONS-NOUS maintenant ou lac Beauport, près de Québec. Les jeunes se sont

donné rendez-vous av chalet et, devant eux, s'étale un décor de réve. Une montagne toute blanche,

comme ouatée; des bouquets de conifères qui bravent le froid.* Au fond, le monte-pente qui porte les

skieurs vers les sommets, d'où ils dévaleront à toute vitesse, ivres de liberté et ovides de soleil.

  

DANS LES VERRES de cette jolie skieuse se reflètent les paysages qu'elle se prépare à rejoin-

dre dans son ascension. Lo scène se passe dons un village du nord de notre province.

  



 

   
  

  
UE
MONASTÈRE
UL  

  

   

CETTE CLOCHE ancienne ef minuscule est suspendue
au-dessus de lo porte d'entrée des apportements du Provost du
monastère du mont Saint-Bernard, situé dans les Alpes helvétiques.

LE PROVOST du monastère du mont Soint-Bernard n'est responsable qu'ou Pope. Ce privilege a été concédé

à son ordre en prévision du millième anniversaire de so fondation par saint Bernard de Menthon, en 982.

 

LE CHANTliturgique 0 toujours été à l'honneur ou célèbre
monastère du mont Saint-Bernard, dons les Alpes helvéliques.
Ce moine dirige justement une pratique du choeur de chant.

u : x  

D à r 3 CHAQUE JOUR, on célèbre une grand-

OUTRE leurs oc les moines Augustins ont  messe dans la magnifique chopelle du monas-
leurs heures d'offices et de prières. Ceux-ci se hôtent de tère du mont Saint-Bernard. Le chantliturgique
gogner lo chapelle pour assister à lo grand-messe quotidienne. est assuré par un choeur de moines et d'enfants.

    

IT
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LES CHIENS Soaint-Bernord ont de vastes chenils à CES SCULPTURES déficates qu'on trouve dans RE 8 45

leur disposition. Ce novice caresse un chiot sous les yeux le choeur de la chapelle du monastère sont l'oeuvre UN CONTREBANDIER fuyant les garde-frontière demande
de lo mère. l'expression triste de l'animal est des moines de Soint-Berncrd pendant l'inactivité l'hospitalité aux moines de Saint-Bernard. Suivant les traditions de

atavique, mois n'influence pas sa grande intelligence. des longs mois d'hiver dons les montagnes. l'Ordre des Augustins, celte requête est toujours accordée.
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SINOUS NOUS
EVADIONS! [AU TRANSVAAL 4 ¥

Les hivers américains ne

sont guére favorables aux

grands voyages. Aussi les

Canadiens préfèrent-ils

alors le confort de leur

home douillet aux inter-

minables routes enneigées.

Mais qui ne ressent pas,

surtout durant ia saison

rigoureuse, une soudaine

nostalgie des aventures en

pays exotiques? Il ya un

moyen de visiter des con-

trées lointaines, tout en

restant chez soi: ce moyen,

c’est la photographie qui

nous ouvre des horizons

 
  

que la plupart d’entre nous

n’espèrent jamais voir en

réalité. Pour le contraste,

nous vous convions à visi-

ter surtout des pays qui ne

connaissent pas nos froides

températures et, pourquel-

ques instants au moins,

on aura un peu l'illusion

d'avoir changé de climat. 
A PRETORIA, lo très moderne capitale du Transvaal, contemplons les jardins super-

bement dessinés qui bordent l'Hôtel du Gouvernement. Quels parfums doivent s'exhaler

de cette végétation si abondante et si colorée? -- C'est un porodis terrestre !

     
  [M Q 4 BNKi
*

  a? Mien # +

LE PORTUGAL se souvient encore des Maures qui ont influencé l'architecture de ce UNE SCÈNE PASTORALE à peine gâtée por quelques vilaines touches de

beau pays inondé de soleil. Admirons les sculptures magnifiques qui ornent lo célèbre modernisme: un berger de lo Provence française conduit son troupeau dans une rue
tour de soint Vincant, un chef-d'oeuvre de pierre que les peintres ont souvent exploité. piftorecque d'Arles embaumée sans doute por l'odeur des vignobles tout proches.
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LA SUISSEest un pays d'un pittoresque unique et ses industrieux habitants n'ont rien négligé pour en

conserver la beauté naturelle. L'architecture s'inspire du paysage montagneux, comme on le voit, par

ce château bien conservé du !2e siècle, qui domine la ville de Sorgans, dans le canton de Grisons.

 

 EN TURQUIE   

 

STAMBOUL,l'antique Bysonce, fut autrefois la copitale de la Turquie d'Europe. Baignée porle

Bosphore, c'est une ville au caractére oriental très marqué. Le visiteur admire surtout lo Mosquée bleue,

ou Mosquée du Sultan Ahmed |, flanquée de superbes minarets d'où s'envole choque jour lo monotone

invocation du muezzin à la gloire d'Allah. C'est un des plus beaux édifices de l'Orient mystérieux,

A _CHYPRE   
L'ILE DE CHYPRE, à l'entrée du golfe Alexandrelte, est

présentement une vedette de lo scène internationale. Pourtont lo vie

y continue, tranquilleet pittoresque. À l'entrée du port de Kyrenio,

voiciles restes d'une ancienne forteresse. À gouche, un phore moderne

autour duquel des barques, bercées por la vague méditerranéenne,

attendent les pécheurs aftardés dons les cafés dy village.  
 

[mmememeemmmemmy

Avant de prendre
un laxatif
lisez ceci!

Ex-Lax est très efficace—mais son
action est douce. II agit sans
affaiblir et sans créer de malaise.
Après l’avoir employé, voi
serez sueunement incommodé.

— Il n’est pas trop fort!

Ex-Lax peut être pris en toute
confiance. Il goûte le chocolat
fin et produit invarisblement
l'effet désiré.

— il n'est pas trop doux!

  

Ex-Lax ignore les extrêmes. Il agit
rans violence—mais avec efièeei-
té. En d'autres mots, Ex-Lax tient

— le juste milieut

EX-LAX
Le laxatif chocolaté
Seulement 15¢ et 35¢

  SI LA TOUNDRA coroctérise bien la Finlande, ce pays compte

cependant plusieurs villes très modernes où fleurit une civilisation avancée.

L'université d'Helsinki est célèbre dans le monde entier. Les étudiants sont

hébergés dons ces trois imposonts édifices, appelés Domus Academico,

où le confort austère incite au travail et à la réflexion studieuse.
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Lorsque le rhume de cerv-
eau vous tient éveillé, pre-
nez des gouttes pour le nez
Vicks Va-tro-nol! Quelques
gouttes danschaque narine.
suivant le mode d'emploi
imprimé sur la boite, et

votre nez est libéré en quel-
ques secondes! Vous respirez
et pouvez dormir calme-
ment!

GOUTTES POUR LE NEZ

VICKS VA-TRO-NOL
 

 
‘
|
|
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NOUVELLE FORMULE SOULAGE
MAUX DE GORGE et TOUX

DUS AUX RHUME

3
MED!
RATING

  

 

Médicamenteuse et Pénétronte

nouveaux losanges VICKS pour la gorge
 

 

UNE PILSENER

Languissez-vous de
soif ? Retrouvez bien
vite votre ÉLAN en
prenant un grand
verre de PILSENER
Labatt pétillante et
bien froide. Ce
breuvage est
plus léger queles uns,
vous pouvez en
prendre de grandes
gorgées . . . plus sec
que les autres, il
étanche parfaitement
la soif. À l'hôtel ou
chez l'épicier, dites
Pilsener . . . et ayez-en

À la maison pour
vous rafraîchir.

   

   

| La seule bière au monde qui soit
1 approuvée par les maîtres brasseurs

de' sept autres brasseries. Faite
| d'après la formule originale de
i Pilsen, avec dela levure transportée

spécialement d'Europe par avion.
Voir au DOS de l'étiquette.
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LA MEILLEURE

CIGARETTE AU CANADA

 

 

 

LES INTERCHANGEABLES
sont toujours des plus pratiques
et conviennent bien pour les
réceptions intimes. On nous
suggère ici, deux lignes diffé-
rentes pour les jupes, la coupe
fuseau qui coractérise bien la
mode "55-56", et le style
plus élaboré toujours pré-
féré des jeunes élégantes.

RÊVE D'UN SOIR. Cette
création Morie France vraiment
féérique, est marquée du sceau —>,
de la grande exclusivité. Cent
vingt-cinq verges de nylon
brodé, ont été utilisées pour

orner l'immense ponneou à
l'arrière de la jupe. Le corsage
sons époulettes est rehaussé
d'un souple drapé et lo jupe
est droite, en avant, tout comme

le veut madame la mode '56,

MAGNIFIQUE ensemble
coquetel dont lo robe en den-
telle noisette est montée sur
un fourreau de satin ocajou.
Le manteau omple d'un fon plus
soutenu s'hormonise au fissu
du fourreou, comme on le voit.

 

 

 

 

 

 Le seule pastille médicamenteuse contre lu toux …Ôrenferme les ingrédients

colmants de Vicks Vapeltvb. Seviage rapidement les toux dues au rhume ov ov fabect

A chaque postille, vous

allez un peu mieux!

 
  
   

     

   

ILEa

SPLENDEUR INOUIE du bébé castor.
Magnifique manteau de castor naturel. Les
monches sont d'une coupe tout à fait inusitée,
elles forment deux jolies copes, tandis que l'am-
pleur confère à ce manteau une élégance rare.
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Il est rare qu’une œuvre théâtrale soit jouée
simultanément à Paris, à Londres, à Mexico, à
Stockholm et à . . . Montréal. C'est pourtant
le cas pour “Tea House of the August Moon",
de John Patrick, adaptation. d'un roman de
Vern Sneider. Ce dont le monde a évidemment
le plus besoin, c’est de gaieté. S'il est ici fait
mention de cette comédie, c'est qu'elle a un
mérite exceptionnel, puisqu'elle est en train de
faire ‘rire le monde entier, ayant déjà été pré-
sentée dans 83 grandes villes, avec, semble-t-il,
une longue carrière encore à parcourir. Le sujet
est tiré d’une histoire d'occupation militaire.
La scène se passe dans l’île d’Okinawa, peu après
la fin du dernier conflit. On y voit les troupes
américaines s’efforcer d'enseigner le triumvirat
de la démocratie — liberté, égalité, et fraternité—
aux indigènes. Le dialogue est d’une drôlerie

LARRY PARKS DON LUCHNER  

UNE COMEDIE QUI FAIT RIRE
— LE MONDE ENTIER —

irrésistible et toute la pidce abonde en situations
comiques. Les caractéres des personnages sont
tranchés. Qu'il suffise d'examiner les six prin-
cipaux. SAKINI est une sorte de Sancho
Pancha oriental, à la fois réaliste, fataliste et
franchement canaille. La facilité avec laquelle
il parle un anglais approximatif en fait un délégué
à l'O.N.U. Le capitaine FISBY s’est vu confier
ia tâche d’initier les naturels du village de Tobiki
aux bienfaits de la démocratie. À travers le
rideau de paperasses du Pentagone et les fanfa-
ronnades des galonnés, il s'efforce de faire
entendre la voix des gens du peuple. LOTUS
BLOSSOM est une geisha qui exerce conscien-
cieusement son métier. Elle sait causer, chanter,
infuser une tasse de thé, mais elle dérange les
plans du colonel PURDY. Le colonel PURDY

JOHN ALEXANDER REIKO SATO  
 

 
dirige l’armée d'occupation. I! personnifie le
“red tape”, mais on ne peut pas le détester car
il n’est pas méchant homme. La méchanceté
présuppose l’intelligence . Le capitaine
McLEAN est un psychiâtre dont la collection
d’ouvrages d’horticulture est imposante. C’est
un jardinier frustré en terre étrangère. Armé
d’un catalogue et d’un plantoir, il a parsemé ses
jardins dans toutes les îles du Pacifique. En
dépit de ses haillons, M. OSHIRA est un
homme digne. Il se considère comme une
œuvre d'art faconnée par des générations
d’ancétres tout aussi exquis que lui. Ci-haut,
quelques photos tirées de représentations qui ont
lieu (de gauche à droite, première rangée), à
Paris et à Montréal: (deuxièm rangée) en
Suède, à Mexico et finalement à Londres.

KIKUYA YOSHIRAWA THOMAS COLEY

 



Mme Alex CASGRAIN
et un superbe daima-

tien qui fait bon mé-

nage avec un berger

allemand que tient en

loisse Mile Brenda

Sabine, de Hamilton,

Bermudes. Ces deux

sujets ont été porti-

culièrement admirés

durant les démonstra-

tions de dressage.

<
/

Un deborman-pinseher,

élégant et racé, pose

avec son frère nain,

un terrier West High-

land et tous deux

rivalisent d'élégance

presque dédoigneuse.

 

NOS FRÈRES INFÉRIEURS
Le chien est le meilleur aumi de l'homme, surtout quand il es: bien dressé.
Une Montréalaise, Mme Alex. Casgrain, s'emploie depuis plusieurs années à
illustrer ce truisme et, tout récemment, elle donnait à Hamilton, aux Bermudes,
devant les membres du “Berrauda Kennell Club”, après une projection de
films appropriés, des démonstrations de dressage qui ont été toute une révé-
lation pour une foule enthousiaste de 200 spectateurs. Parmi les sujets de
cette nouvelle aristocratie canine, on pouvait voir des bergers allemands,
des caniches français, des doberman-pinschers, des dalmatiens, des terriers,
des boxers et des labrador. Ceux qui les ont vu évoluer avec discipline et
élégance ont sans doute mieux apprécié ensuite la société de ces bons com-
pagnons de tous les jours qui ne demandent, en retour de leur affection, qu’un
mot d'encouragement, la participation à nos jeux et des soins faciles.

EN CONTRASTE,voici deux chatons qui n'ont certes pas de fitres de noblesse, comme leurs frères
prestigieux, siomois, persans ou angoras, mais dont la grâce féline n'est certes pas moins amusante. 

 

—

Nouveau! Losange d'action a
rapide pour la gorge SA

—— -

Fait plus que soulager la toux due au rhume
Les losanges Vicks medi-trating Essayez dès aujourd'hui les
pourla gorge agissent immédia- nouveaux losanges Vicks medi-
tement pour soulager la toux. (trating pour la gorge!
Anesthésiques, ils calment la —. Antiseptiques
gorge irritée par le rhume-anti-  . Anesthésiques
septiques, ils détruisent les mi- |. Expectorants
crobes—et ils renferment un (1
expectorant qui contribue à ré- @7
duire la congestion

Nouveaux losanges VICKS ike pourla gorge

  

 

  

 

 

RESPIREZ
LIBREMENT ,

en quelques secondes 4

CEEOS

Nez enchifrene?   

 

 

 

       
"Ne me serre pas si fort coquin .
tu me chatouilles !” De telles
étreintes doivent être célébrées 55555
avec une bonne bouteille de Labatt
‘50' bien fraîche. Quelle bière
idéale ! (Pas étonnant d'ailleurs,
car elle est plus légère et plus
moelleuse que les autres.)

Laissez faire ‘SO! Pourla soif de
tous les jours comme pourles
grandes occasions, dites:
“Cinquante !” Vous ne le
regretterez pas.
la Brasserie Labatt.

JLABATT.
hat A RIEN QUI LA BAT
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CE MONUMENT ou céfèbre curé Labelle, élevé à Labelle même,

a été dévoilé l'été dernier. De gouche à droite, l'honorable Albini

Paquette, ministre de la Snté et député de Labelle, M. Goston

Bodard, maire de lo poroisse et M. Drouin,

  
   

moire duvillage. (CICOT).

     

 

LA PLUS VIEILLE
maison au Conoda cons-
truite en 1637, por les

Jésuites, grêce aux dons du

commondeur Noël Brôlart
de Sillery. Elle fut le centre
d'une mission pour les In-
diens convertis. On y trouve
aujourd'hui un très inté-

J ressont musée. (Photo Arou)

a
LA STATUE d'Evongé-

line ef lo chapelle-musée de

Saint-Charles, dons le parc
commémoratif de Grand-
Pré, en Nouvelle-Écosse,

rappellent le tragique sou-

venir de lo déportation
M des Acodiens en 1755. 

SUR LA ROUTEqui relie le village de Labelle & celui de La Macozo, on peut voir

CES TROIS OURSONS polcires

res. (Photo CICOT).

.

 

  

 

qu'on peut voir au Jardin
Zoologique de Québec, à Charlesbourg, n'ont que deux mois.

ils sont bien mignons et parissent fimides, mois il ne fout pas s'y

fier, car l'ours polaire est peut être le plus féroce des animaux.

 
UN ASPECT porticulièrement intéressant des riches sculptures qui ornent le

choeur de l'église Notre-Dame, à Montréal. Au premier plan, statue représentant

la Foi, oeuvre du sculpteur Henri Bouriché. (Photo Armour Landry).
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Un conte du
jour de l'An

—La viellle anné s'meurt doucettement

de sa delle mort et mol, Narcisse-Elzéar

Gagnon qui vous parle, tout fin seul avec

mes souvenirs v'là que j'attends la nouvelle.

Et j'me demande un peu la tournure qu'vlle

aura, car, entre nous autres, celle qui s'en

va a pas eu pour moi rien que des ditnanches.

— Dans ma cheminée les bûches de bois
franc claquent et pétillent ; on diruit le feu

de la Saint-Jean. flammes sont plus

rouges et plus brillahtes que le soleil de juin.

la salle en es: toute éclairée et j'ai pas vu

nécessité d'allumer ma lampe. Tout est ben

tranquille dans la maison, trop tranquille et

j'ai comme le sentiment qu'il y a des ombres

qui rôdent partout, qui rôdent sur la pointe
des pieds: histoire de pas faire de train.
histoire de pas m'appeurer. Comme = j'pou-
vals avoir de l'épouvante à sentir leur
présence !

—Si mes pauvres yeux y voyaient plus

clair, toutes cvs ombres jles reconnaitrais,

et à toutes j'pourrais donner un nem ou un

“sourbriquet”. Muis tonnerre d'enfer ! me

Vià quasiment aveugle comme une vicille

taupe pleine de cataractes, et via qu'il fuut

que j'les devine ces vinbres, comme je fai-

Sais, dans Je temps J , en jouant à

collin-masllurd.

— Eh oui! la vieille année taniche à sa

fin et c'est avec des ombres que j'assisto #

son agonie ; quand on & dépassé son demi-

siècle d'âge (et il y a belle lurctte que j'ai

passé le mien !) c'est avec ceux d'hier qu'on

file les derniers brins de sa vie. Encore ben
chanceux de pouvoir se souvenir!

— Mais c'est curieux ! J'vois une ombre

qui s'approche de moi, une ombie si corpu-

lente et si rondeleite que, méme avec C'te

«ue qui baisse, V'Ià que J'urrive à la distin-

guer. Et J'entends sa voix, Une VuIX éraillée

par le tabac à pipe. qui m'sulue : “Ben le

bonsoir. Narcisse, il y avait tant de charivari

dans le ciel, et les saints et lus anges étaient

si affairés que j'ai décidé de venir faire un

bout de veillée avec toi. T'us pas idee de

l'excitation d'en haut ! tout à chacun s'pré-

pare pour la nouvelle année ; si j'te disais

que dans tout c'te charmnbardement, pus

moyen d'avoir la sainte paix. même que j'ai

pas pu réciter mou brévinire ! Dérange-tol

pas, j'vas m'installer à mon aise et }vas

nvlancer dans mes oralsuns”.
— C'est mon vieil ami, not’ ancien curé,

qui est venu m'rendre visite et f'ai le coeur

tout joveux rien qu'à I'sentir icitte : mémr

sil m'parle quashinent pas, entendu qu'il 8

le nez fourré dans c'te livre en latin. Ça

m'semble que j'vous ai déjà parlé de lui :

Ça duit faire dans les quhue ans qu'il s'en

est allé retrouver saint Pierre, pourtant il

y à pas un paroussien dans tout le canton

qui en à pas gardé la souvenance. Bon ! le

vA ben encanté dans le fauteull de crin,

tout contre la table avec le globe de verre

et ses fleurs clrees et, pendant qu'il mar-

motte ses orémus, j vas vous entretenir de

lui; histoire de vous rafralchir la mémoire,
des fois que vous l'auriez oublié.

— C'était un particulier d'après le saint

Evangile et. à purt le curé d'Ars, j'en vois

pas qui pouvait l'approcher en bonne hue

meur, en indulgence et en comprenure ..

surtout en comprenure. Non, jen vois pour

ben dire pas. Mais, j'y pense, le curé d'Ars

etait tout gringalet, tout chétif tandis que

not’ curé, eh ben, il était tout carte

c't'homme, et avec une pedaine qui lui sau-

tillait sur les cuisses conune une poinme sur

sa branche. Et vaillant! aussi charitable

que Monsieur Vincent il garduit rien pour

lui, ete bon vieux curé-là ! Et ricaneur !

même qu’il était un brin porté pour la

gaudriolie, pour la gaudriolle franche et

honnête, y va sans dire. J'ai pleuré toutes

les larmes de mes yeux quand il s'en est

allé, même que ça m'arrive encore de chlakr

quand j'me mets à y penser.

— Allez pas croire que j'suis pas d'arran-

gement avec not’ curé d'à c't'heure ; ben

au contraire, rapport que j'suis dans l'intie

mité ass; intime avec lui, Minis j'Ruls pas

porté dans mun sentunent pour lui conune

pour l'autre. Ça doit être parce qu'il parle

en termes, "toujours dans le #'il-vous-plait”,

et ai connuissant, si précieux, que ça m'gène

dans les entournures, Sans compter qu'il est

si ben nippé qu'à côté de lui je sens aussi

déjeté que Barbu not’ quétetix. 1dis que

l'autre, l'ancien ! attriqué conune ça adorns

nait, les cheveux comme une botte d'avoine

mal attachée, des bottines qui auraient ét

ben surprises de 8'voir ast.quer et une sou-

tane Aussi verdètre que la mousse qui court

le long des murs du caveau.
— Dans son parler il était tout rond, sans

farfinements, sans liaisons ni amanchures
comme dans les grands livres: on était à
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som aise dans la conversation avec lui.
C'etait, comme qui dirait, dans son âme et

dans son coeur qu'il avait belle tournure:
il avait pour sun dire que c'était de plus

grosse importance.
— Bu soutane v'là qu’il l'avait baptisée

Fidèle, rapport qu'il y avait belle lurette

quelle était attachée à lui, rapport qu'elle
le quittait pour ben dire que le soir quand,

son rosaire récité, il s'endormait d'un som-
meil sans cauchemars et sans rêves. Quand
un quelqu'un ini demandait : “Vous avez pas

idée de vous débarrasser de Fidéle, monsieur

le Curé ?" v'là qu'avec un bon sourire et un

éclair de malice dung les yeux, via qu'il lui

répondait : “Et toi, mon vieux, t'as pas idée

de te débarrasser de ta pipe ? pourtant elle

m'parait guère plus jeunette que Fidel."

Et les parlements s'arrétaient là, rapport
qu'il avait ton« explique.

— Donc, c't'année-là v'à qu'on s'était

entendu Alex et pis moi pour lui ramasser
une soutane toute neuve ; c'était avec les

dernières citrouilles et ies premières perdrix

qu'on était venu à c’te décision importante.

Titee

Pour être duns la vérité vraie 1 faut vous

dire que c't'idée-là venait surtout d'Alex, de

mon vieil ami Alex qui, d'ailleurs, avait

toujours des surrées de boimes idées. Lui

itou s'en est allé l'autre bord des nuages

et, depuis, le jour m'a jamais paru aussi

beau. Bon, me v'là loin de not' curé, avec

c'te manie que j'ai de barlander dans la

conversation, j'arrive à perdre le fil de mon

discours. Comme j'vous le disais, Alex et

pis moi on avait, comme qui dirait, machiné

une manière de complot ; jJ'nwn souviens

comme d'hier, pour sûr que j'm’en souviens

entendu qu'on guettait une perdrix ben

grasse et ben dodue, et que c'te sacripante

avait l'air de s'moquer de nous autres.

—"Tu penses pas, Narcisse.” qu'il avait

commencé, “tu penses pas qu'on devrait

faire de quoi pour la soutane au curé ? ça
m'semble que Fidèle a fait son temps, même
Qu'elle est plus râpée que lu cutalogne que
j'mets sur le dos de ma jument (frileuse
qu'elle est, c'e jument !). On va entre-
prendre une collecte: un dix cennes par
lcitte. un écu par 13, 11 y & pus de quoi vous
ruler un particulier et, d'icitte au Jour de
I'An, on ramassers vingt piustres: j'me
suis laisse dire qu'une soutaine coûtait dans
ct'e montant-là. On organisera une manière

de séance et Monsieur le Mnire ferala
présentation.”

— Si j'vous disais que pas un traitre
chrétien nous à refusé, ceux qui avaient les

Un racontage de Narcisse-Elzear GAGNON ec,

 

   

moyens, ben entendu, pas un seul ! Jusqu'à

c'te chenapan de propre à rien d'ivrogne de

Ti-Lou qui nous a donné une belle piastre

neuve en, nous disant, entre deux boquets :
“Via une p.nte de p'tit fret qui niglissera
pas duns le gosier, muis ça m'adonne de la
donner au curé ; j'suis pas un muangeu de
balustres, mais ça m'adonne.” Et tout s'est

passé sur des roulettes; pour Une fête
ben réussie ça été Une belle fête ben réussie !
On s'était réuni dans la salle de l'école une
dizaine de jours uvant le Jour de l'An,
rapport qu'il fallait donner le temps au curé

de descendre à Saint-Jerrôme pour Ja quérir,
C'te soutane. Jamais, dans mu œuetuse de vie,
j'ai vu un homme ausst ému que not’ curé
c'te soir-là, sans compter qu'il y avait pas
dans l'assistance ben des yeux qui étaient

secs. Un des plus beaux souvenirs de mon
existence, oui, UN des plus’ braux !
— Et les jours d'ensuite tout à chacun

de s'énerver el de S’éciier : “Nor ais Jal
t'y hâte de la voir, c'te soutune ! Oui. ii
était temps qu'il la change. c'te soutane !
c'est tout juste si Adele puurra trouver duns

 

Fidèle un torchon assez large pour “miner”

son poèle !” Et celui-cit t celit-là d'espe-

rer le matin du Jour de l'An, eur c'est s la

grand-messe que not’ curé devait étrenner.

— Enfiu ! v'là qu'il s'est amené c'te Jour

de l'An tant attendu. Il faisait un temps de

bon Dieu, peut-être ben un peu friscadet,

mais avec un soleil à vous aveugler les yeux.

Et conune il avait poudré toute la nuit et

que la neige avait pus mis d'avarice à

tomber, via qu'elle reluisait. c'te neige,

quelle reluisait de partout, meme qu’on

aurait juré que la terre et les arbres étaient

cousus de brillants Dans l'église tout le

monde était endimanché de belle façon:

Madame la Mairesse étrennait un oiseau de

paradis, monsieur be notaire un collet de

loutre, et qui un surtout à la dernière façon,

et qui une étole en poil. Jusqu'au gars à
l’Emélie, la plus grande misère de lu paroisse,
jusqu'au gars & I'Emelle qui fanfaronnait

avec son “nuage” en inine bleue : 11 y avait
que moi qui avait endossé ma vieille bou-
grine, mol et pis Barbu not’ quéteux. Et
tout c'te beau monde avait qu'une espé-
ranve : apércevoir au plus vite la soutane
au curé.
— Après l'Evangile Monsieur le Vicaire à

baisé le saint livre et, tranquillement, comme
s'il avait été un étrange de la paroisse, un
étrange pas au courant de rien, comune par
exprés pour nous falre languir, va quil
s'en est allé prendre sa place dans le bane
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tout contre Pantel. Duns Peels on pouvait
entendre volur une mouche quand, de son
pus trainant, Monsieur le Curé ost mond

en chaire. Son visage était tout réjoui, come
me celui d'un ptiot qui depend son bas | ses

joues étaient cramoisivs, comme celles d'un
p'tiot qui va réciler son compliment... ou

qui a un mauvais coup à s'faire pardonner.
Et il était attiffé de Fidèle, sa vieille Fide'e ;
¢a s'voynit au bord de ses “manches qui

dépassalent 1e surplis. ses manches qui
étaient effilochées vt trop courtes. Sans se
presser, comme s'il avait eu toute Le journee,

via qu'il a soufflé sur ses lunettes, v'iN qu'il
les a essuyèvs wrement aver son grand

tnouchoir à ca ux et, après s'étre "die
gourmé"” deux fois, il & cominence:
— "Mes bons, mes vieux amis! A matin,

avec la nouvelle année, votre cure se sent
entame le plus heureux des hommes
reux. La semaine | « quand vous nm
offert si généreusement le moyen née

pour changer mon apparence et m'nedre
plus presentable, j'ai ben cru que de plus
grand Lonheur ça pouvait pas exister. EL
via que jui pensé que l'Enfant-Jes
m'donnait un acompte sur ma part de

dis. J'vivrais mon siècle d'âge que votre

peste m'sortirait pas du coeur. ka prruisse
c'est comme une famille unie, Une fanalle
qui s'comprend, où tout le monde est en

unitié et où tout s'explique el s'diseute
uMour de li grand'table. Eh ben, mes chers
ams, Cest près de la Sainte-Table qu'à
matin j'vas vous entretemr et vous rendre

compte de in« conduite : et Ça sans gure

tundes, sans phrases longues commu mais

en toute simiphuité, comme le ferait le chef
de la famille avec 8s enfants.

—~ “Pour commencer par le commences
wert, j'mentirais st j'vous disais que le
malin m'A pas tenté et que j'ui pas vu lide

d'aller me cri une soutane toute neuve,
vomme c'était votre vouloir, oui, j'mentirats
aver effronterie, On a beau avoir vn pene

chant plus que moderé pour les friand ses,
Ça duntte quand même un brin de conten-

ternent de brurtvr son. pains d'une couche de

coufiture !
“Sans compter qu'il y a pas faute à

>'vêtir à son avantage et que vous seriez plus
#lurieux de vot' curé s'il s'buladuit sur le
chemin du roi attiffé de butin neuf prurèt
que de sa vieille Fidèle. Tout ça, À preimivre
vue, parait plein d'allure et de bon enten-
dement, mais le premier regard qu'on jette

sur un quelqu'un où sur quelque chuse est
pas toujours le pilus Juste ni le plus faté,
Et si on rezarde une deuxième fois. plus
souvent qu'autrement Vià qu'on se dit:

“Pour sûr que j'Avais tnal vu ! pour sûr que
i'm'étais trompé dans ma pauvre juquatte,
C'est ben la même chose pareille qui ncest
arrivée quand J'ai été tenté (car j'Tai été
bougrement tenté!) de profiter de votre
argent et de remplacer Fidéte.

“VIA que j'ai reluqué ta situation une

denixième fois, ben en face, et c'est là que
j'me suis tenu à moi-même dans le partie
eulier, kvs parlements que J'Vas vois repeter,
C'est vrai, que j'ai pensé tout haut, vest
vrai que Fidele est plus usée que na patienre
au juur de mes grandes impativnees ; c'est
encore vrai qu’elle est rendue au bout de sa
corde et qu'elle en peut plus de s'barauder
sous le soleil comme sour les grands vents;

c'est encore vrai qu'elle m'a servi sans boue

gonner et avec soin, quasiment aussi ben
Que rua brave Adéle qui m'en voudra jusqu'au
Jugement dernier de pus la changer: tout
ca c'est vrat, vrai comme parole d'Evangile.

Mais ce qui est encore plus vrai, c’est la
misère des pauvres et, dans le fin fond de
ma paroisse, la misère traine purtout. Et
v'là que J'ai continue : "Non, mais j'pourrais
t'y m'promener paré cumine un deputé pen-
dant les élections quand il y a tant de
menottes qui ont tout le froid de l'hiver
au bout des doigts? quand il y a taut de
p'tits cous qui ont méme pas une chappe
pour s’protéger et du frimas et des courants
d'air; quand il y à tant de p'tites virilles
toussottantes, et sans une cuillerée de sirop

pour adoucir leurs bronches ; quand il y à

tant de pauvres gueux qui sont saus tabac
à priser ou à chiquer ! A part ¢a que c'est
le Jour de l'An, Fidèle «à c't'heure v'Ia que
J'parlais à Fidèle) et que, par chez-nous,
comme tu le sais ben il est coutume de
sucrer le bec et des p'tits el. des pnruvres
vieux et des pauvres vieilles, Et Fidéle a

tout de suite compris, et via qu'elle est prête

à donner un autre coup de collier, oui v'ià

qu'elle a compris. comme vous compren-

drez, mes bons amis. Et l’Adèle lui ajoutera
une pièce ou deux: au milieu de tant
d'autres ça s'verrs si peu! Sans compter

Suite à la 27e page

 

 

 

  

  

  
    

  

   

 

  

  

 

 

 



 
 

 

 

$QuIES
par Marcer Braun—

La promenade musicale de cette semaine nous
conduit d’abord en terre slave avec une suite paysan-
ne de Dvorak, les Variations symphoniques et un
poème russe qui évoque le moyen-âge cruel, Tamar
de Balakireff. Suit un tryptique de musique impres-
sionniste. Le génie francais est illustré par l’adora-
ble Pelléas de Fauré, le poème Bacchus et Ariane
de Rousselet la petite Suite de Debussy. Des choeurs
allemands interprètent avec chaleur dix des plus
beaux morceaux du répertoire lyrique. Enfin, la
distribution éclatante du Festival de Glyndebourne
traduit avec brio l’opéra de Rossini, la Cenerentola.

 

BALAKIREFF: Tamar, puème sym-
phonique—DVORAK: Variations 5ym-
phoniques, op. 78. Par l'Orchestre
Royal Philharmonique, sous la dirée-
tion de Sir Thomas Heecham. Un 12”
Columbia 3-ML 4974.
Dvorak a été un coupositeur

très prolifique, Malgré l'abondau-
ce de sa production, le mélomane

moyen connait un très petit nom-
bre d'oeuvres du chantre tcheque:
les danses slives, quelques qua-

tuors, une où deux symphouies et

le splendide concerto pou: violon-

celle. S'il existe prés de vingt ver-

sions endisquées de la fameuse

s-mphonie du Nouveau Monde,

l'unique référence au -alalogue

des Variations se rapporte à l'en-

registrement qui nous OcTUpe.

Ce nouveau disque est donc une

acquisition importante: Il diffuse

Unie qeuvre peu connué, Sur un

thème d'une simplicité émouvante

Dvorak a écrit une suite de vingt-

six variations expressives, variées

et dans l'ensemble originales. Com-

me Smetana, Dvorak donre à sa

musique une sauveur folklorique. Le

poème est parsemé de trouvailles

harmoniques. Il a beaucoup de

fraicheur et de charme. Les Va-

riations Symphoniques démontrent

les ressources prodigieuses de l'or

chestrateur. Certaines phrases évo-

quent Brahms. Les variations sont

tour à tour attendries, pittores-

ques, dramatiques; elles ne sont

jamais vulgaires ni monotones.

Le chant de la clarinette, le

colloque du violon et du cor (dans

la 12e variation), les accents prin-

taniers de la flûte se détachent
Jumineusement gréce à la mise en

place acrupuleuse de Beecham. Le

chef empoigne l'orchestre et nous

donne une interprétation noble,
vivante et dramatique. L'enregis-
trement est un véritable arc-en-
ciel sonore. La version au total
est chatoyante.
Au verso, Tamar de Bulakireff.

Nous restons en terre slave, mais
le registre change! les contrastes
sont id plus beutaux. Après la
suite paysanne de Dvorak le poé-

me russe diclenche tout ce que

l'Orient contient de passions vé-
hémentes et inasseuvies.
Le programune est bouleversant.

Bulakiref! entreprend d'évoquer la
figure sasguinsire et perfide de la
reine qui régna sur le Caticase au
haut Moyen-Age, Thamar, ou
Tamar. Les timbales comune une
mitraille soutiennent les cris de
la trompette. Les vVioloncelles
créent un décor propice aux si-
nuosités orientales du hautbois ou
du cor atwlais. Le poème sympho-
nique est fascinant. Heurté com-
mue du Borudine, frémissant com-
me du Moussorgsky. lyrique com-
me du Rimsky, il possède toutefuis
un caractère profondément per-
sonnel.

Volupté, terreur et mysticisme
trouble, Beecham traduit Lutes

DOS “FAIBLE”?
On peut tacilement prendre froid dans le
dos ou les reins! C'est pourquol di
bers se gens ont toujours sous la main
des Pilules Dr. Chase pour les Reina et
ke Foie, Ce remède éprouvé agit plus vite
= soulage le mal de dus résultant du mau-
vais foutionnement des reins Dr,

Chare un nom

DR.CHASE digne de ron-

PILULES
hance, sw

pour les REINS et le FOIE

   

 

      
    

ces impressions avec vigueur et
précision. L'éventail sonore se dé-
ploie avec frénésie sur ce nouveau
microsillon “panslavique”,

DEBUSSY: Petite Buile (version
orchestrale)—FAURE: Suite Pelléas
et Mélisande—ROUSSEL: lère et 2e
suites Bacchus et Ariane, Par l'or-
chestre des Concerts Lamourenx,
sous la direction de Jean Martinon
(Roussel» et Jean Fournet (Fauré et
Debussy), Un 12° Epic 1.C-3165,
De ce disque où peut d'abord

dire qu'il est homogéne: présen-
ter des oeuvres de Fauré, Roussel
et Debussy sur une même gravure,
c'est faire preuve de bon sens et

de bon goût. On doit ajouter que
les interpretations ne dégoivent
pas: nous avons ic: un trés beau
concert de musique française,
jouée “a la [rançaise”.
Le jeune chef Jexm Muartinon

nous livre une version particulie-

rement attachante des deux bril-
jantes suites tirées du ballet
“Bacchus et Arlane”, de Roussel.
Martinon maîtrise bien son or
chestre et Jui imprine un bel élan.
Son interprétation est imagée, dy-
namique, lustrée et belle de mille
délicatesses. Ce jeune chef est
décidément des plus remarquables
de sa génération!
Fournet aussi est un bon chef

et {1 interprète Fauré avec beau-
coup de grâce. Sa version de
‘’Pelléas et Mélisande”, oe bijou

de musique de scène dont tous
connaissent le ravissante “Sici-
lienne”, à une tendresse, une dou-

LA PATRIE
ceur et une nostalgie qui ne lais-
sent pas d'émouvoir. Ces mêmes
qualités, Fournet les fait valoir
dans la “Petite Suite” de Debussy,
avec un moindre succès cependant.
Sans doute, s& version a de la
classe et elle surpasse nettement
les versions anuerieures qui ne
nous ont jamais satisfait. Mais
un peu plus de mystère au mou-
vement “En bateau”, un peu plus
d'enjouement et de légéreté dans
le “Cortège”, un jeu plus souple
et plus diaphine dans tous les
mouvements aurait fait de cette
interprétation un “idéal révé”.
Telle quelle, elle vaut l'adhésion
des mrlomunes. surtout si l'on
tient compte des deux autres

ocuvres, irréprochables,
L'orchestre des Concerts Ta-

moureux, en dépit d'une Intermit-
tente séclieresse des cordes, joue
bien, La prise de son est excellente
dans le Fauré «t le Debussy, un
peu trop lourde en “graves” dans
le Roussel. M. B.
POPULAR OPERA CHORUSES:

Chocur ée l'enclume (du Trouvère
de Verdi); Choeur des flleuxes et des
Matelots (du Vaisseau Fantôme de
Wagner); (Choeur des cloches (de
l'aillasse de Leoncavallor; Chueur des
prisonuiers (de Fidelio de Beethoven);
Hymne de Paques et Choeur des
paysans (de Cavalieria Rusiicana de
Mascagni Choeur des chisseurs et
des fiances (de “Der Freischiltz” de
Weher); et le Chovur Wach' aul (des
Maitres chanteurs de Wagner). Pat
le Choeur et l'Orchestre de l'Op*ra
d'Etat du Württemberg et le Chorur
de la radio bavarc'se avre l'Orches-
tre Philharmonique de Mnnich, sous
la direction de Ferdinand Leltner.
Un 12° Decea. DL 9797.
Un opera apparait souvent

comme une suite darias et de

morceaux de braveure relies tant
bien que mal et que les mélo-
manes attendent avec impatience.

On a tendance a negliger en ettet
le reste de la partition. Le choeur

est une vedette oubliee. Nous
applaudissons à l'idée de reunir

ainsi sur un disque dix choeurs
qui comptent parmi les plus belles

pages de l'art Iyrique.

Les ensembles vocaux allemands

ont une reputation qui n'est pus

dementie par cette interprétation.

Des le choeur d'entree on est dans

l'atmosphère. Aux accents énergi-

ques et colores de Verdi, des bahé-

miens battent l'enclume et adres-

sent un salut crepitant au jour

qui se lève. Suivent deux extraits

joyeux du Vaisseau Fantôme. Un

Wagner elégiaque, et tendre, puis

robuste et pétillant: la chanson

des fileuses est suivie de sa con-

trepartie, le choeur des matelots

qui entonnent une chanson à

Suite à la 17e page
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Quand, après l’incendie d’une maison, le propriétaire

déclare que son vendeur et créancier hypothécaire

avait manifesté le projet d’y mettre le feu, la compa-

gnie d'assurances, qui avait assuré ladite maison,

sur la requête du propriétaire, mais en faveur du

vendeur-créançier hypothécaire, peut-elle refuser de

payer les bénéfices promis par la police d'assurance
en cas de feu ?

Un acheteur acquiert un petit édifice. Il ne paye qu'une partie du

prix d'achat, Bon vendeur possède donc encure des droits sur l'immeuble

en question. Il oblige son acheteur et débiteur à assurer la construction

contre le risque du feu. A la réquisition de l'acheteur, une police

d'assurance est donc émise. Mais elle profiteru d'abord au vendeur,

jusqu'à concurrence de la bulance encure due sur le prix de vente,
Un incendie se declare duns lédifice. En vertu de la police

d'assurance-feu, l'assureur devrait verser la somme de $427.60 au vendeur.
Mais l'assureur refuse de le faire. Il soutient que in police est nulle La
raison, c'est que l'assuré n'aurait pas déclaré, dutis son application, une
circonstance qui aggravait le risque au point que l'assureur ne l'aurait
Pas accepté. Ft Il aurait eu raison, car le vendeur lui-même aurait
prévenu sm a heteur qu'il avait intention de faire brûler l'édifice, afin
de toucher le bénéfice d'assurance.

I est clair, nulurellement, que duns les cirronstunces la police émise
était nulle, si telles circonstances existaient révllement. Au cours du
procès qui suivit l'incendie, l'ussureur fit entendre deux témoins incrimi-
nant le vendeur. C'était l'incendiaire lui-même qui déclara avoir mis
le feu volontairement, à lu connaissance du vendeur et de l'acheteur.
L'acheteur, pour sa part. rapporta les supposées parules de son vendeur
Au sujet du projet de l'incendie de l'édifice.

Le vendeur, d'autre part, niv catégoriquement les affirmations de
son acheteur, de même que celles de l'iicendiaire,

En tel cas, l'assureur est-il tenu ou non de
payer le vendeur ?

 

 

  

OUL ! n décidé la Cour du Bane de la Reine, dans 1a cause
no 4794, à Québec; jugement du 25 février 1955.

   

Graphiques de Valmore Gratton

HISTOIRE ÉCONOMIQUE
DU CANADA EN IMAGES

MONTRÉAL

NOMBRE MOYEN
D'APPELS

TÉLÉPHONIQUES
QUOTIDIENS

 

         
1944 '45 ‘46 ‘47 '4B ‘49 '5Q ‘51 ‘52 ‘53 '54

Nombre moyen d'appels téléphont-

ques quotidiens à Montréal

N 11 ans, soit de 1944 à 1954, le nombre des appels

téléphoniques quotidiens a passé de 1,861,000 &

3,953,000. L'augmentation de ce chiffre moyen indique une

hausse dans le niveau de vie ainsi que dans le rythme des

affaires car dans le même espace de temps le nombre des

appareils branchés dans la région accuse une hausse corres-

pondante. Ainsi, à la fin de 1944, la région comptait 229,000

appareils téléphoniques raccordés aux domiciles ainsi

qu'aux places d'affaires tandis qu'au mois de septembre

1955, le nombre avait augmenté à 595,000.

Graphique préparé exclusivement pour la "Potiie”

par Velmore Gratton, B.A, LSC.    
 

. .
Pipeline en plastique

PARIS — Eutre ja Raffinerie de Frontignan et l'usine de St-

Gubuin située «ur l'Etang de Thsu, Vient d'entrer en service un pipe-

line (de 4 milles de long. d'un diamêtre de 6 pouces) en ch'orure de

polyvinyle dur destiné au transport de l'hydrogène sulfuré, sous-produit

du cracking catalytique de la Raffinerie de Frontignan, qui alimente

les chambres de piomb de l'usine de Balaruc de St-CGiobain en anhy-

dride sulfureux supprimant ainsi l'importation des pyrites de cuivre.

Grâce à cette Maison la totalité de l'hydrogène sulfuré produit à

Frontignan est désormals absorbée dans l'usine de Saint-Gobain à

Balaruc.

De ce fait, une fabrication d'environ 9,000 tonnes/an d'acide sul-

furique servant à l'industrie des engrais pourra être réalisée à partir

d'une matière provenant du pétrole brut, évitant ninsi à l'économie

nationale la charge de pyrites étrangères.

Cette réalisation présente plusieurs caractères remarquables:

Fille constitue une contribution positive À l'évolution d’une écono-

mie régionale duns le sens d'une productivité maxinuun. Les efforts

communs de deux industries auront, en définitive, permis d'éviter la

transformation onéreuse de l'hydrogène sulfureux en soufre, étape

inutile dans la fabrication de l’acide sulfurique, et de réaliser pour la

première fois en Europe un pipeline en matière plastique pour le

transport d'un gas corrosif à une aussi longue distance.
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wns psychiques et morcles
en rice de la psychanaiyse   
Si l'analyse freudienne est une ascension vers

tre libération psychique, cette libération ne s'opère
pus duns un champillimité puisque l'équilibre psychi-
tite est lu réalisation de la moyenne, Pourquoi parier

  

vidu normal d'après le
névrotique.

Osé est trés zénéralement

   puss

© se rapportent à des symboles
: mats cette moyenne

à atteindre, à cause de
île, est-elle au-

it l'ideal d'une struce
2   

   

   

  

nné n'é. qu'une pre-
bite ats tnt

“4 avr la soc est Tabane
1 de tendances inférieur

: pas etrinre la réali-
tendances superiee

t qu'un appel] vers un
3 pas encore la rénissas

ès Or si ve stade de
appel vers un pros

rohologiquement, un

et de normalité,

Ini meme ne
vie, lui et

+, de ce domaine de
lite? Malheureusement

so freaudienne est dans ce
ne ascension trop détermi-
s'arror> le druit d'une inier-
ion Uunutéraie,

Dés que Ihomme dépasse une
mocenne, plis précisément l'adap=

101 Mulien, elle rectifie auro-
r.guement son attitude et la ra-
+ À Un processus psychique.

des qu'il n‘y à pas d'ufantilis-=
Je régression probinte, tout

nomène psychique doit être me-

différents et
das seulement au seul niveau

chologique. Le progrès tnoral et
nérience spirituelle sont des
100s” ofticiels de l'homme cui-
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sir À des niveaux
n-

   

    di
nomènes étudiés peuvent être relies
à den sources infantiles, car une re-
yressiun est Loujours possible mais
mritrquei Veut-on qu'ils alent tone

sours le même sens que celui qu'ils
avaient dans l'enfance? C'est con-
datucer à l'avance tout progrès.
Ou n'a pas obligatoirement

saisi la trajectoire de ces phéno-
mièuez parce qu'on les relie au
“omplexe d'Oedipe. Certes. il y
à eU nécessairement et obligatoie
~svieat la complication de l'épu-
rrion de l'Oedipe mais il y a
“u aussi une autre transition
us Capitale, mais peu étudiée
par le domaine scientifique parce
Jus ne se rattachant pas officiele
lement au domaine scientifique,
“tanstion entre les tendances ine
térieures et les tendances supée
rteutes, c'est-à-dire la cohérence
de la morale. Lliomme est tou-
fours un animal, mais un animal
supérieur et minimiser cette sus
périorité ou l'exclure, c'est refue
ser l'étude de l'individu dans sa
totalité et c'est pour une science,
Pi se dit gardienne des fuits
te affirmation trop gratuite, Un

phénomène psychique se rattache
“ves souvent à l’Oedipe mais en
face d'un homme culiivé, évolué,
ann sens dépend surtout de l'oriens

1 

 

SOLUTION

CARDA
FOIE - REINS - VESSIE

DIGESTION
Banc toutes les pharmacies   

. de l'honume évolué. Les phé- .

de libération quand on est limité à une mesure
unique pour tous ? L'erreur vient d'une plus grande
erreur encore : conditionner la structure d’un indi-

schéma d'une structure

tation dev son psychisme et non
plus seulement de ses origines,

11 est naturel que l'esprit acien-
tifique n'adimette pas la conscien-
ce spirituelle conne le centre et
la finalité de la conscience hu-
maihe, mais il est moins naturel
qu'elle se refuse à considérer
comme normule cette conscience
spirituelle, Cette dernière n'est-
elle pas ie sommet de la hiérar-
che? Une libération psychique
oifrunt à l'individu toutes les pos-
sihlités est semblable à une oeu-
vre Inachevée. Si ce méme indi-
vidu oriente toutes ses facuités
vers un idéal spirituel fait-il preu-
ve de regression? Il a disposé de
lui-Mêéme, facteur d'équilibre, Son
engagement serait-il une régres-
sion alors que le mouvement qui
Ia suggeré serait une ascension?

Ce nest plus une ambivalence,
c'est une incolirrence. Toute per-
sonn: qui s'ens.ige totalement et

sinctrement dans une recherche
d'une vérité naturelle à l'homme
en tant qu'etre supérieur, ne peut

être comparé à un névrosé en
mal d'un daitement analytique.

La coexistence des liens psychi-
ques et moraux et le maintien de
leurs relations n'est possible que

lorsqu'on reconnait aux êtres nor-
maux le conflit fondamental de
tout individu et son règlement.

Conflit morbide du névrosé sous
tendu par tune angoisse morbide,

conflit normal de l'être évolué
sous-tendu par l'angoisse légitime
née de l'inspiration des phéno-
mèênes archaïques et de l'intuition
du sens des phénomènes. Ce con-
flit normal de chacun, cette an-
Roisse légitimée par un appel aussi
impérietx des tendances infe-
rieures et des tendances supérieu-
res est une aspiration naturelle
d'un esprit raffiné, d'une cone
science qui prend pour modèles
quelques génies, c'est le combat
de toute dignité humaine. C'est
la forme naturelle de l'âme.
Ce conflit fondamental est

toujours attaché & la nature et
provient de sa continuation. D'ail-
leurs serait-il d'une importance
aussi dramatique s'il ne mettait lu
propre existence de l'homme en

danger? La prise de conscience de
ce conflit et de ses origines dra-
matiques est sans doute un non-
conformisme, puisqu'il n'est pas
ls préoccupation quotidienne de
tous les individus, mais ce none
conformisme n'est pas une nes
vrose, Mais une aspiration vers
un progrès moral, aspiration ne
pouvant s'effectuer qu'au seul nis

 

  

veau psychologique superieur.
Cette prise de conscience, c'est-
à-dire l'appel d’une réalisation
de l'esprit, adaptation spirituelle,
même si elle requiert l'actualisa-
tion de nos origines, n'est pas une
régression infantile. L'adaptation
affective seule se fait À partir
d'une régression infantile. Celles
là est un ‘reculer pour mieux
sauter.” La régression infantile
est un recul sans espoir de retour
à moins d’une phychanalyse bien
conduite,
Cette compréhension de l'ascen-

sion indéfinie de l'âme à la lu-
mière des relations psychiques et
morales favorise le développement
moral et culturel au lieu de l'écra-

——-— Suite à la 27e page

 

PROFIL NORMALIEN (XII)

L'hon. juge Alphonse Fournier
Ecrit spécialement pour la “Patrie” par Réal BERTRAND,

 

membre de la Société historique de Québec.

 

 

 

L'hon, juge Alphonse Fournier, de la Cour de l’'Echiquier du Canada,
est un homme remarquable par   son jugement sain et solide, son intelligence et
son affabilité, Monté surle bane il y a deux ans et demi à peine (juin 1953),
l’honorab'e juge a reçu de nombreux témoignages des plus flatteurs pendant
ce court espace de temps où il a exercé des fonctions judiciaires. Car toutes
ses décisions sont marquées au coin de la plus saine jurisprudence, faisant
montre d’une excellente connaissance du Droit. Partout où il siège, il laisse
un souvenir impérissable, que ce soit à Halifax ou à Vancouver,
C'est ainsi que l'on peut dire

que l'histoire de notre magistra-

ture ne sera complète que si l'on
fait large place à sa déjà bellv
carrière, Son travail ut sa compé-
tence le mettent au premier rang
de nos juves, où les figures d'hom-
mes distingués sont si nombreu
ses. Et c'est cet éminent juriscon-
sulte que l'Ecole normale Laval,
de Québec, revendique comme
l'un de ses fils les plus distingués
Alphonse Fournier, qui devien-

dra ministre fédéral et juge à
l’'Echiquier, est né aux Etats-Unis.
dans le Massachusetts, à Me-
thuen, le 24 mars 1893, de parents
canadiens-françals. Il avait onze
ans, lors de son arrivée au Cu-
nada. Ses études primaires termi-
nées, i! s’inscrivit à l'Ecole nor-
male Laval, sur le chemin Ste-Foy.
à Québec. Il y connut le principal
du temps, Mgr T.-G. Rouleau, un
homme sévère, mais d'un coeur
d'or.

Firmin Létourncau, de l'Institut
Agricole d'Oka, raconte, dans “Le
Normalien” «cf, livraison de nov.
1942), comment il a fait la rea-
contre de son confrère d'école
normale. Alphonse Fournier, le
3 septembre 1909, jour de la ren-
trée: “Tous les deux nous arri-
vions de l'Est: lui, de Notre-Dame-
du-Portage, comté de Témiscoua-
ta, moi, de Mont-Louis, comté de
Gaspé. Il portait un melon et moi
aussi. Quelle pointure avait le
sien? Environ 6°. Le mien? Exac-
tement 7':. Soutenez maintenant
que les grosses tétes rcuferment

plus de mutière grise que les pe-
tites.

“Sans le savoir, nous avions mis
en pratique, Alphonse et moi, le

précepte de l'Evangile: les der-
niers seront les premiers. Plus
éloignés que tous les autres, nous
étions les premiers à franchir le
seuil de l'Ecole normale et nous
devancions d'une journée la date
des examens d'entrée.”

—Que faire? Etudier? Qui s
gave à la veille des examens est
certain de manquer son coup!

—Allons voir les Plaines
d'Abraham!

“Le melon sur la tête, nous
partimes pour les Plaines. Le so-
leil de septembre dardait de ses
rayons la vieille cité de Cham-
plain. Les érables revêtaient leur
manteau d'or d'automne...
“Les Plaines ! Elles se derou-

Isient devant nous, imunenseS, s1-
lencieuses. Le 13 septembre 1759
se substituait au 3 septembre 1906.
Nous voylons les deux armées ran-
gées en bataille, les drapeaux.
Montcalm, Wolfe, le combat, la
défaite, Une poésie de Crémazic
s'échappait de nos lèvres :

Montcalm était tombé comme
{tombe un heros,

Enveloppant sa mort dans un
{rayon de gloire...

“Plongés dans l'histoire, rêveurs.
nous foulions le sol sacré des
Plaines. Un monument se dressait
devant nous, Nous lames l'inscrip-
tion :

Mortem virtus communem,
Famam historia,
Monumentum posteritas dedit.

“Ce monument, dit mon cama-
rade, est consacré a In memoir
de Wolfe et de Monteulm, du
vainqueur et du vaineu. T1 symbo-
lise l'union qui doit maintenant
régner entre les deux grandes
races nabitant le Canada: la
française et l'anglaise. TM invite
les citoyens de notre pays à met-
tre de l'eau dans leur vin!

“Comme vous voyez. Alphonse

 

  
juge Alphonse FOURNIERL'hon.

Fournier parlait dejà comme un
homme d'Etat !

— Allons voir le monument des
Braves.

“Nous nous mimes à ln recher-
che de ce monument,

= Le voici.

—Ce monument. dis-je à mon
tour. Unmortalise le dernier écku
de la gloire militaire française en
Amérique. Il enseigne aux Cnna-
diens français la résistance jus.
qu'au bout: à la Dollardt Dur
l'union des deux grandes ruces
du pays, il indique les modéles
à suivre: La Fontaine el Bald-
win !
“Mon compagnon frappa de

mains. “Le soleil jetait une échar-
pu d'or sur les Laurentides. Les

bouleaux centenaires du Chemin
Sainte-Foy monlaient la garde.
Remplis d'histoire, nous regn-
gnions à pas lents l'Ecole nor-
male Laval. Le principal de l'Eco-
le, Mgr Rouleau, se promenait

dans la cour, lisant son bréviaire

—D'où venez-vous?

—Des Plaines d'Abraham, Mon-
selgneur,

—Vous pourrez souper eL cou-
cher ici.
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“C'était notre récompeusne

“Les esameus!

“Alphonse Fournier sy sera
courageusement, 11 réussit sur
toute la ligne,

“En élémentaire, en modéle, en
académie, le normalien de Notr-
Dame-du-Portage se cClassa pr-

mer, TL maniait bien Ia lune
anglaise qu'il avait apprise dans
su jeunesse aux Etats-Unis.

“En 1910, Mer Rouleau l'entin>-
nà avec lui au Congrès euelt
tique de Montréal. A Un diner a

l'archevéelié, Fétüadiant se miéle À
la conversation. Monseigneur ou

fut émnerveillé.”

Au sortir de l'Ecole normale,
Alphonse Fournier chseizna à
Montréal, époust mademouselte

Lorette Roy, de Maniwuki, où il

enseytna par la s … permuta à

l'inspectorat dos é- te de l'Abiti-
bi, puis ouvrit son bu can
cat & Hull, ayant entre-r

  

 

  

   

 

  
 

  
     dié le Droit a l'Un é

Montréal, Créé conseiller en lat
du Roi, 11 devint bâätonnier du
district de Hull, en 1937-38.
Defait dans Hull pour l'Assome

blée législative en 1 il fut én
dans Le Même comté, pour La
Communes, aux elections gr
les de 1930. Liberal, il entra
Parlement où Bennett accéduit
pouvoir! I fut toujours revlu de-

puis.

  

   

 

Ministre des Travaux Publicg
dans le cabinet King le 7 œebobre

1942, il se vovait confier le mée
me portefeuille par le siecessenr
de M. King, M. Saint-Laurent. le

15 novembre 1948, ‘ousque crlui-ci

prit la direction des affaires pu-
bligues. II montail sur te bane
en 1953.

L'honorable M. Fournier a asf
comine president du comité spé-
cial des Convmiumies sur le service
civil (1930) et conune président
de Lu Commission speciale des déa
penses de guerre 19420, T1 [nl déa
legué A la conference de l'Assoe

ciation purlementaive de l'Empie
re, à Londres, en 1941. Le 2 nin
1052, i wssista nu cosroir meng
de la reine Elsbeth II, à titre
de délégué offend du Canada.

Solution du problème de dimanche dernier
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des tutelles de 

 

ensuite au

Marie de Montréal.
Etant déjà fixé sur le choix

d'une profession, il s'inscrivit aux
cours de Droit du "Boston College”
études qu'il compléta en l’univer-
sité Columbia de Washington. D.C.

Nous ne cunnaissons rien de
Tenfance ni de l'adolescence de no-
tre distingué compatriote. Mais
nous savons que dés son avene-
ment au barreau il semble avoir
pris les armes pour la défense de

 
  

Les PATRONS
DE LA "PATRIE”

 

 
PATRON No 4877 — Voici un juli
arur-p.eces fort  pruligue. Cetle
coupe avenlugera particulièrement
les demi-lailles. Le court gilet s'a-
juste à la taille au moyen de deur
longues pinces qui amenuisent la

silhouette. Une blouse tailleur est
aussi incluse dans ce patron.
Le PATRON No 4877 vous est offert
dans les demi-tailles 1424, 16‘,
IR, 20%, 2242, 244, La grandeur
16‘; requiert 2% verges pour l’en-
semble d'un tissu de 54 pouces de
largeur et 1% verge pour la blouse
d'un tissu de 35 pouces.

Pour obienir jen patrons de la “Patrie”
envoyez la somme de 40 cents

plus 3 cents pour la taxe,
nt: Nom,

. et le mumér uw patron
Adresses lo loui Ô: Bureœu des
la “Patrie”, 190 est. rue Sainte

Montréal,

   
   

 

Me Elphége-). DAIGNAULT
(1879-1937)

de WOONSOCKET, R.I.
Ancien élève du séminaire Saint-Charles Borromée et du
collège Sainte-Marie il était avocat diplômé du Boston
College et de l’université Columbia, — Il fut juge de la Cour

Woonsocket et
l'Association Canado-Américaine. — ll a fondé un journal
"La Sentinelle” et nous a laissé un livre “Le Vrai Mouvement

Sentinelliste”.

président général de  

 

Elphège-J. Daignault naquit à Woonsocket,
Etat du Rhode Island, où il véeut toute sa vie à l'ex-
ception de ses années d'études, qu’il commença dans
les écoles puroissiales de sa ville natale. Il pussa

séminaire Saint-Charles-Borromée de
Sherbrooke oùil termina ses études classiques. Nous
le retrouvons parla suite étudiant du collège Sainte-

sa langue maternelle et le main-
tien de sa religion.

Et il le fit avec une sainfe co-
lère, comme celle que ‘cite en
l'homme consciencieux toute in-
justice flugrante: il le fit avec la
fougue quj parfois engendre les
excés que bien d'autres apôtres
comme lui n'ont su éviter.
Me Daiznault devint Juve de la

Cour des Tutelles de Woonsocket,
et cela durant deux mandats. Puls
de 1922 à 1936 nous le voyons suc-
céder au Dr Auguste-A.-F, Briand,

en qualité de président général de
l'Association Canado - Américaine,
soit de 1922-1836. Il fut le troi-
siéme président général de cette
vigilante société, soit de 1922 à
1936. ayant été ré-élu à chacun
des congrès généraux de 1825,

  
ion d'avocat avisé,
re. de penseur juste

établie. Orateur de
marque il devait maintenant se
réveler journaliste et polrmiste,
Me Uaignault n'était pas un Don
Quichotte pourfendant les mou-

linus à vent. M se vit soudainement
en face d’une révoltante réalité.
d'une grave injustice coimmuses

par les autorités religieuses irlan-
daises envers ses corélégiounaires.

Il s'agissait de “deniers parois-
siaux au bénéfice d'neuvres jugés
étrangères à la puruisse” comine
l'écrivait M, Adolphe Robert,
Elargissunt alors son champ

d'action, il ajouta à sa parole

élogquerte la plume qui le servit
aussi bien. I! fonda le journal “La
Sentinelle”.
Ce journal était la propri.té de

la “National Publishing Company"
dont M. Daignault était le prési-
dent, Fondé en 1924, suit le 4
avril, ce journal fut quotidien du-
rant sept mois, puis devint hebdo-
tnadaire jusqu'en mai 1928, alors
qu'il cessa de puraître, "frappe
d'interdiction pur Rome”. Mas
par la suite la lutte continua sous
les titres de “La Vérité”. “La Ba-
taille” pour finir par“La D-lense".

Durant tout ce temps, Maltre
Duignault fut sur la brèche. Il
s'insurgeuit, justement, non seule-
ment contre ces deuiers mal ap-
propriés, ais aussi à l'oreille
sourde que prétait le haut clergé
irlando-catholique aux réclama-
tions de leurs Corelixionnuires de
langue françuise réclamant. à jus-
te titre, des prêtres de leur natio-
nalité. (Tls étaient, ces Fratico-
américains, en grande tnajoritér,

Une forte polémique s'en suivit
entre La Sentinelle et Ta Tribune,
tous deux de la tnéme ville. Maitre
Daiynault se révéla poléiniste puis-
sant. Ayant pour devise une pa-
role de saint François de Sales:
“TI faut dire rudement et fran-
chement le mal du mal. blamer
les choses blätmables”. Si la Sens
tinelle fut parfois violente, même
vitriolique, aussi le furent ses ade
versalres,
Après la disparition de Ta Sen-

tinelle, Maitre Dalgnault ne con
tinua pas moins la “lutte”. T1 pu-
blia en 1435 son livre qui demeure
tr documentaire prézicux pour la
franco-américanie : “Lo vrai mou-

elt déjà
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Me Elphege DAIGNAULS

vement sentinulliste”, Ceci, en ri-
poste à un ouvrage “Anonyie ” pa-
ru en 1928 qui preuuit à pa
les tenants du cle-gé “nations,

Ainsi que toute personnalite

vite et tcanchante. Maitre Dai-
gnault à suscité de vives sympa-

Uhies et d'aussi vives an.ipathis
Mais nas groupemen 8 predoni-
mants oùt apprécié son hiroisme
Apportant ses condolrancus à li

fæmille éprouvée, lorsque Ma.tre
Daignault mourut subitement en

1937, M. l'abbé Lauis-T, Lalibert -
slors chapelain de l'Assoclation
Canado-Amer,caine, ér,vait:

“A tiav de chapelain gen ral od»

l'Assxiution Catiado - Ameri ae
et comme son purle-voix au o-1sé :
je viens vous apporter nus sy a-
pathies les plus sincères et ios
plus profondes à l'occasion de Ja
mort de M. E'phéze Da unanjt

Devant la mort pour leterni é,
toutes nos misères apparnissent

dans leurs vértables proportions
et l'on est mieux en cint de con-
parer notre petitesse à la tou e-
puissance dune Provid.n°e qn

  

  

     

 

  

 

dispose de nos vies par des des-
seins inconnus.
“Aucune préoccupation toutefois

ne peut dominer dans nos esprits
cette pensée que nous nereverrons
plus celui avec qui nous avons été
associés durant tant d'années. E:
de cela nous sommes profondé-
ment attristés.
“Mais si sa personne humaine

nous est enlevée, il nous reste la
faculté de maintenir avec le dis-
paru des liens d'ordre spirituel, et

cela par le moyen de la prière.
Nous incluons donc une offrande
pour des messes & son intention.
“Je me propose aussi d'assister

sux funérailles et de vous donner
ainsi un témoignage public de la
part que nous prenons à votre af-
Metion et à crile de votre famille”.
Le deuil fut universel en franco-

américanie, Aux Obséques assis-
tent des semmités de partout,
des représentants de la Province

de Québec, de la Société Saint-
Jean-Baptiste de Mon‘rénl et de

Québec. du barreau du Rhode

Island, lex dignitaires de l'Asso-
sion Canado-Américaine, des

prêtres, des religieux et religieu-

ses,
Nous dit encore M. Adolphe Ro-

bert. dins un hommage posthume

rena au grand défunt :
“Avova® renseigné, polémiste 1r-

dent. catholique sans ostentation.

Elphexe Daipnault est entre dans

l'é ernel repos, repos qui ne lui

tet guére accordé durant les der-

nieres anntes de sa carriere,

“Ft méme à l'occasion de su

mort. la grande presse américai-

ne. per ses services de nouvelles

no ten'é dériubousser sa tombe.

   

 

M ix cola n'effacers pas ceri: à

 

une cer:ane p'riode de l'his‘oire
franco-amériraine. Eluhege Dai-

gnault a incarné les esporrs d'une

multitude des siens, et il » fourni

un effort dont les effets se le-

rent sen ir longiemps.
“Dr tous les membres de la =o-

cisié, nous sollicitons une poere
pour que son ame joulsse de l'é-
ternelle béatiude”.

 

parleDa. C-A DEAN=
LE PIAN
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RENCONTRE INTERNATIONALE

Voici la partie à la phase de 15 à
15 disputée entre le champion
d'Amérique Jacques Brunet et le

champion de Manchester N.-H.-T.
Corriveuu, lors de la convention de
1955. Blancs, T. Corriveau. Noirs,
J. Brunet aprés le 64eme mouve-
ment des noirs,

Jacques BRI NET, Champion d'Amérique
Nora: 15 plères
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T. (ORRIVEAL, Champion de
Manchester, NH,
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Le pian est une maladie fréquente sous les clima‘s chauds ow.

trupicaux, On valcule que 80 pour cent des gens d'Haïti souffrent de

cette maladie qui défigure ses victimes. Cette maladie ressemble beaucoup

à la syphilis, mais elle n'est pas une maladie vénérienne. La pénicilline,

si efficace contre la syphilis. ne peut rien contre le pian, Pur contre. la

terramycine et l’auréomycine semblent efficaces lorsqu'eiles sont prises

par la voie baccale. ;

Q. — Mon mari a eu l'asthme entre les âges de 6 à 23 ans. T1 à '

maintenant 28 ans et commence à devenir sourd. Est-ce la une

conséquence de l'asthme ?

R. — Je ne pense pas, mais il se peut que le facteur nerveux ou
allergique qui fut cause de son asthme ait également provoqué sa surdité.
 

Le prochain article du Dr Dean, intitulé : “La diète”, puraitra dans
lu “Patrie” du lundi, Z janvier.

05france
po PIERRE DAVIAULT

{Écrit spécialement pour La*Patrie’)

Un ami m’écrit de la Beauce, — de la Beauce }
-unadienne, — pour me signaler certaines particula-
rités de langage. On savait, je savais déjà que les
folkloristes ont commencé à relever les caractères
particuliers à cette région. Malheureusement, là
encore, les linguistes n’ont pas fait les enquêtes qui
s'imposeraient. En tout cas, voici ce que m’écrit mon
ami: “Les gens d'ici racontent qu’ils ont eu beau
marché s'ils ont récolté des pétates haunes avec du
hus, Sans faire simple, ils vous souhaitent un bon!
naturel. Les femmes tutoient tout le monde et
personne n’en éprouve d’inquiétude”.

est, 

8%

     

Blanes:

Zi on:

| Noirs (15 quèvez

va “LÉ

ies Blancs jiuent et gagnent

SOLUTIONS DER PROBLEMES
DE DIMANCHE DERNIER

Prblème Canailien
| Hrinelle, Mnntréal

48 41:
51 14; 54 4k; 66 12 wag.

Noirs: 36 34; 24 42,
42 62

Probléme Canadien

  

 

   
  

 

   

PROBLEME CANADIEN
Par LIGUORI BOUCHER, Shawinigan

Blancs (18¢ pisces
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Har Napo/on

42 36: 45. 3h: 2 30;

a 46, 34 45;

— Par Napoléon

Tout cela est bien extraordi-
haire, pour les Canadiens des au-
tres régions. Cependant, il arrive
un peu partout que le J tombe
ou soit remplacé par b aspirée
dans certalns mots, comme jau-
ne, jus, Jardin, jacinthe, Jusque,
prononcés alors haune, hux, har-
dia, hacinthe, husque. Et il ar-
rive à tout le monde, dans le peu-
ple, d'appeler la pomme dé terre
nétlate, ou même, horreur! péta-

que. Mais avelr beau marché,
sans faire simple et souhaiter
un ben naturel, on s'y perd, on
ne comprend plus.

Un autre ami me dit qu'il exis-
te, toujours dans la Beauce, une
usine que les bonnes gens appel-
lent ahoufactrie de chocolat, Ahu-
rissement! Mais il faut savoir que
le premier établissement indus-

Suite à la 26e page 

59 82: 32 25:

2 70: 19 32;

4 vi;

 

70 any
2 a
Protdème Canadien (Fantaisie) - Par

Delphia Canvette, SC Hyaciothe, PQ.
Blancs: 20: NM M4: M 44; 3 19!

18 Z1; 42 1
Noirs: 67-39: 5 3K;  

6. 50; 30- 81.
Probleme Francais Par Arthur Pririer,

Verdun, P.Q.
Biance: 19-13: 17. &: ZAR 22; 36 31:

76 21: 37-32: 42 4 par.
Notes: R19; 3 13; 1R 36: 13 34:

16 27: 27 36
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VOTRE AUTOMOBILE
par Eugène MILMOF 

Suite de la 14e page de

La musique
   

 

Rien n'est plus ennuyeux pour l'automobiliste
qu’une consommation d'huile excessive, Il est
ordinairement porté à croire que le moteur est en
faute ou qu’il y a déperdition d'huile quelque part,
mais il peut y avoir d'autres causes. Un système de
ventilation du carter encrassé ou une soupape de
décompression défectueuse peut être la cause de ce
gaspillage d’huile.
Les pompes à essence qui ont

Un accessoire actionnant les
essule-glaces sont souvent en fnu-
te. Lorsque le diaphragme de cet
accessoire devient craquelé ou po-
reux, il peut y avoir déperdition
considérable d'huile. L'automobi-
liste peut lui aussi avoir sa part
de responsabilité. Tout dépend de.
la façon dont il conduit et du
genre d'huile qu’il emploie.

RFPONSES AU COURRIER

E. T. demande : — J'ai examuié
Mmes pneus avec soin, mais je n°

puis trouver la moindre basse qui
expliquerait le bruit que fur mon
convertible de 1952 sur a route,
Qu'en pensez-vous?

Réponse : Voyez done si vos
pneus n'ont pas pris une forme

legérrment ovale où evrantrique.
8. S. nous écrit: — J'ai tenté

d'ajus'er la pédale du frein, mais
elle offre encore trop de jeu. Pen-

s°z-voits que le maitre cylindre
peut étre on cause ?

Réponse : C'est possible. Si le
ressort du maitre cylindre est dés
fechieux, Ù y aura beaucoup de
jeu.

CM. demande : Lorsque je di

MarTe, mon moteur fait un drôle
de bout “rit sourd. Au bout de
quelmi>s mills, ce bruit disparait.
Avez-vavs quelque idée sur l'orie
sine de ce bruit”
Réponse : C« bruit pourrait Lien

ven.r d'un où plusieurs pistons
mal afvstés, 11 est plus marque
quand le moteur est froid, mais
il semble disparaitre lorsque 1e
moteur est bien réchauffe.

C, 8. demande : — J'ai fait ins-
taller un nouveau silencieux sur

 

HORIZONTALEMENT

1. Cunadien qui inventa le teléphone.
— Mesure de poids. — Sigle de la
nouvelle lune.

2_Abrév, familiére de petit
en anglais.

3—Sans houte — Sigle des oculistes. —
Colère.

4—Adjectif possessif. — Deux voyelles.

 

Discours,

ma voiture de 1940. 1) est mainte-
tant brûlé ou brise comme celui
qui l'a précédé. Je prends un
grand soin de ma voiture. Mon ga-
ragiste croit que des valves insuf-
fizamment étanches peuvent être
en cause.

Képonse : Il à raison. La cha-
leur intense qui se produit peut
certainement abréger la vie du
silencieux.

 

P. D. nous écrit: — Ma voiture
de modéle 1950 va bien, sauf que la
transmission fait du bruit au bout
de quelques milles. Ce bruit ne
se produit jamais lorsque !a voi-
ture est froide.

Réponse : Ce bruit peut être
causé par une huile de qualité
inférieure duns votre système de
transmission. Cette huile devient
plus claire sous l'effet de la cha-
eur,

M, Eugène Milmor est un dos
moilleurs mécaniciens de toute
l'Amérique du Nurd. Confiez-lui
vos ennuis en lui écrivant aux
soins de la “Patrie”,

boire. La joie se poursuit avec des

accents nouveaux. Les paysannes
de Paillasse dansent en caquetant

à la veille de l'Assomption. Le
choeur des prisonniers exaite la

liberté sur un mode pathetique.

La musique de Beetlioven est pre-

nante et sublime,
Gitanes, Flleuses, matelots, vile

lageoises et prisonniers ont fut
entendre des accents juyeux. Le
second côlé est d'un caractère plus
Téfléchi ot plus dramatique. L'or-
Bue introduit tout de suite une
note grave et religieuse. L'Hymmne
pascale de Cavalleria est interpre-
tée avee chaleur et conviction.
Les hommes el les femmes s'as-
semblent ensuite pour célébrer le
renouveau de la nature. Le choeur
des chasseurs et celui des fiancees
de Weber forment un distique
æplendide. Le microsillon qui s'ou-
vrait avec Verdi se [ rme ave
quelques-unes des plus belles pa-
ges de l'autre maitre de 1870, Ri-
chard Wagner. C'est l'hommage au
poète-cordonnier Hans Sachs, ex-
trait des Maitres-chanteurs de Nii-
rembrrg. Les choetzs d'une homo-
Rénéilé remarquable sont bien sou-
tenus par l'orchestre. Prise de son
globule el réaliste. Un disque à
posséder,

  

Ps.
ROSS : La Cenerentola. Par Al-

da Nonj spranes: Fernanda Cadoni

 

Marina de tiabarain (con-
tralto); Hervey Alan (basse); fan
Wallace (basse); Juan Oncina (lè-
nor); Sesto Bruscantini (basse); l'or-
Ehestre et lex Choeurs du Festival de
Glyndebourne sous Ja direction de
Vittorio Gui. Deux 17° Mis Masters
Voice LHMV-606.

La Cenerentola, c'est la Cendril-
lon italienne. Le conte de fée, joh-
ment apprété par le librettiste
Fevretti, à permis à Rossini d'é-
crire quelques-unes de ses plus bel-

les pages. Opéra léger, opéra heu-
reux, La Cenerentola est une vetl-
vee vive, scintillante, gambillante,

amusante, délicieusement précieu-
se et coquette comme un dessin de
Watteau, Ce muarilvaudage en mu-
sique, ces airs bonffes, ces passages
truculents, ces minauderies aux
cordes et aux voix, cette gaité dé-
libérément superficielle, tout est

 

 
 f

 

5—Village fondé pur Jean Talon, a
quelques milles au nord de Québec.

6—-Surintendant des postes du Canada
en 1800. Auteur d'une Histoire du
Canada (1786 - 1843). — Du verbe
avoir. — Affluent de la rivière Alba-
ny, dans le district de la bale du
Tonnerre, en Ontario.

T—Mesure agraire française — Capi-
tale de la Saskatchewan, — Non
blanchi.

8—Son ou réunion de sons correspon-
dant à une idée, — Le bain des ™
Français — Arbre de la Guyane
dont le suc forme le caoutchouc.

9—Maladie des poumons. — Du verbe
ôter. — Deux syltaben d'itinéraire.

10—Corps simple. — Auteur dramatique
français (1829-1889). — Article siin-
ple.

l1t—Le meilleur de tous. — Deux voyelles.
— Négation. — Evénement fortuit.
— Parcouru des yeux.

12—Pronom anglais. — Roche primitive
très dure à coloration très variée. —
Instrument dont on se sert pour
enfancer les pavés. == Choisi par une
élection.

13—Assortir les couleurs dans les ouvra-
ges de laine et de sole. — Couleur.
— Anneau de cordage.

14—Gros perroquet de l'Amérique du
Sud. — Moitié de gestes. — Mesure
agraire française. — Gouverneur de
la Nouvelle-France de 1663 à 1665.

15—Lieu où sont déposées les minutes
des jugements. —- BSuffixe français.
— Militaire et compositeur russe
(1835-1918),

16—Voyelle et consonne. — But. — Nom
donné aux aborigènes de l'Amérique.
— Article contracté,

17—Deux voyelles. — Consonnes jumel-
les. — Genre de myriapodes Cplur.).
~ Fnsemble des gaz qui nous entous
rent.

CO
D

+
C
I
_
I
C
[

+
D
O
O
R
C

C
I
N

CL
) C
I
M

+

6 D
O
N
J
O
N

-
-
R
U
O
O
O
O
O
N
O
I
O
O
O
O
N

-
U
R
O
U
O
R
R
O
0
0
0
0

*
“
U
O
O
O
C
O
O
N
C
m
a

D)

1
0

9
8

7

-
c
o
o
ë
o
o
o
o
o
o
0

1
5

1
7

1
6

-
W
B
O
U
R
B
O
O
0
O
0
0
0
0

-
O
U
C
O
U
O
N
O
O
N
O
O

 

 

D
O
O
R
E

D
o
m
a
n

~
C
H
E
C
0

+
C
I
O
.
)

D
U
O

U
E

O
R

E
U
O
U
O
E
O
O
O
O

C
O
R
O
O
O
O
O
O
O
w

Oo
O
O
R
D
O
O
O
O
O
w
O

C
O
U
C
H
E
.

C
O
U
R
.

-
B
U
O
U
O
O
O
O
O
H
O
O

~
U
E
R
O
O
O
R
O
O
O
O
N

J
o
o

- © -— -— - =

 

    

INSTRUISONS-NOUS
Questionnaire de la “l’atrie”

1—Qui est le patron des journalistes et des évriva

chapelle du Vatican est2—Quelle

Conception ?

3—Pourquoi a-t-on changé les noms des départements français
de Ja Charente inférienre, de La Loire inférieure et de la Seine
inférieure en ceux de Charente maritime, Loire maritime el
Seine maritime *

4—Quel concile excommunia les chrétiens qui portaient perruques,
cheveux bouclés, teints ou artificiels *

5—De quel pays le glaïeul est-il originuire ?

   
dédiée à 1 Immaculée-

 
 

 

  dn meilleur Rossini. Du Rossini des
grands jours. Bien sar, cela muna.

que de profondeur mais qui boude-
ra ce charmant divertissement, trés
artistique au demeurant.

La version que nous proposent
les firmes RCA Victor --His Mus-
ter’s Voice est, À une restriction
près, une pure merveille. Il faut
immédiatement rendre hommage
4 Vittorio Gui qui dirige l'oeuvre
avec unc maestria  éblouissante.
Orrhestre, choeurs et aussi solistes,
sont entrainés per le chef dans une
interprétation inspirée, tourbils
lonnunte, absolument irrésist:ble.

Le mouvement est toujours juste,

net, précis. L'équilibre est conse
tamment maintenu of les difficale
tis dont oeuvre est hérissée sont
traversées avec une virthosité éton-
nante. Bravo, maestro!

Les solistes aussi méritent leur
part d'éloges. C'est peut-être Tan
Wallice qui domine la distribution
dans le rôle de Don Mugnifico
qu'il chante... magnifiquement. M.

Wallace, dotté d’une voix tres belle
et bien en place, interprète avec
infiniment de verve et de truculens
ce les grands airs de basse bouffe
de sou role. Juan Oncina, ténor
clairounant et toujours juste, cam-
pe un excellent Ramiro, prince de

Sulerne. Sesto Bruscantini, en
Dandini, met sa belle voix au sur-
vice de l'humour et de la famui-
sie, Harvey Alan est aussi noble et
sobre que son role l'exige. Quant
aux famines. il faut signaler la vir-
tunsité et le brio de Mumes Noui et
Cadoni. Reste Marina de Gabaraii,
qui tient le role de La Cenerento-

la. Cette contralto espagnole ;

chaude et belle voix: elle fuit pre

ve d'une grande musicalité. M
le rôle de Cendrillon ne lui eo:
vient pas. Elle épronve besuco

de difficulte à chanter certan
passages. De plus, la justesse ce
certaines toles est precuire, Il 1.1
dire immédiatement que le rôle ‘je
la Cenerentola est extremement
dilficile: peu de cantalrices 7» =
vent y exceller.

La prise de son est d'une Lr À -
de et très haute fidélité. Libre ‘5
italien, traduction anglaise of noc.
viaiment explicatives compléter

la présentation Trés chaleurs :-
sement recommandé. M. BR.

—- —

Drôle de grève
RANGOON -Drole de grève q .*

celle que viennent de declencher

les pilotes britanniques et instrie

liens de la compagnie d'Etat “Ut ion
of Burma Airways”.

La compagnie a annulé tous <e3

services, aussi bien sur le Téseur
intérieur qu'à destination des pass
voisins, le personnel navigant
ayunt cessé le travail pour obtr=-

nir une diminution de salaire!
Les pilotes signalent en effet que

les heures supplementaires qu'ils
doivent effectuer augmentent fears
appuintements duns des en>ditions

telles qu'ils tombent dans la cate-
gorie dus contribuables frappes
d'un super impôt,

Le personnel navigant demande

en outre des mesures spéciales gui
les protégeront des bandits aud
seraient donc tentés, comme le
fisc, par les hauts salaires!
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VERTICALEMENT

1. Céréale. — Fondateur de Québe: —
Corps adriforme.

2 Oiseau échassier à long bec, au «1
long et grèle, — Famille royale 4.
a +

Grande-Bretagne.

3 Préuom masculin. — Os de certai:s
poissons. — Epoque.

régné sur l'Ecosse et sur
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15 —Breuvage

Ville d'Italie qui 8 donné son nom
à un suint qui fonda lu Congrégation
de l'Oratuire. — Attachée avec ure
agrafe

Conjonetion. — Notaire et patriot

de 1837-38, pendu le 15 février 1839,
- Interjection.

Qui a été privé de sa téte. Voyul: 8

Jumelles, — Le nerf de la guerre,

Pronom anglais neutre — Du verbe
avoir. — Ville de la Belgique —
Patriarche biblique.

Rue, en latin el en ital-- | dit
d'un cheval dont la robe ext rome
Beâtre. avec crius et extrémit s
noirs. — Fleuve de la Sibérie.

 

Personnage légendaire des conte: de
fée. — Troublés, excités, remurs,

Anglais —

De x
préféré des

Fondatrice des Sœurs grises.
voyelles.

-Espèce de buffle. — Chaumes qui
restent sur place apres la moisson.
-- Du verbe avoir,

Du verbe habiliter, -— Adjectif pos
BCRSif anglais.

[J ~  9- Extrémité. — Saison. -. Sans ir
Utés, sans ornements.

10 Deux syllabes d'Esope, — Article
æ contracté. — Diificile. laborleux.
@ !! Sigle des prélats domestiques. —

(9 Note de la gamme. — CGouverte.r
- des ‘Trois-Rivières et fondateur or

[] ° Boucherville, — Pronom persounsl.
12--Négation. — Deux consonnes --

= Tirer le lait des mamelles do
vache. — Voyelles jumelles.

— 13 Collier de fleurs des Hawalens —
[] = Montagnes de l'Ouest canadien -—

Sigle d'une compagnie de navigaii n
_ appartenant aux Chemins de ler
= nationaux du Canada.

[J 14 Sigle des conseillers de la Reine —
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L'un des premiers joueurs du NationalJr, Fernand Perreault, de

Chicoutimi, a eu sa chance trop vite avec les Rangers de N.-Y.

laze de 28 ans, Fernand Pere
reault est déjà un vétéran de
plusieurs ligues dont la ligue
du Quebec, II brille cette an-

nie, avec les Saguenéens de Chi-
coutimi de Gerry Plumondon, mais
depuis quatre ans, 31 a porté les
couleurs du Royal, des Cataracles
de Shawinigan et des Saguenéens.
Ten est À sa troisième saison avec
Chicoutimi,

Fernand, qui a passé la majeure
partie de sa carrière sous la tutelle
des Rangers de New-York, jouit
d'une grande popularité auprès de
sts confréres, parce qu'il est par-
tout un parfait gentilhomme. II
sait quand encourager les siens et
se montre toujours combatif. Il
semble s'adapter très bien aux
équipes championnes, puisqu'il a
fait partie de quatre équipes cham-
pionnes. L'an dernier, 11 a évoiué
avec brio pour les Cataractes de
Shawinigan de Roger Léger, équi~
pe qui a remporté le trophée du duc
d'Edimbourg. Cependant, il n'avait
qu'été prêté aux Cataractes et à la
fin de la saison dernière, les Sa-
guenéens ont repris leurs droits sur
lui et lui ont fait signer un cou

Lrat potr 1955-56.

Perreault a vu Te jour pour la
premiére fois le 3! mars 1927 à
Chumbly - Bassin. Membre d'une
belle famille cunadienne-française,
il a deux frères et sept soeurs.
Son père, feu  Charles-Edouard
Perrea:lt, était propriétaire d'un
commerce de charbon et d'huile.
Sa mère, Mme Thérèse Perrier Per-
reault, est encure de ce monde.
L'ainée de la famille est religieu-
se, Mère Saint-Denis de Milan.
chez les Socurs de in Congrégation
Notre-Dame. I! a six atitres soeurs:
Cécile, Rachel, Lise, Mercedés, Re-
née et Lucie. Il à deux frères: De-
nis, représentant de la Molson à
Montréal, et Henri-Paul, qui con-
tinue le cominerce de son père.
Fernand est marié 4 Madeleine

Cartier et ils ont une petite fille

de trois ans, Nancy. et ils attendent
ln visite de la cigogne en février
prochain. Mme Perreault est la fil-
lu de Jacques-Nurcisse Cartier, ex=

  

 

Apnes avoir brillé pendant

 
deux saisons avec

Ecrit spécialement par JACQUES BARRETTE,

maire de Chambly. Perreault a fuit

ses études au collège de Chambly
et au colléze de Longueuil.

1L A COMMENCE AVEC LE
PREMIER CLUB NATIONAL
—Comment as-tu débuté dans le

hockey? lui avons-nous demandé.
—J'ai fait mes debuts dans le

hockey orpanisé avec la première
édition du National Jr. en 1943-44.
Je n'avais que 16 ans. L'année Sui-
vante, j'étais encore avec eux lors-

que nous avions failli vaincre le
Canadien Jr. dans les éliminatoi-
res. Nous avions sur notre équipe:
Jean-Paul Bisaillon, André Corri-
veau, Jacques Deslauriers, Geor-

xes Bougie, Gariépy, Desforges

et les deux Jeanneau.
—Tu as fait partie de plusieurs

équipes championnes, n'esi-ce pas?
—Oui, j'ai fait partie de quatre

équipes championnes et j'espère
que, cette année, ce sera la cin-
quième. En 1951-52, j'ai joué une

bonne partie de la saison pour les

Barons de Cleveland, équine cham-
plonne de la ligue Américaine. En
1952-53 et 1953-54, j'évoluuis pour
les champions de la ligue du Qué-
bec, les Saguenéens de Chicouti-
mi. L'an dernier, ces derniers ont
prété mes services aux Cataractes
de Shawinigan, l'équipe cham-
pionne du pays. En 1948-43, j'étais
au nombre des joueurs de Tacoma

et nons nous étions rendus en fi-
nale du championnat de la Côte
du Pacifique.
—As-tu toujours évolué à l'aile

gauche?

—Non, j'ai aussi Joué au centre
et à l'aile droite, Ma position nor-
male est aile gauche. Fait curieux,
j'ai connu ma meilleure saison,
alors que j'évoluais à l'aile droite.
Cette année-là, les Rangers de
New-York m'avaient cédé au club
Tacoma. J'avals terminé troisieme
dans le classement final des comp-
teurs de la ligue ayant obtenu 37
buts et 40 passes pour un total
de 77 points. J'avais aussi établi
deux records de ligue qui sont en-
core en vigueur aujourd'hui, J'avils
participé au pointage au Cours
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les Rovers de

New- Vork, Fernand a eu xa chance avec les Rangers, mais il n'était

pas prét eb 11 est retourné définitivement dans les mineures. C'est

mwlireurenx parce qu'il était un excellent joueur d'avenir. Ii a suivi

îes traces des jeunes boxeurs qui rencontrent trop vite le champlon.

mondial e( voient leur carrière ruinée pur des gérants ambitieux,

chroniqueur sportif à la “Patrie”
 

Aile gauche, Lance de
Dernier club amateur:

Saison Club Ligue PF.

1947-48 Rangers NUL 2
1948-49 Tacoma PCHL 70
1949-50 Rangers NIL 1
1949-50 New Haven AHL 65
1950-51 Cincinnati AHL 70
1951-52 Cleveland AHL 27
1951-52 Royal OSHL 28
1952-53 Chicoutimi OSJIL 45
1953-54 Chicoutimi QHL 68
1954-55 Shawinigan QHL 57 

1a gauche. 6°, 185 livres,
les Rovers de New-York.

 

Eliminatoires

BR A PtsPun. P. 8. A PtsPu.

6 06 0 0
37 40 77 67
o o o 0
25 24 49 23
26 30 56 16
9 14 23 18 .... ...
7 12 19 14 7 1 2 3 8
5 18 23 26 20 9 10 19 18
18 43 59 18 7 ¢ 3 3 2
17 37 54 42 12 3 4 7 10  
 

de 21 parties consécutives et J'avais
compté les trois buts décisifs de
la série éliminatoire entre Vancou-
ver et nous-mêmes. Nous l'avions
emporté en trois joutes d'affilée
et à chaque reprise j'avais été as-
sez chanceux pour compter ie but
qui devait donnerla victoire à mon

club.
—Parles-nous de l'édition 1955-

56 des Saguenéens?
— Nous avons un trés bon club.

Si nous sommes le mu:ndrement
chanceux dans les éliminatoires,
nous allons remporter le cham-
pionnat. Mepuis le début de la
saison, nous avons perdu les ser-
vices de plusieurs excellents joueurs
à cause de blessures. En effet, les
frères Smrke, Germain Léger et
Pete Taillefer ont tour à tour été
blessés et nous n'avons jras joué
une seule partie au grand com-
plet. La plupart de mes coéqui-

piers ont beaucoup d'expérience
et feraient l'impossible puur don-
ner une victoire à notre populaire
instructeur Gerry Palmondon. In-
cidemment. Gorry a dû nous pré-

ter main-forte à plusieurs reprises
parce que nous avions trop de
blessés.
— Quelle a ete ta plus grande

sensation ?
— Ce fut de

équipes
faire partie des

championnes de Chi.
coulimi es de Shawinigan. La
victoire en neuf parties contre
les As conduits à l'attaque par
Jean Béliveau a été particuliè-
rement douce, Nous avions s°vrs
batty l’équipe qui alignais le
meilleur joueur au pays, sauf
peut-être le Rocket, Lou Smrke,
Delphis Franche et moi-même
avions tenu en échec la fameuse
ligne québécoise, Gaye Stewart,
Ed Harrison et Jean Béliveau.
Boit dit en passant. nous avions
déclassé Li fumeuse ligne d'Otta-
wa composée de Juckie Leclair,
Howie Riopelle et Léo Gravelle,
trois des infatigubles patineurs

du hockey. la même année dans
Jes éliminatoires,
— Quel fut ton plus grand dé-

sappointement ?

— Ce tut de ne pas faire le
saut avec les Rangers de New-
York. Je n'ai rien à dire contre
les dirigeants des Rangers sauf
Qu'ils en'out donné une chance
lorsque je n'étuis pas prêt et
m'ont ignoré lorsque je l'étais.
J'ai pratiqué souvent avec les
New-Yorkais, mais j'étais trop
jeune pour ame faire valoir. ! y à
cing ou six ans, je crois que j'au-
rais pu évoluer régulièrement
dans la ligue Nationale, J'ai eu
un essai de deux parties en 1947-
48 et d'une partie, en 1949-50, Je
n'ai jamais réussi un point dans
la LHN.
— Quel est le meilleur joueur

à qui lu us eu à faire face?
Cette année ?
— Jean Béliveau. Cette année,

c'est André Corriveuu.
— Quel est le meilleur gardien

de buts contre qui tu as joue ?

Cette année ?
— Jack Cielincau,

Miche Perreauit.
— Quel est Lun ambition ?

Cette année

—Je n'ai aucun plan défini.
Cependant, j'aimerais bien tra-

vailler pour la brasserie Molson
comme mon frère.
— Que} est ton

favori ?
—Le golf! Ce sport me passion-

ne. Je le pratique depuis quelgues
années ct mon handicap est de 3.
En été, À la moindre occasion, je
me dirige vers le terrain de golf,

passe-temp-

Je suis membre du club de golf de
Chambly, c'est un beau parcours

de neuf trous. I} est assez ciflicile.
(Fernand est un des bons amateurs
de la province. Il est certes l'un
des plus puissants frappeurs du
Québec. T1 à déjà réussi an score
de 31-35—68, à Chambly. Son plus
long court de départ fut d'envi-
ron 380 verges. Il avail le vent

dans le dos et le terrain etait dur,
mais c'est tout de méme un coup
prodigieux. Il avait presque at
teint le neuvième vert à Chambly,
un trou de 420 verges).

Fernand a rencontré son épotse
sur le terrain de golf de Cham-
bly. Il avait frappé l'un des puis-
sants coups de départ :t ll avait
failli attraper madernoiselle Car-
tier. Après s'être excusé, Perrenult

a conversé nvec elle ¢t cc fut le
commencement de liao Per-

reault-Cartier,

=Que fais-tu en été?

—J'ai travaillé quelgue temps
pour la brasserie Molson et la
compagnie de construction Chame

bly Gurden, en plus de Jouer assi-

dumert au golf.
—As-tu subi

res?
—GCai, jai subi cing dislocations

de l'épaule gauche depuis Je début
de ma carrière. Cette blessure est
souffrante et me rend ordinaire-
mentinactif pour deux ou trois se-

maines à chaque fois. De plus je
me suis déjà fendu un os du coude

tait

 

plusieurs bless'1-

ie

  

alors que Jétais pour Jes Rangers,
-—-Contre où avec Quis Jura

actuels de la lgue National ase
tu joué?

J'ai Joué conzre r
Mickoski, Claude F wi, Jeune
Guy Talbot, Jacques ante. Ivan

Irwin, Jack Evans ei autres dont

Je ne me souviens jrs du nom.
Fernand Perreault a connu de

nombreux succés el Geboires dans
le hockey, mais {1 a toui de mé-
me conservé son sourire el est

ces Nack  

  

satisfait de sa situation. 1 ost
un excellent athlète =puisqu'i}
brille aussi au poif. I est un
père de fumille modéle bien que
ce ne soit pas trop dilficile Jors-
que lun a Une épouse aussi

charmante que la sienne.  Fer-

nand croit qu’il lus, reste encore
quelques bonnes aunéc« dans le
hockey et c'est ce que nous du
souhaitons.
apm

Antibiotiques
PARIS — MM Du.voux, J

et leurs collaborateurs relat nt le

cas d'un sujet atteint de si: ppurae

tion broncho pulmonaire pro.ongee

et à rechutes successives qui fut

truitée successivement par divers
antibiotiques: pénicilzne, streptoe
mycine, atréomycine, lerramyeumne

et magnamycine.
Avrès 5 mois de trairements. la

mart survint par hemoytymie fous

droyante. Un vaste abes pulmos

naire occup.it les du poumon

Arvit et dans le pus fui troive Un
ChAMmpIgnON nicros-op.que du type

Candidia.
Les infections graves dues à de

tels champixhons Hi survenant à

la suite de traitements antibiou-
ques ont été surtoi: Cecriies par

les Anglo-Saxons.
1} semble que les antibotiques

troublent l'équilibre exu'tant nore
malement entre les éléments ni-
croblens que recèle noîre organise
me et qu'ils provoquent une proli
feration des Rermes Don sensibles
aux antibiotiques. Ces effets sont,
naturellement, plus prmoncés sur
un terrain débilité par la maladie,

  

Fernand est tellement enthousiaste de golf qu'il pratique ses voups

routés sur tes tapis de l'hôtel Queen's. El frappe de très longs coups,

mais son potting est quelque peu erratique, Il ne se décourage pas

et pratique beaucoup cet aspect du jew,

 

 



 

 

 

La bonne volonté vous

aidera à être heureux
Le capital-santé que je m'’upplique à servir dans cette colonne

depuis près de vingt ans, demeure toujours et plus que Junius

l'actif le plus précieux de l’homme. Notre frère corps ne reçoit
pas toujours le traitement qu'it mérite. Le temps est loin, heureu-
sement. où le peuple ignorait les précautions é'émentaires essen-

tielles à la sauvegarde de la santé. Le public sait maintenant ce
qu'il doit faire pour rester en bonne santé. mais, en demeurant
abonné à la négligence, il ne traite pas le frère corps comme
41 le devrait et il n’évite pas la maladie et l'accident, ces deux
maux en tout point évitables dans les trois-quarts des cas. A la
fin d'une année, il convient de procéder à un petit exmen de
conscience et de souligner l'importance de la collaboration que
M. et Mme Toulmonde doivent apporter aux hygiénistes. Ce sera
ma façon de vous souhaiter une bonne et heureuse année.

—000—
M. de la Palice nous dirait qu'on n'est pas heureux quand

on est malade ! Mais alors pourquoi M. et Mme Toulmonde ne
déploient-ils pas tous leurs efforts pour prévenir 1 maladie en
suivant les directives des gardiens de la santé publique, pourquoi ?
Parce qu'ils ont un faible pour sainte Négligence ! Et tant qu'ils ne
comprendront pas la nécessité de collaborer avec l'hygléniste,
ils seront sous la menace de la maladie et de l'accident. Les plus
vaillants effort: des disciples de Pasteur seront nuls ou presque,
tant que le grand public ne les secondera pas. L'édifice de la
bonne santé pour tous ne sera jamais une construction solide,
tant que tous les Canadiens n'apporteront pas une collaboration
dynamique aux hygiénistes, aux serviteurs de la santé !

—00—
On oublie trop souvent que les voeux traditionnels qu'on

présente généreusrment A ses parents et À ses amis, ne se réalise-
ront pas, si les intéressés n'y mettent pas un brin de bonne volonté,
quand leur bonheur est er. cause. Et le bonheur est en cause
quand notre santé est en jeu. Chaque jour, les hygiénistes nous
rappellent les grands principes de l'hygiène et de la médecine
préventive; chaque jour. ils nous Tappellent que la santé a une
influence marguée sur notre bonheur. Chaque jour, nous apprenons
que des milliers de Canadiens sont malheureux. perce qu'ils n'ont
pas su éviter ta inaladie — la maladie qui pouvait être prévenue.
Est-ce vrai ? Dans votre for intérieur, vous savez que c'est vrai.
Alors, pourquoi ne pas prendre lcs moyens et les précautions qui
s'imposent. La bonne volonté vous aidera à être heureux. Pouvez-
vous en douter ?

— 000 —
Quand blen méme je m'évertuerais à rédiger l& meilleurs

vœux de bonheur, à quoi cela servirait-il, je vous le demande,
si mes lecteurs et mes lectrices s'évertuent de leur côté, à saper
leurs chances de bonheur, par leur négligence, leur insouciance,
leur inconscience ? L'apathle à l'égard de l'hygiène et de la
médecine préventive est un système que nous devrions tous et
toutes mettre définitivement aux oubliettes. N'est-11 pas temps
d'abandonner cette méthode néfaste, désastreuse et qui, à part
Ia souffrance et l'ennui, coûte des centaines de millions de
dollars aux Canadiens, tous les ans? N'est-i! pas temps de
remplacer ce système regrettable par la prudence, Ja prévoyance
et par ce facteur si riche en sagesse, le gros bon sens ? Cessons
donc une fois pour toutes, de nous moquer des directives des
hyglénistes, des conseils et des régimes des médecins. Les
hygiénistes devraient être considérés comme nos amis les plus
sincères, parce qu'ils nous empêchent, 81 nous le voulons bien,
d'être malades. Ne souriez pas. vous auriez tort. Essayez de
Pratiquer pendant un mois les règles d'or de l'hygiène et de la
médecine préventive et. tout de suite, vous vous rendrez compte
que les disciples de Pasteur sont des amis de choix et de tout
Tepos. Essayez ce système au début de l'année ! Hélas, sur cent
personnes, combien répondront à l'invitation de l'hygiéniste ?
Et pourtant, notre bonne volonté nous alderait à asseoir notre
bonheur sur des bases solides

— 000 —
En conséquence, à titre de directeur adjoint du Service de

santé de la ville de Montréal, je souhaite à tous mes concitoyens
et à tous mes compatriotes de mettre un terme à la sempiternelle
négligence i permet à la maladie d'entrer dans leurs foyers.
Je souhaite tous les Canadiens qu'ils apportent une saine et
bienfaisante collaboration aux gardiens de la santé publique.
Je souhaite que la prudence et la prévoyance soient à l'honneur
dans toutes les fumilles. Je souhaite que la possession de
l'intelligence de la santé soit estumée à sn juste valeur. Mais ces
Yœux ne se réaliseront pas, si M. et Mme Toulmonde n’y mettent
pas un peu de bonne volonté. S'il m'était permis de résumer mes
souhaits en une formule lapldaire, je souhaiterais qu'en 1956
tous les hommes, toutes les femmes et tous les enfante de mon
pays s'appliquent à pratiquer le gras bon sens! Le gros bon
sens ! Est-ce qu'elle le pratique cette femme qui, après un gros
repas, mangeait, tout récemment, toute une tarte aux pommes
sortant du four, et une “brique de crème glacée?” C'est
incroyable, me direz-vous. mais c'est un fait authentique. Et,
dans le domaine de la gointrerie, on ne peut rien inventer qui
dépasse la réalité ! Bien entendu, nous ne propusons pas cette
gourmande pour modèle.

 

—000—
C'est dans la mesure où nous serons des hommes et des

femmes de bon sens et de bonne volonté, que nuus saurons éviter
la maladie et, partant, tous les embétements qu'elle traine dans
son sillage. Nous avons soif de bonheur, eh bien, tächons au
moins de nous évertuer à rester en bonne santé. Sommes-nous
de taille & mettre notre apathle aux oubliettes ? Sommes-nous
assez conscients de la valeur incommensurable de la santé?
Jusqu'à présent, nous nous sommes conduits comme de grande
enfants. N’est-il pas temps de réagir contre nos inconsèquences ?
Sachons doiic nous conduire comme des gens sensés et les vœux
de bonne année que je vous offre s'épanouiront en journées
splendides, magnifiques, heureuses. Mais. n'oubliez pas que cela
ne sera pas possible sans votre bonne volonté !

C'est sous l'empire de ces idées et de ces sentiments que je
vous souhaite à tous une bonne, heureuse et auinte année!  
  

LA PATRIE

 

 

 

 
 

Des pieds et des mains !
Ecrit spécialement pour la “Patrie” par Nik KEBEDGY  

 

Lorsque vous mettez vos souliers au début de la
journée, vous faites simplement un noeud à vos
lacets, ou vous fixez votre petite courroie de ferme-
ture au cran correspondant au serrage normal
et c’est tout Monsieur ! Quant à vous Mademoiselle
(ou Madame!) c’est encore plus simple ! Vous enfilez
simplement votre soulier, et avec un petit mouve-
ment du talon, hop! il est en place.
Après quoi vous allez et venez,

vous marches, Vous montez et des-
cendez des escaliers, et vous ne
vous inquiétez de vos pieds que si
vous faites unfaux pas où si vos
souliers vous blessent. Car tout ce
que vous attendez de ceux-ci, c'est
de protéger surtout vos semelles,
un peu le dessus du pied... et aussi,
à l'occasion de vous conserver un
peu de chaleur ou de participer à
votre élégance vestimentaire.

Mais pour le skieur (ou la skieu-
se) le problème de la chaussure et
Ge la fixation est beaucoup plus
complexe: et c'est pour avoir voulu
le résoudre tron, hâtivement, en @:
tenant compte aue de raisons fi-

nancières où de points de vue d'ese
thétique que tant de gens se dé-
getitent du ski. après quelques ex-
périences malheureuses. .

En effet, la bottine de ski ne doit
pas seulement protéger des coups

du froid et de l’humidité, elle doi
aussi, par la fixation, servir d'a-
gent de liaison entre les mouve-
ments du corps et ceux que l'on

veut transmettre aux skis. Inversé-
ment, bottine et fixation divent
aussi transmettre immédiatement
et parfaitement aux pieds et aux
jambes les dùplacements, glissades
et chocs que le skieur contrèlera
au moyen de ses muscles et de son
équiiibre.

La bottine n'aura doitc pas seu-
lement un rôle de protection com-
me toute chaussure ordinaire et la
fixation ne sera pas seulement un
simple systeme d'attache comme
celui des raquettes, als toutes
deux auroni aussi un rôle mécani-
que, analogue à la transmission
d'une auto, qui doit étre robuste,
fixe à certains angles et très sou-
ple à d'autres.

Emprisonnée dans la mâchoire
de la fixation (sorte d'étrier vissé
sur le desaus du ski), la bottine ne
devrs offrir aucum jen latéral, ce
qui veut dire qu'elle devra d'une
part bien tenir le pied et d'autre
part être solidement tenue dans
cette mâchoire.

La rigidité de la chaussure dans
le sens latéral sera assurée par
une construction soignée, du cuir
de bonne qualité cousu à une se-
melle bien renforcée, et 1a fixation
devra comporter des étriers de mé-
tal assez iarges et assez forts pour

ne pas se tordre ou s'ouvrir au
cours des evolutions.

Par contre, dans le sens antéro-
postérieur, le pied doit pouvoir se
plier vers l'avant, dg: la marche
en ski comme dans la marche or-
dinaire. Bien qu'étant plus grosse
et d'une manière générale plus n-
gide que la chaussure ordinaire, la
bottine de ski et sa fixation de-
vront dunc permettre au talon de
ae lever pour la marche, tout en
maintenant la plante du pied dans
l'étrier.

D'autre part, vous saver que
la technique moderne de descente
consiste, pour le skieur, à sdop-
ter l'allure d'un V couché, les
genoux étant portés très en avant,
bien au-delà de la ligne des or-
teils.
Pour obtenir cette position (dont

nous reparlerons dans un pro-
chain article zur la descente), le
talon est fixé au ski par la posi-
tion oblique du câble de la tixa-
tion, ce qui démontre immédia-
tement la nécessité d'aveir une
fixation de benne qualité, puis-
que câcle et étriers sont soumis
à des efforts assez intenses.
Vous remarquerez en outre que

le câble est muni d'un ressort
Qui est placé soit contre l'enco-
che du talon sois en nant du

. près du levier de fermeture.
peere doit être à is fo
assez fort pour ne pas se disten-
dre au bout de quelques sorties,
el assez souple pour permetire

un certain
vaise chute.
Bien que le but de la techni-

Que du ski consiste à tomber le
moins souvent possible, on ne sait
jamais si on ne se ramusera
pas dans la neige avec les pieds
placés de manière plutôt .. inha-
bituelle! I faut done prévoir un
levier de fermeture assez long,
facile à ouvrir et à fermer, même
avec des mains un peu engour-
dies! Un levier facilement ajus-
table permet aussi de chausser
rapidement ses skis au lieu de ge
livrer à des séances de lutte et
des contorsions exténuantes com-
me le font ceux qui n'ont pas
pensé à ce détail au moment de
l'achat!

En résumé, done, ne vous
croyez pas obligé d'acheter ce
qu'il y à de plus cher ou de plus
luxueux, mais ne lésinez pas sur
la qualité de vos bottines et de
vos fixations. C'est une dépense
qui peut sembler forte si tout l'é-
quipement est à acheter, muis ces

deux articles. convenablement en-
tretenus, dureront ensuite des
annees.

BATONS PRATIQUES
OU BATONS RIDICULES?
A moins de faire de la compé-

tition, le skieur moderne se sert
peu de ses bâtons à la descents.
Sur le plat, pur contre, el a la
montée, les bâtons ont une im-
portance beaucoup plus grande
qu'on ne le croit trop souvent et
permettent à celui qui suit s'en
servir d’économiser beaucoup d'ef-
forts sans deventr l'esciave des
remonte-pentes, surtout les jours
où l'on se gèle à attendre son
tour! Sur le plat les bâtons sont
destinés à augmenter la poussée
qui permet de glisser de plusieurs
pieds à chaque pas et à la mon-
tée ils permettent de gagner ra-
pidement de ia hauteur tout en
évitant les glissades en arrière.
Ces deux buts ne peuvent évi-

demment être remplus æ les ba.
tons sont trop courts ou munis de
rondelles qui enfoncent trop dans
Ia neige. Les bâtons trop couru
ne servent qu'à donner aux skieurs
l'air de quadrupeédes archi-gau-
ches et à leur fatiguer le das et

les jambes dans des positions gro-
tesques !

Par conséquent Choisissez des
bâtons de hauteur normale, c'est-
à-dire arrivant & peu prés à l'ais-
selle lorsque tenus sur un plan-
cher. Si vous faites beaucoup de
pistes. prenez-les méme un peu
plus longs, comme le font les cou-
reurs de fond. Les batons-teles-
copes. à hauteur ajustable, sont
l'idéal pour ceux qui les veulent
tantôt plus longs. tantôt plus
courts ou qui se les prétent sou.
vent entre gens de taille diffé-
rente. Ce modéle est cependant
passablement plus cher et son
mecarusme d'ajustement se de-
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Pour supprimer la douleur
LONDRES. — Une douzaine d'hôpitaux anglais expérimentent on

ce moment une nouvelle machine
corps humain.

Qui supprime les douleurs dans le

Cette nouvelle forme de traitement a pour principe ce qu'on appelle
le “son silencieux”. Un courant électrique passe à travers des cristaux
de quartz, dans cette machine, appelée générateur ultrasonique. Sous
l'effet du courant, une vibration s'établit dans les cristaux, dont le
Tythme dépasse un million d'osciflations par seconde.

Ces ondes en vibration, dont le son est trop éleve pour être capté
par l'oreille humaine, sont dirigées sur les parties douloureuses du pas
tient. En passant à ‘ravers les tissus du corps, ces ondes se transfore
ment d'abord en chaleur, ce qui accélère le processus de guérison mis
en oeuvre par le corps lui-méme. Ces ondes sonures provoquent en
outre un tremblement intense des tissus, et l'on peise Que ce tremble=
ment détermine une modification chimique dans le corps.

D'après un expert, la thérapeutique ultrasonique se révélerait effie
cace dans certains cas de rhumatisme, mais elle ne doit pas encore être
considérée comme un moyen de guérison de cette maladie ou de l'ar-
thritieme.

Un grand hôpital de Londres, révèle le “Daily Mirror”, à déjà
Appliqué ce nouveau trcitement à plus de Aeux cents malades.
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RANÇOISE MANSUY, dix-neul ans, cnduîte d'un Françoise suivit d'abord les conseils de sa mere,

 

   
nola.re de Mont I. etait Une Johe rousse aux meus Le tarda pas & donner raxon au proveile .

yeux pers, de toile mao ne ct bien proportions Ch 2 le nature), 11 revient au galop.

nec. Elle etait altæble ot amene as, mudbeu- Elle lnisail ln grasse maunee et, au retour de

son poux, lorsqu'] rentrait le midi elle etxil assez

souvent étendue sur un divan du living-room grilant

une cuymretie et lisant. en puipnoir et pantoutles,

aturee, à

mere, Ce
tenue n:ligee ln avait

des reprimitiides de si
reusement, sa
maintes TEprises.

 

  

 

goir-da, Jenant un coup d'ocil a l'horloge parquet du 3

Lving-roum, celle-c lui dit: les cheveux edouriiles. Et la table pour le dejeuner

— Ma chere Françoise, tu ne sois done pas qu'il nett encore prete.

est passe huit hénres et qu'Andre peut arriver d'un Françoise, tout(icis, aimint profondément son

 

marl el ent ete desesperee de le perdre. Ce dernier

l'atfectionnait autant et soullrait sans recriminer la
conduite blamable de sa femme, tout en se maltr:sant
pour ne pus manifester sa deception.

Un jour, cependant, i lui dit que, à l'avenir, ul

luncherait en ville.
— Pourquoi, cheri ? demanda-t-elle, ¢tonnce. Ne

manges-tu pas à ton goût ici?
Evitant de lui expliquer le veritable mont de sa

decision, il repondit :

Tu es mal coitice et 1 y #8 U1 >

, # in hanteur de ton moket droit.

rdant une jambe gracieusement

moment a l'autre.
«echelle duns ton bx

Frangoise, reg

taurnee, repondit ©

-— Je ne m'en suis pas apercue, maman, Vous me

reptochez de neghiger ma touette et mon apparence,

nuts Andre moa deja felicitee de mon chic.

-— Hevreusement que je suis la et que Je t'exa-

mine des pieds à ki tete avant chacune de ses visites.

Sans cela...

   

La sonnerie de la porte retentit — Certainement. mon tresor, mais j'ai de plus

— Sauvons-uous. Je vias twder à ta toilette, CM plus de travaid, et je sauveral du temps en

dit-elle tandis que la bonne altait ouvrir dejeunant au restaurant voisin de mon burcau.

Andre Cournival, flance de Françoise, etait un Un maun, trois semaines apres, Cournival lu

Incemeur civil de vingt-cing ans, brun, de haute ayant tat observer, avec des menazements, qu'il lui

ture, musculeux, aux traits reguhers et aux yeux serait obligé de prêter plus d'attention à sa toilette,

 

elle repartt, piquee -

— Devrai-je porter une robe du soir des le saut

du lit ?
— Non, mais ne me force pas à mettre les points

Sar des i.

purle,

 

k x +*

Trois mois plus tard, le mariage etait celebre

Madame Maisuy avist fortement recommande à
   

# hile de ne pas ceder à son penchant pour la — Je cherehe à te laire plaisir et ta n'es pas
nonchalance, de toujours paraitre avec une muse Butistiut.

sngnve aulani en présence de son epoux dans son I se tt

appartement Gua Fextenicur. Au moment de quitter le domicile cile retusa le
— Ton mur, avaiteglle ponctue, est soucieux du

bon ordre d'un lozis proprement entretenu. Je sus

sûre qu'il hu repuznerait de voir sa femme avec une

baiser qu'il voulut ini donner.

C'était œur premier difivrend.

Le soir, elle Jui ft un accueil glaciu tt ie bows

 

1 8 It (remen ra re 5 in + .,
mune le moi pt debrailice meme au pe ut jusqu'au lendemain, Puis, ce furent des browlles et
d«jeune, I endurerait peut-etre d'abord sans se des raccordements.

paundre ton Lusser-aller, mais 1 finirait par * :
* * x

Un mois s'etat ecoule. Françoise écrivit à une

ancienne compagne de couvent, son æmic preterce.

Micheline Larsay, de Quebec, ln exprimant la joie

qu'elle ressentirait de la recevoir à sa demeure pour

un long sejour. L'autre accepta avec empressement.

Micheline, fille d'un courtier, etait une grande

châtaine de vingt ans, aux yeux violets, d'une beaute

cuptivante. Gale. spirituelle, toujours elegamment

vêtue, son maintien etait impeccable.

sImpatienter. Ce serait le commencement de legers
difivrends qui s a«veraient probublement avec des

 

consequences regrettables,

  

 
Le soir, Françoise fituun accueilil glacial a André

et le bouda jusqu'au lendemain.

—

 

'abime-'
— reF5CESCESESS

Au borddeI'
Un conte inédit, écrit

povr la “Patrie” par

Rodolphe GIRARD

  

ait chez Françoise depuis une couple de

Jours lorsque madume Munsuy se rendit au domicile

de cette dermere. Ce fut elle qui lu: ouvrit la porte,

—Je su heureuse de vous revoir. Micheline,
—- Moi aussi, madume. Vous allez bien ?
— Oul, je vous remercie. Et vous-meme ?

=— On ne peut mieux, veuillez entrer. Françoise
est absentee pour une dizune de minutes, et je

l'attends d'un moment & l'autre,
— Merci.
Apres avoir cause de

Mansuy dit :
— Micheline, ma lille a beaucoup d'uttachement

eu d'estime pour vous, rt je ne vous parlerai ps
comme à Une etrangere. Vois pouvez lui rendre un

service que J'upprecCierais immiensement,
— Moi? Mais comment ?
— Vous connaissez l'indolence de Françoise,

— Je ne l'ai jumais remarquee.

— Vous teignez de l'iguorer mals, au Fond, Vois
le savez autant que moi. Elle ma confie que son
mari lui montre de la Iroideur, parluis, et qu’elle a

cu des aitercations avec lus. Je tul au declaré qu'elle

en est peut-etre responsable à cause de son defaut,
dont elle s'etait corrigée, au debut de son mariage,
— C'est malheureux, madame, mais Je ne puis

m'ingerer dans une situation d'ordre personnel qui

ne me concerne point.

— Au contraire. Françoise est votre intime et jo

suis persuadce que, st vous lui signalez le danger

auquel elle s'expose de s'attirer l'animnosite d'Ainitive

d'André. elle vous ccoulera. De plus... Chut! Je

J'entends marcher.

   

sujets nnodius, madame

 

  

* * *
Courmval n'était pas Vvoiace et sa lidiiité à

Françoise n'avait pas fechi, Cependant, Micheline

avuir francin le seuil de son appartement alors

que le malaise, les desaccords sapaient son amour.

Elfe lui etiut apparue dans lotite la seduction de sa

beutite, et il avait lait un rapprochement entre sa
mise irréprochable, sa fraicheur, et l'exterieur neghge

de Franco.se, entre la galeté communicative de l'une
et les maussaderies de l'autre,

Durant les premiers Jours. il s'était montré

courtois et piein d'egards pourelle. Puis, peu à peu,

subjugue par son charme. sans provoquer la jalousie

de son epouse. qui ne le croyait que poli, il avait

intensitie ses attentions lorsqu'il était seul avec elle.
Un matin qu'il prenait son petit dejeuner en sa
compagnie, il murmura :
— Micheline. me permettez-vous de vous donner

votre petit nom ? Il est tres job et vous sled felle-

ment bien.
— Volontuers, monsieur,
— Appelez-moi André.
— Tit for tat, fit-elle en riant.
—- Françoise m'a dit qu'elle compte vous retenir

ici le plus longtemps possible. Je l'espère egalement.

— Elle est tres gentille. J'ai beaucoup d'affection

pour elle.
— Et que pensez-vous de moi? interrogea-t-il,

appuyant les yeux sur Micheline et posant s& main
sur la sienne, qu'elle retira délicatement ?

— J'ai de la considération et de l'amitié pour
vous. Vous ne pouvez desirer plus dans votre situa=
tion, n'est-ce pas ?
— Et, 81 je vous répondais out.

— J'en serais peince,
— Pourquoi?
— A cause de Francoise.
Il garda le silence puis, cohsuitant sa montre-

bracelet, se leva :
— Veuillez m'excuser, Micheline, mais je aus

obligé de filer à mon bureau, et à regret.
— Faites, je vous en prie, monsieur,
— Non pas monsieur mais Andre, articula-i-t- 1, Ia

menaçant du doigt avec Un sourire.
Micheline n'avait pas encore soutfle mot 3 Frane

foisc du problème qui preoccupall madame Mansuy,

de peur de mortifier sa fille et de se créer des ennuis.
La mere, songealt-elle, avait peut-être exageré son

apprehension. Cournival et sa fenune lui semblaient
en absolue communaute de sentiments, mais l'etaient-
ils reellement avant qu'elle eut penetre dans leur

foyer ?
Bi, dc propos deliberé, elle suscitait la Jalousie de

Francoise dans le but de la convaincre du peril de

son attitude, ne jouerait-elle pas avec le feu? Ne

s’'amouracherait-elle pas de cet homme attrayant,

trompant sa meilleure amie. qui lui faisait confiance ?

Mais ne s'abusait-elle pas quant au penchant
dont il paraissait anime 4 son egard ? n'etait-ce
pes que de la simple galanterie ?

Un jour de congé, & 11 heures de la matinée,

Cournival qui aveit fait une course en ville, ren-
contra, prés de son appartement, un confrere à qui
il proposa d'y entrer pour un aperitif.

Ayant oublié son trousseau de clefs, il sonna. Ce
fut sa femme qui leur ouvrit la porte.

A la vue de Françoise, ma) pelgnée, en robe de
chambre et chaussee de pantoufles, il fronga les
sourcils et son visage s'assombrit.

—Pardonnez mon négligé, monsieur ‘Turcot,
articula-t-elle. J'ai la migraine et je n'ai pag eu le
courage de faire ma toilette.
— Je suis désolé de vous avoir dérangé, madame,
=-I n’y a pas de quoi, répondit-elle, se dirigeant

vers ea chambre.
Son coliègue parti. Cournival inéapable de 2

   

  
  

Micheline, l’amie
contenir, apostropha su
Micheline :
— Tu m'as humile et je suis & bout de patience.

Elle riposta avec un eclair de courroux dans ses
yeux pers :
— N'as-tu pas compris. Jai un affreux mal de

tete,
— Je ne te crois pas. Ou bien. c'est une migraine

de tous les jours, si jen juge par ta tenue.
— Tu es assommant.
Aprés un silence, il s'avança vers elle :

— Je regrette de m'etre emporté, Embrasse-moi,

veux-tu ?
— Laisse-moti,

sine.
Micheline, assise dans le Lving-room avait un

periodique entre les mains, mals ne Lisait pas, le front

penché.
I s'Approcha d'elle :
— Micheline, je suis navre de cette scene. J'eusse

dû me dominer, Ayez la bonte de ne pas m'en tenir

compte.
— Après la pluie le beau temps, murmura-t-elle,

avec un sourire.
Se levant. elle alla rejoindre Françoise,

Le lendemain, comme elle l'avait prevu, le soleil

brillait de nouveau dans l'appartement. Huit jours se
succéderent sans nouvel incident desagreable.

Cependant. Cournival, de plus en pius attaché à
Micheline, lui faisait deviner par des sous-entendus
et des allusions discrètes, le sentiment qui germait
dans son âme.

‘Troublée, elle luttait contre la tentation qui
l'envalussait de lui révéler son inclnation. Et, sem-
dévier le sujet de la conversation.

Un soir que Françoise était dans un appartement
de la maison de rapport pour remettre & ia locataire
un livre qu’elle avait emprunté, Micheline dit à

l'ingénieur :
Je retourneral & Quebec demain.
~- Mais c'est trop tot. Pourquoi cette hâte ? Est-ce

Que mous vous aurions déplu en quoi que ce fas.
— Loin de là, j'ai fait une excellente promenade,

et je vous en remercie, tous deux infiniment,
=—Françoise connait-elle votre décision.
— Pas encore,
«— Micheline, nous vous garderons malgré vous.

lemme en presence de

maugrea-t-elic, gagnant la cul
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de Françoise, était d’une beauté captivante,

Restez, ne fût-ce que pour moi.
— Pour vous? articula-t-elle, celant mai

émotion.
— Oui,

ment.
— André, vous n'avez pas le droit de vous expri-

mer ainsi. Fr.nyoise vous cherit. Ne lui brisez pas
le coeur.

— Je n'y puis rien, car fe vous aime,

Elle était sur un divan. Il se leva de son siege et
t'assit à sun côté, lui enlaçant la taille.

Le repoussant, elle se dressa d'un bond, tres pale;
— Andre, je vous en supplie, pensez à Françoise.
Celle-ci avait laisse la porte de l'appartement

entr'ouverte. Ni l'un ml’autre ne l'avaient entendue
revenir. Du seuil, elle avait surpris le geste de son
mark

— J'ai vu ta saleté, s'excluma-t-elle, livkte. Je to
hais et Je retourne Chez ma mere. Adieu.

Elle s'enferma dans sa chambre.
— André, dit Micheline, vous feriez bien de vous

absenter durant une couple d'heures. Je vais parler

à votre femme.
— Merci, repondit-ll simplement, en s'eloignant.
— Françoise, conimença-t-elle, je partirai demain,

mais je n'ai rien à me reprocher, Je te le jure. Et,
mue par la grande amitié qui nous lie, je te dirai
nettement que, si tu ne t'amendes, tu finiras par
devenir indifférente à ton mari, qui t'abandonnera

peut-être.
=- Qu'en sais-tu ?
=— Ta mère m'a communiqué son anxieté quant à

ton “bonheur. Elle est certaine que si ton epoux te
temoigne de moins en moins d'ardeur, c'est dû à ton
peu de souci de l'entretien de ton intérieur et à la
négligence de ta mise du matin au soir,

— Tu n'es pas flatteuse.
*— C'est vrai, mais je veux ton bien. Tu serais

captivante si tu le voulais. et ton imar! raftolerait de
tol. Tu l'almes ?

— Je l'aimais.
—"Tu l'aimes encore. Je souhalte tant que tu

sois heureuse |

son

parce que je vous manqueras enormé-

+ * *
Un mois plus tard, Françoise, complétement

transformée, avait reconquis l'amour et l'admiration
de son meri, FIN
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du Grand Trianon Nous achepune
tout nutureDement vers le polit

Trion eb ges Jari

An début du révne de Louis

 

XV, et pendant un à long
temps, ‘Trianon est dé: Ho En
1750. avec la nouvelle favorite,  jeune Mme d'Etiolles, une be
té du moixle de La finunce, deve-
nue marquise de Pompadour, Tria-
non va renaître.

Gabriel reçoit l'ordre de cons-
truire à Trianon une ‘petite me-
nagerie”, C'est-à-dire une ferme
avec, une laiterie garnie de va-
ches hollandaises, une bergerie,
un poulailler. une volière et sur-
tout un jardin botanique où Ber-
nard de Jussieu applique pour lu
première fois sa nouvelle elassi-
fication des plantes.

Si le nom de Marie-Antoinette
est resté attaché au Petit Tria-
non, elle n'en eut pas l'initiative
cependant, et c'est à la Marquise
de Pompadour, qui fut pour les

arts Une protectrice intelligente e
éclairée, que revient le merite du
Pavillon Français, aussi appelé Pu-
villon de Conversation et que
construisit Gabriel en 1750 ou 1751,
A ce joli domaine, il manquait

une maison, Dés 1754. Louis XV
approuve les plans que jui sou-

met Gabriel: deux années suffi-
sent pour élever le Pet4 Trianon
qui est terminé en 1764; mais ll
faut quatre ans pour le meu-

bler. Mnie de Pompadour n'eut ce-
pendant pas le temps de l'habiter,
puisqu'elle mourut dans l'année dz
son achévement. Mme du Barry
s'y plut et il fut tout de suite cé-
lebre. On en goûta l'eléginte simi-
plicité et le cadre naturei. “Hébé
plus fraiche et moins parée plait
mieux que l'auguste Junon. Ver-
sailles, ta pompe dorée, cède aux
graces de Trianon.

C'est sans doute là le chel-
d'oeuvre de Gabriel. Le Petit Trin-
non est un palais minuscule mais
un palais quand même. C'est coni-
me la première fleur de ce style

épuré qui s'inspire de l'antique,
sans le copier lourdement, et au-
quel Ja musique devra le Gluck
d'Orphée et d'Iphigénie, et la pué-
sie d'André Chénier.
On raconte que c’est à Trianon

que Louis XV prit, de l'enfant

d'un jardinier, le germe du mal
qui l'emporta; mais son premier
chirurgien, LaMartinière, homme
autoritaire, l'obligea à monter en
voiture, lui faisant entendre qu’un
Roi de France devait mourir à
Versailles, et non à Trianon, dans

  

  
Une des galeries du

weopetites chambres Basses” Ld
ae tole,

le n'est

 

pus tant dans le pa-

par Gabriel gae dan

cet le hme er du Pet
anon quon a des chances de

retrouver le funtôme obscuant de
Antoinette. Le Peut ‘Tr

non que Louis XVI lui donne nus rat

pas touche son architecture,
Murs elle In jofgiit date le pure
un petit théatre où ele s'umusa

à jouer la comedic avc sos int
mes, En bonne Autrichienre, elle
adorait la nature, Aussi, 9 au
pavillon de Gabriel, fit dle exd
cuter un jurdin “anglo-ehinois”,

avee une rivière, un ro her qu
avoisine le Belvedere et lomine le
lc artificiel et un temple de
l'Amour. Se souvenant des euin-
guettes viennoises, elle 1:1 conse
traire par Migue le famiux “Has.

mean” 1783-1786) qui ra semble

autour d'un petit lac plusieurs
malisonnettes couvertes de chau-
me. La Reine passa là des jours
entiers duns des occupations bu-
coliques. On sait cominent finit

cette idylle de theatre. Charmane

tes paysanneries À lu Diderot et

À la Greuze, sur quoi va s'abatire
1« foudre,
Quant à la grott

Reine y etait a
du 5 octobre IT
int lus apprendre Jar :

Parisiens insurges que

tse princesse a dit por

 

  

 

  

   

  

  

on sait que la

 

  
  

 

jamais adicu au cher passé.

de notreAu retour iente pro-
rdins de

us, comine

moi, ce promeneur pordu et soli-

taire auquel ces jardins enchan-
tes ont offert une retraite et un
thème inépausable a evocation et
a reveries?
De toutes les créations de

Louis XIV, Versailles demeure la
Plus vivante et la plus populaire.

Ce n'est pas comme le château,
ia nécropale d'un passé À jamais
aboli. Ses arbres croissent d'an-
née en année et se parent aux
couleurs de chaque saison: ses
eaux continuent leur murmure.
Si comme au XVIIe siècle, les
brillants cortèges, les grandes da-
mes en beaux atours ne foulent
plus le Tapis Vort, les promeneurs
plus modestes y sont nombreux;

parisiens et étrangers viennent en
foule chaque dimanche se prome-
ner dans les Parcs du Roi et l'en-
fance éternelle vient à nouveau
mêler ses Jeux à ceux des enfants
sculptés par Tuby ou LeHongre.
Vous vous souvenez que Louis
XIV vieillissant écrivait en marge
d’un devis de Mansart: “Il faut

    

de l'enfance répandue partout”.
Partout en effet l'enfance triom-
phe à Versailles mais nulle part
autant qu’à l’Allée d'Eau, qui
mêne du bassin du Dragon au
Parterre du Nord. Ainsi se trouve
respecté le désir de Louis XIV qui

 

Fania.

mature hina par
ide Tantodun monague

: à contrainte de devenir une
ambiance de Lente pou chaqa>
jour de sa ve, avant de témepnez
definitivement pour sa gioire

Autant que les yeux et lu pere
5 Versuilies anime le souvenir,
C'est un un. ou se reflète
plus d'un demi-sieele de vice frane
Çuise, pendant lequel l'Europe at-
tendiut de la France son mot
d'ordre,

Dieu
souffla
parc oll he

  

 

  

  

 

   
   

loué, la Revolution
suns  l'attemdre sur le

conventionnel Charles
Delacroix prétendait fure passer
la charrue. Æt tout recemment,

au cours de la derniere guerre
mondiale, alors que tout à cat:
St-Cyr fut detruit por les bore

Dbardements, Versailles  demours
intact à rs la tourm nie.

Oui, Versoille , test vraiment

soit

   

  

 

   

Toms XI Pour nous, ce mo-
narque s'incarue pierres.

ces allées au tr ces

  

Caux domatoes, tie
Times, qui § us me sont caves

d'une  grometrie  barcde bien
mitux Qu'eu ses conguetes, ses

lois ou ses fetes. (est par Vers
suilles que sa figure survit nue

jourd'hiu, A l'aide de docnments
peniblement compile, on peut vos
quer Saint Louis ou Henri IV:
quant à Louis-Philippe où Napo-
leon IT, ils ne sont aupres de
Louis XIV que des fizures falotos
qu'anime & peine ln verve des
mémorialistes. Au contraire, si
vous allez à Versailles, ne vous
semble-t-il pas  qu'invisible Je
maitre du logis, le Rol Soleil, est
en ces lieux, qu'il vous guide le
long des allées faites pour son
agrément, des escaliers propres
au déploiement de s& pompe.
Point n'est besoin, des lors de
textes poussiéreux ni de gloses
obscures: Ka présence nous est
perceptible. son oeuvre nous livre
ses desseins: Un marbre, une sta

tue, une rangée d'ifs éclairent
pour nous sa pensée.

Versailles, nom aux échos pro
fonds, parc aux horizons infinis,

nature disciplinée selon les lois
d'un souverain et agrandie à ses
mesures, oeuvre oil le temps ime
prime chaque Anne sa marque
sans jamais la flétrir. Versailles
simple et multiple, image éter=
nelle de la grandeur...

ot Dad
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palais de Versailles
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C'est a l'Amérique que l’Europe
doiv le dndon C'est dans les
«randes foréts des Etats-Unis et
du Canada qu'on le découvrit à
l'état sauvage. Lorsqu'en 1519, les
Espagnols, après ia prise de Mexi-
co, penetrérent dans le palais du
souverain du pays, ils aperçurent

avec surprise de gros oiseaux que
la vue d'étrangers effraya beau-
coup. Affamés et apprenant que
ces olreaux coustitualent un mets
du pays, les Espagnols en man-

 

 

Comment cjouter de la

saveur ou hamburger
Saupoudrez beaucoup d'Ac'sent quand
vous faites cuire du bamburger, atio
d'en faireressortie toutes les murved-
leuecs saveurs naturelles!

Ac’cent améliore la saveur des lé-
Eumes, viandes, volaille. puisson,
soupes, salades ef sauces. Ac’cent ent

Ia seule marque de mono-glutamate de
sodium pur vraiment répandue,le seui
condiment qus fait ressortir et ravive
Les saveurs naturelles.

© Employsz assez d'Ac‘cent pour pauvelt
soûter l'eméfierstion de le sovour

© Si facile d'usage .. . on le saupoudre
sur lon aliments, comma le soi ei be
poivre, lers de la cuisson où à table.

@ C'est un cesaiseanement faveri dee
chats, diététicions of gourmets.

Ac'cent se vend en Formats d’Esesi de À os.
Domestique de 4 ne, Economique de 8 ce,

dense de tou 381 SVE

Accent
évce-piutamate de vodism oui

rest + loteraztieuzi. Division de Canadian Flat &
Spor Ca. Ltd. Ediice Sea Lite Montréal, PQ.
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gèrent et déclarérent que pour la
délicatesse de la chuir et la fi-
nesse du goût, les dindons valaient
les plus excellentes poulardes de
leur pays.

D'une façon certaine, le dindon
éiait connu et acclimaté en An-
gleterre, dés 1541. A cette épo-
que, en effet, i'archevéque Cram-
mer, chancelier du roi Edouard
VI, faisait publier un édit par le-
quel il était interdit de faire fi-
gurer dans un banquet plus dun
seul dindon & la fois, quel que
svit le nombre des convives: ce
mets élant considéré comme uné
manifestation de luxe exagéré.
Les Français ant appelé coq

d'Inde ou dindon, et poule d'Inde
ou dinde, la nouvelle volaille qui
leur arriva, parce que les notions
géographiques d'ulors, très vugues,
amenaient lesss à appeler In-
des ou Tles indiennes les terres
d'Amérique.

ROTISSAGE DU DEMI-DINDON

Laver le demi-dindon et sécher
parfaitement. Saupoudrer lu ca-
vité de sel. Lier la cuisse au crou-
pion. Tenir l'aile en place sur la
puitrine au inoyen de brozhettes.
Attacher la peau à la viande de
la poitrine tout le lung du brèchet
pour éviter le rétrécissement de la
peau qui ferait sécher la viande.
Couper deux épaisseurs de papier
ciré de la grandeur de la surface
coupée de l'oiseau et mettre sur
un gril dans la rotissoires Melere
% a 1 tasse de farce par livre de
dindon; monter la farce sur le
papier ciré pour remplir la cavité
de l'oiseau. Mettre le demi-dindon
sur la farce. Couvrir complète-
ment l'oiseau avec un morceau de
mousseline plongée dans du sain-
doux fondu, et faire rôtir en sui-
vant le tableau indicateur de du-
rée de cuisson. Se servir d'une
rôtissoire et ne pas mettre d'eau.
Si la mousseline sèche pendant le
rôtissage, lui rendre son humidité
avec la graisse dans la léchetrit
ou d'autre saindoux fondu.

DUREE DU ROTISSAGE
3 4 10 Ibe 300°F 3', à 4 heures 2Margue diposls

LES VINS

JORDAN |;
sont connus]:

~~ de tous les
Canadiens

10 à 14 * 4 ss »
14 à 18 " " 5 a6 "”
18à2 "” » € a Te”
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Gastronomie

LA PATRIE

du
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Ladinde, poularde de luxe
La duree du rôtissage ci-dessus

n'est qu'approximative, car la du-

rée exacte de l'oiseau varie selon
sa grosseur, sa forme, son po.ds et

son age. Il est bon d'ajouter 15 à
20 minutes de plus en calculant

l'heure de là mise au four. Laisser
toujours reposer l'oiseau un peu
de temps au sortir du fourneau,
ce qui permet à lu viande de
féabsurber le jus de cuisson et
rend le dépeçage plus facile et
plus économique. On aura ainsi le
temps de préparer la sauce.

VERIFICATION DE LA
CUISSON

Enfoncer une petite broche ou
une longue fourchette dans la
partie la plus épaisse de la poi-
trine et aussi de la Cuisse près
de la poitrine. Si la chair est
tendre et si le jus n'a aucune
nuance rougeâtre, la dinde est
cuite. Si on se sert d'un ther-
momêtre à viande placé au cen-
tre de la cuisse, la température
doit indiquée 1900F. Un autre
procédé conseille de saisir le pi-
lon au bout de l'œ «L de lu inou-
voir délicatesmient. Si la cuisse se
détache facilement,
cuit.

FARCE A LA SARRIETTE

4t miettes de pain

M, ce à thé de poivre

1e à thé de si

1 €. à thé de sarriette

3e. à tb. de beurre fondu ea
de gralmse de bacon

1e à tb. d'oignen hache fin
ou de persil

13 & de pommes, de céleri, de
saucisse au porc eu de bacon
haché tin

Suffisant pour un poulet de 6
livres. Pour une dinde de 10 ou
12 livres doubler la rccette.

FARCE ECONOMIQUE

2 & pain coupé en dés
la ce. à thé de fines herbes
1e. à soupe oignon hache
Te. à soupe persil hache
4 c. à soupe beurre fondu

Sel et poivre au goût

Faire revenir loignon dans le
beurre. Tremper le pain dans
l'eau froide et l'essorer ensuite,
puis le faire cuire dans le beur-
re, quand l'oignon est doré. As-
saisonner et ajouter un peu d'eau
au besoin. Doubler les propor-
tions de cette farce soon la
grosseur dc la dinde. Pour don-
ner plus de saveur à cette farce,
on peut ajouter soit du fromage
répé, soit une t. de raisins sans
pépins eb % t d'unendes blan-
chies.

 

l'oiseau est __
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Que toutes les douleurs fassent trêve, puis-
qu’une année nouvelle commence! Entre l’avenir et
le passé, quelque chose vient de se manifester dou-
cement: la foi et l'espérance d’une vie meilleure et
plus riche en bonté.

En ce premier de l'an l'esprit
demande à s'arrêter une minute
pour réféchir... Est-il vraiment
possible de se désintéresser ? D'ou-
blier tout à fait l'année qui vient
de se terminer ? Ede a peut-être
marqué la plus grande étape de
votre vie: votre plus grande joie
ou votre plus grande douleur. Ce-
pendant, l’une ou l'autre a cer-
taimement servi à enrichir votre
personnalité.

Si l'année qui se termine, vous
a apporté beaucoup de joie et
de bonheur, répandez-en beau-
coup autour de vous, par amour
et respect des êtres qui vous en-
tourent. En femme heureuse, æ-
chez comprendre celles qui ont
été moins oomblees. Veillez ju-
lousement sur votre bonheur, ne
négligez aucun détail. ne le pre-
nez pas pour acquis Si quelqu'un
en particulier vous rend houreu-
se, aachez l'apprecier, ne jouez
surtout pas avec le bonheur, c'est
une porcelaine si fragile... a
fragile .. que même a vibration
d'une parole impure suffirait à la
faire éclater en mille miettes. Vous
aurez tant de peine à en recoller
les Inorceaux qu'elle changera de
visage et de forme, s'effondrant
de nouveau au moindre petit

choc.

Et pourtant, si au cours de l'an-
née qui s'achève, vous aviez souf-
fert In grande tourmente de votre
vie, qu'elle serve à enrichir votre
âme et voire coeur. Ne vous dé-
tournez pas de l'humanité, car en
demeurant grande devant l'épreu-
ve la vie saura bien vous inspirer
son souffle d'idéal. L'expérience
vous rendra plus humaine, et vous
saurez mieux reconnaître la souf-
france autour de vous. Autrefois,
dans votre joie de vivre, vous
aviez peut-être négligé de vous
pencher sur la douleur des autres.
Mais aujourd'hui, bien des gens,
tout près de vous, ont besoin dun
coeur aimant qui se dévoue sans
compter : le vôtre.

Afin d'oublier les vicissitudes de :
la vie et ses propres erreurs, il
n'existe rien de tel que de donner
un peu de son coeur, une parole
de tendresse à ceux qui en ont
tant besoin.
Le Merveilleux du premier de

l'an peut se munifester aujour-

d'hui, si votre me et vos croyan-

   

 

ces de chrétienne s'étnerveillent
encore de découvrir que des êtres
comptent sur vous. La voix du
prochain s'est peut-être affaiblie
avec les années, mais elle ne s'est
jamais tue. Aujourdhui, vous de-
vrez rayer à jamais de votre vie
ceux qui vous ont fait mal. Ayez
toutefois pitié d'eux, car il n’y à
pires souffrances, que cells du re-
mords. Et soyez assurée que la ven-
geance de la vie est toujours ters
rible, puisqu'elle frappe implaca-
blement ceux qui se sont joués de
vos sentiments propres et sincères,
eux qui en étaient totalement dé-
pourvus.
Ne perdez même pas votre

temps à Jes détester, puisqu'ils
doivent souffrir mille tourments
lorsqu'ils se retrouvent seuls, bien
en face d'eux-mémes et de leur
lAcheté. Ayez plutôt de la compas-
sion pour ces êtres pitoyables.

En ce premier de l'an, pensez
uniquement à la joie que vous ap-
portera cette annee nouvelle. Et,
que votre douleur passée serve à
vous faire apprécier les êtres bons
et sinceres qui vous entourent.

Vous constaterez à quel point

vous pouvez encore être heureuse.
Regardez autour de vous, latssez-
VOUS gagner par ceux qui dansent

la ronde vivante et merveilleuse
de lu vie, parce qu'ils ont su con-

server la pureté du coeur.

Lyse ROSSIGNOL

En ce premuer de l'an,
le bon père St-Nicolas
appurtera à tous,

joie et bonheur.

Si votre enfant tousse lamentablement
chaquefois qu'il senrhume…

Voici un soulagement si différent

qu'il vous fera changer d'avis sur
les sirops contre la toux!

C'est le Cetamium qui rend si
différent-et si efficace,le sirop
Vicks Medi-trating contre la
toux. Ce nouvel ingrédient pé-
nétrant porte le médicament
dans les muqueuses de la
gorge. C’est pour cette action
pénétrante que le sirop Vicks

LE SIROP VICKS to CONTRE LA TOUX
Par les fabricants du célébre Vicks Vapolvb®

contre la toux porte le nom de
Medi-trating.
Aussi efficace pour les

rhumes des adultes, i} soulage
Firritation et les chatouille-
ments sans déranger l'estoman
ni l’appétit. Et tous en aiment
legout

yez ce nouveau sirop
qui vous apportera un nouveau
soulagement-le sirop Vicks
Medt-trating contre la
touxt
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Vivez l'année 0 en beauté
Pendant que l'humanité est plongée dans la joie à la pensée

d'accueillir l'an nouveau, 1955 vit ses dernières heures, à l'inexorable
cedran du temps. Avec un soupir de regret, un autre d'espérance,
nous obéissons aux lois de la nature, qui nous diclent certains de
nos actes et font se refermer à jumais une page du grand livre de
la vie, avant d'en écrire une autre. Nos rêves et ambitions, nos plans
et projets se réaliseront-ils pleinement dans les jours qui couleront,
un à un avec une lenteur calculee et variable? Si les annécs passent
si vite qu'elles nous semblent loin derrière soi sitôt que l'on en
mesure le prix, il est des semaines, hélas! qui nous lassent et nous
brisent tent elles nous semblent longues, longues à n'en plus finir.

Dans la vie, les choses vont ainsi leur bonhomme de chemin.
Si l'argent ne vaut pas lor, si lor ne jai! pas le bonheur et si le
bonheur ne consiste pas uniquement à posséder une santé floris-
sante, un coeur vaillant, À est un dicton qui veut que seule, la
sagesse soit un trésor. Aussi, puisque l'année dans laquelle nous

entrons de pied ferme comptera, en ‘56, un jour supplémentaire
pour nous aider à devenir de trais modèles de sagesse, puissions-
nous en tirer quelque profit. Avec d'infinies précautions. sachons
mettre en pratique les recettes de bonheur qui sont simples comme
bonjour. Prenons lu vie par son bon côté; vivons-la en beauté, nous
#fforcant d'ajouter un grain de philosophie à tout ce que nous
penserons. dirons accepterons, On dit volontiers que les mots
“philosuphie” et “sagesse” sont synonymes. A nous d'en découvrir
toutes les subtilités. Et que pas un geste ne soit posé dans les
366 jours qui viennent, sans que nous ayions au moins tenté l'im-
possible pour lui donner un visage confiant, un visage qui sait rire
au lieu de pleurer; un visage qui sait comprendre, aimer, prier
dans la souffrance comme dans la joie.

La femme possède un moyen bien à elle de semer la joie.
Née pour charmer, elle se doit de faire régner l'harmonie, le
sourire aux lèvres. Quel que soit son âge, sa fortune, son rang, elle
peut briller et faire le bonheur des sicus. En toute quiétude, la

femme pussédant suffisamment de sagesse pour que l'on aime

s'appuyer sur son épaule. voit le monde évoluer autour d'elle sans
jamais étre prise de panique. Les plus grandes di/ficultés à sure

monter lui semblent autant d'invitations à exercer ses bontés, se
clémence, Et si, par bonheur, elle partient à rendre son enlourage
heureux, c'est qu'elle aura su combler — et par sa seule influence—
de prards vides, d'affreux trous béants,

Que l’année qui s'ouvre, sous nos pus, soit lertile en élans

aénéreur, en gestes charitables, afin que mnuus puissions oublier
les heures troubles du passé. C'est en aidant son prochain à voir
la vie en rose. que la femme se prouvera, à elle-même comme aux
autres, que son rôle n'aura pas été vain ici-dbas. “Sagesse. philo-
sophie ..* devraient étre les mots de passe de toutes celles qui
veulent remplir, à merveille, les grandes payes encore blanches
de l'an nouveau. (“rst ce que je vous souhaite de tout coeur!

Suzanne PIUZB

 

 

 

 

 

LAPATRIE

 

“Pair sur terre aux hommes de bonne volonié!” La pair est

une chose que l'on porte en soi et qui est faite d'amour, de sécurité

et d’indulgence. La pair est un bonheur de chaque Jour qu'il faut

goûter. puis cultiver si l'on veut en conserver l'essence même.

La paix ignore les mesquineries, les mensonges, les /aur-fuyants.

Faite de douceur et de générosité, elle apporte aur personnes qui

la connaissent bien, de la joie, des compensations. Elle complète,

à elle seule, le monde de perfection dans lequel nous prenons

difficilement place et que nous convoitons en tain.

Aussi, les yeux remplis d'espoirs et les coeurs pleins de désirs

assouvis Ou pas, voit-on des personnes afficher u- perpétuel sourire

fait de calme et de confiance en la vie. C'est la l'unique formule

heureuse qui peut compléter les voeur habituels que nous 0//rons,

a la ronde. à l'aube d'une nouvelle année. Joie... Santé.. Bonheur... !

Ces trois mots reviennent. comme une litanie charmante, que la

tradition a fini par établir... Ces mots nous semblent complets,

Pourtant, sans la pair du coeur, de l'âme et de l'esprit, comment

pouvons-nous prétendre au bonheur ?

Bonne, Heureuse et Douce Année à vous toutes. qui ferez de votre

devise, en 56’. lu parole du Christ Lui-Meme: “Pair aux hommes de

bonne volonté”. C’est ce que vous souhaitent de grand coeur, Annie,

Olive Pintal, Lyse Rossignol ct votre dévouée Suzanne Piuze,
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Ann

Soulagement Rapide de Je

BRONCHITE
| CHRONIQUE
lecayant 84 ans, vous pensez bicn ocre
:je ne m'attendais qus À obtenir
“beancoup de soulagement des cone
tomes bronchiques que j'avais dope
tant d'anrées,* écrit Mme Alesis
Dai Pointe Sapin, N.-B, “Vo

ALE Templeton m'a sr,
soufagée, Maintenant, je n'ai ben
de prendre qu'une capsule le min
Quand ma respiration edt Weds
wiflanite parce que j'ai les br
obstruées par le phlegnie car B72
MAH détache le plhlegme 6.00
expulse facilement”.

Vous anssi pouvez ofiteuir un ss hace
ment rapide de la bronchite chrotique
et de cette toux sèche, pénible ou
bronchiqueflegmatique. Essivez RAZ-
MAH Templeton— le médicament

, spéciafement préparé pour soulager la
{ Bronchite Chronique, VAsthme et la
| Fièvre des Foins. Commencez à
fr RAZ-MAH anjourd’hui. id,
1.50, toutes pharmacie
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aatte besuté naturelle

qu'offre va

BUSTE PARFAIT
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LES PRODUITS

SEDUCIOR
Récemment importer de France vour
assurent une poitrine of contours      

 

  

Accopions mandats de poste
ou C.0.D.

LES PRODUITS SEDUCTOR ENR.
CP. 646 Haute Ville — Québec

 

 

PILULES MATERNELLES
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LFX augmentent la sécrétion
Ia fenune et lui permettent

nvolr ses menstrusiions. Elles
nces dans le can de pegics

, trop abondantes eu trap
Keant composers d'extraits
mæmmaires, ele, vie. res

favorisent le déveluppe-
se #t son perferth

et In jeune Mite.
Je

 

 

franches. 33 Jours de traitement, Ko
vraie avvnl dans doutes leu bonven
pharmacies,  
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PLUS DE POILS NI
DUVETS SUPERFLUS

 

 

Souci constant de la femme élégante et soignée, car un

épiderme “NET” défie toutes les critiques. Les ombres

douteuses que font les POILS et DUVETS SUPERFLUS dispa-

raissent à jamais el sans douleur grâce à la SOLUTION

SPRAY'S — Le traitement est pleinement garanti par écrit.

Pour appointement tél. HA. 9781
ECRIVEZ-NOUS POUR DEMANDE DE RENSEIGNEMENTS A

2022, RUE UNION, MONTREAL P. Q.
suite 4
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VOTRE BUSTE

sera amélioré à votre
NATINFACTION on
moriques jours, quely
que soient votre Age
vo votre cas.

L'HUILE
MAMELINE

£56 ule recette inoffeunive, merveilleuseAe Yous emploirrez en wcret; wéthadepréconisée par les spéclulinies en benuiéDiserélles absolue. P; 42.00 taxesinel. Mandat postal,      

 

   ners des yet he

rx: 90.38 taxe romprise
PRODUIT MAMELINE ENRG. |

C.P, 1713 — Station **(**
Montréal _ TN. HA, 4006  

POUR SOULAGER RAPIDEMENT

LA TOUX
CAUSÉE PAR LE RHUME

… PIMEX
SIROP CONTRE LA TOUX

CONTENANT DU BGS*

Facilite la respiration . .

=== LA PATRIE

 

   
Oublierles chagrins du passé
et faire confiance à l’avenir

@.—Lectrice assidue de votre courrier, j'ai lu recemment avec beau-
coup d'intérêt la lettre d'un mari malheureur qui refusait d'accueillir
sun épouse repentante

Ce récit publié sous l'en-léte “Ecouter la voir du coeur ou celle
de la raison” m'a profondément touchée. C’est qu'il m'a rappelé un
épisode de ma propre vie de ménage auquel nous ne Jaisons plus
jamais allusion mon mari et moi parce que nous avons retrouvé le
bonheur grace au pardon que j'ai eu le courage d'accorder,

Si je me permets de venir vous raconter le drame qui a m“nact

de nous separer à jamais, c'est dans le bat de faire bénéficier d'autres

couples de mon erpérivner ef prut-étre aussi d'amener à accorder

un pardon genéreux le brave homme qui tous a narré sa prine et les

humiliations qui lui ont été infligées.

Ce qui est survenu dans mon cas, c'est que mon mart, ayant été

victime d’un acc‘dent de travail a du aller s'installer temporairement

dans un centre éloigné de l'endroit où nous demrurons et que, rendu lu,
H s'est épris d'une jeune serveuse attachée à l'établissement où it

prenait ses repas.

  

lesSecrets4(eurs
= Auerépondaux questions qu'onluipose

dégagela pituite (bronchiale)
Comme ses lettres s'espacaient beaucoup, je wai pas tardé à mebee

+ « « soulage [irritation ! rendre compte de son infidélité, et j'ai vécu alors des moments d'an-
Que couse la toux. Et il est
agréable à prendre,
Dons toutes les pharmacies,

SIROP PINEX
CONTRE LA TOUX
PRÉPARÉ OU CONCENTRÉ

SPOTASSIUM GAÏACOL SULPHONATE
—2—

de l'endroit ou il étuit hospitalisé,

A ce moment décistf. st favais

écouté les conseils de certaines per-
sonnes de mon entourage, fe n'au-

rais pas fait un pas vers la ré-
conciliation. Mais pai jugé qu'il 
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vice demouvererétementtonique dsCou ARABIAN
erent av,Canada, Le ‘eu! du gen: Traitement

 

  “
> a { * 5 ï 1 ë £ 8 2 a

CABANTIES INOFFENSIVES, Capaules "ARABIAN" &bare végétale me contiennent aucune droque — Pas demassage mi ercice à faire — Très oificaces,
PRIX - Traitement l4-Joure avec instructions, 33.00 portparé eu C.O.D. 33.56 (Résidentes du Québec .ajowien 1% |faxe). Emballage ecoilé ei discret — Toute commandetenue confidentielle, Commandes same tarder à :

“RALCO ENRG.” C.P. 183-B ST-HYACINTHE, QUE.

 

 
 

 

|

mm
Hez Bouché?Gorge Enrouée? |
  

  

la vapeur de i
AA wearmeute}
= dons le aez

 

   

   DS.
1 fa gorge  

  

meet ||?

“=< A) MENTHOL SMITH BROTHERS

AaA

La

AEETD

 

 
 
 
 

POILS SUPERFLUS
Employez la FORMULE TH 14
qui est un produit liquide

médicamenté, à base d'her-

bes. Non seulement il met fin

à la croissance des poils, mais

il vous débarrasse des Poils
Superflus d'une façon perma-

nente et sans douleur.

 

Le seul laboratoire à vous donner une garantie écrite
pour ce genre de traitement.
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8, rue COLLIN, Québec Tél.: 2-8989
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gnisse erfrémement pénibles. Par la suite, il m'a fallu déployer une

dose énorme de courage, lorsque, sur une lettre du médecin, m'annon-

cant que mon mari était atteint d- dépression nerveuse, et que ma

présence devenait nécessaire à ses côtés, j'at du prendre le chemin

était de mon devoir d'aller retrou-
ver mon épour el le pére de mes

enfants, meme si je devrais pour

Cel& imposer silence à mes senti-
ments el & mon amour-propre
birssés.

Or l'urcueil reeu à mon arrivée
m'a procuré un soulagement bien
faisant. Mon mari a tout aroue,
m'a exprimé ses regrets Grec sin-
crrité, et j'ai consenti à pardon-
ner,
Aujourd'hui nous vivons heureux

au milieu de notre famille qui

s'augmentera bientôt d'un nou-
membre.

Dites bien de ma part à voire
correspondunt affligé que même st
la pénible aventure dont il a été
victime ne ressemble pas en tous

Points à celle que j'ai vécue, il n°
sauré regretter d'avoir obéi à la
loi chrétienne du pardon.

UNE EPOUSE QUI A PLEURE

R.—Certes, le cas de notre cor-
respandant qui, durant vingt-cinq
années de sa vle à assumé héroï-
quement ln charge d'élever seul
ses trois enfants alors que son
épouse menait joyeuse vie en dou-
teuse compagnie, revêt un curac-
tère encore plus pénible, je dirais
Plus tragique que le drame éphé-
mère survenu à votre foyer.

Quoiqu'il en soit, D demeure in-
diseutahle — et j'ai vouka en con-
vaincre notre correspondant —
que le pardon généreux constitue
en ces moments difficiles le plus
sûr moyen de retrouver la pix

et de poursuivre par la suite une
existence normale.

Votre missive débordunte de sain
optimiame incitera, souhaitons-le,
à des sentiments bienveillants et
compatissants, ceux et celles qui

ont eu dans le passé À déplorer les
trahlsons ou la persistante incon-
duite d'un partenatre faible devant
la tentation et oublieux de ses de-
voirs.
Le début d'une année est l'épo-

que par excellence des sages ré-
solutions. Les époux dont la vie
conjugale s’est poursuivie jusqu'ici
en des conditions orageuses retrou-
veront sans doute une existence
empreinte de calme sérémité, s'ils
veulent consentir à admettre leurs
torts respectifs. :
C'est le meilleur souhait que Je

puisse leur adresser.
Q.—Ma nièce de diz-sept ans

qui habite seule avec sa more de-
venue veuve très jeune, vient sou-

vent me faire des confidences.
Selon moi, la chère enfant est
traitée beaucoup trop sévèrement
par ma belle-soeur qui lui refuse
toute permission de sortir avec les
jeunes gens ou de recevoir des
amis chez elle, et lui trace un pro-
gramme de vie ne convenant aucu-
nement à une jeune fille de cet
âge. Je crois comprendre que
cette personne, en raison de la
situation dans laquelle elle se
trouve est portée à entourer sa fille

 

d'une affection trop exclusive et
qu'elle cherche à la conserver

auprés d'elle le plus longtemps
Possible.
Quand ma nièce se plaint à moi

de toutes les restrictions qu'on lw
impose, je suis tentée d'intervenir
Pour faire entendre raison à ma
belle-soeur, mais mon mari pré-
tend que ce serait la m’erposer a
créer du trouble dans la famille,
el que mes remarques marrange-
raient rien.

Pensez-vous de méme?
TANTE ALICE

R. -C'est là, évidemment, une
question qui ne saurait êlre traité

à lu légère, cur outre le dange:
de voir la jeune fille abuser plu;
tard des libertés que vous réussi-
riez peut-être à lui faire octroyer.
il y a celui de voir votre belle-
soeur Tefuser cutégoriquement d'é-
couter vos avis et empécher désor-
mais sa fille de vous faire des con-
fidences,
En tout cas, insinuer qu'elle pro-

cêde par ézoïsme serait un moyen
très sûr de vous aliéner sa sympa-
thie et de perdre sur elle toute
infiuene”.

Si vru mnt vous estimez que
Yavenir &- la jeune fille est en
caus: et qu'il y a abus d'autorité,
que ne suggérez-vous à celle-ci de
faire intervenir discrètement un
ami de la famille — membre du
clergé où autre — qui mieux que
Vous sera en mesure d- convaincre
votre belle-soeur de la'swr cette
enfin bénéficier des distractions
convenant à son Âge.
Votre mari ne ssurait s'opposer

À cette tactique et vous rétissirez

probab'ement par ce moyen à ren-
dre plus agréable lu vie de votre
protégés,

JACQUELINE D.:

Votre gentille lettre ne m'est pas

parvenue assez tôt pour que je

puisse y répondre dunis bos cour
riers du 4 ou 11 décembre, tel
que demandé.

Peut-être avez-vous jugé dans
l‘intervalle qu'il ne pouvait y avoir
Brave inconvénient À vous Tappeler

au souvenir de ce beau garçon par
l'envoi d'une carte de souhaits à
l'occasinn de Noël,
Règle générale, cependunt, les

habitudes de nos milieux et l'étie
quette veulent que ce soit l'homme
qui prenne l'initiative d'adresser

ses voeux à Un connuissence ou à
une amis. Et puits, ne pensez-vous
pas, qu'étant donné les obstacles
sérieux qui sont appelés à surgir
si vous poursuivez cette idylle
ébauchée au cours des dernières
vacances, il vous serait avantageux
d'observer une atricte reserve?
Vous avez vingt ans et apparem-

ment de nombreuses raisons de
faire confiance à l'avenir. Si jai
un consell à vous donner ce sera
celui de vous intéresser plutôt à
des jeunes gens dont l'éducation,
la formation première, plus en rap-
port avec celles que vous avez re-
cues vous seront une plus sûre
garantie de bonheur quand le mo-
ment viendra de vous engager
pour la vie,

NADIA:

C'est un médecin qui saura dire
À votre mari s'U y a possibilité
de Corriger cette imperfection
physique. J1 est entendu que, aus-
sl bien pour ce qui concerne le clan
masculin que le groupe féminin,
les maillots et costumes de plage
très réduits, généralement en fa-
veur, présentent en bien des cas
l'inconvénient de révéler per trop
fidèlement les détails de l'anato-
mie.
Et comme les Apollon et les Vé-

hus ne sont pas en majorité sur
tous les rivages, il reste aux fer-
vents de l'art à nager vers le large
quand le spectacle les offusque.
Pour ceux qui, pour une raison

[FIN AUX
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PAR LES SUPPOSITOIRES A L‘AIL . . .

AIL-A-VEN débarrasse des vers en 3 jours, efficacement,
ss ellet nuisible. Traitement complet 81.25. Demandez

Rayons de soleil et nuages
continueront  d'alterner au
ctel de nos existences durant
les prochains trois cent
soixante-six jours. Puissie
vous, chers amis du Courr
connaitre plus de joies que
de chayrins, plus de succès
que d'échecs au coms de
cette Nouvelle Année!

 

 

  

ou une autre. redoutent les re-
wards serutateurs de lenrs sents
bles, il est tout de mi un
moyen très simple de se proe er
qui consists à porter des vete-
ments de plage suffi «numen- en-

VEONDANLS.
Certaitis manteaux droits réali-

sès avec des textures big
sont tres en faveur porm. les

tits, Pt peuvent servir aussi bivn
À musquier une légère difformation
physique qu'à immuniser coutre

l'ardeur dus rayons solaires.
Votre lettre est g nie Un

merci pour votre a moble apore-
clution de nowe courier.

  

  

Q.~Je maperco’s que la jerne
fille jolie et tmtelligonte en qui rar

cru découvrir la compagne rérée
a peu d'égards pour sa mère a qui
elle répond souvent impoliment

Il y a trois mois que je la euvre

tive et j'ai quelquefois fait aline
sion à l'avenir, mais j* me de-

mande si je pourrai être heur“u£

arec une compagne qui dénote ton
caractére aussi froid et autorttaire

Personnellement, je nai rien a
Iui reprocher jusqu'ici car elle se
montre empressée à m'étre ayréu-
ble et je crois qu'elle m'aime sine
cèrement. Vaudrait-il mieur dt
nuer mes aftentions ef nviniére
ser pluto! a sa soeur cudette, elle
aussi jort jolie, et qui m'upparait
dotée d'une naiure plus deficare
et de dispositions plus conctiian=
tes?
R.-—Règle générale, le préten-

dant qui analyse avec autant de
calme et lucidité les qualités et
défauts de celle qu'il courtise est
bien prêt de s'orienter ailleurs.

Certes, il faut admettre que la
Jeune personne qui traite scs pn-
rents irrévérencieusement peut
donner à réfléchir au soupirant à
la recherche d'une compagne ten-
dre et soumise.
Mals je crois discerner entre les

Lignes de votre lettre que les beaux
yeux de la jeune soeur et ses mu-
nières gracieuses Influent considé-
rablement le fugement que vous
portez sur le caractére de l'ajnée,
Pour quelque temps encore con-

tinuez d'observer et de réfléchtr.
Et si vous jugez que votre présen-
ce en ce milieu devient cause de
mésentente entre les deux saveurs,
11 vaudra mieux vous retirer mo-
mentanément, quitte à revenir
vous fuire agréer par l'une ou I'au-
tre lorsque vous vous serez formé
une opinion définitive.

  

 

LABORATOIRE MARCHAND
St Tite — Cté de Champiais — P.Q.
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PRESSEE:

Comme votre missive nous (st
parvenue trop tard pour être in-

cluse dans notre courrier hebdo-
madaire à l'une des dates spévi-

J'ai cru devoir y répondre
notre édition quotidienne du

6 décembre dernier.
Je vous ai dit que, régle géne-

rule 'employée de maison ou aide
familiale peut très bien accepter
de ses maitres une gratification
ou un cadeau À l'occasion dus fêtes
sans avoir de son côté à offrir un
cadean. T1 suffit qu'elle remercie
uimublemment et témoigne de la
xratitude par son empressement à
s'acquitter de ses fonctions,

Totutrfois, si elle le juge à pro-

pos, la jeune employ:e peut faire
un jéger présent choisi par exem-

ple parmi les nouveautés arayon
des accussoires culinaires, ou des
utilités courantes.

Et quand il a des enfants, «lle
peut su ï le plaisir de leur
istribuer des étrennes qui tout

coût relativement
ront regues ave: joe

s tout p.Uts.

  

  

 

   

  

 

  

Q. Je poséde un manfeau en

fourrure brune de longueur fros-
quarts. Conriendra-t-il que je le
parte durant les mois d'hiver? et
ance ces jupes de diverses cuu-
leurs ?

Pour la saison des fêtes, je me
suis procuré un petit chapeau cn

velours noir orné de pierres du

étta

Rhin, un sac à main en cuir noir,
une écharpe et des gants blancs.
Est-ce qu'un deur-piéces en tricot
de nuance rose flamant s'harmo-
niserait avec ces accessoires et
mon manteau brun?

M. BP.

R— Rien ne s'oppose à ce que
vous revéliez ce Inanteau durant

la saison d'hiver si vous le jugez
suffisamment confortable,
Crénéralement on accompagne

ces manteaux de jupes en Jaingaes
unis ou fantaisistes — tweeds, -

FERTABS
sx 0000

3s Assure de plus

+ grosses fleurs
plus rapidement!

L’ENGRAIS rrarque
SOR ...INODORE ÉCONOMIQUE
pour plantes bu |erdi-
nières of en pots; plants
de Bours ot de légumes.

Les VIOLETTES
AFRICAINES
0e développent rés
lon avec Fertebs

PAQUETS
de 15% à $1

“Pilules

  

    

 

 
 

 

tans, tissus moustachés — dont la
couleur dominante s'harmonise à
celle de Ja fourrure. Le vert, k
beige, les tons ambrés et cure,

la couleur rouille tranchent bien
sur le brun ct vous obtiendrez un
meilleur effet d'ensemble en por-
tant soit Un chapeau en fourrure
identique, en peluche brune où en
tissu semblable À In jupe, qu'en
optant peur le noir, Avec des gants

et un Fichu blancs, un chapean

d'angora ou de tissu pelucheux
blanc serait joli et poiera as-

sez bien je crois à votre costume

en tricot rose flumant. Et vous @i-
merez mleux Un sic à muin «d'
couleur brune que lv sac tout nor.

 

    

 

 

Mme NOE C. de Granby:

Je resrette de ne pouvoir alder
à vos recherches mayant pus la
latitude d'uvir comme intermé-
diaire entre nus lectvurs. Je crois
que vous devriez ant tout diri-
Ker vos perquisitions dans ln lo-

calité où habitaient es membi
de votre fumille a l'époque men-
tionnee, Vous pourriez soit faire
paraitre une insertion a cot effet

parmi nos annonces classifées ou

dans les colonnes d'une feuille !o-

cade.

MUSICIENNE:

  

  

  

Le nom véritable de Li ?

Je le demande pour vous à nos

carrespondantes n'ayant pu le di-

couvrir même dans les milicux oi
la musique est particulérement à

l'honneur.

Q.—Connaitriez-vous un prucé-
dé apte à faire retrouver leur
blancheur à dvs rideaux en plas-
lique qui ant beaucoup jauni?

Dois-je les laver comme on late
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les rideaux de mousseline ou de
marquisette? — UNE DESOLEE
R—On me dit qu'il n'existe pas

en pharmacie un produit destiné
à faire retrouver au plastique
Jauni sa couleur initiale, Si quel-
qu'une parmi nos lectrices a expé-
rimenté avec succès un procédé
quelconque à crt effet et qu'elle
veuille bien nous en faire part,
il me fera plaisir de vous le trans-
mettre.
Pour nettoyer ces rideaux, on

conseille de les plonger simple-
ment dans !a lessiveuse contenant
une eau savonncuse modérément
chaude, Utiliser un savon
doux—. Après deux ou trois mi-
nutes, rincer à l'eau tiède. Quand
la lessiveuse est complètement
vidée, on secoue les articles pour
en enlever l'eau demcurée dans
les pits, et l'on asséche avec un
linge mou, Sl vous possidez une
sécheuse automatique, vous pou-
vez l'utiliser en la plaçant à un
degré très bas.
Après ce traitement, le plasti-

que ne présentera aucune tache et
vas rideaux vous apparaîtront
aussi souples et malléables que
lorsque vous en avez fait l'em-
plette.
Un autre procédé consiste à

étendre les rideaux sur une gran-
de table ou sur le parquet; avec
une éponge ou Un linge mou im-
bibé de mousse savonneuse tiède,
on enlève soigneusement toute
souiliure et on asséche avec un
chiffon propre.

 
 

   

 

LAPATRIE

LA VOIX DU SOUVEINIK chanie aujourd hui

tetie lu voix du tioton elle ribre jusqu'au plus intime de noire et

C'est le Jour de l'An!
Aujourd'hui le Jour de l'An! la

fée de la famille, la fête du foyer.
Ce matin pas de grasse maîinée.
On a salué ce premier jour d'une
année que l'on veut heureuse et

bonne pour tous. Tot le matin, on

s'est empressé d'échanger voeux
et souhaits, le coeur ému et quel-
que peu angoissé. C'est qu'il est
ds poignées de mains que l'on ne
donne plus. Et tout À coup le sou-
v.niir devient plus vivant encore.
On n'ose pronencer un nom, mais
la présence est là. D'un geste ra-
pide, c'est au pied de la croix que
le pére réunit les siens et demande
wa Ciel des bénédictions sans
nombre pour ceux qu'il aime.

Les petits enfants, ins»uciants
encore de la profondeur de ces
minutes solennelles, brisent cette
tension avec la force de leurs cris
eu les éclats de joie & la vue des
surprises qu'on leur à réservées

  

près de la cheminée. Enfin les

coeurs sont dilatés .. Bientôt sur
la rouvr mncigée on se dirige
vers le clocher pour l'hymne de
reconnaissance, Le retour est
marqué du diner: véritables aga-
pes familiales dans un foyer heu-
reux.
Cependant, vous, les heureux.

qui avez témoigné votre gratitude
à l'Auteur de tout bien, au milieu
de vos joies, avez-vous songé que
peut-être sous un porche quelcon-
que de la viile où du vlllage gTe-
lotte un vieillard re-roquevillé
dans une douloureuse sc'itade?
Non, votre bonheur ne p:at être
pmry

e
e

vu mri eed
LA PETITE CECILE accueillie
dans un foyer pour le temps des
Fêtes a trouvé près de la chemi-
née une belle poupée et un car-
rosse. Cette gentille fillette ne
veut plus quitter les parents qui
déjà lui prouvent beaucoup de
tendresse. Bonne chance Cécile!   

dan: toutes les amer

 

complet si vous n'avez pas im-
pioré le Seigneur à son intention
Avez-vous songé à cette veuve

sans enfant qui n'aura gue la tri

tesse de son logement désert pour
Yaccueillir aprés la messe? Pour-
quoi pas une aimable invitation

au cours de l'après-midi.
Avez-vous songé aux malades

qui à Ihôpital attendront vaine-
ment qu'on frappe à leur porte?
Dites, chacun notera un de ces
numéros de chambre, et vous Ka-
vez combien une courte appari-
tion apportera de soleil à une vie
momentanément inactive. :

Avez-vous songé au mendlant |
qui n'usera frapper à votre porte |
aujourd'hui craignant de vous im-
portuner au milieu de vos joies?
Vous connaissez va mansarde, vo-
tre garconnet ira suns doute lui
porter gâteaux et friandises.
Avez-vous songé aux mission-

naires exilés en pays lointains qui
peut-être n'ont pas reçu la lettre
de leur vieille maman? Ils ne vous
demandent qu'une prière afin que
le Ciel les protege et leur vienne
en aide dans leur apostolat.

Enfin, avez-vous songé à tous
les absents des foyers? Oui leur
place est réservée, mais ils n’ont
tout de même pu partager les joies
familiales. Prions pour ces soya-'
geurs afin que s'effertue sans en-
combre et rapidement le retour.

Et vous parents généreux qui
n’avez eu crainte d'amener un pe-,
tit abandonné chez vous aujour-
d'hui, dites, n'a-t-il pas apporter,
davantage de bonheur au milieu
de vous?
Aujourd'hui, le Jour de l'An?

la fête de la famille, la fète du
foyer, méme si tous n'unt pas
partagé les mêmes joies, les mé-
mes bonheurs. espérons que ce,
premier jour soit le prélude d'une
année heureuse, et bonne pour’
tous et avec le paradis à la fin de
vus jours tout comme le souhai-
tent si typiquement les Anciens.

Marie-Olive PINTAL

  

 

  
moin.
à Fhuile de boleine pour une trempe durable. Choque cou-
teeu porte le célèbre garantie “Lifetime” — reconnue comme
étant la norme on fait de coutellerie sw Canado, depuis plus
de 30 ane. De $1.40 & $3.25,
Demonder la morque Premier Lifetime
peur TOUS ves echets de coutellerie, 

! males,

nom quisignifie bien ce qu’il implique”
en ‘Guss-stahl' (acier coulé), miguisées et polies à le

Ressorts soumis à un troitement thermique et trempés
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GRATIS
Montres bracelets pour
bommes ou dames -
aves gratis pour la vente
de 30 bouteilles de por-

   

    , _grille
péciale gratis.

Demandez nos
feuillels,

LES UTILITES
PRIMEES

828 A Est. Boulevard
Charest, Quebec 2.  

   Pourtoutes

‘brûlures

 

SNE

msSODA
Comme premier pansement

calmant, appliquez une pile
épaisse de soda a piite et d'
retenue avec un pansement Hl«

Et voici un préci
soda à pâte éteint immédiatement
un feu peu étendu. Versez le
contenu d'un paquet. aur la flanime.

SODAAPATE
COWBRAND

ql
BICARBONATE

 

    

Au moment de la deatition, il arrive souvent
Qu'un Mebé soudre en plus des mataises de ls
Constipation, Essayez alors les Poudres Steed-
man’s, qui ont la confiance des mamans depuis
lus de 100 ans. Files ont an effer laxagal
nin, mais sûr eficace,

HHHL RETTE
“Conseils nus M

terisez
Lavrenting Agencies
629, rue Si-Jean-Baptistr.

nahLt POUDRES
D”STEEDMANS
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Moyen Rapide de
oulager less

DOULEURS
SCIATIQUES

* Depuis quelque temps, je ootirais
beaucoup d'une douleur siatique dans
la cuisse, la jambe et même jusqu'au
talon, écrit M. René Lecavalier,
5444 Marquette, Montréal. ‘Je souf-
frais misérahlement chaque fois que je
mettais le pied par terre- et dus
m'arrêter de travailler pendant un’
mois, C'est alors que j'entendis parler
des T-R-C Templeton. Et dis le
début du traitement je fus soulagé.
Je les recommande fortement à veux
qui souffrent.”
Vous pouvez aussi être soulagé Je ces

douleurs, Ne souffrez pas un jour de
plus de doulenrs Sciatiques, Rhunutis-

Arthritiques ou Névritiques,
Achetez T-R-C Templeton le iv;
mentbreveté qui SE \ END L
au Canada pour suulager rapidement
ces douleurs. 794, $1.50, toutes
pharmacies. 7 1-308
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(par Paul BOUCHART d'ORVAL)

Les timbres franguis sont rarement insigni-
fiants. Ils sont souvent trés beaux et toujours
finement gravés. La nouvelle série touristique ne fait
pus exception. Elle est tout simplement magnifique.
Cette série comprend sept va- 25 pruta, vert et orange, fame

leurs, Signalons aujourd'hui les bourin et cymbale: 60 p. gris et
six premières, celle du Mont. Pelé le,om = peer 2 be
devant étre émise un peu plus las Pb” jaune trosapette; p.
tard, Le 8 t. rouxe bordeaux lias-brun et vermillon. harpe.

doune une vue de la région bor- Dessin de Miram Kuroly, de
delaise: le 8 f. bleu Hirondelle Haifa,
montre le vieux port de Marseille La Ate conference nterparie-
el. Notre-Dame-de la-Gurde: ie mentaire qui 8 eu lieu 'ete dernier

> en Finlande à ete L'œccasion d'une

veSEew énuission spéciale. Il s'agit d’un

ei brun, le pont Valentré, à Umbre de 25 marks vert dessine
Cahors: le 18 t. Uzerche en Cor- Par l'artiste Aarne Karjulninen et
rèze, sn cathédrale et ses vieux grave pur B. Ekholm. Le dessin

remparts: le 25 f., terre de Sien- Montre une vue générale de la

ne et brun, particulièrement in- conference avec les drapeaux de
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hada
ti saut pour les Canadiens, une divers pays fixes au mur de la

vue des remparts de Brouage, en~- salle d'assemblee du Parlement.
droti vi naquit Chiunplain Ces La légende est en trançais. Le

tRibres ont été dessinés ou gra-  tirare totul de ce timbre est d'un

vx pac Pheulpin, Spitz. Munier,  millon d'exemplaires.
Cai, Chetfer, Lemagny, Dutres- Toujours en Finlande, le 350e
ue « Cheffer. Du beau travail anniversaire de lu fondation du
Quutre nouveaux timbres nous village d'Oulu (Ulenborg) a ete

+rrivent d'Isrnél, C'est l'émission marque par un timbre commémo-
puelspouls de Donne ratif de 25 marks de couleur= heure " A cca- . 4
sin: de l'année 5718! Ces timbres D'une. L'artiste, Olav Vepsalai-
sat montrent des instruments TER à réprèsenté Un monsieur en
© musique de l'époque biblique: læut de forme s'appuyant sur sa

canne et surveillant dechargement

rapes CAPICA de marchandises apportees par un
ance el voller, Duns le coin supérieur

-
4 ;
) A tous nos clients et | droit. les armoiries de la ville

 

unis. nous souhaitons À! d'Outu, port et station bancaire
| de renom.
| Les amateurs de football seront

  

   

    

nue année de bonheur
{ de prospérité

‘ € prosp € { heureux d'apprendre l'émission de
à LA MAISON VINCENT bi trois timbres consacres au foot-
} 61 0. ste-Carherine, Montréal 14. À ball. Les valeurs sont © 4c. pourpre
§ CSI GUIN. prop. Tél. EN PIB «tirage : 1,000,000) : 10c. vert, (ti-

- = 21 taze : 200,000) : 15c. bieu, (tirage :
Le BWSsdlrDsADAS + 100,000). Ces trois timbres ne sont

pas sensationnels comme dessin;
aussi bien que comme reproduc-

SANTE de la FEMME Evo.
! rant sa personnalité, toto 11 est bien rare qu'un pays com-

doit|Tare os, aa mémore le 100e anniversaire de la
dragées fondation d'une ville étrangère.

LACHINECom C'est pourtant ce qui est arrivé il
Le “alandes, elles y & quelques mois, lorsque Cuba

font 1¢ Tours a émis un timbre en l'honneur de
vucllo, ss la ville de Tampa, en Floride, Ce

qe Mae timbre reproduit une photo de la
cont los érréequls vieille labrique de cigares ou Jose

vente Marti, père de l'indépendance cu-
HE opin el lo ne, prononça son fameux dis-

nt le dive cours de 1892. C‘est Un timbre de
elles fondnt fa 12 c voure et sépia, destine à la

sriede do tome poste aérienne.
ae Le consrès médical international

L de Verone a été marqué par l'émis-
D sion d'un timbre icalien de 26 lis

ND res, noir et brun-rouge. On y voit
Laboratoire MARCHA les fan aries de Virone qui

dats ta lon 290, et en meduit-
S: Fite, Clé Champlain. PQ  

 LA PATRIE
lon, un portrait du célèbre méde-
ein, savant humaniste, philoso-
phe, physicien, astronome, poète
t mathématicien, né à Vérone en
1483 et décédé en 1553. Dessin ds
L. Gasbarra.
 

La Maison Vincent de Montréal
fourni les timbres decrits dans su
chronique. Les photos sont de Jscquies
Doyon.
 ——
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triel de la région a été une fa-
brique de chaussures. shue fac-
tory, La shoufactrie est devenue
synonyme d'usine et, tout natu-

rellement, quand s'établit une fa-
brique de chocolat, elie reçut ce
titre rnirifique, SI non & vero ….
Que ne pourrait-on glaner dans
cette Beauce, du point de vue

linguistique!

Pour l'heure, nous devons nous
borner à entrevoir une possiblilté.
puis passer à des sujets moins
obscurs,
Et c'est pour vous entretenir

du verbe tirer, qui a de noimn-
breuses acceptions particulières
au Canada et dont je veux par-
ler depuis longtemps.
Tout d’abord. tirer du bois si-

guifie: couper et transporter le
bois dont on a besoin, Cette ex-
pression rappelle cette autre: ti-

rer de l'eau qui veut dire: puiser

de l’eau dans un puits où reinpur
un seau au robinet Il est évi-
dent qu'on dit: tirer les vaches,
plutôt que traire, ce qui est un
archaïsme. Voila pourquoi on

parlera du tirage des vaches
pour dire: la traite.

Se taire photographier, c'est
tire tirer son portrait el tirer den
plans, c'est chercher des moyens

d'arriver à ses fins. On tire quet-
qu'un aux cartes, au lieu de tirer
les cartes a quelqu'uu et l’on

tiré une course. quand on lutte de

vitesse aver un autre.

D'autre part, tirer une touche,
c'est fumer un peu, cat. faut-il

vous dire, une touche, C'est lu tu.
mee qu'un tumeur Lire de sa pin.

de son cigare ou de sa cigarette
a chaque aspiration.

Tirer à la jumbette designe “un

Jeu ou deux lutteurs couches sur

te dos, cote à cote et tète beclie.
s'accrochent par une jambe et

essayent de se renverser”. Un
autre jeu se dit tirer au puignet :

alors, "deux joueurs accoudes sur

une table, en tace l’un de l'autre
et la malin duns la maw, cher-
chent a se renverser le bras par

la seule force du puignet engage”.

Le jeu porte le nom de tirer au
crochet quand les joueurs ne se
tiennent que par le doigt du mi-
lieu,

Mais voici une expression plus
pittoresque, et c'est tirer du grand,
laquelle signifie : trancher du
grand, atfecter la grandeur,

De ce verbe, on a tiré des sub-
stantifs intéressants. D'abord,
tireur: le tirevr de babiche est le
cordonnier, ce qui s'entend facile-
ment à condition de savoir que
babiche est un terme, — un des
Tares vocables canadiens, — tire
d'un dialecte Indien et qui signifie
lanière de peau de chevreuil, d'ori-

gnal, de caribou, dont on se sert,
en particulier, pour confectionner
les souliers de boeu ou les souliers
de chevreuil. Le cordonnier se
nomme aussi tire-la-babiche, ex-
pression qu'il ne faut pas confon-
dre avec tireliche, mot designant
une crêpe à la farine de sarrasin.
Mais n'allons pas plus avant, sans
mentionner le tireur de portraits,
qui est, proprement, un photogra-
phe.

Et savez-vous ce qu'est un tire-
pois? C'est une sarbacane, mot, il
faut l'avouer, un peu bien sa-
vant,

Parmi les autres dérivés de
Urer, signulons tiraille, qui dési-
gne les tendons, le tirant de ln
viande. Et puis, tirailler, verbe
employé surtout dans l'expression:
© tiraille, indiquant une chose
qui se fait avec difficulté. Tirant,
adjectif, se dit d'un chemin mal.
aisé, ou il y a du tirage. Substan-
tif, ce mot désigne un trait d'at-
telage, ou bien un rayon coloré
de l'aurore polaire, signe de vent.
En Normandie, parait-il. on ap-
pelle tirants les raies formées par
In pluie qu'on voit tomber a:
lou

 

 
 

   
Dimanche, ler janvier 1956

CC-=9P :
7, Chocon pour tous J

Bal BeuchatXÀ{| Fous pour chacun”

“Loin- de sacrifier la personne, le mouvement cooperalif

tend à favoriser son épanouissement el à assurer sa

dignité: loin de renier la liberté, il esi en erort

pour la sauver ef ta fortifier”

Guorzes-Heivi LIEVESQUE O1!

L'ASSOCIATION COOPÉRATIVE
L'association coopérative groupe des Nommes Mibres qui Ont lot var

cé que l'homme a de meilleur et qui respevtent la personne humaine.

En vérité, la coopération est, sur le pian économico-socind, une many es-
tation de cette charité chrétienme qui doit unir tous les hommes, charite
Qui se traduit par ia devise Liberté, Fgufité ct Fraternité.

Lu LIBERTE,
libre et volontaire.

 

c'est ie principe de Le porte ouverte. de ludhés na

L'EGALITE, c'est l'application intégrale de la maxime “Un homme,
un vote” ey lat 1ce de droits et de devoirs, de priviléges et de

responsabilités semblables pour tous les suclétai

   

 

La PRATERNTFE, c'est le contrôle démocratique de Pessoc.ation;
C'L aussi le respect absolu de la porsonue hurn.uine consacré par ln
non-conlessionalité en matières rel uses, la neuralité absolue en
maueres pulitiques, l'abeence de préjugés ethniques ct Ungquisciques.

1 — LA LIBERTE

Quelle est dons la mesure de lu Dibirle dans l'asse
7 On peur dure qu'à l'interieur des cadres unpuos pal la Jen

» réglements de Ju coopérative, elle ust complêle et abrolie. Dans
une coopérative "bona fide”, la liberté se reconnait à l'application

integrale et constante du principe de faut «volontaire,
c'est-à-dire la liberté pour toute personne d'y entrer où d'en s
en tout Uu-ups. C’est ce qu'on x appuié “le prine.pe de la porte var
expression aussi juste qu'imagée

  

   

 

  

 

tion Coopé-

  

 

   
Premiere reyle de lasociation, «er principe est partcculer a ise

titution coopéralive, C'est la seule socète dans laquelle il est appt que
de façon intégrale, Tout homme peur devenir membre d'une soctèle
cooperative pourvu qu'il éprouve quelque besoin ecotixn.que commu
À (us ceux qui en font délà partie et toul Donne peut en soc is
quand il lui plait de le faire, Personne n'est obligé d'adhéres au tou-
vement cooperatif. Ce n'est en fouint aux pteds ! Heros lit

males que les cuopérateurs entendon, envalur craduelement Foote.
mie mondiile, Is savent que le salut des homuncs © en vt<-<nemes
“Aide-Loi el le Ciel aidera!” C'est en pratiquant le “selt-heip' et
en prevhint leur doctrine que les conpérateurs chercheur à éditier
l'ordue tit du siècle prochain ou de celqui -uises Ds ne

és. Le temps — ils en ont la conviction prrionde --
travaille à l'uvénement du conpératisme comune force € noraiipue
principale. D'ailleurs, à quet bon bruler les étopes prisque le tein
ne rrapercle pas cu qu'on fait sans lui? Il n'est pas un chopérateur
digne de cé nom qui songerait à crossir rapidement | Tecllfs de
8 coopérative pur des méthodes qui violeraient la role de liberte:
cela répugne entlerement à l'esprit du mouvement.

   

  
  

 

  

 

  

 

   

 

   

 

Dans toute cooperative. les condit.ong d'entrée -ont ‘ea usées
pour tous, La conpération est au serviee de l'homme: crs uvre ,nstitu-
ton humane. Elle doit done se faire tout à tous et être sible en
tout temps. à tous les hommes, Lu conpérateur doit étre. plus qu'un
autre citoyen, un homme charitable. I! doit avoir une ame de prosé-
lyte. Pour mieux réaliser ses fins, l'association cooperative doit done
s'efforcer de grouper le plus grand nombre de membres po sive
Plus elle compte de sociétaires. plus ville peui rendre de services.

Il arrive qu'au moment de sa fondation les organisateurs d'une
coopérative fussent appel à certaines personnes, sollicitunt leur concours
et leur adhésion. Les refus sont fréquents, mais rarement justifies.
Certains coupérateurs s'en formalisent, On en voit même qui gardent

Tancune aux Mon-soviétaires, au point de leur refuser éventuellemnent
l'accès de la coopérative. C'est là une faute grave contre l'esprit ce
lu coopération. C'est oublier le principe primordial de la porte ouverts,
Nombreuses sont les raisons pour lesquelles une personne peut refuser
son adhesion © crainte des responsabilités, peur de perdre de l'argent,

antipathies contre certains dirigeants de la coopérative, etc. Pen
dmporte la validité de semblables refus, la seule attitude digne du
coopérateur, c'est celle du “laissez dire et laissez faire”, Les raisons
qu'elles invoquent témoignent peut-être de leur égoïsme. Quelle ne
serait pus la surprise de ces personnes si un leur disait que les
coopératives unissent principalement des gens égoïstes rattachés les
uns aux autres pour l'oeuvre commune. par le ciment immatériel, mais
combien précieux de la charité ?

Cette même charité exige qu’on respecte les motifs du refus d'une
personne qui ne veut pas adhérer à une coopérative, Prétons-lui plutôt
de bons mutifs ! Soyons donc résolument patients et tolérants si nous
voulons que nos descendants n'habitent pas une jungle oi des hétea
féroces à face humaine, s’entre-dévoreront.

Ce qu’il faut souhaiter, c'est que les coopérateurs se convainquent
eux-mémes de la valeur de la doctrine coopératiste, puis qu'ils
convertissent peu à peu les non-coopérateurs, Mais, d'un point de vue
pratique, la meilleure propagande, c’est encore le succès. Réussissez
et vous verrez les hésitants, les “branleux”, pour emplover une
expression pittoresque, emboiter le pas,

LA CLINIQUE
Q.-—Je suls membre d'une coopérative de consommation qui est

aux prises avec de graves difficultés. TI a fallu remplacer le gérant
et renoncer à la vente de certaines marchandises. Malgré ces réformes.
le numbre des sociétaires actifs diminue constamment. Nous avo ys
sollicité l'aide des Syndicats coopératifs d'épargne de notre ville, mais

sans succes, Que faire? — G. D,

 

 

  

R.—On ne bâlit pas une coopérative de consommation avec des
emprunts, mais avec le capital fourni par les sociétaires. Vos dirigeants
ont pensé à tout. semble-t-il, sauf à la bonne solution. Qu'attendent=
ils pour faire appel aux 3,000 soclétaires des quatre Syndicats
coopératifs d'épargne de votre ville représentant environ 2,000 familles ?

Si ces 3,000 sociétaires ont reçu de leurs dirigeants une éducation
cooperative, ils adhèreront sans retard à votre Coopérative de
consommation. Imaginez que demain, 2,000 nouvelles families achètent

à votre Coopérative de consommation: votre problème est résolu
L'unité du mouvement coopératiste ne doit pas être un vain mot: on
est coopérateur ou on ne lest pas!
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Labonne forme àportée de tous!
Bonne année, amis lecteurs! Que 1956 soit peur vous une

année de succés dans tous les domaines :

Nuus n'avons pas l'intention, en cette fin de semaine de
Téjouissances et de réunions familiales, de refroidir votre
enthousiasme en jouant au moraliste et en vous demandant si
Vous avez pris des résolutions qui dureront plus longtemps que
les restes de votre dinde !

Nous nous contentons cependant d'espérer que, puisque vous
nous faites l'honneur de suivre cette rubrique, c'est que vous
portez un certain intérêt à la question si importante de votre
santé ¢t de votre bon état physique.

Depuis quelques jours déjà, tout le monde vous & souhaité
Bonne Santé sur tous les tons ! Preuve que la santé est quelque
chose de particulièrement précieux ! Muis vous savez sans doute
qu'on peut fort bien jouir d’une bonne santé. c'est-à-dire selon
le dictionnaire : “ne pas être malade”, sans être nécessairement
en excellent état physique...

Or ce bon état, cette ‘bonne forme”. comme on l'appelle dans
le monde du sport, est un des nombreux facteurs qui assurent
Ja sunté jusqu'à un Âge avancé.

Mais alors que la santé est en partie héréditaire et en partie
le résultat de l’éducation physique que l'on a reçue durant sa
Jeunesse, la bonne forme est une chose qui ne s'ucquiert et ne se
maintient que par un entrainement régulier, pas nécessairement
intense ou fastidieux, mais tenant compte des points forts eb

des points qui tendent à devenir faibles avec le temps.

Dites-vous bien que si des infirmes, des paraplégiques et
des blessés arrivent à corriger et à vaincre ue bonne partie de
leurs handicaps physiques. vous. qui n’étes probablement ni
difforme ni mutilé, vous pouvez acquérir et conserver relativement
facilement cette réserve de force, de souplesse et de résistance
qui cunstitue la bonne forme.

Pourquoi disons-nous “relativement facilement”? Parce que
vous savez qu'il est souvent dans notre nature de rechercher le
moindre effort € de remettre au lendemain ce qui ne nous semble
pas immédiatement nécessaire !

Par conséquent, avouons-le, cela he nous semble pas toujours
facile de trouver le *:mpe ou l'occasion de penser un peu à celte
Carcasse qui semble si bien fonctionner toute seule.

Et puis nous pensons avoir, sinon durant liver, du moins
pendant la belle saison, ussez d'occasions de nous degourdir les
muscles et de dérouiller nus juintures Alors, pourquoi se mettre
martel en téte et rogner sur nos loisirs pour améliorer un état
physique que nous sommes portés à trouver satisfaisant jusqu'au
Moment où un rounge commenveà grincer ?

Mais n'importe quel mécanicien vous dira que lorsqu'un bon
moteur commence à cogner où à être encrassé. c'est signe qu'on
AUrsit pu prévenir cette usure et cet encrassement par un peu
plus d'entretien ou par quelques mesures préventives appropriées.

Voilà précisément ce en quoi consiste La eulture physique
préventive que chacun peut et devrait faire pour rester vraimemt
en forme, quitte à laisser aux spécialistes du sport de compétition
l'entrainement plus intense que demandent les efforts plus
athlétiques,

Et d'ailleurs ceux qui ont déjà fait cet effort de volonté et
qui ont décidé de corriger leurs points faibies (qui n'en a pas? !)
savent qu'une fois le pied mis à l'étrier et le Inisser-aller initial
surmonté, ati ne trouve plus ce petit effort tellement difficile !

Pensez à votre enfance, et aouvenez-vous combien vous
semblait ennuyeuse l'obligation de vous laver les dents, de vous
brosser les cheveux... ou même de prendre un bain lorsque vous
aviez envie d'aller jouer ou de lire plus longtemps vos récits
favoris! En grandissant vous avez découvert que l'hygiène était
non seulement nécessaire mais bien agréable et bien utile, surtout
lorsqu'elle vous permet d'avoir meilleure apparence, d'économiser
des frais médicaux et d'éviter bien des douleurs...

Il en est de même de la culture physique ! Au début on peut
trouver ça superflu, parce qu'on se trouve suffisamment bien
fait et qu'avec le confort de la vie moderne on n'éprouve pes
le besuin d'accomplir des prouesses sportives. Ou bien on voudrait
maigrir ou gagner du poids, corriger sa ligne ou renforcer
certains muscles, et on constate avec dépit que ça prend plus de
temps qu'on ne l'aurait pensé...

Mais si l'on persévère, #1 l’on passe ce moment: critique où
les résultats ne sont pas encore visibles ou tangibles, on découvre
qu'il y a là une mine d'énergie, d'entrain, de résistance et de
progrés insoupçonnés dont 11 aurait été bien dommage de se
priver !

Ft alors notre culture physique prend tout son sens et ne
nous rebute plus, parce que nous savons qu'elle nous aide
puissamment à être VRAIMENT NOUS-MEMES, et non a vivre
à 30 ou 40% de nas capacités,

Vous qui n'êtes pas encore culturiste, joignez-vous à notre
gratide famille, et avant longtemps vous verrez que ce t'est ni
une utopie, ni une corvée, mais une REALITE à lu fois utile
et agréable !
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La soutane de notre curé  
 

vieux que j'a dois et qui m'ont permis de
les aider. Maintenant que j'me suis confessé
et que j'ai votre absolution, via que j'vas
vous bénir. Je vous souhaite que le ciel
efface de votre souvenir touk vas peines
et tous vos arias pagmés : qu'il vous donne

LA PATRIE
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Des pieds   
traque faciiement sl n'est pas

manté avec beaucoup de soin.

Le baton d'acier où de duralu-
munium est evidemment plus so-
lide cet plus cher 1) que Je baton

de bitmbou ou de fibre, mais etant
a lu lois assez fort et assez souple
pour resister à la majorite des

efforts courants, : durera plus
longtemps que le baton de bam-

bou qui se casse facilement,
Par contre il peut être dange-

reux au moment de se casser sl
l'on reçoit dans les cotes, le ventre
ou toute autre partie délicate les
csquilles de fer dentele que for-

me sa cassure et cela mème &
travers les vétements.

Le débutant avise prendra donc
quelques æçons de ski pour ap-

prendre d'abord à éviter de mal
tomber, et ensuite pour savoir
comment eviter de se blesser en
cas de chute. Réduisant ainsi les

risques au minimum, il pourra
alorg ae procurer dés le début une
paire de bâtons metalbques qu:
lui dureront plus longtemps.

RONDELLES
Les rondelles étant destinées à

empêcher le bâton d'enfoncer dans
la neige, il est donc absurde de se
contenter de petites lanières min-
ces maintenues par une attache
aussi mince autour a'une goupille
qui ne tarde pas à les user. Des
lanières de cuir solide et large,
voilà ce qu'il faut pour résister à
Kusure et à l'humidité qui a vite

fait de pourrir le mauvais cuir.
Ridicules uursi les rondelles

d'aluminium trop mince ou de
jonc trop fragile. qui se fendent
et se cassent à rien. Le cercle doit
être maintenu par une jointure
solide et non par une petite gou-
pille ou une ligature miteuse qui
s'en va Lu premier accroc ! Rap-

pelez-vous que si vos rondelles
sont bonnes mais que le cuir ne
vaut plus grand chose, vous

pouvez faire poser d'excellentes
lanières par votre cordonnier, qui
fera sûrement cet ouvrage plus
soigneusement que bien des ma-
nufactures !

Dernier détail important : Mu-
nissez toujours vos bâtons de poi-
gnées à petites boules, Insérées
dans Je cuir ou le caoutchouc. Ne
laussez jamais vos bâtons se ter-
miner par Je cylindre du bambou,

Mais ceci est une autre histoire
sur laquelle nous reviendrons
bientôt !
——W#—
 

Suite de la 1Se page de

Réflexions    
ser, et met en cvidence Le uouve-
ment  perpétucllement ascendant
de l'appel intiricur, ascens.on qui
r me toujours davaniags une
réuli ation, quon nomme perfec-
tion en lagune chrétien. L'erreur
de la con chee scientifique est
de ne pus parer de ces appels
imperieux Iniix des besoins de
Yhomame. Or lus bescins sont des
tendances inférieures qui nous
raménent toujours au mande des
névrosés, Donc ignorance des at-
tributs mnonnaux de l'individu
évolué.

 

Votre horoscope aujourdhui
Sous lequel des douze signes du Zodiaque lustres
ci-dessous étes-vous né? Vous trouverez votre horos-
cope chaque jour de l'année dans la “Patrie” du
dimanche ou dans la “Patrie” quotidienne. Lisez donc

chacune des éditions de la “Patrie”.

REINA)
Failes connaitre vos desing, [1 se peut que cerlunes gens ne vous
procurent pas le bonheur on la joie que vons altendes d'eux, parce

que vous n'exprimez pas suffisamment votre volonté.

exerfo, TAUREAU
Accemplissez votre lache quotidienne aver plus de wericus qu'a l'ordi-
maire. Ne fuyez pas les responsabilites qu'em a placees sur vos

épaules

LàFPTITTN
Veillex a votre réputation. Aujeurd'bui. vous dcceuvrirez li source

des racontars qui vous ont tant Nui Vous vous <entires plus à l'aise.

creerLe CANCER FE
Des amis peavent vous rendre d'immenses services. Par contre, ils
sont egalement <axceptibles de vous nuire en certaines cirnonstances,

ENTE
Vous réesdrez finalement à éclaircir. à casser vus idees, apres
Avoir traversé une periode de confusion, peultélre due à certains

derangements orraniques.

AZT Ah
Vous recever de honnes nosvelles attendoes depuis fort longtemps,

mais soyez neanmoins d'Uue Erande prudence si vous decides d'agir.

USA=
Jouirsez de vos bonnes relations avec vos amis. Une bonne soirre en
leur compagnie sous reposera des soucis de ces dernieres semaines.

aeISAT]
Vous triemphez {acilement des difficultes qui surgissent. La soirée

vous porte particulierement chance, mais sachez en profiter.

  

du TI member ou 11 décembre

 

Si veus avez prendre une decision rapide d'ici quelques heures, vos

affaires progremeront rapidement pendant les prochains mots.

creverJ; CAPRICORNE B=.
Gardez votre sang fread quoi qu'il arrive. Vous impressionnere, ainsi

grandement vuuv ratoursge et cela vows vamdra plus de prestige,

=AAAETUI
Ne craignes pus d'accepter les responsabilites qui vous appartien-
ment. N'alles pus. rependant, vons méler de ce qui ne vous regarde

voit Sengez wa peu à vos intéréts personnels.

LeRONCITEESS
Vous vous laissez facilement influencer par le premier venu. Prenez

garde: ovla pourrait vous jouer de vilains tours.

   

    

 

 

Catapuite
NEW-YORK. — Après deux ca-

tastrophes récentes à bord de
porte-avions, dues à l'explosion

des liquides volatils employés dans
jos catapuites hydrauliques haii-
tuelles, la marine américaine a
décidé de lancer ses avions à la

 

vapeur. La catapuke à vapeur,
inventée par les Anglais, présente,
outre la sécurité, l'avantage d‘une
pamsance fortement accruc.
Un bimoteur Gruminan S2F est

projeté par le nouvel apparel] dy
bard du porte-avions Hancock.
Il ne faut que quatre ininutes pour
lancer ainsi 32 avions.

 

 

 

Ia chapelle Satine.

complexe d'inférierité.

4—Celni de Constance en 692.

5—De I'Afrique-Sad. 

INSTRUISONS-NOUS
Réponses au questionnaire

i—Saint François de Sales, évéque de Gémève

3—Paree que Jeuru habitants souffraient, bien à tort, d'un

 

rapport que j'vous ai tous en ben grande et tout à chacun d'ajouter :
amitié : le plus taré possible.”
—Quand not’ curé est descendu de la

chaire il y x eu un charivari épouvantable
dans l'église tant tout à chacun de tousser
pour s'donner une contenance, de s'moucher.

“Pour un curé, 

c'est tout un vrai curé qu'on à : après tout
si ¢a lui chante de garder Fidèie, c'est ben

ses affaires à c't'homme !”
— Tout ça, ben entendu, À toute fin de

cacher l'émotion qui les serrait au gosier et
de ravaler les larmes qui leur brü'aient les
yeux. Tiens, l'ombre de mon curé s'approche
tout contre moi, et via que sa voix m'dit :
‘T'as pas changé, Narcisse, toujours cte
manie de racontages ! bom année, mon
vieux, et merci pour ton hospitalité ; j'vas
allé retrouver saint Pierre, des fuis qui serait
Inquiet |

i que ma vanité s'en est allée 11 y a belle du bonheur au jour d'aujourd'hui et à tous vt de s'emuver les yeux. Les miens étaient

{ lurette et que, depuis belle lurette aussi. les demains qui suivront ; je prieral 'Enfant- aussi embués que le vitrail près du confes-
J'ai cessé de m'reluquer dans le miroir! Jésus pour que vos cours sotent sans ran- mionnal et, j'veux ben être pendu à lu porte

+ “Allez surtout pas penser que j'ai du cha- cune, qu'ils svient aumsi innocents, aussi purs de ma grange : j'vous raconte une menterie,
: Erin, que j'regrette In soutaine toute neuve que son coeur à Lui. Et pour suivre lu j'vous jure que c'te seripant Ge propre à

que j'ai rasé d'avoir, ben sûr que non ! J'ai tradition de vos pères vii que j'vous souhaite rien de Ti-Lou chialiait que c'en était pitié.
de la joie plein le cour et c'ie joie-là c'est une bunne, heureuse et sainte année avec le Et sur le perron après l'Ite Missa Est, tout à
aux p'tiots, aux pauvres vieilles, aux pauvres paradis à la [in de vos jours. Muis j'ajouterai à chacun de s'la souhaiter bonne et heureuse
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N'ouvrez jamais un parapluie dans la maison, excepté si c’est
absolument nécessaire, lorsqu'un bain déborde, par exemple.
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Thchex de trouver un for 3 cheval,

 
’ : \ accrochez-le du bon côté.

4 CF - ~~ C'est mieux que pas de fer à cheval
S 7 / ER, ; ; du tout.

1 DE 5 C

Ne marchez pas sous une 3e ca À = =
échelle, grimpez-y plutôt. ’

AN “ Le ;

 

 

  

  
  
  
  

  

 

     
 

 

 

 

    

     

 

|fi,
—Et surtout, ne = $i vous brisex un
marchez pas sur ¢ q N miroir, cela signifie | | De >

les raies du trottoir, À “or sept années de mal- \
car les passants chance. Vous avez un -
eroiront que vous \ visage qui fait peur ? =)
dansez. 4 Ne prenez pas deris | ' J

que, servez-vous N T0 )
re N d'une tôle polie. = ;
fr -

i

}

Ny SHn'y à pas de bois sur Toquel® 5
- frapper, ne vous en faites pss :

Servez-veus de voire thie. .
>

/
»

¢

—N‘oubliez pas ‘
nen plus votre ;
patte de lapin. *

 N'entreprenez jamais rien un
vendredi, treize.   
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Pendant que Criquet poursuit un monstre préhistorique, Jacques connaît

aussi des émotions dans les marécages de Mogi.

 

Sixte avait raison quand il disait que

dans ces marécages fantastiques, chacun doit WIR! i |

chasser pour lui-même, 54

 

 

 

   

  

 

Toutes les courbes de ce labyrinthe
nous ménagent des surprises.  

       

 

 

      
4= =

BEun Ww

    
cs

 

  Oh ! Oh ! Le rayon de Criquet est

faible. H s’est engagé trop loin dans le marécage,

Je fais mieux de le suivre. Je crois qu'il devient
trop brave.

ms

ES
3

3
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LOUSTICS

 

—

Nous commençons Bonn: aumer et

uvelle annee rl Be m'ennuie pas

J Je bis

   

  
  

 

St to veus faire
de ferai la m   

   
     

 

y pall

 

Est-ce la unie façon d'agie? Ÿ Bah: Je  ta part.
enne.

connsis ça les

promesses,      

 

 

 
Pas de blague ! Nus parents seront
plus heureux si nam me nous ques

teilons pas en IsS6. = 

ves bien

 

   

  reA pipes tou 0 wb

macatns que tu as ia lranne-le

Gud, j'as 1eme à I re vu

 

maid r a ouvir
une fenetre.

Neue J'en suis

inrapabte.

  

Tout dams (clic lui
s D 'apparti nt 

 

we duiame, vicas ¥

   

    

Va eer maman,

ct duune-moi le    

 

 

7 Jama + Je van aider
maman. Gas fappare

x.

 

r Jeep rr qe tn en
palislsil MAINES

nant, 

      

  
    

Lai fenctre est

 

   

œurstte Jai crie    

 

veus -tn 0: apparter de |   we A Su La tadee

  
  A prea,

maire,

 

    

 

        
 

LE ZOO COMIQUE
Ce petit e-pivgie d® Nuitrat l'ourson

avais dans ve Magasin Je van

entre et
l'emsbarraver

se pru

  
 

 
 

  
  

   
T me Pers pla sir de

mueuper de vou

 

Jeune berum< - veux du )
ey re. Yu vuccum / |

drs meux 7
  

  
  
   

   
   

Le d:niaine des petits
La messe se dit sans
vesse autour du monde
PE
sun 350000 préæres re

ne terre EL la
eemez: sur eller:

Le mme de 26 heure. Fr

« dre youvemInnt CORLIEE
rove gue le aude. eclalry suc

      

 = sem ite ww Parties du

ve Pendant qu'en Los pays le
will se couche. pour aire Lace

Le MULT qu Mee MEME, 0 MC

0e mms d'autres cieux, Il re
Le de ‘a tre in Sainte Messe 26

¢ enre de tnnterrumpue.

 

rev re ‘Service martal”»  
* La voix de l'almanach

ce ap Wo VOIX ds

; #0xde qu'un!  

  

Jamasen Lemps d

durcit as ses!

ies propheies Ain

dL greet es à

: aspengde à   
: A ivaeaur ci Ye: femmes por
.tasent les otevmnix Jones, lea ~hute
‘d'une epinelr de ore au d'énaille,
aimonçais ui changement atmo- -
lapherique E: savez-vous comment autres © allait
{tes coufiscucs pronustqueens ia  PtVOIT. Le femmes aiment sou.
(pluie? M leur suffisait d'ouvrir un Vent les comstuter evanit dauez faire
oral de ecurameis: 8 ceux-e: ad- leurs emplet'es,

 
héroient tes uns aux saines © * Réflexion du maître

| Les four ouvrent la bouche et
ferment les veux.
le sage ouvre lez ycux et ferme

‘a bouche,

——Diman the, ler janvisr 1956
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LA PATRIE

oe) Coan
 

Zonioa.

 

Je vais Jocer an tour      

 

 

Tu sais ce qu ArT Et 0 ue dort Ce voir
tons tes soirs? Cing que d te ras sou
minutes après qu'i est su nd cn porter

Ut, M 2e demands am *
verre d'au 

   

 

 

 

 JIGGS et MAGGIE
Depuis des mois Maggie me

Gemande d'arhetes des livres pour

remplir ces rayon 249

  

 

     
  

, Je vais aller (ul porter

"tre avait qui ne
m'appe:le.

—— =

Je vais surprendre Wargie
«+ en acheter tous

de suite

 

  

   

    

   
   

 

 

 

 

 

 

me ‘ivree cris
tout de suite,  

 

  

  

Où vonieze
vous que je

 

   
  

 

 

 
  

 

 
  

 
        

 

  
   

   

  

  
 

£2DOMAINErc2 me =
Pour les mois de janvier et de

février, 1 faus retrancher 1 du total

obtenu, où du résultat de is divi-

b cfes-

son par &

L'année sera-t-elle Exemple: 2 février 1933

bissextile ? RE 3e = 1

Comment le savoir 2 3.454 «8—1= T où O 3-9.

Larsque le nombre forme par les, 9 : 7 reste 2 mardi.

eux derniers chiffres du millécime| Les annees dont le miltécime se

 

 

 

TTE AVANT
SERV)

 
 

| Physique amusante
Dans une soucoupe remplie d’eau,

dont vous aures trempé » bout

dang de hulls. Vous verres alors

ent exactement divisibie par 4, lAN- arte paf deux sorus aoiil büe't- puce UN élastique et annoncez lelastique prendre a forme dum
ate eut bissextile Dans ce cas, Wiss lorsque .e nombre formé DAF que vous alles le faire changer de cercle Touches de nouveau ress

régle «i-demus n'est valable QUE log deux prmiers chuffres est divi-
pour lus dix derniers mois à l'at- ‘able sur 4 sans reste. dont 1600 et
ade. 2000 Les autres, 1700, 1800, 1900 n'ont
Rnemagée: 10 mare 1972: pus vie bissextiles,

toring & volohté sans le toucher.
| — La chose est facie; U vous suf-
fire de toucher l'eau, à l'intérieur

| extérieurement à æ owds sve

votre allumette et l'élastique reprem-

de l'elastique, avoue une allumette ‘den ss forme promièse

 

 

Calendrier
de Maurice Rostand

Janvier prend la nese pour chile,

Février ‘ait glisser no pas

Mara, de ses f0:3:3 de «nel pide,

Jette dea gréions aux Las

Avr: s'accroche aux Ames vertes

Mai avale aux ~hapraux fleuris

Juin fait pencher A se ouverte

Près du beau foin qui craque et “A

Juillet met les ocu!s dans leur coque

AcOEt sar à moisson s'endort.

Seplanbre, aux grands soirs
equ:voques

Oliase partout see feuiDes d'ar.

Octobre à toutes les colères:

Novembre à toutes Les chansons
Des ruisseaux déburdant d'ena clatse

M décembre 6 tous Les *rimons  
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NE Au secours {Au secours ; q
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Ha! Hal Ce ne sont Nous exigeons des ex-
que des petits gar- cuses, ou nous quittons

gons. lls ne voulaient le navire.

Nous n’allons pas faire
la guerra cour un four

joué par des
enfants.

  
 

  
  

  
         

MENTIONNEZ TOUJOURS LA "PATRIE” SI VOUS | ‘

FAITES AFFAIRES .AVEC NOS ANNONCEURS    
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ROBERT

 

   

 

  

L'INTRÉPIDE

 

 

Ligue contre le crime

© Bien tenir son
sac à main

e
Dans les magasins, il est bon do

surveiller son sac à main.

   

 

Bonne et heureuse
année | Quel bon vent

vous amène ?

 

   

 

  

 

   

   

 

M. Robert, j'ai toujours
aimé le travail de la police.
Je ferais une excellente

policière.

Mais tu
viens de te

marier, Lizz.

    
  
  

   

Ef Tout de même, je subirai
demain mes examens au
service civil. J'espère

que je réussirai,

Mon mari étant
reporter, nous ferions
une bonne équipe.

     Moi aussi,
Lizz,

  

  

  

    
  

 
D'après moi, elle n'aura pas à attendre
longtemps, car on a un grand besoin

da femmes dans la police.

Bonne et heureuse annéz, tout le
monde | Nous commençons l'année avec
du sang nouveau dans notre bureau.

Du sang nouveau, Sam, et des problèmes
nouveaux aussi,

  
 

 
Jos. c'est une

snnée nouvelle, et
jo veux que tu
travailles pour

Nous parlerons plus tard
da ton travail régulier.
Pour l'instant, j'ai une
faveur à te demander.

Vous n'avez jamais
été si gentil pour moi,
M. Pocketclip. Je n'y

comprends rien.

vais-je
faire ? 

  
    

 

Je suis amourcux d'une certaine jeur +
fille, mais elle refuse de me voir. Elle ne

Ne. lépond même pas à mesbillets doux.    

 
   

Je suis fou d'elle. Peux-tu
m'arranger un rendez-vous,

Je sais qu'elle ne refuserait pas de te
voir, car tu es habile avec les femmes. À

 
  La Patrie du Dimanchè est maintenant l'orgueil du Canada

français. Aussi est-elle bien accueillie dans tous les foyers

 
  ww|
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PRENEZ LA VIE

EN RIANT

Ÿ v
13 3!Ï{    

 

 

 

 

 

 

  «Notre réception nous a à peine aidés à r° e

Fred. Cesse de murmurer que nous avo
“dette à la societé”.

Dites au médecin qu'il est inutile de vouloir prolonger ma vie

si je perds les années supplémentaires à l'attendre.    

 

—Tu es en retard pour l'entendre demander notre fille en martage.

Maintenant, il l'impiore pour obtenir un mariage simple et intime, —Tu ne penses qu'aux repas congeles annoncés à la télévision.

 

 

&SA iE. VOUS qu'en annonçant vos produits par l'entremise du poste
C.H.L.P. vous vous ASSUREZ un RENDEMENT MAXIMUM? Pour renseignements concernant
vos ANNONCES COMMERCIALES à la RADIO, appelez le gérant des ventes: UN. 6- 6611
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TUALN'Y A QUA
LA RENDRE À    ET DÉS QU'ILS NOUS VOIENT DANS JENCORE

LES PRES ,ILS NOUL LANCENT DES
DES PIERRES: ik FAUT =r HISTOIRES
POURTANT QU'ELLE AVEC CETTE, \
MANGE LA BIQUETTE\ MAUDITE CHÈVRE.

CHUUT ! JE SUIS SUR.
LA VOIE DE LA BONN
SOLUTION!

 

    

 

SILENCE!
Snioux t)

   

 

Z1EUH.. ENCORE UMN
1IZUC QUI NE MARCHER

(UAMAIG!

 

—= Tee —— ee
oui. LES Amis, Tre. SUR LE CHEMIN DE /CETTE MYSTEQIEUSE MACHINE

lg LA GLOIRE! a M INQUIÈTE GRANDEMENT... DANS QUELLEDvOUS VOYEZ 2) EL
UN HOMME HS {(SOMBRES CATAOTROPHE:S SON ESPRIT,
GENIAL QUI, INVENTIF VH-T-iL LE PRÉGGPITER- iISIVORE
TRIOMPHANT. } 2 pe
SENONCE.. NUS .,

    b VOUS DEVRIiET LE SUIVRE ET

 
      

    

  

 

 

HEIN! QU'EN PENSET-VOUSP) EH. EH.
  

 

   

  

  

  
   

 

CEST UN SECRET.MON BRAVEUNE PETITE MERVEILLES DE   

  

  

  

 

  

 

     

  
 

      

 

   

 

     

    
     

i TON" LTH 1 z Quon. 3 = ve N'ESTLE PAS TOUT POS MAL~M NT L CHINE MAIS SACHEZ QU'OUAITILA PADLE VOYONS >
PRRsly oh L'HERBE FOLLE TRÉPASHE! voir 4 BONNEMENT, (VOTRE TRUC '

? ALLÉED DE COMMENT VOTRE , PEa ES (CAR.J FORMIDABLE; \ y MINTÉRESSE

SARDIN6- MECANIQUE! Toy

    MAO PARCLE! § 4 DELHERE
REELIEMENT . OR,OH. iLFAUT ~—&d
vOIR CEF ENUIN DE PLUS PREG.      

  
 

 

 

   

     

  

   
- oOo

AU VOUS NE LE TOUSMOYENNENTUN INOUTIGA ŸT (QUOI? ENCORE UN DEVASTATEUR DE CNLLE))
VENDEZ PAS !. LEVER ABONNEMENT DE A, CART LANDS MISE DE CHOUX! ALLET MÉDOR S GE TE bibl.)
MAH ALORS? VOTRE PART, NOUL PAIDERONS, ouiÀ EN MARCHE.) —

> ATTILA ET MOI. MÊME,.
DÉJHERBER YOS ALLÉES A 44 ev

      
   DATES FIXED.

    

 
   

 

   

 

LIL FAUDRA BIEN UN SOUR OU L'AUTREQUIL
RENTRE LE CHER SATURNIN.ALORS, MOI,
AVEC UNE PATIENCE iINFINIE..
LE L'ATTENDS ll

= == -

; |

   

 

FREIN SUR
CE BOLIDE!  

   

[BET iF-
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Ces individus me croyant

mort, ils m'ont abandonné

dans le sentier, mais nos amis

m'ont aperçu, et ensemble.
nous avons poursuivi
Stick Mason jusqu'ici.

da fs nous ont enfermés dans ce

pote de Farr bie) Personnearende
pé àlincerdie parto échap- | Mason ne retournera

vieux tuunel.
jamais en prison.

»

  

leurs armes,
les amis.  

   

 

 

Aveuglé par la fumée, Slick Mason se dirige tout droit
vers Un précipice,

  

Il 38 sert de la
fumée pour nous   

 

     
 

Flairant le danger, le cheval s'arrête
brusquement . . .

Slick Mason avait
raison, il n: retourne-

ta jamais en prison.

 

 

  
La ‘’Patrie quotidienne’’ est un journal vivant, illustré à profusion. Vous y trouverez une

information sûre, présentée en formules saisissantes. Pour se bien renseigner sur l'actualité .
il faut lire la “Patrie’” chaque jour. Ce journal vous réserve des primeurs     
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J

à Mon fusil ne’ 2 SN 909

 

  

 

H nous a
flairés, Diane.
Tiens-toi
prête à tirer.

  

 

  

  

 

Barton, il y en 8
un autre derrière

  

  

 

  

 

de m'occupe de celui-là. Ne man-
que pasle tien.   

 
  
 

  

   

   

Jo wai fait
que le bles.

ser. Ii vient vers nous.

    

  
  

   

 

Nous ne pour
rons jamais

leur
échapper.

    
    
   
  

 

 

C'est horrible | Nous
ne pouvens pas les
secourir mais allons-y
quand même.    

 
SI VOUS ACHETEZ

AYEZ SOIN DE MENTIONNER LA "PATRIE”

Le grand-père et le guide observent . . »

qd hilllya §

  
  
    

| Un revolver est inutile contre une bête
de cette taille. Viens, Loup Gris.

 

    

 

un autre E=
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Meme marais aucc   

ANNONCEURS,
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Vous ui lis . LA se PQ . . . . * qe: qui lisez avec ever la Pairie du Dimanche‘, lisez aussi la ‘’Fatrie quotidienne‘, vous |
y trouverez une foule de choses attrayantes qua vous chercheriez vainement ailleurs  



|

 

Dimanche, ler janvier 1956 mmemmmemmennenmnnnenmens LAPATRIE 
 

 

 

   

  
Bonne et heureuse
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ce'v es chan tie
année,

»

| 7

RAR

 

  
  
  

 
J'aimerais faire des cadeaux à 3]
tout le monde. r—

7 Pourquoi past
   

  

Que pourrals-je donner
à tout le monde
de la terre? -

     
 
  

 

Tu peus donner de Is bunne
velenté, de la patieuce,
et de l'amour ..      

   
   

 

   

   
 

 

 
 

   
 

  
(Test 1a Se invitation que Bous —

recevans depuis I pemimines. 3 =

d'agences d'autes, une d'un ma-

rasin et ube autre d'une

  

 

 

 

M semble gue notre vie sociale
te transporte de in «alle de bal
aux bureaux de vente. 22

 

Un jour, probablement” bre
journaux sannonveront les delsets _—

—de Mile van Robinet

= A 2   

 

 
 

Ce bal anfa lieu aux nonseaux =
bureaux dc la compagnie Excels

Fraser + lo a(a;

 

 

 

 

 

ny
d'Aline Lato,

Sa
(& ne
   

 

 
aura aussi de hal

   

Ft ce bal aura lieu dans ta salle 2
d'echantillons de la compagnie

a dunt son pere cost president,

V 
   
 

  
Bientat, toutes les réceptions se
‘erun. dans des bureaux. Apres
tout. ce n'est pas sé désagreable,
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JOS.
(het, regarde cette photo. On dit qielle sera

Sieve Bras-de-Fer enibrasse A pres de sun con.
son amie. / J'ai Une idee,

RT__srort IN

 

 

  

Assez! Il nous faut néon .
I ur ‘prendrerea po F'at hate

i . .

0 \ |

A

| 222 i
» Ÿ

me v

= 74
= ——
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Oul, jo vals m'acheter
un petit avion et Je me
p loterai moi-meme
d'une ville à l'autre.   C

c
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r
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n
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Excusez-nous, Ça va, 
 

Qu'il pare
a drculation Le Noueux, l'amende.

était tres Va te ; Qui croit

d--hablller, ètre ?

RAS-DE-FER
k~sayer de découvrir ou habite
l'amie de Sieve, ef alters ve que
Je vous al dit. SI Steve
gagne, vous en entendrezs
parier.

  

 

    
    sta: Hat

Un voyou
comme (ob
qui p.eure |
Te moques-

tu de moi?

  

  
  

 

  
  

   

        

 

   

  

      

 

   

vu cela au cine.
ma. Quand le
heros a perdu,

Je pivura s com

me ug enfant.

  
    

  
    

Pas du tout, et je suis sur que
je serai vatnqueur. Je fus
plus nerveux lorsque je

passai mes examens
pour mon permis dey

 

  

 

  
  

 

  

 

Je suis content que vous
soyez ici, Steve. Que pen-

ses-vous du match? bies-
vous nerveux */

   
  

    
     

   
   

   

      

      

Le la he! 1t ne viend:a pas,

sous verred,
f Où est ce voyou

de Sieve ? Ja p'aime
Bus att.ndre,

T1 n’est
pasencure    

    

   

   

Tu étais trop lahe, tu as
bhosite. Tu regredieras

4 d'etre venu

      

   

 

   

 

Rorne
et

Ho'ur-ise
Annce

a
‘Tous!

     

 

     

 

 

  

Les invités d'un original ;
Un original avait orsansé un   Coens bride

C... 7 ave Un mers OÙ chaque Viagevent
M > correspondut à ‘in de aed Biche dr Not

   

  

  

*=2 À chaque
4 A

. Exemple: La

  

 

us - Coux-ct etr.ont as nombre

  le conv
roporte a
u 2! ‘Sx:ution prochaine
25727 -

 

(posal d'une sorte de petit

 

Ye nom de
vwris er

sutôt au pêcheur

(de l'an à so. en'ourare Il sm cng - [aia wire habitude de bien travails

 

  

 

  

 

ni la boite du ch w, 1: plas

alt SU Cadeau, met ait l'apparci
tn marche, apres avoir jancé le cerf-
Volant AU a'55US du jardin de ses,
ams. Lorsque ia pelle voiture arri-
vait au cer!-voiant, elle basculait,
delnméême et loïssais tomber le!

t dans le jardin. Moins utie,
ainiment que beaucoup d'au-

3 qui sont dues au mème auteur.

3 Lon, comme Vous:

; nfants, n'etait qu'un;

; 1: Mas 1 fahait “y penser”, sy)
pose Arrè'er COMpPLISANIMENE |

Tout rst 13: penser, ne füût-ce
qu'un instant, à ce que lon entre-
prend. n° jama.s ren faire à l'é-jl
‘ourti. Crst ce que Je vous engage
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En ce premier de 'an à ta.re, en ve premirr Janvier. Vous| TROUVFZ D'AGORD. LE NOM DES OBJETS ILLUSTRES. BL

   

   

 

phy. en de Genève appelé, v.11urez perit-etre un jour à produle vous les avez corre tement, vous pourrez asement les faue tenir —

dou, avait imag.né UN appareltre sui des merveilles qui étonnée lous les « ny dans I» ruban Ces mols se concenhtrent cn Lreize

cxpedier ses cadeaux du jour ront le monde #k qui ne ssront dues lettres, © » semboitent les uns dans les autres. Exemple:
8! vous met oncle a placer vous eeririez ainsi CITRON

char : ler, CLE . Ayes de placer vas CING Mots dans les ’reize ospaces

igrimpant le long d'une corde aul Pte Mere (anution prochaines
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LE SURHOMME
 

 

 
 

 

e

= > ]Tu faiblis, = Ma blessure est À eS Tr 4 Vendant ce temps.
d'Ares ® Tu me 3 plus grave que D = >
désappointes. je ne le

‘ crovais. A “

1 >
ww? >.
0 ore .

~ :| I = ” Ç — :AS

~~ > = - {
> pe 

 

 

 

m'a frappé ?
Est-ce la foudre qui (

3

Au secours!
C'est un démon.

 

Non, mon ami, Ils ne mont pas tue.
Assassins? Esclaves d'un tyran! p J'ai fait le mort. Ils n'ont pas réussi

Vous aver tué le duc. Se à à percer mun armure, mais vous
. arrives à temps

tout de meme.   
   

 
Plus tard, zu chateau .. ‘es t Le \on . Assassin! S'il n’était pas blessé, [Vous aver cru trop vite| . tu n'oscrais pas te mesurer avec to <a force, votre

- Ah‘ On a exagéré ton adresse, . lui.
; Ju es un homme finit .

 

 

    

= 3 Altesse.

ét
144

 

 
 

 

   

   

   

 

   

 

Fpargne-le, d'Arcy.

de veux que Le Sorcier
et ses complices subiwent
um proces public. Et tol, mon
estenordinaire ami, depose-moi

Par lerre. Je ne suis pas habitué
à voyager dans les airs. 

 

 

 

 

Fh bien, Jose faut couvrir

Capitaine d'Arcy, pour vous demander onde en or
votre vaillante lutte la main de votre é avant de partir
contre mon ministre je vous préviens”

dont je ne soupconnals que vous devres
pas la fétonis, je vous 2 7 vous attrndre a
accorde ce que vous . une grande

desires le plus, surprise : les
droits de la

 

 

Llu uipaper Vyodicer@ Bontvrs a
: Comics Publiatiibom, ue

Les Canadiens - français sont unanimes à proclamer que la ‘’Patrie du Dimanche‘
est un journal complet qu’il faut lire pour être bien renseignés. Ses illustrations

commeses articles suscitent partout le plusvif intérêt.
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UN MOMENT
DE DÉTENTE  

 

 

  
 

—Astu besoin d'aide, caps ?

TTT
7 =

x
     
Te
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«Rencontre ta vieille amie qui devait te
rencontrer ici pour dîner . . .

Ammon par ED, REED
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No sait-il pas autre chose que l'hymne national ?

 

Les trois bébés |

   
  

Vous savez, cet arbre près
IT de le fenêtre ?

Pd

——

 

 

=

=-Voulez-vous acheter une bague de fan
sailles ? C'est une aubaine.    
 

   

 

  

 

 

 

AUCUN JOURNAL QUOTIDIEN DE MONTREAL NE PUBLIE AUTANT DE DESSINS COMIQUES
QUE LA “’PATRIE”: VOYEZ-LES CHAQUE JOUR, ILS VOUS AMUSERONT
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Luc à une têche délicate à
remplir. U est détective dans un M. Tuyaw dit

 

        

   

Maintenant, il va lo dévol.

cirque, et il est caché dans un r sevie Mile ler à M. Beckhact, et je n'ai

placard. Reginald Blackhart, Diane doit connaître aucune confiance en cet
ayant entendu une partie de la notre secret. i homme,

conversation, demande :
“Qui est Luc ?"

|
 

A

  

 

    
 

 

Regardez
bien,

mes amis.

  Comment te nommes-tu,
mon petit ?

   

 

 
  

 

  
 

  
  

   

C'est donc ça la troisieme voix
Que j'ai entendue, Je ne vous

savais pas ventriloque.

Que penses-tu de
Diane ? Est-clle jolie ? ¢  
  

   

 

  

By Pa 11e SH AIS Les SUR NIORT NÉE RVID

 

  
letum parlé à Diane, pourrai-je te voir Bien Vous aver imaginé Merci. Nous l'avons Fo Ne

personne encere. « plus tard ? sure un bon tour, = échappé belle. i     
        

La ‘’Patrie du Dimanche” à pris un essor extraordinaire: on se dispute la lecture
des quatre sections intéressantes dont se compose ce journal moderne. Ne manquez

pas de la lire chaque semaine   
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Les jumelles Dionne: victoire sur toute la ligne
(LIRE EN PAGE 47)  
 

 

ÉDITION] 4-4 IV L
FINALE SV —AJ ©JOURNAL DU DIMANCHE

Le plus fort tirage de tous les journaux français d’Amérique

220 Année roasts: Uspussoirs, Moisa troie MONTREAL, DIMANCHE, ler JANVIER 1958 No 1

UN LEGARE ATTERRE
ACCUSE DE MEURTRE

. Théatrale mise en scène: le juge
entend un témoin à l'hôpital
et l'accusé dans une cellule

= - - = ———= (LIRE
2,
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TROIS DES QUATRE QUINTUPLEES franchissent entrée de fs demeure des au pied de leur père le Premier de l'An pour recevoir sa bénédiction,
Dionne à Corbeil, Ontario. La paix est faite et les [umetles s'agenouillerons # (Vsltet Prem — Téiévhoie La Potte
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LES AVOCATS DE LA COURONNEET DE LA DEFENSE dans la cause de Yves

Légaré montent en voiture après l'aydi* on d'un terro'grage important peur

l'enquête du ccroner sur la mort de Mme Raymond Des,ard ns, assassince

‘sable de la mort de Mme Raymon

r
transporte à l'hôpital Notre Darre p

s, le seul témoin oculaire du drurie

me été b'esse de trois balles.

1 y a une semaine. Le tribunal s'etait

ertondre cette deposition de M. Desjardin

au cours duquel « à lu-mé

d'isoir demier an mar! a également où ils se trouvaient de nouveau fare

  

Un Légaré atterré
accusé de meurtre
THEATRALE

ENTEND UN TEMOIN

L’ACCUSE DANS U

MISE EN SCENE: LE JUGE

A L'HOPITAL ET
NE CELLULE

—_

( par CLAUDE La VERGNE et HERVE LEPINE)

Yves Légaré,
Raymond Desjardins,

4 la Cour vendredi a
accusations de meurtre et

portées contre lui. Tout le pe
llules pourse transporter aux ce

le présumé assassin de

a été incapable de se rendre

près-midi, pour répondre aux,

Mme

de tentative de meurtre

rsonnel judiciaire a dû

lui lire l'accusation

et fixer la date de son enquete préliminaire.
Le fuge René Théberge. le gref-o—

fier, l'agent de Laison, les avocats.

Jes journalistes et les policiers, à

Ia nouvelle de l'état physique du

prévenu, quit:érent en hALe Ja cour

et se rendirent 4 la fie indienne

dans une salle sttenante aux cel-

Ales du vieux paiais de jus'.ce

C'est une sa:e basse. sans Imneu-

bles. II n'y a gle deux jones bans

& doeiers pour faire asseoir les

accusés. Les pu 8 de garde ont

fait une sorte de et y ont eten-

du Yves Logaré qui s'est cependant

redresse en 6e cramponnant à l'un

des dossiers.

    

 

GEail

DROUIN
  
  

Ges yeux sont rougis par des lar-

mes et son regard n'a plus d'ex-

pression. I] est extenue et ne sem-

ble plus réaliser ce qui ee passe

autour de dut. C'est dans cet éta:

qu'il apparaît Jorsque ls hommes

de di l'entourent. Ses avecals Mes

Alexandre et Maurice Chevalier
n'ont pas parié et le juge The-

berge s“<t contenté d'écouter ce

que lisa:t le greffier Decarie
Tcus Jes assistants semblaient

pris de pit.é pour l'accusé quelle que

soil ia graviie des crimes quon lui, ’

impite, tant 1! succomba:t sois le

pods du chagrin et de la douleur

moraie. Nous avons rarement vu
un k homme aussi abattu : il

trembia:: de Lous ees membres Ba

{cure pale et émaciée se perdait

ous une cChevelsre abondante et
en discrdre. Mime les policiers se
per.“haien.t sur lui et tentaient Inu-

tilement de le consoler et de lui
donner du courage.

| Deux heurrs pius tôt, Légart
était tenu criminelement respon-

  

  

 

   

VENDREDI : § h. à

OPTOMÉTRISTES
à l'Hôtel-Dieu

277 est, rue Ste-Catherine — AV. 8-2211°

MEURES DE BUREAU:

LUNDI A JEUDI! * AMEDIE €

B EST PMEFERARLE DE TELEPHONER POUR RENDEZ VOUS

 

    Emille CAARTIE OD.

Jacques SEMECAL, O.D.
André BENECAL, OD.

¥ ves PAPINEAU, O.D.

. 30
— SAMEDI: # h. à 4 b. 2%

ote abattu par :assass 5 qui

. atteint de trcs 1 æ te

bt denis eur Ll

Notre-Da

   

 

  

 

"Desjardins, assussinee de duux b

‘les. I] § & maintenant une rm

dans sa macn{u.e dunture de
rue Fap.neal.

Avant que le jury de six hommes ont eu

de la Cour du coroner pe rende | Une fois
son verdict, il s'était rendu. de victime, le evronez Ch ment à fat

,même que je Tribuna:. au Lrois:eme prêter serment à M  Dessurdis

plancher de Ihopital Notre-Dame apres quoi il a demande à l'avocat

pour y entendre !a deposit:on du de la Co…roune de linternoger.

seu: temoin oculaire de ce drame| — Connaissez vous Yves Léga-

Après l'audition de neuf témoi- re? de demander Me Raphatl

guages en Cour, le president du ; Besudette.

Sibanal. le Dr A-B. Clement, co-

|

—Qui & répondu Je patient.

roner pour le district de Montréal, — Pouvez-vous l'identifrer ?

a annoncé que tous devaient se — Oui, Ul est MA, à mes preds, dit

transporter à lMôpital. au chevet M. Des;:rdins en pointant l'accusé

de M. Desjardins, ce pour fins du doigt.

d'identification de l'accusé. | — L'avez-vous vu le 3 décembre

! Le coroner lui-même, les six dernier ?

membres du jury. les avocats de la] — Oul. dit Ja victime, f est venu

Couronne et de la defense de même <hez moi, rue Papineau, et U ma

que le st-nographe officie] et Jes Liré de même que ma femme.

! détectives de l'escouade des homici- | C'en était assez pour la Couronne

des et l'accusé ont alors quitté la À ce stage des procedures et le Tri-

‘Cour pour ji'hôpital dans Quatre bunal de même que les Avocats

voitures de la polire. (apres avoir offert des voeux de

i Encadre de deux policiers, Yves prompt rétablissement à M Des-

Iégaré est entré dans la chambre , jardins. à quitté la chambre de mé-

de sa victime où {i & été placé au me que l'accusé et ics policiers.

pied du Lt, les menottes aux poi- N; M. Desjardins ni l'accusé 1A4-

gnets.

On sait que lorsque

  aa

  

  
wees.

Mme Des- parents d'une

= — er
ms ——.="
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dre 24 tan law 1 tary

| ACCOMPAGNE DE SON INFERPRETE. le trs frere Maroc! Dulude,

| M. Fernand House, Un parent de J'accusé lfgare. quitte la Cour

du cCorciius Apre, ÿ avou déposé sur mente de Mine Desjardins

ooù est ACCusé Yee lage.

 

Lesaré au chevet de la

gare n'ont demontré des signes ap-

éimotuon trop forte

jardins a été assassinée. vendredi au Cours de ces quelques moments|

face pour .a premucre fos depus
  

  

  

 

 

ant ls pensees qui

ver dus la tête de ce

sommes, l'un qu avat perdu sa

{une aux mais d'un assisn on

Lavat lui-meme blessé de tros

‘balles, et l'autre, Legare, qui ee

voyait accusé de cet assass at

“Tous etant revenus à la Cour

du coroner, le jury s sors été t.-

vile à se retwer et à délibérer,

(Suite à ls page 5

—

LLronosZes
Provisions de la météo, valubles

quequ'à muaut, seed:

Une nouvelle vague d'air pha

doux traverse actuellement les Ho-

cheuses et se duige vers l'Est n

temperature sera

asrnz chnente dans je Quétxe à

l'axasion du congé du Jour de

l'An. On prévoit quelques chutes de

Montreal, Outaouais, Lauiren::des,

Lac-St-Jean, Cantons de l'Est,

Quebec, Maurice et Iae-Came‘us

Généraienient mugeux, sand

avec chutes trés légures de ne ge

Plus doux. Minumum et maxmmin,

ames, à Montreal, 5 au-desous

et 12 au-desss; Ottawa, hust au-

dowous et 10 an-ceesus; Sie Acie

the. Quetrc et Sherbrooke, 10 au-

dessous et huit au-dessus: Oticcu-

‘nai et Roviere-du - Loup, 15 nu-

dessous et 5 au-dessus.

  

 
 

 
Bonne Année

+ Que cette année nouvelle vous

apporte JOIE, RONHEUR

et PROSPERITE

—eee
MEMBRES ARTIFICIELS

BANDAGES HEANIAIRES

CORSETS POUR DIFORMITES

C Martin Enrg.
Orthopédiste bandagiste

48 EST, rue CRAIG
Mlle Corimne Marta, prop.

Dépt LL Montréal. MA. 3727
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Elles déjouentles journalistes et
tombent dans les bras de leur père

(par MARCEL BLOUIN )

Depuis l’affaire d'Alonzo Boyd, nous n'avions
Pas vu, à Montréal une chasse à l’homme aussi mou-
vementée, aussi palpitante et aussi décevante que celle
qui vient de se terminer par la victoire de quatre
Jeunesfilles assez célèbres : Marie, Annette, Yvonne
et Cécile Dionne. © Ges amis avec lesquels elles dan-
Cache-cache, chawés-crolsés, mot sent, vont su cinema et qui les

de passe, maison mystérieuse, faux accompagnent dans les réunions
rapports, déclarations retentissan- mondaines.
tes, silence de carpe, courses effré- 3—Les jumellss ont un apparte-
nees dans le noir, mystère, mystère, ment à la maison de rapport située
mystère. Malgré tous les efforts, au 4855, Côte St-Lue.
Malgré toutes ies ruses et malgré 4—Elles veulent conserver tune
toutes les astuces, les journalistes certaine (indépendance à l'égard de

et les photographes n'ont pas réussi leur famille, sans pour autant “bri-
& interroger ou A photographier ser” avec leurs parents qu'elles ai-
les insausissables jumelles. Nous les ment et estiment.
attendions ici, elles étaient là, nous 5—De la même façon, elles ne
les attendions là, elles étaient ail- veulent pas être constamment mon-

leurs. Et il y avait, dans tout ÇA. trées du doigt lorsqu'elles marchent
un jeune homme A lunettes de cor- sur la rue ou vont dans un endroit
ne, un administrateur très aimable, public, comme le cinéma, C’est la
des étudiants, des inconnus, Un vrai ‘raison pour laquelle elles refusent
capharnaiim. Elles n'iront pas à les journalistes et les photographes.
Corbeil, elles front à Corbeil, elles | 6—L'incident qui a débuté avec la
front deux, elles front trols, elles déclarations de M. Oliva Dionne au
voyageront par ies chemins de fer sujet de l'éloignement de ses filles

 

 

" (United Press — Téléphoto La Patrie)

ANNETTE, CECILE et YVONNE DIONNE vont descendre de l'auto

de leur frère Olive dans laquelle ils viennent de faire le trajet

Montréal-Corbeil

Nationaux, ailes prendront le train, est maintenant qualifié, non pas de
du Pacifique Canadien, elles pren- rupture, mais de malentendu.
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les calculs des journadistes qui mon-
“taéent une garde vigilante auprès
de la maison de la Côte Saint-Luc.
Oliva Dionne fils, qui est peintre
d'avionnerie & la base de Baint-
Hubert, était au volant de l'auto.
Deux de ses camarades avalent éga-
lement pris place dans la voiture.

A CORBEIL

Le voyage à Corbeil à été long.
périlleux et pénible. A cinq heures

‘et tante, vendredi matin, les voya-
seu aitivaient devant la grille de
!l'imposante demeure des Dionne, à
, Corbeil. Encore là, ils ont reussi à
mystifier le bataillon des journalis-
tes et photographes qui ont dû re-
venir bredouilles. Les Dionne et
leurs amis ont, apparemment, pris

ides leçons de “Monsieur Passe-
Muraille”, l'insaisissable héros de
Marcel Aymé. Chose certaine ja-
mais Hollywood ne nous & présenté
une aussi décevante partie de ea-
che-cache. L'habileté, l'expéjience
professionnelle, la hardiesse des
jeunes, même les offres financières
les plus fabuleuses n'ont pas réussi
à forcer le secret bien gardé des
Quatre soeurs.
M. et Mme Dionne n'étaient pas

À la porte de leur maison quand les

   
dront l'avion, elles iront en auto. T—M. Oliva Dionne participe en-
Les journalistes, en s'arrachant les ‘core à l'administration de la rni-
cheveux, se multipliaient. II y en,chesse de ses files ‘environ $1

avait partout, ils étaient sur les million» en qualité de conseiller.

dents, sur la brèche et sur le qui- | Mais le principal adm:nustrateur de

vive. Puls, soudainement, passez cette fortune est le “Guaranty

muscade, les jumelles sont parties,

|

Trust Company of Canada” dont le

les voilà à Corbetl. gerant, à Montréal, est ML. M

RETRAITE DE RUSSIF

Le retour des reporters à leurs
fournaux respectifs ressembla à a]
grande retraite de Russie. Les
Dionne avait gagné. “Nous en
avons assez de vivre en public Nous
voulons être comme tout le munde.”
Elles ont certain:ment reussi à
remporter la première ron:le de ce

combat contre la publicité.
Les journalistes, apres avoir pu-

blie drs articles aase& fantaisiates
(exemple : “rupture à cause de l'ar-

gent”, “Annette est profondément

amoureuse d'un jeune étudiant de

TU. de M.» ont cependant obtenu

des informations assez précises.

L'INCONTESTABLE

Ce que l'on salt, ce que Ton «

appris de bonne source et qui ne

peut être contesté, se résume ainsi:

1—Marie, qui vient de faire un

séjour à l'hôpital Notre-Dame de

l'Espérance, est encore très faible.

Sa santé est vacillante.
2—Non seulement Annette, mals

aussi Marie, Yvonne et Cécile ont

Le tempsdes Fêtes
Lundi prochain,
lendemain de la fête

du Jour de l’An, la
PATRIE ne sera pas
publiée.

 ice depuis une semaine. .
*LES ETRANGERS”

8 — Les étrangers qui exerceraient
selon M. Dionne, une regrettable
influence” sar ls jumelles ne sont
pas, comme on la pretendu, M
Edwards et les jeunes amis des
jumelles mais d'autres personnes

| dont il est présentement impossible
de divulguer les noms.

ration de leur père, n'ont pas fait
de “joyeux party” (comme l'a écrit
un journal mais se sont réules
afin de discuter de ce qu'eiles al-
laient faire pour dissiper, le plus
rapidement posnbie, le malentendu
La réunion, au resté, n'a pas eu
Leu à leur appartement mais A la
maison de M. Fdwards. Incidem-
ment. le “Jeune homme blond qui
posséderait une clef de l'apparte-
ment des jumelles” n'est pas l'un
de ceux qui accompagnent les
Dionne mais M. Edwards lui-même.
M. Edwards, précisons-le, ne pos-
sède pas la def de l'appartement :
U avait emprunté celle dAnnette
atin d'aller faire l'inspection des
lleux quelques instants avant la
sortie des jumelles.

10 -— Après avoir décidé jeudi ma-
tin d'aller à Corbeil et d'emporter
avec elles Irs cadeaux qu'elles ont
achetes pour leurs parents, Annette,
Yvonne et Cécile sont parties jeu-
di sotr, en auto, à destination de
Carbeil. L'automoblie et ace pas-
sagers ont réussi à déjouer tous

 

 

Edwards, porte-parole des jumnel- ;

}
9 — Les jumelles, après Ia déda-

 
i
|

|
|

 

 visiteurs sont arrivés mais is

 

UBE N'A PAS ENCORE PARU iorsque trois des jumelies Dionne
vendredi matin.

étaient éveillés, Ls attendaient. La
veille, un téléphone les avait pré-
venus de l'arrivée d'Annette, Cecile
et Yvonne.

Aussi troublée que ses filles par
le malentendu, Mme Dionne a été
très nerveuse et n'a guère fermé
T'oell de la nuit. Tout le monde,
apparemment était impatient de
tirer les civoses au clair et de dé-
mentir les rumeurs assez troublan-
tes qui ont couru sur le compte de

nied Prese — Téléphoto La Hatries

arrivent à la maison paternelle

la famille Dionne, durant les dem
niers jours.
La Presse Canadienne à rapporté

que M. Ovila Dionne avait rencon-
tré les journalistes à l'extérieur de
ss maison et leur avait dit qu'il
n'avait pas encore eu l'occasion
de “discuter certains sujet” aves
ses trois filles.
“Les petites, 8 dit M. Dionne,

étalent très fatiquées et avaient bs-
(Suite à la page 59)
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A ses annonceurs, àses lecteurs,

à fous ses amis

£a Patrie
souhaite une

Bonne et Heureuse Année  

 

La l'aire

LA SURETE PROVINCIALE « fait connaître vendredi ses statistiques annuclies. A celte occasion

Je sciliciteur général de La province, Me Antoine Rivard 6 adremé le parole aux policiers. Sur cite

photo prise avant ls cérémonie os reconnaît de gauche & droite: M. Hüaire Beauregard, directeur de

la Sûreté provinciade du Québes, lhon. Antoine Rivard, le R ©. R Dubai, sumdnier de la Sûreté

provinciale, et Me John Bumbray, avocat-chef de la Couronne à Montréal e substitut de procureur
cénéri de ls province

«hote J -P. Lalverté

y
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Les jumelles Dionne: victoire sur toute la ligne
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Le gagnant de l'élection du 2: Pinay?
PARIS — Les socialist

France, ont repoussé la main que leur tendaient les

communistes. À un débat organisé parlui, ce dernier

a refusé l'alliance que lui proposait Jacques Duclos,

le communiste no 2. Maurice Thorez est le no 1.
Un front populaire comme celui®

Qui administ-a la France dans les
dernières années 30 serait, dit Du-
clos, le seul moyen qui permettrait
à M. Mendes-France de donner
suite à la politique de gauche.

Environ 8,000 personnes compo-
sées à demi de partisans des deux
honmunes politiques, remplissaient la
salle d'exjsos:tion du sud de la ville.
Les communistes ne cessirent Jeurs
interruptions au chant de “Frani
Populaire” et “Unité”.

VIF DEBAT

M. Mendés-France avait invité
à l'assembiée contradictoire M. Pi-
nay, chef de l'opnosition conserva-
trice et l'ex-premier ministre Geor-
ges Bidault Seu! M Duclos accepta
l'invitation. Les autres partis repré-
sentérent que le prenuer ministre
Fdgar Faure. rad:cal comme M.
Mendés-France, mais son ad'ersai-
re, n'avais pas été invité, que le
geste de Mendes France n'était
qu'une affaire de publicité, et que
c'ailleurs ils ne pouvaient s'asso-
cier à des communistes.
Mendés-France exposa son pro ;

gramme de pacification ae j'Algé-!
rie, de construc‘ion de logements |
et de vulgarisation de l'education.|

A propos de I'Alrérie 1 demanda
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J.-H. Delcourt Ltée
souhaitent à chacun de leurs

Bonheur-Prospérité

avec pompe électrique automatique vous procurera des annees

es, par la voix de Mendes

trait des troupes françaises, s'ils

étaient prêts à accepter le mas-

sacre du million de Français qui y

vivent.
Les communistes, dit-il, sont à

l'aise. n'ayant aucune part à l'ad-

ministration, pour faire des sux-

gestions sachant bien que cela ne

Jes engage à rien. A leur aœusa-

tion d'être anti-ouvrier, il répon-

dit par une question: Pourquai te-

nez-vous tant à vous Allier à mui

Bi je consentais à une alliance 1

est hors de doute que M. Du.los

n'aurait plus que des éloges à faire

de moi
CHAHUTE

M Pierre Commin, membre du
comité exécutif du parti socialiste,
s'en prit violemment aux commu- ‘
nistes. dont les interruptions l'em-
péchérent parfois de se faire en-
tendre. Ml leur rapnela que le Front
populaire de 1930 s'était écroule
lorsque la Russie avait signé son

pacte d'amitié avec l'Allemagne en
1938. Les socialistes, dit-il, travail-

len: à Tunité de la ciasse ouvricre
mais non au service d'une puis-
sance é'rangêre.

RIEN DE CHANGE

 

 
co portant

consell,

de

clients une annee de

J-H. DELCOURT, près.

THERMO
de joie et de bonheur à un

bas prix sans précédent.

MODELE 601-1956

PRIX REGULIER $2 19-50

POUR VOTRE
VIEILLE LESSIVEUSE $70

(quelle que soit sa condition)

|

VOUS NE PAYEZ QUE

 

Soyez confortables durant

chesternuo VAUT de l'OR
RENSEIGNEZ-VOUS DES CETTE SEMAINE

les longues soirées d'hiver

 
  

Lendi, 2 janvier, fermé toute Le journée
9 hs — Samedi |Ouverts tour les jours jusqu'à
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PIERRE MENDES -FRANCE pointe

Duclos, à droite, qui l'a accuse d'avour d

qui ont aidé l'Assemb'ée Natsonae à renverser mo gouvernement sur

les responsables du sang des cenlawmes de França.s Midssactle AU tours des

caises du 3 janvier ne régleront:
pas la situation politique de la

Je centre-droit ni
censre-gauche n'obtiendra de ma-

= *re-droit

suivant % eoreryondant ge RUES CUTLeTETin
eux communistes qui prônent le re- Reuters à Paris, Jes élections fran- ministre des affaires étransores

et ancien prés

France. Ni

 

Antoine PINAY

Edgar Faire feront lire plus de à TAs»
députés que leurs adversaires.
Les pru:fets qui sont les repré-

sentan's jocsux du ministère de
l'intérieur ont fait rappe:t que ks
conservateurs modérés de Pinay
remporteront vingt sièges de plus
lque les 130 qu'ils détensient. Ce-
pendant. Jeurs alliés, les radicaux
de droite et le mouvement répu-;
blicatn populaire perdruient douze sembiées po.it.ques pur jour.

LA campagne a fat revenir à:
+ mere re .

de leurs 128 sicges.

UNL MANIFESTATION DE POUGADISTES contre lampot à

  

  

du Nord!”

Les soclale:es perdralent sept’
sleger sur 105 Personne net pret

à preit.re comb de depts fera

élire Mer des- :e Que La pres

silence du eo
Pinay, il devra
de ia parti:patu muet relie.
Certains de ses ministres appar
tiendront à des groupe qu'il com-

ntement. Cest dans ce
Je MRP a convogue une

ce de tous les parts, à
mo des com stes et des

np -fascistes pouls pour je
ætdenain des tie: A

MOUCHE A TOUT COUP
Best pas passe de tar Que

r François

      

   
7.1 108 cadres

   

    
   

Ln
le ministre de Un

  
  

   

Kotiles de do
côté, Men:lè--France à@ faiii un
sur recevoir un cr, het de gauche
et à tout juste eu je temps de
riposier,
le preter minière Faure a

intente un proces à un journal qu.
:a accuse de détribier ja Le ‘en
d'henteur à gauche et a drow
ui Bassuier des voles.

DIVERS

Vinet-six ni.iuns de Frangads
ont dru.ù de vue.
Ie nombre des candaius est de

€000, ce:ui des pu:'…, de d.x-huit

TH y a élect.in das 596 a.v;10t

 

  

    

  

 

  

  

ure des
627 minis jes élec:
nées dans les Ucnie » 8 nigé-
Tiens en rason dés trmuv.n et un
sème autrefois rosetve x pus-

sessions françaises dnns l'Inde a

élé duclAré vacant de façon per-
mance.
U s'est tenu Jusqu'à 3.000 es-

 

  

 

ef

“rat € Gas 2 durechon du ot 1 commanste Jacques

che la guerre en Alperie. “Voilà, dit-U, ks cuupubles, ceux
cette question de l'Algérie Vois

svuièrements de l'Afrique

ln surface de vieilles figures po-
Ltques. Iles foules ont de nou-
veau entendu Ia voix de Edouard

Daladier, qui fut l'umissaire de la
France à Munich; de Paul Rey-

Naud. president du counsel lors de
la ecapiiuation de la France:
Edouard Herriot. 83 ans, qui se fit
vehiculer de réunion en réunion

rr

}  
M. Edgar FAURE

dans ‘on fauteuil roulant Des gar-
‘des du corns protugenient l'anpo-
tent chef commutiste Maurice Tho=
rez Qu: ne pouvait faire autre abose

que de bulbutier queiques mots en
faveur des cand.dals rouges Les
comumunistrs ont confiance de ga-
gner de vinzt à trenie sièges,

BETE NO!RF
Mendès-France a ête la cible do

predilection des poujadistes. A une

réunion tenue Fur la rive gauche à

(Suite à la page 49)

’

Saint-Maurice, dans l'ouest de la Fiance.

 



 

Dimanche, ler janvier 1956 e—=mmmemmennnnçnennnns
#*Le gagnant de…

(Suite de 1a “)
Paris, des étudiantsul ont crlé:
“Au poteau, au chacal”. Il à igno-
ré les forts-à-bras poujadistes qui
fui ont crié “Les Juils en Afrique!”
À la fin d’une assemblée, un néo-
fasciste lui reha d'avoir changé
aon nom pendant qu'un communis-
ta, tenant en main une découpure
@e “L'Humanité” lui imputait la
responsabilité du réarmement alie-
mand. “Collaborateur”, lança Men-
dès-France à un interrupteur. Ce-
lul-cf lui riposte avec Indignation:
“Menteurt j'ai été prisonnier de
guerre.”
Dans son journal “L'Express”,

Mendès, s'inacrivant en faux contre
Is conclusion de Nato que l‘intru-
salon russe au Centre Orient et en
Asie pose un nouveau défi au mon-
de libre, déclare que l'immixtion
russe représente tout aimplement
Une expansion économique analogue
à celle que pratiquaient les nations
occidentales 11 y a un siecle et
moins.

DIRECTIVE

Voici le communiqué de Son. Em.

le cardinal Feltin, archevéque de
Paris:
1—Tous les tidéles sont dans I'obli-

gation sérieuse de voter. Les diffi.
cultés qui peuvent venir de la date

fixée ne sont pas une ra.son pour
se dspenser de remplir ce devoir.

Chacun est tenu d'organiser son
temps et d'accepter quelques cone

trariètés dans l'intérêt du bien gé-
naral

   €
FAUL REYNAUD

en deça de deux ans de Ja forma-
tion d'un gouvernement.

La coalition Faure, formée des

radicaux de droite, des répubil-

cains populaires, des indépendants

et des paysans, qui & gouverné la

France pendant la majeure partie

des quatre dernières années, est

aux prises avec le “front républi-

rain” constitué des radicaux de gau-

che, des socialistes et des petits

groupements de gauche ayant ê

leur tete l'ex-premier ministre

Pierre Mendès-France. —

STERILE QUERELLE

M. Faure à repoussé comme ri-
dicule et odieux l'effort de ses ad-
versaires pour faire retomber aur
la récente majorité ministérielle la
Tesponsabilité des désastres fran-

çais en Indochine et en Afrique
du Nord.
“Bien mauvaise ta.quë dit-fl,

que de se lancer dans une stérile

querelle au sujet des responsabl-

| lités du passé, en raison des perpé-
| tuelles fluctuations des majorité

‘et a succession des gouverne-
ments”.

Il rappelie que la guerre d'Indo-

chine & commencé sous le régume
socialiste.

VIEILLE RENGAINE

‘Egalement déplorable,

M. Faure, l'anticléricaliame, vieux
comme Ja révolution française,

soulevé par ses adversaires socin-

listes contre ses alliés €n majorite

catholiques du bloc populaire re-
publicain”.
Les socialistes, héritiers de la

tradition laïque de la gauche, ont rompu avec les républicains popu-
iaires et autres partis du centre
lora du vote de la loi Barangé,
accordant l'aide de l'Etat aux
écoles confessionnelles.

 
reprend |

T1 est pénible, dit M Faure, de
voir la France divisée par une
querelle sur la question scolaire
Ce n'est pas Rome mais l'ant!-
cléricalisme qui menace la Fran-
ce. Au lieu de se payer de mots.
‘es Français devraient se donner
‘a main pour trouver une solution
simple et définitive du probléme
sculatre.

: La question n'a pas seulement
réveillé les Vieux antagonismes
Elle a mis François Mauriac, prix
Nobel et écrivain catholique, en
contradiction avee la “Croix”, de
Paris. Mauriac, partisan du front
républicain, & écrit récemment que
les catholiques ne devaient pas se
laisser influencer par 1s question

scolaire. Le journal catholique l'a
2 Chacun doit s'informer avec accusé de sophisme. Dans le jour-

soin du programme proposé par les, nal de Mendes-France, “L'Express”
divers partis en présence et choisit Mauriac muse à son tour la

en toute connaissance les candidats “Croix” de pusillanimité et de
Qui répondent le mieux aux exigen-, chercher à éluder les questions
ces de la conscience chrétienne. | brûlantes.
3-—Dans ce choix, il faut consi- LE REGIME ANGLAIS

dérer non seulementl'Interét immé-
dist, mais les consequences de son | ui =a potsdùmoinssurle
vote en face du bien commun. Il d'accord
faut rechercher la garantie d'une: «je suis partisan du système bri-
organisation sociale conforme aux tannique perm. f
enseignements de l'Eglise, c'est-à-! de TauJulpe eraatoù
dire une organisation. animée d'un désaccord avec le gouvernement,

esprit de paix; réglée par La justice, c'est la nation qui doit juger les
Ia loyaulé et la charité; soucieuse . différends.”

de respecteur les droits imprescrip- | Depuis le 4 mai dernier, Mendés-
tibles de Ia personne humaine, de France s’est installé dans les locaux
ls famille, de La Patrie et de l'Eglise. du parti radical, place de Valois, &

4 Chacun doit selon ses moyens Paris. C'est là qu'est le siège cen-

et d'après les circonstances éclairer tral de son état-major d'intellee-
et aider les autres à remplir cons- | tuels et d'économustes. Cet état-
ciencieusement leur devuir d'élec- Major se divise en deux parties

 

teur.
5 - Que Jans le diocèse, enfin, une

prière ardente soit adressée à No- |
tre-Dame, patronne de Paris, sim |

qu'Ëlle nous donne les Jirigeants
Qui permettront à la France d'être
fidèle à sa mission sécula:re.

LE PROGRAMME FAURE

PARIS, — Stabilité et améliora-
tion du standard de vie du Français :

d'ici dix ans. Voilà les deux mou
d'ordre du president du conseil
Edgar Faure, dont le sort sera dans
M balance le 2 janvier,
A une conférence de presse il a

fait de Ia réforme constitutionnelle
et parlementaire le premier objec-
tif de son ralliement de la gauche
Fépublicaine et de ses alliés modé-
tés et conservateurs.
“Ce n'est que par ls continuité

de notre effort, continuité liée à la
stabilité du gouvernement, que le

rythme actuel de l'expansion de ls
production française, dix pour cent

par année, pourrs être maintenue

et accrue, dit-il.
“Nous ne consentirons à Appuyer

un gouvernement ou à en faire

partie que s'il insère en tête de son
programme la réforme de ls cons-
Sitution et par dessus tout la dis-
solution automatique de l'Assem-
bdiée advienne une crise ministérielle  

| ceux qui appellent Mendés par son
prénom, c'est le brain-trust, et ceux
qui l'appellent le “patron”, ce sont
les commis. Le “brain-trust”, c'est
Simon Nora, Inspecteur des Finan-
ces; Georges Boris, consetler dBat
chargé de superviser tous les tra-
vaux de la plate-forme; André Pe-
labon, ancien préfet des Bouches-
du-Rhône et ex-directeur du cabl-
net de Pierre Mendès-France.

REVOLUTION

En arrivant aux bureaux radicaux
de Ia rue de Valois, Mendès-France
fit une révolution. Il fit refaire les
peintures de ce vieil immeuble et
déclda de remplacer tous les livres
de Ia bibliothèque du parti par les
neuvres du philosophe Alain et les
livres de la collection “Que Sais-
Je?" Il passe neuf heures par jour
dans un bureau trés sumple, aux
murs nus, simplement ornés d'une
pendule réglée sur l'heure de l'Ob-
servatoire. Suë le bureau même une
photographie dédicacée du préaldent
Herriot, la statuette d'un Jacobin
en bonnet phryglen, un sous-main,
un pot de colle, un crayon noie, un
bleu et un rouge.
Le pot de colle et les crayons

multicolores sont une des manies
de Mendès. Ils sont en bonne place
sur son bureau à son domicile; 8

(Suite à la page 6%)

|

|
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LA GUERRE DES DEUX ROSES. — Ici bas tous 1-3 hiununes pleurent leurs amitiés ou levræ amours,

a dit l’aimable Sully. Les premières à regretter le refroidissement de l'amitié éternelle que s'étaient

jurée Faure et Mendès-France, lors de l'occupation, alors que le premier et son épouse étaient les seules

personnes à visiter le second dans le prison où fl était détenu comme résistant, sont les épouses des

deux hommes politiques emportées comme tous les autres Français et Françaises dans la tourmente

électorale. Même Faure, directrice de la revue poli tique et littéraire “La Nef”, est une femme mince et

élégante aux cheveux roux, mère de deux filles, Sylvie, 19 ans, et Agnès T ans Mme Mendès-France,

d'origine égyptienne, est très brune, mère de deux fils Bernard, 21 ans, et Michel, 20 ans. Sa famille

dirige un magasin à rayons au Caire.
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Sûreté provinciale a atteint en -
1955 un record de respectabilité

T Le solliciteur-général de la province, l’hon.e dus en grande partie à le Bûreté
Provinciale qui, sous la gouverne 

Antoine Rivard, a félicité la Sûreté provinciale duro = ne

magnifique travail accompli au cours de l'année qui Premier Notredecelle provin-

s'achève à l’occasion du Nouvel An.
“La Sûreté provinciale était, E y»

& quelques années. l'objet de nom-
breuses critiques, mais aujourd'hui

je me dis fler et orgueifeux de ce

corps policier qui nous fait hoi-

neur”, à-t-L dit
“La police provinciale « atteint

un record de respectabélité en 1955,

et Ja confiance que nous avons en
elle es: justifiée *
Le directeur, M Hilaire Beaure-

gard, a ensuite rendu public au

cours de cette réunion de tous les

officiers du corps de police tenue

au Palais de Justice, les statisti-

ques de son déna ent pour 1955.
Voici quelques passages de son

allooution :
“Je disais Tan dernier qu'avec

ia population toujours crossante
dans notre province. notre gouver-
nement, toujours prévoyant, avait
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Ce sont les vo

ve formulent pour

vous le perse

NOUVELLE ANNÉE

1956

PRIGADE DES FRAUDES

Par la même occasion, nous offrons

nos sincères felicitations

A chacun des nouveaux fiancés
et les invitons à visiter

un de nos magasins

POUR UN MEILLEUR ACHAT

 

Les grands spécialistes des ensembles

MAGASINS
6336, rue PAPINEAU GR. 4762-TA.8286
1010 EST, rve ONTARIO ..
4076 EST, rue STE-CATHERINE
5001, rue WELLINGTON (Verdun) .. YO. 2443
3074, GRANDE-ALLEE (Mackayville) OR. 1-1803

ce, et de honorable Solliciteur

Général. Me Antoine Rivard, voit

augmenté au cours de l'année le & oe que les lols aolent Porviirst
nombre des membres de ja Boreté triedde Tapefans et de bien-

Dsaux Ctoyens decetteproc €U Qui Fégnepartout dans ia pro-
vince la sécurité qu’ils ont droit Vie otre de 1a route compte

fatendre sur Teaa{272 membres. La police de Iaroute

sourdhul & travers de pars 1 est maintenir la Sécuritéeurpos
reconnu que la meilleure Place | reutes. Les résultats ant été dons,
pour vivre : installer ë nu | mais Üü y à beaucoup d'améliora-
tries c'est darcette ere 1 ton à désirer. Aussi, à compter du

| paix etTordre y sont lmaintenus, | PremierJanvier ns des mn(ions
avec fermeté quand cels est néces- | de Ia police de la route. Au cours
saire, mais sums! avec déférence. | Go l'année, cette escouade » été
‘comprehension et sympathie quand : appelée à ‘taire enquéte dans 10.-
fl y à Heu”. & déclaré le directeur 065 cas d'accidents, dont 662 mor-
Hilaire Beauregard de la Bûreté sein,
provinciale.

“Cette sécurité et cette assurante
paix dont jouit la population sont

 

GENDARMERIE
La gendarmerie n pour mission

de man:enir l'ordre dans les palais
de justice. aux endroits Où 11 y à

“ des grèves, AUX expositions, lA ou

il y a des demonstrations populaires,
fa.re le transfer. de prisonniers et
sider ja e judiciace de diffe-
rentes façuns. Ce corps, composé de

i 150 membres, a été trés occupe Au
: cours de l'année. Seize (16) de sus
membres ont été continuellement:

© en devoir à la prison de Montréal
pour y maintenir la sécurié. A

, Montreal seulement, 9,148 prison-
niers sont passés par les cellules
dont 2030 amenés par la Sûre'é
provinc:ale, 1916 amcnés par la
police de Montréal, 4253 amenés
de la prison de Bordeaux et 850 par
les corps de police des munitipalites
environnantes

POSTES EXTERIEURS

Vi l'étendue de notre territoire
couvran: 62 comirs de cette grande
province. nous devons avoir à tra-
vers notre district 71 pustes connus
comme postes ex:erieurs qui ont èté
en 1955 sous lhabile direction du
Ueutenant Maurice Valiquette et
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, érants :: n des g€ tion du lieutenant Roméo Cuurte-
| et chacu asins manche.
ph des 5 mag ; BRIGADE MOBILE

1d Caron Ltee Cette brigade est sous Ja direction
Rona du Leutenant Marcel Patenaude.

ur cette Elle a fail enquête dans 2251 cau-  ' ses. Le travail de cette brigade est
trés varié. Ainsi, au cours de l'an-
nez on a fait enquête dans 435

, VOIS par effraction, 19 évasons, 8
Wi ins nies c..minels. 88 cas de dotn-

' mages a la propriété, 57 refus de
i pourvoir et 28 vos d'animaux de

ferme,   

  

; Deiant le grand nombre de
t if plain pour fraudes. nous avons

(cra sae en 1954 de former la brie.
\ gsde os fraudes que nous avons
L confise au srrzent Albert Brouilet

. } Les m-mbres de cette escouade ont
Cg jy cua faire rapport dans 595 deman-

“ des d'enyiétes dont 336 pour frau-
Qi des et ‘aux prétextes: duns ces

| } causes, des procédures ont été in-
) tentees duns 99 cas dont TI ont

| : deja ête cor-‘lamnes, et les autres

|
“{ attendent leur proces.

i BRIGADE DES DELITS
SEXUELS

En 1954, nous forminns cette bei-
gade pour s'o-cuptr des cas de ert-
mes contre nature, causes extréme-
ment deicntes car les agents en-
queteurs ont affaire à des person-

( nes anormales, desiquilibrées et dé-
naturées. Les membres de cette es-
couade, sous la direction du ser-
gent Anatole Roch. ont fait enquête
au cour. dv l'annee dans 348 cau-
ses, ont obtenu des condamnations
pour 154 années de prison et ont
fait payer des amendes s'élevant à
$6,307.

 

4

  

à bas prix

BRIGADE SPECIALEt

| Cette brigade s'occupe des vois à
: Main armée, des wks de coffres-
forts et de vois avec violence. Les
membres de cette escounde, sous
la direction du leutenant Albert

| Bissuiion, ont reçu 228 plaintes, les-

queues pnt toutes êté enquêtees
avec de trés bons résultats. Dans
les cas de vois à main armée dans

‘les banques et caisses populaires,
CS nese.urs unt obtenu ua record

  
   ..……... LA4.5565

LA. 2-9310

 

  

 

 

 

    
  

 

   

depuis quelque temps, sous la direc

forte, dit-il

de “ent pour cent. S.x +4 à MAIN

aimee oùt ete rapportes vi C3 vois

(ont ete eclircs, et 1015 ies argons

ont ete retrouv.s à l'ex “ption de

Quelques dosars que les vu

avaient dépenses durant :

de Quelques her
‘dans iles vus de
a eté moins chanc

rapportes et 2 seul st

soit':onnés, ce Qu est

bonne ie s1 ion compare les

resu:tats o par les comps de

police du pays.

BRIGADES DES HOMICIDES

 
    dant,

{frex-1 ris, on,

 

   

  

    

 

   

Cette br:…‘ade, qui CL suis à dis

rect.on du tulensht Ubad Le-

gauit, à € Un 3MMeTE trans) à

fare celie a . Lés cuis du
fins A Cader,mo'irtre ons t

dans la plu; art des cas jes Coupa-

Divs ae fauant j'ustive r.X-.lemes.

Cut'æe escouade à garde son record.

Oblenu en 1954 dans jes causes de
mew re, iequel record vst de 1.

BRIGADE ANTISUBVERSIVE

Cette br.rade a operéd 10 descen-
(tes efi ver'u de la lov du eaters
e: na pu saisir que gueiques Tule

uers de tracts de propagande.

BRIGADE DE LA MORALITE 
Cette escouade. qui es: -

le serwent Wilfrid Be
ay cours d: cannce un
loxue à ce:ut de lan dr
surprenant de cons'a

escouade reçoit de moins en mo.ns
de pisin'es chaque ai et cect
est certainement diù à le 2% de

  
  

  

 

   
   

 

son systeme, Aujourdh imai-
sons de désordres s alement
disparues et les nm s de zen

trouvent la vie dure e: peuvent d.2-
fleuement s'orjanser, 1.4 tout de
méme cette brisade a reussi à saus:r

:568 pareils de jet1 de hasard au

cours de l'année, a fa:? des perqu:-
aitlons dans 165 massone de jeu de

barbottes, jeux de cn:tos, etc, à
fait des raids dans 35 ma:sons de
prostitution et dans les établisse-
«ments de paris sur courses de che-
vaux.
Darant l'année 1955 des 812 auto-

mobiles rapportres voices TT6 out étre
retrouvers et 353 persoruies arrêtées.
Cette seconde a méine retrouvé 190
automobiles volves duns les munici-
palités environnant Montréal et 8
arrété 84 personnes coupables de ces
vols et les à remises Aux polices
municipales intéressées

MANDAIS BUMMAIIUNS
ET SUBPOENAS

De par sas fonctions, la Sûre'é
provinciale & remplace denis 1945
le Grand Constable et duii K'occu-

th
  

 

 
  a tous

    

Les Anglais ont bu à Noël 10
millions de gallons de bière

LONDRES — (Reuters) — Les Anglais ont engfouti environ dia

millions de gallons de biére la semaine de Noël, suivant un porte-parole

de Ia Société nationale des brasseurs.

C’est un record pour tous les temps. 1a demande, après un filéchis-

sement à la suc de la guerre, cuntunue de se faire de plus en plus

Un nombre de plus en plus grand d'Anglais préfèrent maintenant

ta bouteille à la chope que l'on ne peut commander qu'à la taverne,

Cela est dû à la telévion. Le client boit chez lui confortablement effondré

dans un moëlleux fauteuil plu:ôt que dans le “pub”.

per des mandats, sommations et
subpociias dans tous les districts de
la province mais spécialement à
Montocal. La responsabilité de cette
charge a ete confiée au lcutenant
Gerard Rivest, de la gendarmerie.
Des 1423 mandals qui nous ont été
confess, 1,174 ont êle executes,

SERVICE D'IDENTITÉ
JUDICIAIRE

Le service d'identité judiciaire,
sous la d.rection de M. Pierre Pro-
way, Officier spécial, doit voir à
conserver, et ce sans erreurs, plus
de 300000 cartes d'empreintes digi-

Liles euint à nos bureaux. Au cours
de l'année 1955, ce service a pris
23.314 photographies, à fourni à la
i>ndarmerie Royw'e et aux autres
corps de police 15224 empreintes
div.zales, à fourni 13.626 dossiers
judirinires à la police d- Montréal

es aux autres corps de police. Ick

 

 

 

 

 

MAURICE LABERGE

Un directeur de REID FOURRURES

INC, ou le vute des ateliers de
fourrures ouverts au public vaut à

chaque personne un cadeau type de
la maison. Durant ls Grande vente

de manteaux de fourrures de jar
ver allez voir M. LABERGE qui vous

fera profiter chez REID des prix des

ateliers, plus réels, tellement pln

avantageux que n'importe quelle ré

duction à sensation ow prix eoupés.

MAURICE LABERGE veut souhaiter

«ei à tous ses clients ef omis, vne

BONNE e HEUREUSE ANNEE.

AU CARREFOUR DE LA FOURRURE”

1479, rve Amherst CH. 3181   
PIVITE ETB

Bonne et Heureuse Année

Tremblay& Boucley Inc.
Fer ornemental — Ouvrage en cuivre

Fer inoxydable et en broche

5810, rue IBERVILLE
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 le magasin

   
de la famille canadienne,

offre ses remerciements

a tous ses clients

pour Vappui précieur

accordé au cours de

l'année écoulée

et présente d tous

ses meilleurs voeux de

santé, prospérité et

bonheur pour 1956

onne et heureuse année

FERMES LUNDI, 2 JANVIER

TOUTE LA JOURNEE

DupuisBrèves
LEALT TU CETS   
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Au seuil de l'an nouveau
par Roger DUHAMEL

La saison ramène les mêmes voeux

traditionnels. Ils ne prennent une

signification précieure que si nous

consentons à nous y arrêter et à ne

pas nous contenter de vagues formu-

Jes banales et usées. À la fin d'ure

Année, il est naturel de nous interroger

sur les douze mois écoulys et de nous

demander s'il nous ont procure tout

Je bonheur que nous réclamions d'eux.

Comme : ar:.ve le plus souvent Je

bilan doit être partas. entre des évenc-

 

ments avantageux er des incidents

pénibles Tout comnte fait personne

ne peut Faisonnar.« prétendre
rous

 

quil y a eu d * Fusque

 

avons, malgre es re.crs et les enreu-

vee corse. le ce  rruieux de la

vie.

 

S: nous ézarton< les consid

personnes pur eVisuiier

vastes per-pecties l'anuyse sé

modèree des faits h.<tor.ques qu:

sont déroule« depuis ur a” nous onige

À reconnaitre que nous r'avons aucune

raison, sérieuse de nous plaindre Mai-

gré les difficuites survenues er cer-

tains endroits de la planète. nous avons

réuss, à sauvegarder ja pax Une paix
précaire. peut-être. une pa.” frag.ie,

gans doute une paix toujours: soui.:se

eux alcas. ma:s c'est neanmoins la
pa.x et très probablemer: la seule que
nous puissions esperer à notre époque.

Ne soyons pas trop exigeants nous
fisquerions d'être deçu...

Le« comp.lateurs de stat:<tiques nous
apprennent que le Canada à connu
J'année ja plu« prospère de toute son
histoire. L'actiite économique na pas
ralent. la producton générale a aug-
mente le revenu rational est plus
élevé qu'il n'a jamais été. Ce qui ne
signifie pas. hélas. qu'il nexite pas
encore de la misère dans notre pays
Mais dans l'ensembie le standar: de
vie demeure stab'e e: plus haut que
dans la plupart des autres contree«
Malgré d inévitables €: occasionnelle<
divergences d'opinions 1] est vrai aussi
de noter que l'harmonie nationale n’a
pas été fortemert ebranlée. Nous
avons atteint un degre de matunté qu
mous rend de plus es p:ut à l'abr. de
Ces Crises passionneie.

de

  
se

 

 

Beaucoup de familie: bur Or ore
connu des deuils dou uteuv. Pour
elles. 1955 demeure:: un souvenir
pénible Qu'elles recouserr aux con-
Bolation« chrétiennes, les seules capa-
bles de soulager nos chagrir« e: no:
misères. Tous ceux qui ont connu des
déboires et regardent J'aven:s d'ur
Oeil méfiant doivent se convaincre que
le guigne ne s'acharne pas toujourt
contre les mêmes. Pour eux comme
pour tous les autres. nous souhaitons

de tout coeur que 1956 leur apporte
tout ce qu'ils désirent légitimement. Et
Mout formons également k voeu qu'il

 

nous continuent cette confiance qui

nous permet de dialoguer chaque jour

de l'année par le truchement des
colonnes de ce journal.
A,

La situation du chômage
par Conrad LANGLOIS

Celui qui lirait uniquement les titres
des journaux croirait que le chômage

a augmenté ou diminué dernièrement,
selon Qu'il serait abonné à une feuilie

plutôt qu'à une autre. En lisant au

complet les nouvelles récentes, cepen-

dant, il se rendrait vite compte que le

chômage a seulement augmenté, en

novembre, par rapport à octobre, ce

qui se produit tous les automnes. mais

qu'il à diminué en comparaison de l'an

dernier. ce qui s'explique évidemment

par la prospérité enregistrée en 1955

et dont les consequences bienfaisantes

continuent de se faire sentir.

En somme, cela revient à dire que

la situation est un peu meilleure cette

année que l'an passé, car il y a beau-

coup plus de gens qui travaillent et il

y en a un peu moins qui se trouvent

sans emploi. De plus, au 17 novembre

1955, le chômage saisonnier se faisait

moins remarquer qu'à la même date en

1954.
Nous devons donc nous réjouir de

cette amélioration de Ja conjoncture

économique et de ses beureux effets
sur Jes conditions de l'emploi. II con-
vient de souligner le fait que le nombre

des personnes travaillant plein temps

(au moins 35 heures par semaine) se

soit accru d'environ 124,000 en un an.

H est également intéressant de remar-

quer que le chômage saisonnier semble

moins se manifester ou se manifester

plus tard, lorsque Jes affaires sont
meilleures.
On doit, cependant

remarques.

L'augmentation des emplois ne pro-
voque jamais une diminution égale du
nombre des chômeurs. parce que cer-
tains de ces derniers ne sont guère
employables et que. de toutes façons.

les pâtrons peuvent toujours choisir

entre les gens qui ont perdu leurs
emplois et les nouveaux venus (jeunes

qui commencent à travailler ou immi-
grants arrivant de l'étranger) sur notre
marché de la main-d'œuvre. C'est
donc surtout l'accroissement de la
population qui permet d'élever le nom-
bre des emplois. quand les affaires
vont bien plutôt que la présence des

ajoutez deux

chômeurs. sauf évidemment des chô-
meurs saisonniers.

Deuxièmement la prospérité ne
peut. à elle seule, supprimer le chô-
mage saisonnier.

ll faut donc conclure qu’il y aura
toujours du chômage. même s3) im-
porte de s'efforcer de le maintenir
aussi bas que possible et de secourir
ses victimes. Nous devons chercher à
faire comprendre à la population que
le chômage es: plus souvent un pro-
blème social et économique, qu'il serait
impossible de supprimer, qu'un s.gne
de commencement de crise sérieuse.

M existe un niveau de chômage
«normals du temps de prospérité.
C'est celui que nous avons connu l'été
dernier et auquel vient maintenant
s'ajouter le chômage « saisonnier >.

 

La vie catholique

 

Heureuse et sainte Année!
Que bow réserve 19567 Dieu le ant

N'oublions pas qu’: nous appartient &

chacun que cet nouvelle Année soit la plus

belie et Ia pius féconde de notre vie la

Divine Provider nous accordera à chacun

les grâces dun: nous avons besoin pour

grandir en saintell et mieux atteindre notre

fin dernière: à nous de profiter de cc grices,

de n'er perdre aucune Du point de vue

epirituel hous pouvons être assurés que

cette prochaine année sers un trésor pour
Je cie, x Lieux le ovuions. Et qu'arrivent des

événements heureux ou des croix. nous

savons que nous pouvons faire -<nfiter les

Uns + les antrer 4 notre eanctifuvition,
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La T.V. et ses vedettes : MAMAN PLOUFFE

Co are

nous je voulons. Que cetic anunce marque

pour chacun de vous une monte, durs la

lumuere. un succes dans la prospérite matle-

rieile, si Dieu le vet Une pieine russie

imtuellement, pourvu que vous le vouliez

aussi Le succes de chacune de nos vies nous

appartient en propre Dieu ne force jamais

notre Libre volonte A nous daimer davan

tage notre Mere la Sainte Elise. afin de

partout la reprsenter comme des fils soumis

et pimnte, et de hic Jamas. par nos lachets

et nns manquements. (are qu'une seule âme

se d:"ourne de la fe: A nous d'miter IUeUX

Jésus, Mare et Ju>mph. la Sunte-Famlle
et de fase que ne fovers soient vraiment

des c-nacles de Joe de paix. de purer +:

de ve interieure A nous de former nous-

mêmes. par notre ferme vonnte, ceîte annee

 
 

  

   

    

 

  

nouvel Pour le resté. aLandunnons-nous

Asce confiance au Svivneur qui sat si bien

tout ce qu.! nous faut HEUREUSE ET

SAINTE ANNEE"
CENTRE MARIAL CANADIFN

py
Opinions de nos lecteurs

 

Le bavardage au téléphone
M je diremeur ia "Patrie , Montreal,

D'après Jes s'atrtiques piblees récem-

ment, il y & 3557400 appareils de té.rphone

su Canada, soit en moyenne un appardll

pour quatre habiants. Notre pays occupe

Je deuxième rare sou ce dern.sr rapport,

n'étant dPpassé que par Je« Etats-Unis. où

UJ y a un apparei. pour trois habilants

Par contre, je Canada occupe ¢ premier

rang quant au nombre der Apel C0 chloe

 

   

   

niques ut 4i7 par Anns “..

hab:‘a:: Ces a’ Æt.Ques Kl

gent maiheure sone ET A

dex conversa’ a. cer

rapport 5 est bar ag.

occ'ipe 1€ premier _“

à appelez qua: : ;

com'iaions Lee so..0ni qe à

 

 

occupée Cost qui. est de mode lui Twos

de faire dor visites par téléphons Ja. lu

récemment ns ur feurta: a. PET 

 

un mécanisme permed d

Mma®.quement toute converrat.on  
que apres <inG Iu.tes € Ob cars er

bavards À Tedémander Li rem

apres cette interrapton Ja ve co

 

l'or. adup'€ ce systeme chez Le

* * +

Contre ur abus
M Xe directeur ia ‘Puatre" Mur

Il y a une cinquantaine d'a:c.…. ou

député de Montreu: à FARO. Taq a

tive, feu le Dr Lacombe. fit a= une

loi pour protéger jes gens de la classe
moyenne contre la situation pr‘ ae où

fs pouvaient se trouver A la rise dun

Jugement de cour leg cundarmnant à payer
une dette qu'ils D'avaient pas ke moyens

  

d'auoe

mme

sement puuit b1 Patrie (Droits céserr: à

d'ucquitter. En vertu de cette loi tu.

cieyen And condamné peut éviter la sauce

de «es biens en déposant chaque semaine

a: greffe du tribunal une somme égale &

“ne certaine portion ‘20 pour cent, je cr. +

du soñ salaire, somme qui est ensuite ren.se

au debiteur qui a oblenu le jugement.

L'intention du législateur était bonne Le
mallieur est que certains debiteurs malhor-

nétes se retranchent derrière cette Joi pour

ne pas payer leurs dettes. La loi La-ombe

ir permet en effet de frustrer leurs

croanciers Ce gens Tecourent pour cela à

un truc fort «.mple Quand plusieurs ) 1;-

ments ont éte obtenus contre un debl'eur,

1e premier en date doit être satisfait avat.t

x de xieme ot anes de suite Or 1) arrive

sosvent que + benéficiaire d'un Jugeme:.:

saperçe.t qui ln faut attendre longtemps

du & = debiteur à dejà sur le dr

p..srure autres jugements anterieurs IL

pat aus: + faire qu'un jugement ante-

“eur Tesulte dun arrangement collusoire

entre je débiteur et Un créancier factice.

Ca rest déja vu Les veritables créanciers

Jr uvent donc a trouver ainsi floués inde:

niment I) &t a'ijuurdhui question de mod.

fer la Joi Lacombe pour l'améliorer.

Jestmé quon devrait Je faire de façon

à protéger 8 crénnciers aussi bien que ls
deb; irr

on

CR

. * x

A propos de boycottage

M de rédacteur de la “Patrie”, Montres’

Ir: partisans du boycottage des tram.
WauvA et de autobus de Montréal. que les

col G\Tirrg Ont pre-onbe pou? pro-

tite conte a haume der prix dex biliew,

we. a itornobdaiates quont refuse de

al

 

  

  

  

& + TmMavement et qu. oni A;

& +, compromettre le suicers.

W: y'atd nembre dautomobiste"

Hirta ue Meme parmi œux ql

Gene VOUS pre celte hausse, n'ont pa

is laisse noter des etrungers dang

Et VO ture peut AR transporter gratire-

né Di ne fuit pas les en blâmer. c

at telus ev absoiument Justifabe

rats ‘16: wut proprieta.-s dun
Yeh fe eel tia dindemtear la perone

« Lwspeste 5. eue rubit dis dommars

Baden dont 11 et Tesponsabie Pii-

t.curs aulomobiiates qui ont ainsi accueil

 

 
ha tablement des étrangers vcyaçeant

Ur Je pous «ou fawant de l'auto-stop.

ton Jexpremeies 81 mai trouvee Qu'on

  

en France lant appris à leurs

ers. Meme crux qui sont ass'irés contre

«< Accident! Ont rar on de ne pas vouloir
s'xposer à de telles réclamations TI n'est

dot par étonnant que tant d'automobi-

tes aient refus de coopérer au boycot-

tage en question Charité ben ardonnée

CONNIE Pid toi meme.

Jear ©
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  Les jours se suivent

Langage ou étiquette ?
(par Roger DUHAMEL)

L'un de nos confrères de langue
anglaise évoque un problème épl-

~ REUE, sans même oser proposer une

solution de son crû. I s'agit en

is] [seaau] 3 PIÈCES [sréciadevons désigner ie premier ministre
fédéral comme le “prime zninister”,

cépendant que les premiers minis-

tres provinciaux n'auraient droit

qu'au ttre, apparemment moins

ronfiant, de “premiers”.

Bon, c'est entendu, et nous n'y

voyons aucun mal. Mais c'est pré-

cisément que les principaux intéres-

sés ne seraient pas de cet avis. Il

J aurait des premiers minutres

provinciaux chatouilleux de leur

importance et qui inclineraient à

se faire appeler “prime ministers™.

Ce qui serait évidemment de navure

à créer de la confusion dans les

esprits et surtout & les éguler, dans

leur esprit à tout le moins, au

premier ministre fédéral. I! y a des

autonomies qui risquent de devenir

des antinomies

La vérité, c'est qu'il n'existe guère

de règ'e à cet ézard. Contrairement

eux Anglais, nous avons bien Une

) constitution écrite, mais le diable
<

 

seulement

  

  
 

 

     

   
  
     

        

         
  

   

 

 
 est que tout est loin d'y être écrit.

T’ æubsiste de nombreux bianes

D'où l'ubligation de le entre les

lines. Parmi ces oublis délibéres,

£ y & celui du premier ministre

f-feraï li-m ne. Qu.conque se

contenterait de Lre la Loi de l'Amé-

rique du Nord britannique gnorerait

toujours qu'il ex.ste tel poste que

etl ditenu aujourdpair M

Sunt-Laurent. Est-ce la de la

pud-ur ? i

Si l'on s'est ti sur Ia fonston,

encore davantize, on le ponse bien,

sur !e nom. Ce n'est que la coutume

Qui en est venue à disinguer entre

le Prame Minister Saint-Laurent et,

le Premier Duplessis. (Il ne s'agit

pas dei de d:stinction politique,!
qu'on ne s’y méprenne pas . ). Les,
seules fou que les textes officiels

> s'expriment sur ce que nous avons

| Appris à connaitre comme un pre-

mier ministre, il est fait mention

de “first minister”. On n'est pas

plus prudent.

Les commentateurs n'ont pas fait

preuve de plus d'audace. Sir John

Bourinot, qui a été le grand maitre

de notre procédure parlementaire,

en vient à conclure que tout cels

revient à bonnet blanc et à blanc

bonnet. I! écrit: "The political

head of this Cabinet or ministry Is

known as the Prime Minister or

premier — a title totally unknown

to the written law and only recog-

nized by the conventions of the

constitution”, Le successeur de

Bourinot; notre compatriote Arthur

Beauchesne, qui à pris réczmment ss

retraite après une longue carTière,|

se montre plus catégorique. Au

fond, 11 n'invoque qu'un argument

d'utilité, pour ne pas dire un expé-

dient commode: “In Dominion-

Province! ennferences, the term

(Suite à la page 63)

Captez clairement
la T.V. américaine

i ANTENNES POUR
CANAUX 3 ET 5

Exoctement
tel
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LIVRAISON $ .00
Le 31 décombre, samedi, formé B 6 bre IMMEDIATE
Le 2 janvier, lendemain du Jour de l'An, Copendant à couve de la he

formé toute la journée. grande demande anticipée
nous demandons 3 semaines
pour compléter los cor

    
 

   
  3735 ouest,

NOTRE-DAME
MONTREAL WE. 8441-

“Voñorl'iéléphonezoùpostezce(XGINTEISTN]
Veuilles me faire parvenir un vivoir convertible J pièces, tel qu'annonré à 87700. Clinclus mentuns
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2e arrêt de tramway à
l'ouest d'Atwater

Le tramway arrête à notre porte
   

 

Rendez-nous une visite
dès aujourd'hui|
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GRATIS!
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$53.00 signalez :
Bem ot oldreass de Is Compagnie qui vous emploie

| . aeroi WE.8441*| | cerTe-
rearoaparer ° 8 IMPORTANT — Monfonnez la siafien : Livres via CXR OO CPA O
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TROIS MEMBRES de la famille de Yves Leyaré. accusé de meurtre, dont son frère Pau-Emue, qu à

rendu témoignage à !enquête du cor.xier, et une tante, qu:ttest la Cour,

2 2 ’ y Dés l'ouverture de l'enquête du Mine Des:ardins à l'hémorr:

**Un Légaré atterre... coroner sur la mart de Mme Des- dom:nale abandante cons

, jardins, le premier témo:n appelé la rupiire du foie el de ladrte

fare sée par un project.darme à led
(Suite de la page 46) S ¢

Après seulement qu-iques minutes dans le box fut le Dr Jex e ;
dans une piece allen à a Roussel, medecin léz.sie prov.ncal de casbre 32,
d'audienses, le jurv revena:t pour Gul 8 praugile l'au:opsie du PS,

rendre son verdict ur e de res- de la vicume.
ponsabu.té criminelle conire Légaré Le médecin a attribué la mort de

  

       

 

  

   

avait consiste
me avait ele

© la prem

GAGNEZ JUSQU'A $50.00 PAR SEMAINE noise,
FLEURS DE NYLON

NOUS ACHETONS ET VENDONS DES FLEURS DE NYLON
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9 Peau, ne Lu
blessure sus en
mort. Le med
gner qui

“ons en q 13108 hesves pot
. Jour Ou sci. Tel: VI. 4°... sus rend: vous

carps; ou
Re 

tis par correspondance dans teute à province balles qui ont par

 

R. Mercier, 2201, rue Des Carrières, Dépt. L, Montréal !

 

’, ° ’

ef Prospérilé
à chacun de nos

distingués clients,

pour chaque jour
     

  
Bijoutrers Diamantaires

UN SEUL MAGASIN ETABLI AU MEME ENDROIT
DEPUIS 1870

1215 EST, RUE STE-CATHERINE

=> LIMITÉE

LA. 1-2121-2  
  

  

  
Le Dr Roussel] av

ment declarer qua

 

  
     
   

  

   

 

voyagé que sous :

Faites vote remise par mandat poste [! +u commandez C-O.D. [0 $ mises à des exami:

ACCOMPAGNE DE POLICIERS, l'accusé Yves JA
identilié par l’une de ses victimes comme étant l'au

coups de revolver, vendredi dernier.
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= D:manche, ler Janvier 1958
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ET GERARD VIAU
la Cour du coroners
de Mme Raymond

ters ATI.Ved Sur la

 

    

   

  

  

Mme Desjartins qui gi-
y derrure ia porte. das

e de là masan. ainsi que
Dws)ard.us Qu. Bouifrait,

ie parquet à entree
pres du None

 

    par son ce'egue,
de Dessates 

5e à +, LE PROPRIETAIRE DE L'ARME
ir + :e frere

{= 00e <s_, Mo Paut-Em:e Lexaré,
22 Ars, 206, rue Chapreau. pro

or. are du tévoiver qui a servi

   

nou asus oat de Mme Desjardins,
avo.r idenufé larme sai-

: It par ia polce comme
sant been là sænne, M. Isvare à

«Suite à la page 63
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White J.J. penrcal La Faine
“wd quite l'hôpital Notre-leame aprés avoir étéseur du meurtre de la rue Papineau, commis à
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POI Depuis 15 ans, [a banlieue

; est devenue une

nouvelle cellule sociale
l'exode des grandes villes. —
La banlieue, refuge et espoir des
classes moyennes. — Les enfants
sont les grands bénéficiaires. —
Les avantages multiples compen-

sent-ils les inconvénients ?

Per Koger Duhamel  
 ppAunit

Nous assistons, peut-étre sans trop nous en
rendre compte, 3 un phénoméne démographique dont
il est encore difficile de prévoir toutes les conséquen-
ces éconumiques, sociales et” même morales. C’est
l'exode qui atteint une bonne partie de la population
des grandesvilles, cherchant à s’établir en dehors des
agglomérations urbaines. Cette poussée vers les ban-
lieues est un fait sans précédent dans notre histoire
et il s'accomplit à un rythme d’une rapidité extreme.
Autrefois, la distinction était bien nette entre la ville
et la campagne; ceux qui pouvaient s’accorder ce luxe
avaient une résidence particulière ou un appartement
à la ville et une villa ou un chalet à la campagne. On
en vient de plus en plus à n’avoir plus qu'une habita-
tion permanente en banlieue.
Cest la solutlon des classes$——

moyennes A l'encombrement des' Bur le plan soclal. les rapports

grands centres comme à la hausse
considérable des loyers à partir de
1a dernière guerre. On estime qu’il)

ont aussi tendance à se modifier.
Dans une grandeville, vous connais-

sez à peine le nom de vos voisins:
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' de 1181
entme de distinguer as M RMADUKEoo,
l'alde de numéros ! Les préoccupa- . Gi — p

: 7, \tons de la beauté ont dû céder, c'est |
 entendu, à des motifs économiques.

Avec le coût actuel de la main-
d'oeuvre et des matériaux, il à fallu,
pour construire des maisons d'un
prix accessible, adopter un projet
uniforme. On peut toutefois Se de-
mander ce qu'il adviendra de toutes
ces banlieues dans une vingtaine
d'années... Fait indiscutable, elles
ont corresuondu et elles continuent
de correspondre à des exigences
particulières auxquelles les grandes
villes n'étaient plus en mesure de
faire face. Ce qui ne fait non plus
aucun doute. c'est que ce nouveau
mode d'existence, mi-urbaus, mi-
rural, aura des consequences consi-
dirables, peut-Alre graves et sans
doute imprévisibles sur l'evolution
sociale de notre pays.

Le commanderJ. C.
Chauvin est promu
| OTTAWA. (PC) — Le comman-
der John C. Chauvin, 37 ans, de
Montréal, & été nommé ingénieur
: du cro;seur “Ontario”. Il était assis-
tant surintendant de la construction

, navale dans le district de Montréal
| depuis novembre 1950, Il aura pour
(successeur le commander Robert J.
| Craig, 38 ans. de Ham:lton et Otta-
wa. Il s'enrdla dans la marine en

; mai 1941. Ii à servi à bord de la fré-
| gate “Poundmaker” et des des-
,Lroyers “Miomac”, “Iroquois” et
“Cayuga”.

'Pas de chomeur
FORT-WILLIAM — M. Clare

Mapledoram, ministre des Terres et
{ Foréta de l'Ontario, % affirmé que

  

 

 

  

 
  
—Hé, Alphonse, viens chercher ton mécanicien.

 

Pour $12 seulement
COUVREZ TOUS VOS PLANCHERS
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ll vous viendra à peine l'idée de leur ile chômage dans M province est,
y à actuellement 1.500.000 Canadiens emprunter une échelle ou de leur |“pratiquement nul” et que les pro-
à s'être ainsi établis dans des mai- er de vous sider à depanner | messe de l'embauchage d'hiver
sons nouvelles construites en série votre voiture. En banlieue, ia vie; sont “extraordinairement bonnes”. :
et pour lesquelles Ils ont sccpté communautaire va de soi. Tout II attribue cette situation souriante |
une hypothèque de quelque Vingt monde vit à ciel ouvert, personne | aux travaux de Ia voie maritime du
ans. Ce sont en très grande malo- | n'attend Une invitation officielle St-Laurent, & une forte construc- ,
rité des jeunes couples, dunt le re- | pOur sonner à votre porte. N'étant, tion domiciliaire et à des develop-

venu annuel moyen s'établit entre plus un anonyme, vous aures davan- | pements industriels sur une grande
34.000 et 37.000. Dans l'appartement ; tage à coeur d'être favorablement échelle |

     

    

    

 

  Georges-Emile CHAMPEAU Ltée
Nouvelle adresse : 35790, Christophe-Celomb, Montréal (comm De Fleuriment)

GR 9333
Anciensemen. de la rue Beaublen
UN SEUL MAGASIN À MONTREAL

Zavoyes COMMANDES POSTALES & CF. 6 Staton A
MONTREAL

 qu'ils occupaient auparavant ou ; considéré et votre conduite s'en

qu'ils n'ont pu se procurer, le loyer . ressentira. Chacun s'intéresse aux
s'etablissait entre 880 el 8135 par‘ affaires de ln localité, qu'il s'agis- NFRSRSEIRINSEARIDIRSDIDITIDIDIIRIE
mois. Ils disposent, aujourd'hui, de 8e de l'administration municipale ov
Jeur propre maison, évaluée entre, de l'organisation scolaire. Le pro-

 
$12.000 et $25.000.

Cette émugration s'est effectuée.
en mème temps, sans dou‘e pour des |
causes analogues, dans toutes tes |
régions de notre pays. Chaque vile
importante dispose désormais de ses:
prolongements suburbains: Cleno- ;
ra à Edmonton, Tuxedo à Winni- ©
peg. Bedford Basin à Halifax, le|
Lower Mainland A Vancouver, Dor-
wal, Lachine, Ville LaSalle, Be-
joel, Rosemére, Bols-des-Fillion,,
ete, & Montréal, les rues Scarboro,
Queensway, Don Mills, Lawrence et
Wilson à Toronto. Et l'on pourrait

sans aucun doute prolonger cette

énumérstion qui révèle un mouve-
ment identique.

Les avantages sont évidents. Les
premiers bénéficiaires sont sans

priétaire a le sentiment très vif de
fuire partie d'un tout, d’être un
rouage indispensable à l'ensemble.
Ne nous imaginans pas trop tôt

| que nous pénétrons dans une nou-
velle Arcadie. Il existe des incon-
vénients en banlieue; pour être dif-
férents de ceux des villes, ils sont
néanmoins réels Cette cohabita-
tion forcée favorise l'atmosphère.
déplaisante des viFages. Chacun se
connait, chacun s'observe aussi. Les
potins se propagent avec une effi-
cacité que pourrait envier le service
postal. A l'heure du thé quotidien,
ces dames se font la gazette de la
rue ou de l'arrondissement. M. X
arrive bien tard chez lui depuis quel-
que temps... Mme Y se fait coiffer
à Montréal chaque semaine, tou-
Jours le même jour, et elle revient

contredit les enfants Dans les ban- pimpante, les joues en feu... La
lieues, fie retrouvent la liberté et fille des Z, qui a 16 ans et plus
partant la joie de vivre. Ils ne \intéreusee au garçon-livreur qu' ses |
sont plus écrasés par ces longues études... C'est l'esprit des vilages.

fileg d'édifices, obligés ae jouer On peut exprimer un autre regret;
dans des rues où Ia circulation met, À est d'ordre esthétique. Quelle mo-
leur existence en péril. Les parents, hotonie à regarder ces maisons tou-
la mère notamment. est plus près tt semblables les unes aux autres

d'eux; Lbérfe de certains travaux, —————— - =
ménagers par un équipement plus
moderne et par un mode de vie.

moins compliqué, 11 lui est plus aisé
d'exercer une surve.llance adéquate. ;
La diminution notable du bruit et,
de l'agitation extérieure repose les
nerfs et diminue la trepidation

constante qui est le vice le plus af-
fligeant des grandes villes.

Les habitudes vestimentaires va-
Fient considérablement TeFe jeune
femme qui soignerait sa toilette si
elle devait se rendre Tue Bainte-
Catherine fera volontiers ses em-
plettes au centre d'achats dans le
plus ample appareil I] en va de
même pour les enfants et le mar!
Vivant davantage à l'extérieur,‘

l'épouse éprouvera moins le besoin,!
le coir venu, de quitter le foyer et
d'entraîner son mari au cinéma ou;
dans un bar Il tui suffira de regar-;
der ses progranunes de télévision.
Ce différents changements sont |
de nature à contribuer à soulager EB ….
1% budget familiul et à assurer son
équilibre. Ajoutons que l'échéance M. Felix-Adoiphe SENECAL éte
mensuelle de l'hypothèque consti- président du Comité de M
tue également un rappel salutaire Publique pour ie prochaine
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Livres de notre temps

Le Père Legault publie
prématurément les confidences
d'une vie déjà bien remplie

- Une personnalité rayonnante-— Une aventure

de théâtre — Profils des principaux Compagnons
— Le dernier roman de Shapiro — Une compila-

tion du roman canadien

 

{Par ROGER DUHAMEL )

De quoi se compose le prestige du Père Emile

 

Legault ? Le mot même de prestige est mal choisi;
il vaudrait mieux écrire de sa sympathie chaleureuse,
de son amour des êtres et de la vie, de son don de
communication. Comme l’un de ses maîtres, Copeau,
il aimerait sans doute mieux que l’on parlât de com-
munion. Et il aurait pleinementraison. C’est ce besoin
de se répandre qui l’a poussé vers le théâtre où il a
vu, ce qu’il est vraiment quand l’on veut bien y
consentir, une haute aventure spirituelle. Il a entrainé
À sa suite des garçons et des filles épris d’un noble
idéal; il les a aimés assez pour ne pas les modifier,
il s’est appliqué à les faire se découvrir eux-mêmes

“que l'auteur ne munie sa langue

avec une experte dextérité. mais | —

n'a nul souc: de faire oeuvze decri-

vain; c'est pourquoi il y accède aussi

a: ment. Ses souvenirs de famille

sont savoureux. Le grand public |

trouvera un intérêt plus durable
dans son expérience d'homme de;

theatre. II se défend d'écrire l'his-,
. toire des Compagnons, mais il four- |
nit des renseignements inestima-
bles à ceux qui voudront connaître

une pha-e de notre histoire drama-
tique, qui n'est pas, tant s'en faut.

une dramatique histoire. Les jeunes

gens qui ont fait leurs premières

armes sous sa houlette, J en parle
avec son cœur, il Jes grandit un

peu, mais 1! ne les déforme pas.
Grâce À lui, nous apprenons à les

mieux connaître, ce qui est une fa-

çon de dire à les mieux aimer.

Votlà un Lvre d'intimité, d'une ri.
che qualite humaine, où humour

, Joyeux ne nuit Jamais à une dscrète
pensée apostolique.

Lionel Shapiro est lun des rares
romanciers canadiens à obtenir des
[succes à l'extereur de nos frou-
.Uières. es livres re vendent mieux
‘à New-York et à Londres qu'à To-
ronto ou à Montreal, LI est au reste |
le premier à le proclamer Dans un

jArticie retenussant, U s'est déclare
convaincu de détenir la formule du
roman canadien. La vente, c'est,
qu'il ne manque pas de talent ni de
facilite; mais ce taieif est de qua-

lite courante, pour ne pas dire;

1

  
dans la conquête de leur plénitude. Un éveilleur commerciale. T1 n'atteint jemas a

  
lcette chose indefinissadie qui sno-|‘à ?2C ’ "es 33d'âmes? C’est cela et beaucoup d'autres choses aussi. fie la grandeur et 8 Iaquelle nc.

Je connais peu Je Père Legault.®
c'est-à-dire, je ne su:s pas de ses
inumes: depuis longtemps, je ba-

varde avec lui, au hasard des ren-
contres. deux ou trois fois l'an.
trop peu à mon gré. Cela suffit tou-
tefois à éprouver la vigueur de son

magnetisme: je comprends l'em-
preinte qu’il a lassée sur ceux qu:
ont vécu avec lui et qui ne lou-
bl:ent pas, même quand ls se sant

engagés sur des routes d:fivrentes.
Un fait demeure frappan* Chaque
fois qu'l m'arrive de cenverser lume Confidences :F.des, Montréal
avec un Comédien qui €: passé, 1955: n'est pas un livre comme les

&:x mois ou six ans, chez les Com- autres: je veux dire qu'.l

pagnons, je m'amuse à l'in pas rédigé selon
sr le Père. Les réponses v T art figé, il est parlé, m.eux, il est

lon les tempéraments: au ‘end, elles vecu devant nous et pour nous. Non

sont identiques. elles s'insp.rent

jamais pu altérer.
d'une personnalite dynam.que et
attachante.

J'a: entendu la plupart des cau-

viens de les parcourir

   

  
PAIX — JOIE
BONHEUR

Ce sont les voeux que la direction

et le personnel de la buanderie

ès

3
A

 

toutes d'une méme affection que les

deboires ou les malentendus Dons The Sixth of June 'Doub.eday &
s ‘BRE Co. New-York 1935

series confidentielles du Pire Le- tngue sent.mértse dans
galt a Ja radio; je les ai relies dans Phere des I ;

I'hebdomadaire Notre Temps: je Ulaire am--
à nouveau Heur

sous la forme plus durable du vo- Naissance d'u

n'est Comm
les règles d'un Ces deux Jeunes

cedent parfos des ecrivains mois

doues que ul. |
Le dernier roman de Shapiro

const.” 0 BANS
Aucun doute une r'uaite dans son
igenre. Lauteur Gil à ele coms

pondant de guerre. s.°:€ e in-

  

  

 

  

 

  

isemont

 

peu pres fiancre a in Coin
parti pour une ion 5e

à ne vou. vus pas que

ens seprez :

 

   

  

 

i'un de autre” N
les det
sarranger. Je rep   

   

que sur un theme Ll ee

« R 3 Deux portes. une ir

. » * » or TOMAN LOIt B1S61 DER COISLLUIL Q 1°
celui de son concitayen anssophiie

8: lon veut prec:ser la m'‘hole
de Shapiro, 11 faut le rupptocher du
romancier americain John P. Mur-
quand La même minutie dans le
detail, la même application un pru
mvope. la même rioureuse con

science dans les descriptions. le
méme golt de la banalite etude
dans les conversa':ons Bref. cvs:
la technique qu'affect:or.naient 11
y à déjà longtemps les maitres de
l'ecole rraliste française. Le proceite
n'est pas mauvais. 11 pérhe teute-
fois par la lo'irdeur. Ce qui fai:

davantage defaut. c'est la présie. ce
chant profund qui N'a pas de nom
et transforme la réalite en l'eclai-
rant dimprevisibles lueurs. Avec‘
Shapiro. nous Savons exactement,

ou nous alions. C'est un écrivain de
sécurite .. 1

 

 

Signalons, à l'attention des cher-
cheurs. un précieux Instrument de
travail du à la patience éclairce
d'Antonio Drolet, Bibliographie du

 

L'esprit de camaraderie

règne chez-nous |
©9 [MR od

Le temps des fêtes est toujours propice aux réunions entre
emis. Au fournal “la Patrie”, un seul esprit règne ; relui de la plug
franche cordialité. Et c'est toujours avec grand plaisir que nous

auccplons l'invitation à mous réunir, une fois l'an, entre Noël et

le Jour de l'An. Cette année encore, mous n'avons pas coupé à

cette charmante coutume. Jeudi après-midi, nous avons eu notre
petite féte, qui s'est déroulée dans une atmosphère de ca.naraderig
et de bonne entente.

Reçus au bureau de l'administration par le gérant de la Société
de publication de “la Patrie” M. Roland Dubois, nous avons une
fois de plus goûté les paroles de bienvenue — accompagnées des
souhaits de la saison — de M. Oswald Mayrand, directeur du

journal. M. Jean Barrette, conseiller législatif, remercia le bureau
de direction pour cette réception. Puis, les chefs de départements,
les journalistes, le personnel du poste CHLP., du bureau de a

publicité, de la réduction, de l'administration et des impressions
se sont foints aur invites ainsi quaur directeurs de “la Patrie”
pour celebrer la fête en amis, en frères. Parmi les invtlés qui nous
ont fait le plaisir d'accepter notre invitation se trouvaient quelques
officiers de relations extérieures, (à l'emploi de différentes compa-
grues . des anciens du metier, des dilettantes. Tous se sont bien
amuses ; is avairent dalleurs été reçus à bras Ouver(s par tous
leurs copains.

Même si une telle réunion ne devait servir qu'à resserrer les
liens qui unissent les employés de notre journal, son but serait
louable. Maus À y a plus encore. Cette rencontre entre gens de
meme profession mais travaillant dans des sphères différentes,
nous donne lovcasion de mesurer l'étendue des privilèges dont
nous rouissons dans notre metier, Car, pourquoi le cacher, nous
travaillons souvent plus fort que nous le souhaiterions, mats avce
dec ‘patsuvs en or”, des crileques obligeants et dévoués, une botte
sympathique comme 1 ny en à pas deur, nous prenons rang parmi
les favuri.es du sort E* je ne crois pas me tromper en m'instifuant
Finterprete de tous et de chacun pour dire, tout haut, ce que nous
pensons, fout bas.

Au journal “la Par

   

   et à ceur qui em sont l'âme vivante,
Puissent nofre quolidien et notre

à bien servir la cause du

 

fe tormule drs toeur dr cu

hebdomadaire
Jeu'naime,

centrer lonctempe

Suzanne PIUZF    
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M ET Mme GUY GERMAIN, dont le mariage à été béni le lundi
matin, 26 derenure 1955. en l'rglxe Seint-Barnabé-Apôtre M
Germain ess le fs de Me Leon-D Germain, CR, et de Mine
Germain Mme Germain «Madeivine Parent» est la fille de M et de
Mme Roand Parent, ‘Photo Armour Landry Exclusive a La Patue)

* . T4 =Retour à la barbarie
BERLIN — LA ha Le du bour-

real s'est alm'tuie neuf fu. en Ale.

 

 

Pourquoi toujours

 

 

NEW METHOD roman canadien-français ‘Presses . .
. universitaires de Laval. Quebec Magiecommuse de let au cours La Patrie Fleuriste

souhaite 1955). Cet ouvrage recense tous les de 1955 sir des ant. communes It Ti SUREMENT
livres, romans. contes et nouvelles, Accus d'éve des "ennems de l'E-
parus de 1900 à 1950 Il s'agit d'une 180”, LA methole race desecuter
compilation qui s'in‘erdit tout juge- les sentences de mort en tranchant
ment critique. Be coatentant de la Wie des condamier a été remue
présenter, avec tout l'appareil bls en pratique par les commurssles al-
bliographique desirable, quelque 900 lemands en 1350. ‘
livres parus Chez hous au cours de ———— oe emo _ ~

ce demi-siècle, Inutile de dire que . “HEUREUSE ET PROSPERE ANNEE”
à tous nos nombreux et distingués clients.

a sa distinguée c'ientele Bn L'Art dans les Fleurs
108 eet, STE CATHERINE

PL 1786987    
ce guide deviendra indispensable &
tous ceux qu: écrivent, leur évitant

«des recherches fastidieuses et sou- |

18 fx

emsrons. UE

xx 1
BAPTA

 

Vous obtenez un lavage impeccable et à peu

de frais — Service repide et courtois

6455, rue Christophe-Colomb DO. 4661 
vent stéries. Je souhaite que M.
Drolet accomplisse la même besogne
pour nos autres disciplines littérai-
res: 11 aura ainsi bien mérite de
nos lettres,

— —-—

Pour une hagatelle
x

DETROTT — Isa clcheyirs ont i ’
l'entrée en grève. U y a 30 jours, 8 |
causé la fermeture des trois quoti- |
diens métropolitains de Detroit, ont ; 3
rejeté une nouvelle offre de salaire
des fanteurs am Te conti Terepos {TEL CA. 9572 JAPacette
se plus e ‘ ¥panme. a Cat de ents gan 57 DENIS BRAIALERILILGE
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Algérien abattu pour fins photographiques
PARIS. (PAf) — Le gouvernement ayant avoué

qu'un gendarme avait abattu un rebelle en Algérie
pour permettre à un photographe de tourner un bout
de film, la question algérienne est maintenant de-
venue le principal sujet de controverse de la cam-
pagne électoraie en France.
Le president du Conseil, M. Ed-mrss

à accusé le journal
“L'Express”. organe de son adver-
save. M. Pierre lendes-France,
d'avoir révélé l'incident dans un
but électoral et d'avoir perdu de
vue les principes essentiels de Jin.
terét national.
Le gouvernement avait tout d'a-

bord démenti l'accusation mais un
eommunique du ministère de l'In-
terieur & finalement devoilé qu'un
représentant de Fox Movietone
avait Obtenu. moyennant un pot-
de-v.n, qu'un gendarme abatte de-
vant sa camera un homme soup-

guise de rebellion

DEMENTI

Le bureau parisien de Fox Mo-
vV+tone à puble un dement: "Nos
representants”, à affirme Fox
Movietoné. ‘unt reçu l'ordre de ne
fournir que des renseign ments im-

partaux. so.uneusement coniroles
Jama:s à notre cunnaissance, ls
T.ont des.e de la l:gne de conduite
qui leur à ete traces.”
Le photographe n'a pas éte iden-

t.fie mais on croit comprendre qu'il

es: français.
L'aveu du gouvernement a ravive

l'animos:té entre MM. Faure ei
Menues-Franre.

ATROCITES

“L'Express” a publié cing photos
de lexécukon. Le fim fut projete
pour ia premiere fois l'été dernier.

gar Faure,

  

un certain nombre d'articles du
reporter Jean Daniel concemant
les atrocités commises par les
Français en Algérie.

Le journal a annoncé -m page
fruntispice, sujourd'hui, que l'af-
faire du film est confrmée”, L'Ex-

press” publie également une décia-
ration du journaliste Danie. accu-
sant la censure francilse en Alge-
rie de camouller certains fails im-
portants,

Prenant la defense de M. Faure.
le gouverneur général de l'Algerie.
M. Jacques Saustelle. a affirme
dans un discours électoral à Lyon
que la photo avait eté prise dans
le but d'umorcer une campagne
conire la France aux Nations Unies.
Le nuns'ère de l'Interseur & an-

 

nonce que :e photographe avai: Clé.
ac-usé d'avoir corrompu un fone-
tionna:re e: que le gendarme subi
rail son proces devant Un iribunal
miLlace.

POLITIQUE D'INERTIE ?

M. Mendés-France est defavora-
ble à l'action des 200.000 soidais
français en Algerie mais i n'a
cependant porte aucune accusation
en marge des crimes comun:s. L fait
campagne contre ce qu'il appele

lla politique d'iner::e de M. Faure
en Algérie M. Mendès-France a
predi: que ie recours à la violence
entrainerair une situation pire que
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TAILLEFER & FILS
plus grand manufacturier de

a.
Canada

SOUHAITE UNE

HEUREUSE ANNEE
TOUS SES CLENTS ET Avis

Etablissement des plus modernes
Équipement complet des plus bygieniques

2180 Papineau LA. 1-0109 et LA. 1-585
 

 

 
LA FAMEUSE PHOTO — °°

frunç.us à adatère un prison
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en ai. dave.r
un jmot-v7avhe de CE
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Record qui n'en est pas un
Une dépêche de Florence, Italie, nous informe que

Vladimiro Sante Vannini, chef d'un orchestre de

danse, a établi un nouveau record de pianothon.

Le journal a également imprimé la debâcie française en Indochine.

|

]] aurait joué du piano pendant 49 heures, une minute
| et 27 secondes.

Or, une autre depêche mande que
certains groupes de Po:

| Prais ïe au Manitoba, : :
que le pretendu nouveau record du
pianuthon soit à l'echelle mond:
Ils ont lu avec de plssir la nouvel
et ils ott tention de protester

{ L'aviateur Allen Ryan. di CARC a

| Joué duzant 55 he es fi me
tes, du 27 au 29 octrdre der:

| Cependant le vert‘able
d'après les compia®!
est bien drtenu par un resid

; Lachine, près de Montreal. Il sagt
“de M. Royal Allard, qui a joué pen-
"dant 56 heures. 6 minutes et 56
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Jean-Talon 
  

  

   

   
  

nos clients et amis
de Montreal et de la Province,

nous souhaitons une

Bonne. HeureuseAnnée “42%
et leur reiterons nos meilleurs voeux pour qu'elle

soit pour tous une année de joie, santé et

prospernté.

Hous remercions sincèrement tous ceux qui nous
ont encourage et exprimons le désir de pouvoir

les servir aussi consciencieusement que

passé.

“EM. Les Ameublements
du Québec inc. ik

3. RENE GIRARD, gérant general

  

  

 

par le

  

*

|

i

  
 

laires ont eu

 

secondes, les 3 4 50° 6 noenbre

dernier à Lachine M A.…ard a done
officielement dépassé irs par-
tisipanits de pinothons puz pis
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M. ROYAL MULARD

d'une heure Nui d ve que toiles
les prétentions drs saverent

  

non avenues,

On sait Que vfs panning popu-

Mr bat an Canada  
   
   

 

lorsque no line praiuste-con-
pus:teur lo Ande MM wu dona
pendant qu igie 48 10 oes au Pa
las du Comme + pricemps
dernier,

Au vour de 1. ere de sexe y-
ter!!!

-——- —

Le Jour de l'An

ne doit pus être
le Jour Casse-Co

Noël a rendre…e
Montreas »
Accidents de
saurait être trop pod
nant du nouve, An
gageons dans ‘x +

rilleux. Les av
appeals à a pr
briété aupres
Dans tout ls p
pendant
des fêtra, 66 mo “sa
la route Cao

Pour arriver pi us
sonnies emou

oublient rs
taires de

      

 

  

  

 

  

  

 

 

id bislslye”
certaines pete
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“plus Mdémens

« la route,
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Sp. a
iri Fieas Aeleihots la

movennant finance induit un réserviste
- à A:n-Abid. Cette photo fut prie pur

pensent-is, leur appartient. I y
aurà encure quelques chauffeurs
vasse-cous, mais si l'an faiuss.t us
pelt effort et si l'on évitait de cu:,-
duire quand on & un peu trop fes-
: on eviterait bien des ma-
heurs. Le Jour de l’An 1966, l'ave-
nement de l'année busextile te de-
vrait pas se suider encore par de
maiencontreux  Lélescopages rou-

On pourrait dire aus chauf-
“Automobiliste pruden:. au-

lomobiliste content”. Les chmine
pubs ne sont pas des poles de

Cas. vu de airquel

   

   

 

Le vaccin Salk
OTTAWA, PCI — La disr.bu-

1.0 du Vaccin Salk dedbuterra au dc-

brit de janvier aux Mborstone

Connaurht, de Taronto.

Elle suffira à la trouième ino-

cm.tien à environ 830000 enfau.

qui en ont dejà reçu deux en 1956.

ANS que pour deux autres uw u-

lations à 2.000.000 d'enjants non

encure vaccins.
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ARMAND MERCIER

Un directeur de REID SOURRURES

INC, ou le visre des atchers

fourrures ouverts au pubbc vaut à

cheque personne un cadeau Type de

le maison. Durant la grande vente

de manteaux de fourrures de jar
ver, allez voir M. MERCIER qui vous

fers profiter chez REID des prox dey

ateliers, plus réels, tellement plus

avantageux que n'importe quelle re

du'ton à srmsaton Où prix coupes.

ARMAND MERCIER veut souhader

wi à tous ses chents et amas. ure

SONNE of HEUREUSE ANNEE.

“AU CARREFOUR DE LA POUREURE”

1473, rve Amherst cu 3181
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(Inte) Pies Fro hote LA Pet

REPORTERS ET PHOTOGRAPHES n'ont pas dormi de la nuit afin de ne pas manquer le retour des

(Suite de la page 47)

soin de sommeil Elirs ont voyagé
toute 1a nuit et 1a route était sbo- |
minable. J'ai causé quelques minu-
tes avec Annette, À propos de cho-
Ges qui ne rerardent qu'elle et moi. |
Nous aurons probablement une
longue conversation au cours de la,
journee”

ON S'FMBRASSE
Nous avons également appris que

le “premier contact” des Jumelles |

avec les autres membres de la fa-
mille Donne avu.t ête très cluileu-
reux. On s'est exc'ame, on a poussé

des crus de jnie, on s'est embruise;

nul n'aurait pu croire qu'un diffe-
rend. dit-on, règne dans la famille.
L3 jumelles doivent passer deux

fours ot demi & Corbeil. Elles seront

**Les jumelles… |

 

trois brebis au bercsll Dionne

 

DERNIFRE HEURE:

Papa Dionne malade
(B.UP.) — L'arrivée des trois

Jumelles Dionne à ête assombrie
par la nouvelle de la maladie
dr leur père. On rapporte en
effet que “papa” Diunne souffre
du ceeur. Il n été bospitalisé
réremment à l'hôpital de North
Bay pour un traitement destiné

à faire baisser sa pression. Les
quintupleties sont cependant dc-
terminées à faire leur possible
pour recimenter l'affection qui
les unit à leur père.   

melles, qui ne peuvent se séparer
(elles ont dùà faire un grand et mé-
ritoire sacrifice en la:ssant Marie
terrière elles afin d'aller renouer
les bonnes relations familiales). les

‘jumelles, disions-nous, s'occuperont
à leurs passe-temps favoris : la mu-
sique de piano pour Annette, les
“recettes de cuisine pour Marie et
pour toutrs : le cinéma, les rencon-
tres d'amis, la danse et la musique

[been
Et peut-être enverront-elles un

| petit salut amical à toutes ces per-
sonnes qui les aiment bien, à tou-
tes ces bonnes gens qui, malgré leur
importunité, s'intéressent sincère-

"ment & la vie et au bonheur des ju-
meles. Ces personnes se comptent

  

M
NICE. (PAf» — La foule à hurlé

“non” lorsque les juges ont dési-

 

une blonde de 18 ans, comme Miss
France 1956. Les spectateurs ont

Une panne permet

aux Dionne de fuir
les journalistes!
(PC; — Une panne d'électricité

résultant d'un erndarras de la cir-
culation a aide les quintupleties &
échapper au Tideau des reporters
quand elles ont quitté la métropole
Jeudi soir.
Cinquante conclergeries, y com-

pris celle des Dionne, ont été plon-
gées dans l'obscurité totale pendant
40 minutes après qu'une voiture
conduite par Yvon Cabot, 23 ans
eut dérapé et heurté un poteau.
Pendant ce “blackout” inopiné, les

jumelles ont mis le cap sur Cai-
lander!

gné, vendredi, Mile Maryse Fabre,

e France 1956, détrônée?
traité les juges de gangsters. Fle

| nalement, le président du comité
a décidé d'annuler le choix et de
tenir un nouveau COUNCOUrSs, samee

di soir. Les spectateurs ont mani-
festé leur mécontentement de
n'avoir pu admirer les concurren=

tes de près et ont accusé de plus
les juges de n'avoir pas tenu
compte de leurs applaudissements
---— -

Vol de $1,000,0
NORFOLK, Va, 30 (PA) — Une

+ Institutrice décole du dimanche
d'Age moyen, à l'alkr maternel, à
admis qu'elie s'était accaparée de
près d'un million de doflars d'une
compagnie de construction et d'im=

|mæuble de Norfolk. Mile Minnie
Mangum — employée de la compa-
gnie au salaire de 39,000 par année
—- est accusée d'avoir volé $100,000
cette année. Mais le président de
la firme dit qu'il se peut qu'elle se
soit accaparée de $800,000 sur une

| période de cinq ans.
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SPÉCIAL
apres les fetes

> Machine à coudre
: NEUVE — ELECTRIQUE

Grosse bobine ronde
   
  

auront aussi consommé la réconci- jpar miulers: à preuve les muillers
liation et dissipé lo malentendu. I] de cartes de souhaits que les jumei-
est possible qu'elles louent un autre Jes ont reçues durant le temps des ;

à Montréal mardi prochain, si elles appartement, afin de retrouver la Fêtes, cartes de souhaits qui ve-

ne changent rien à leurs projets. quiétude qu'elles désirent tant. naient de toutes les parties du

Elles auront alors, non seulement Elles reprendront donc leur vie monde et dont Ia très grande ma-

distribrié tous les cadeaux qu'elles : normale. Cécile fera du service de ‘ jorité étaient signées par des per-

ont achetés au cours des dernières nuit à i
“unes dans plusieurs grands l'Espérance, Yvonne travaillera le
asins de la metropole maus elles jour. Durant leurs lowurs, les ju-

se:   

 

l'hôpital Notre-Dame de i sonnes que les jumelles ne connais-
saient pas et ne connaitront peut-
être jamais
 

La cour ne peut prouver qu'il

avait corrompu deux capitaines
(par HERVE LEPINE, chroniqueur judictaire )

Le propriétaire de la salle de danse Rialto qui
subissait une enquête préliminaire en même temps
que deux ex-capitaines de police sur une accusation
de corruption,a été libéré parle juge Maréchal Nantel

faute de preuve de la part de l'avocat de la police.

Ce propriétaire de salle de dan-® ientionétaient partsTuneu
ee. M René Robichaud, à été lon- | _ N ©

guement questionné par l'avocat | oureny- Brunswick et l'autre das
spécial de la police, Me Dollard » .

Dansereau. Robichaud élait accusé Dans le cas de l'ex-capitaine Eu

d'avoir donné de l'argent aux ca-
pitaine- Bydney Litchford et Bu-
gène Duchesne en retour de leur
“protection”, ce qui lui aurait per-
Mis de laisser les gens danser jus-

qud deux heures du matin le di-
manche.

Robichaud a avoué qu'll avait
donné des billets de dix et vingt
dollars à ces deux policiers mais

gene Duchesne, Me Dancereuu s
fait dire au témoin Robichaud qu'il
lui avait donné de l'argent à plu-
sieurs reprises et qu'il était même
allé le voir à son bureau au poste
17. Me Dansereay a demandé à
Robichaud s'il avait été incommodé
ou arrêté par le capitaine Duchesne.
Robichaud a répondu négativement.
Cependant, Robichaud a persisté à
dire que l'argent qu'il donnait aux

que c'était des pourboires pour deux capitaines Duchesne et Litch-
Jeurs bons offices et non pour dei ford était des cadeaux et que Ia
la protection comme on l'entend | plupart du temps !1 g'issait l'argent
à la police. T1 @ juré que les deux |
capitaines qui furent en charge
successivement du poste 17 fai-
salent leur ronde régulièrement et
Qu'ils lui disatent à chaque fois de |
fermer ron établissement aux heu-
res indiquées dans le règlement
municipal. Robichaud e déclare ;
Qu'il leur faisait alors remarquer.
à chaque fom, qu'il ordonnait à ses
queique deux cents danseurs de!
quitter la salle, mais que ons gens |
D'étaient pas pressés et Que Ça
leur prenait bien une heure et de-
Die pour évacuer les lieux, surtout

en hiver lorsqu'il faut que chaque
péraunne passe par le wxtlaire
prendre chapeaux, claques. par-
deœus et paletots :
Me Dollard Dansereau à déclaré,

eu Tribunal qu'il n'avait pas de’
témoins à {mre entendre puisque |
ceux Qu'il avait retenus à cette

dans leur poche de paletot
Une fois, Robichaud avait remis

nne enverloppe cachetée au gérant
de ls salle, un grec qui ne parle
al français nl anglais M Coum:s,

Bonne,

 

à mes abonnés et amis

A l'aurore de la Nouvelle Année, je souhaite b tous

les shannés de ma circonscription, mes meilleurs voeux

de bonheur, santé ef prospérite.

avec l'ordre de la remettre au capi-
taine Lichtford. M. Coumis s dit
à la Cour qu'il avait bien remis
l'enveloppe mais qu'il ne savait pas
ce qu'il y avait dedans. M. Robi-
chaud fut anpelé dans ls boîte des
témoins pour dire que c'était de
l'argent qu'il y avait dans l'enve-
loppe mais que c’était pour régler
des affaires parsonnelles.

Robichaud a de plus déclaré que
passé minuit, le portier ne laissait
plus entrer de clients dans ia salle
Rialto.

L'avocat de Robichaud, Me Léo-
nard Trépanier, à demandé au juge
Nantel de libérer son client parce
qu'il n'y avait pas un lota de preu-
ve de corruption contre lui. Le juge
s'est rendu au désir de Me Trépa-
nier et Robichaud & quitté la Cour
tout souriant.

Me Trépanier s de plus soutenu
qu'il n'y avait pas plus de preure
de corruption contre les deux capi-
taines Duchesne et Litchford. Le

juge Nantel n'a pas voulu libérer
les deux accusés ni les envoyer à
leur examen volontaire sans revoir

la preuve accumulée, I rendra ju-
gement le 20 Janvier

 
 

Heureuse Année

P. BOUVIER
(représentant LA PATRIE)

4262 Papineau — Montréal
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vaste l'Anse dHainau:t en octobre
1954 la musère devint grande à cet
endroit De plus une sécheresse qui
dura six mais suivit le cataclysme
Ce fut une periode de famine sé-
Tieuse et c'est grâce aux secours dernier
des Américains que l’Anse d'Hai-
mault survecut à eette période de
Bésastre

60 

‘Deux jeunes Haitiens
‘visitent la Patrie”

FUTURS AGRONOMES
{par Mare René de COTRET ;

Depuis douze ans les révérends frères du Sacré-

Or. à 1a suite du eycione qui de-*

Durant de longs mois Je frère

“ Coeur font de l’apostolat à Haïti, où en 1953, le R. F.
Clarence, S.C.. fonda, à l’Anse d’Hainault, une maison
d'enseignement pour les jeunes Haïtiens.
 

vouerent sais compter pour leurs
noirs protégés avec le résultat que
la santé du reverend frére s'en res-
sentit fortement. À te! punt qu'il
Teçut l'ordre de venir se reposer au
Canada où 1 est depuis septembre

Il enseigne actuellement
l'anglais dans les classes supérieu-
res du ooliège Roussin. dont 1] est
ur ancien

Il taut vous dire que Je frère Cla-  

dont le non de famille est Lionel
Sarrois et 1 vient, naturellement,
de la Nouvellc-Angieterre.

UNE VISITE

Vendret: apres-midi, à Bo bu-
reaux, nous reçevions la visite du
Frère Clirence, qui était accompa-
Fne de deux jeuties Haitiens, Ages
de quinze et dix-sept ans, qui vien-
nent faire leur cours classique ici
pour ensuite suivre les cours d'agru-

momie au collége d'Agriculture
d'Oka
Le Frère Cinrence nous explique

que, tenu de demeurer ici à cause
de sa santé, 1] tenait cependant à
continuer à sider ses jeunes prou-
gés haitiens C'est pourquoi, nous
dit-il, grâce à La grnerosité de quel-
ques bienfaiteurs bénévoles, nous

pouvons en faire venir ici parmi
les plus intelligents, pour qu'ils
puissent faire de solides études qu
leur permettront de se bien caser
dans la vie,

DEUX JEUNES NOIRS
“Je vous présente danc mes deux

protèges, nous dit-il Ici c'est Marc
Germain, fl @ quinze ans. Et cedui-

 

Tous deux sont de J'Anse d'Bal-

nault. Grâce à l'aide de pénèreux

dienfaiteurs. eb comme ils sont très

Mteligents. j'a pu «es faire vents

jal pour qu'us fassent eur classi-

que et ensure suivre les cours

d'agronom:ie à Oka Je veux qu'ils

deviennent de æaldes arronñomrs

car ais Ls pourront reuie les

plus grands services À leur pays ou

l'agrieutare en est encore AUX me-

thedes plutot desuctes,

Les deux adolesovits nous si

Tuent en un frais parfait el

nous disent quis trouwnt l'hiver

eanadien foHement amusant. évi-

demment le fraud les 8 surpris

quelque peu mais ke chauds vê-

tements procurée par des religieux

leur rendent l'acchmatation facie

“C'est bin amusant, les eports-

d'hver” nous disent-1s. “et nous

trouvons mus Ams Ynadiens

bien, bien sympaibiq ,

Les deux Jeunes Ha

ives ici le 24 die

voyage seuils de Haù & New-York

et de New-York & Durvai par avion

“Comme ils sent naturellement
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T————— Dimanche. ler janvier 1986

Clarence, ‘nous lour ferons
ment étudier des instruments”
Et le frère Clarence nous confie

qu'avec l'aide d'autres bienfaiteurs
généreux el de nombreux unis
Qu'il possède Ru Canada et aux
Etats-Unis, il espère bien pouvoir
faire venir ici parfaire leurs étu-
des plusieurs jeunes Haïtiens re
connus pour leur intelligence.
Et M-dessus le frère Clarence

nous quitte non sans que Jes deux
jetvres noirs nous aient dit bon-
jour avec un sourire épanoui qui
mvele toutes leurs belles dents
blanches,
—————

Centralede $10,000,000
CHICOUTIMI. — L'hon Antonio

Talbot, ministre de la Voirie et de-
puté de Chicoutimi, annonce que
Price Brothers à obtenu la permis-
don de construire un barrage et
une usine hydroélectrique d'une

more, GYANE. valeur de $10.000,000 sur la rivière
Shipehaw Les travaux qui débute-

;ront au mois de mai prochain pro-
cureront de l'emploi à pas moins de

 

1955 sort en lion
1 ST-JEAN, Terre-Neuve. — Un
urise-glace se fraye un chemin à
travers une banquise longue de
neuf :milies afin de libérer six car-
«os en panne sur la côte nord-
west de l'ile,

CYCLONES
PARIS — Dæ vente vioentu

dbalayent la France et l'Italie, cau-
mul des dommages considérables.
Une bourrasque de soixante milles
à l'heure a ravagé la eôte de Ja
Jigurie, forcé tous Jes navires à
e réfugier dans les ports et déra-
ciné les arbres sur toutes les rou-
tes côtières.
En France. des cheminées, des

vitrines et dés toits ont été emn-
portés. Une panne de l'électricité
« plongé de vastes regions dars
Tonmsurité en Bretagne et à l'em-
oouchure de Ia Loire.

BLOCUS

ANCHORAGE. (PA)—Deux vil.
¥s de I'Alaska sont en “état d'ur-
rence”, La neige continue de s'a-

 

monceler. C'est la pire tempête de-
Puis des années.

De Cordova & Faurbanks, dans le
centre de l'Alaska, les chemus sont
bloqués, les aeroports sont fermés et
ia circulation des trains est restrein-
te.

On n'entrevoit aucun répit. La
Météo prédit encore de is neige ac-
compagnée d‘une vague de froid qui
fcra baisser le thermomètre à 50 de-
tres sous zéro en certaines régions.

EN EUROPE

LONDRES (P.A.) — Des bourras-
Ques atteignant 70 milles à l'heure
assailent aujourd'hui les Îles bri-
tanniques, obligeant tes paquebots à
Jeter l'ancre et Jes petits navires à
se refugier dans les ports. Les vents
ont renversé plusieurs vélucules, de-
raciné des arbres et causé des inon-
dations. Ils ont de plus empéché,
pour la deuxieme journée, 1~Em-
press of France’, de quitter Liver-
pool & destination du Canada.

 

 

 

LAPATRIE - —

Une sexagénaire attirait les
étudiants dans son lupanar

(par HERVE LEPINE, chroniqueur jodiciaire )

Une femme de 67 ans a écopé d'une peine de six
mois deprison en Cour municipale parce qu'elle
reunissait des jeunes gens des deux sexes et leur
montrait des images ohscénes et déroulait même sous
leurs yeux des films pornographiques,
Cette sexagenaire. Mary Ferpui-

æon, 67 ans, 964 Bleury, à franche-
ment dégoûté le jure Henri Mon-
ty Qui Jui imposa cette forte sen-
tence de prison. L'accusation sem-
blait moins grave au debut du
procés de la femme Ferpuson Mais
aprés avoir entendu les témoins
qui vinrent à la barre decrire les
orgies qui se commettaient au 964
Bleury, le jure Monty voulut en
connaître plus long et ordonna
qu'une enquête serrée se fasse au
cours de la matinée de vendredi
A Je lecture de j'accusataon d'avoir

 

jeu en sa possession des images
obscènes, la femme Ferguson s'était
empressée de s'avouer coupable et
la Cour ne l'avait condamnée qu'à
une amende de $200 et aux frais
ou, à defaut. à un mois de prison
Mais lursque le juge Monty connut
le résultat de l’'enqué'e qui fut
conduite par le major de l'Armée
du salut attaché à la Cour muni-
cipale, il rouvrit le dossier de l'ac-
cusée et la condamne a mx mms
de prison
La fomme Ferguson n'est cepen-

dant pas débarransée de cette af-

FxUn

 

EE
Dimanche, ler janvier 1956

 

faire, ear une nouvelle piainie gers
logte contre elle, celle d’'avoir tena
une maison de prostitution. Belon
la police et le major de 1a “Salva-
tion Army”, LA femme Ferguson
avait un faible pour les étudiante
‘universitaires.

 

‘ , BV ’

Légaré atterré…
(Suite de la page 54)

déposé au dossier ses formules
d'enregistrement de l'arme. Inter-
rogé par lJ'avocat de la Couronne,
i a déciaré qu'à six heures le soir
du crime, U n'était pas en posses-
sion de l'arme et qu'il ne a'en est
rendu compte que lorsque des dé-
tect.ves de l'escouade des homicides
se sont présentés chez lui pour faire
enquéle. Il souligne toutefois que
l'arme qu'il avait placée dans un
tirour, il ne l'avait, en aucun temps
depuis qu'il en a la possesdon,
prétée à qui que ce soit.
Le temoin deciare ensuite que

l'accusé était son frère et qu’il ha-
bitast également rue Chapleau, su
même domicile que lui-méme. Ce-
pendant, M ajoute qu'il ne l'avait
pas vu depuis environ dix jours

Clarence of ses eollègues se GA irence est an Franco-Americain lb, c'est Jean Aubuure, dix-sept ans. fous de musique” nous dit le frère ! 20U personnes.

VOICI LES GAGNANTS DU
troisième

CONCOURS

= —_— LL avant le drame de la rue Papineau.
TT M. Paul-Emie Légaré dit qu'il

A m nt th de 30 avait cependant appris de la bou-
Ii e a on e pc e che de sa mère qu'Yves s'était rene

du à la maison le lundi ou le mardi
lo fi 24 di J soir qui a précédé le drame.

Kite ans es Journaux LU a ensuite idintifié un veston
gris et une paire de pantalons

OTTAWA — “PCf, — Les sommes affectres à Ja Tivirs trouvés sur la scéne du crie
publicité dans les journaux quotidiens ont augmenté de me comme etant bel et bien la pro-
Plus de 300 pour cent entre 1944 et 1954, selun un releve priété de son frère l'accusé. Pour
du Bureau federal de la Statistique. ce qui est d'un habit bleu gue pore

Er. publiant son second rapport détaillé sur les dépenses tait l'accusé au moment de son
Publicituires au Canada, ie Bureau dit qu'une somme de

|

arrestation, habit volé À la demeure
$395.053.843 a été consacrée à J'annonce sous diverses des victimes, i dit, lorsqu'on le luiformes durant 1954, soit plus de trois fois les $104,925535

|

à montré, qu'il le voyait pour la
affectés à Ja publicité dix ans plus tôt. première fois et qu'il ne croyait pas

Du total de 1954 une tranche de $118.039.000 est allée | que c'était la propriete de son frère
aux quotidiens, comparativement à $32710680 en 1944

!

Yves.
A LA‘ RADIO Le Dr Rosario Fontaine. medecin

La part de la radio. durant la même décennie, à passé

|

légiste, vint ensuite expliquer aux
de $11.496952 à $31 710690. La telévision, qui n'exista:t Pas

|

membres du jury et à la Cour le
en 1944, & reçu en 1954 pour fins publicitaires: 88,595.626. | résultat des expertises qu'il avait

La publicité imprimer. comprenant jouruaux, Magazines

|

faites sur l'arme du crune ét les
et autres publications, represente un peu plus de &5 pour

|

balles trouvées dans le cadavre de
cent du total de 1954 et forme un total de $258.328000,

'

ja victime à l’autopsie pratiquée pur
comparativement à $74646,329 ou T1 pour cent en 1944. le Dr Jean-Marie Roussel.

La part de la radio a légèrement fléchi: 8 pour cent Aprés avoir expliqué plusieurs
éontre 10.9 pour cent en 1944, alors que la television attire points scientifiques de ses experti-
maintenant 2.2 pour cent du total ses, je medecin conclut que les deux

LES PANNEAUX-RECLAMES balles trouvées dans le corps de ia
Les dépenses pour publicité par panneaux-réclames victime ne peuvent pas avoir etd

s'élèvent à 817607.279, ou 4 pour eent du total, contre tirées par un autre revolver que
84.144601, ou 39 pour cent en 1944. La commission des

|

celui qui lui avait été remis par
agences de publicité s'éleve n $23.279 612, soit 59 pour cen: la police.
de l'ensemble, contre $5949.499 ou 57 pour cent du total| Pendant le témoignage du Dr
eu 1944 Fontaine, l'accusé qui depuis le

La publicité faile par la poste représente 28 pour début de l'enquête était resté im-
cent en 1944 contre 29 pour cent en 1954, ia eomune passible et immobile, avait beau-
Dassant de $3.000.000 à 8:1.155.000. coup de difficulté à se tenir les

DIVERS yeux ouverts. On sentait qu’il était
Ce relevé ne tient pas compte des dépenses faites exténué par l'émotion et la fatigue

pour la promotion de la vente ou autres plans semblables à la fois de ces trois jours de
comprenant primes, recherches, expositions, dessins d'em- marches & travers 14 ville avanb
paquetege, rapports annuels où périodiques “de la mial- son arrestation.
son”, non plus que des dépenses effectuées pour mesurer On se souvient en effet que Jors-
l'efficacité de la publicité. Qu'il s’est rendu à l'inspecteur Fere

Les frais internes des annonceurs se sont élevés en |nand Daoust en face du poste de
1054 à $29/945,161. contre 84,049.000. en 1944, soit de 39 police numéro 4 Tue Ontario, UI
Pour cent à 76 pour cent. n'avait pas dormi depuis vendredi
—— — _ — De son propre aveu il avait erré à

À ui travers le centre de in ville depuis
le crime,

Le témoin suivant appelé à prene
dre place dans le box des témo.na
fut un sourd-muet, M. Fernand
Houle, 33 ans, 2608, rue Chapleau,
beau-frère de l'accusé.
Un religieux, le rév. frère Mar-

cel Dulude a eté assermente pour
l'interpréter auprès du Tribunal.
Houle a déclaré à la Cour qu'il

connaissait l'accusé en ie pointant
du doigt. M habite en effet dans
le même logis que l'accuse et que
les autres membres de la familie.
Le témoin & déclaré que peu

Après huit heures, le soir du 23
decembre. soit à peine deux heu-
res Après l'agasinat de la rue
Papineau, Yves Légaré c'était pré-=
senté à son domicile et qu’il Jui
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Le quatrième concours se termine à minuit, le 14 janvier

     

     

 

  

 

UNE TROISIEME AUTOMOBILE FORD EST GAGNEE DANS LE CONCOURS
Qu'il reçoit les clés de s9 nouvelle voiture des mains de M Guy Norme
Breding, vne bourre d'études de 3350, c'est mérité l'auto Ford C

BRADING -— M Roger Lefebvre, domicihé à 3234. rue &
ndin, gérant de le Brasserie Brading Limitée M Lefelivre

istombne sedan 1956 en incluant 6 capsules Brading à va formule dimenphon On reconnait eve la photo

Joseph, Verdun, est photograph alors
gegnant du prenver prix du concours 

 

avait remis Un revolver sans fou-
refus mot dire. D ajoute que Le-
fure s'est ensuite sauvé comme ei

   

    

  

   
   
   

 

  

avait peur. C’est celte arme qui

était plus tard remise à la police
qui l'avait antérieurement chere
chée en compagnie des detectives,

ij Le Bergent-détective Marc Bro-
* deur de méme que le sergent-detec-

de gauche à droite MM. Rolend Ouellette, gérant odjoint des ventes de Le B: " Lenit R . ment,$a des ventes de Jerry à Frère Limitée. niene B sacs ée, Roger Lefebvre Mme Royer Lefebvre M Gon Normand, MJ Ch 3

Ëbici @ lt desagrandi ofdotpig
A

CONSERVEZ LES
CAPSULES BRADING

  
     
    

 

  

    

         
            

 

CONSOMMATEURS AFIN D'ÊTRE tive Léo Boisjoly, tous les deux de4 ‘ ¢à 200 ,
'escouade des homicides de 1a BieMurus Bélocer dedotephominiqes © LALEE POVRL Mi O8 PAQUITIL Miree à NICHARD GILIRAR 8 WOT OUFIRS Au ÉLIGIBLES POUR rete de Montréal sont venus té-N urse 4’ . - i - |
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ma GER , M. CAFE DE MADE } que l'accusé poreves do Bi ValierDustFEim an miovosr t LIRE. 1305 panel us i ITEE persionnent sutant que Jes petits Occidentaux pour tait au moment de son arrestational 018.00 020.08 en tay. R000 Be Cotberine, Montréal es bandes peiniurlurées qui racontent les exploits de eamme étant sa propriété qui ha: 420.00 héros à leur mesure. IO leur en coûte dix cents de avait été volé dans son garde-robe

notre monnaie pour loner ces livrets. le soir où en mère était amsamdnée,
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AU PRINCESS
Pour la comédie, les intrigues d'a-

mour et les spectacles brillants, junais:

peut-être, l'âge du jasz, des anntes

1930, ne sera égnlé

|

C'est justement;

l'epoque ou se déroule le fil:n “Gentle-
men Marry Brunettes” qui « pris l'ai-
fiche au cinéma Princess. C'est un
film gai et bouffon. qui se déroule &
J'endrott je pius gai et |> plus bouf-
fon des années 1920- l'Europe
Jane Russel, Jeanne Crain. Rudy

Vali €, Allan Young et Scot? Brady

ent en vodette dans Gentiemen Mar-
Ty Brunette” une vermon en cinéêmas-
cope e: en technicvior du petit livre
d'Anita Loos qui raconte les aventures
d'une jeune candide dans une
Pas candide du tout. }
Ce grand film de voyage, dirigé par

Richard Sale. à été tourné sur les
Meux en Europe. particullérement à
Paris, Loncree et Monte-Cario.
Pendant que es compagnons et com- |

Pagnes restés au pays danmient le!
Charteston endiablé. buvaient à même
Is bouteille de la boimon ude contre-
Ddande et passaient des heures à faire
des chases iS OU MOINS recommau-
Cables dans des automoblies station-
noes durant les années 1920, leurs
campatriotes qui se trouvaient A l'é-
trangee vivaient eus aussi nu beau
milieu de l'age du jam dous a gale
enpliaie est Parts

Les batailles avec :es gendarmes et

 

 

| AU LOEW'S

 

mrLA PAIRIE

1a bouliinate musique de Louis Anne)
et de Joséphine Baker. avec le

pluiair déchainé mais plus tôt inno-

cent, voi:h Ge Qui était à l'urdre du

Jour,
—————  

Ann Hivth est 'a Cendrilion de Foi-

, Oval encore UT contre de

“81 une histolre cœumence par

“A était une fois”, et se Lerinine par

“us vécurent heureux très lonctemps”.
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 c'est tout ce qu'il me faut”, dit-eile
L'étoile de ia M-G-M évoirie juste-

mens dans un véritable monde féerique
dans son dernier film “Kismet”, bri.)
rote version cin matographique du
œuccés du Broadway. |
Pacée dans le decor exotique de

l'ancienne Bagdad, l'hisioire se pase
ou milles ou palels de Quarta rose de |
salles aux murs de jsde. de harems:
mystérieux, de places publiques en-
combrees et de jardins aux plantes
saisiesantes
Le nouveau f'im. dons lee autres ve-

detres sont Howard Keel, Dolores Gray.
Vic Demore et Munty Woodæy, com-
prens le quatriéme rôle ‘“’misira” de
Ann Blyth. On n'oubliera Jamais see
brillantes interprétations dans “The
Great Caruso”, “Hose Marie” et “The
Etudeut Prince”, Blen qu eût chan-
té un peu dans les “ma precédant|
ceux-là, elle était consideree Coguné une
actrice dramatique.

 

Un projet qui pourrait devenir

un second Stratford conadien
( par MAURICE HUOT)

Au cours d'une conférence de presse, S. H. le

maire Jean-B. Lafreniére, de Sainte-Agathe-des-

Monts, a annoncé cette semaine la formation d'un

comité provisoire chargé de mettre sur pied un or-

ganisme qui sera connu sous le nom de “Centre

 

 

 

 

Culturel des Laurentides”.

 

  

  

  
  
  
  
   

   
  
  
  

  

  

* D'après nos irformateurs, plu-# tions de ce Centre durant

{amet personnalies canadiennes« seulement. Les Quartiers Brie ais
américaines promis tre ae! tuez Saunte-
laboration financière et artistique pr scront sues À Sainte

au projet qui d'ici quelques annces
:se comparerait en unport.uide au|
Festival de Stratford en Ontara
Au Centre Culture! des lLauren-

tide viendraient ensegner dès
l'été prochain de grands persof-
nai:tés, du tméâtre de la musique

eue. a ce proj un grand deplsement
Des vedettes internationales se | es - +

Des invitées à diverses moinifes- apartons BdAn

T | que pour reusir pared projet. dl

Un filre inoubliable

Vee

Tune véritable mevque de 1AM

avec cours, festivals 114$ our une
tres haute échelle.
La rencontre de truis cullures sur

le plan artistique pourrait assurer
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HÔRARD KEL-ARY BLYTH-DOLORES ORA/-ICDAMONE /
ta COLOR cod CiNMamaucort

  

 

    

ront Leu en été A San:e-Agaihe
l'element franças Ju.f, et a:glais
conjugueront leurs efforts pour

valser locuvre promise.
| D'apres les fon:

culturel vs Laurent.
d.ne charte sprc
i “nn ur

plan intele : r
soc.al et religieux et son Tuyul.te-

ment sera international Le Centre
sera essen'ellemens bilinrue. Le
Crulre nest pus deotitie à luite des
profits, mais à promouvoir les arts

‘

taut quitter hs
du dant pius que © Voies à

pour toute la famille”
| —TANTE LUCILLE
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cu MissDore!
CINEMASCOPE misäux

   

 

   77777

NIFER —-
11 s'uuvupers de theatre

a, de folklore, de
ar: anat, Sur
UFa toFhul€

  

    

   

  

ion spertive.
Au point de vue financier, le

Centre entend s'il.menter par des
otros, des duns de M en 5, des

profrs des spectacles et au
nifestations, « des  am:ss.ons sur
les reservat.ons d'hotels et masons

 

  

   

 

 

de prnsiozs qui veront des
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THIS IS foules aqui viendrant A Sunte.Aga-
the grâce aix act:
Voila dars ‘es : 1

neuvelle portance dans le duima:-

ne ar. ie qui hous parveent ay
seu:l de l'An 19%,
Nous croyuns avec les o

teurs du Centre en la dre
tion. En Europe. aux Etats- 8,
partout les grandes assises artisti-
ques se tiennent souvent loin des
grandes v.iles pour des raisons
vs. Ce qui n'empêche pas d'or-

Laniser aussi en ville des Fest:vas
Plus la culture et l'Art seront ré-
pandus à travers le pays, mieux
ce sera et c'est pourque: nous sou-
haitons bonne chance au Centre
culturel de Sainte-Agathe. L'apport
des diverses sources e:hniques qui

le compuseront nous d.nne con-
fiance en cet orzanisme. Au Leu
de se daséminer en chapelles, ce
Centre fera un tout des divers élé-
ments raciaux € atuindra sans

2eSEMAINE

  
  ds ia

  

  
EN 54e SEMAINE

eu théâtre

; 1430 Bleury AV. 8-7102
LUNDI! Spectacle vupplémentaire

peur toute le famille à $ hn pm   
 

 

GABRIELE FERZETTI À
BADIA GRAT arècas dou PoôLeSTOPPA   

  
Sainte-Agathe devirndrut donc. A L'OPLRA G

al faut en croire les Urgansaleuss | bell, basse,

ports dans toute la ren ‘

ma- §
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ILD.—Roas Camp-~

tn nouveau venu,
chantera le rûle d'un Frate de
l'opéra “Don Carlo”, de Verdi, que
l'on présentera en premiére canae
dienne au théâtre Her Majesty's,

dus 20 et 21 Janvier.

 

doute au sucrès le plus complet, s!
on sail travailler dans un mème#
esprit Nous atiendons avec im-
patience les premières réalisations
du Centre culture! de Sainte-Aga-
he et nous croyons que dès l'été

1956 le Centre no: donners de
belies demuns:rations de foikiore.
Pt detail 11 faudrait que les ai
tur.es provinciales pensent a de-

. sg avant
he par
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ia conte ;

et la coustrucdon d'un nouveau |
pout sur la riv.vre des Prairies,
p -.r déconges'ionner la circulation

de a 8: ch:ombrée aux fins de se-
mates sur la route du nord, sh
von veut gue les festivals de Si.nte-
Agaihe ne tournent pas a av jae
ga.lle ce: ne restent pas en panne,

Duns le passé, plusieurs proc s
nvergure ont élé lances ave

srand déploirment, mis maiheu-
nisemcnt ce gros ba. ons ont ate
‘TT bentôt platement, quelques

cs plus lon Esperons que le
re des TLouuentides ne fera pus ,

Tout ce que nos jm ie

e c'est d'être dans lx-

= -
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ons dé ce papier pour

1e 11 consent à *
une Tknne et H

Lai uria dou

 

   nes nm sont

@ Cathv.lque du C…urma de Mout-

LOEW#—"Kismet": 1000. 1220, 240,
Sou, 720, 940 Adultes.
PALACE—"Goed Morning, Miss Dove”*t
1020. 1238. 230. 30S. 720, 935. Tous.

CAPITOL — "Artiste and Models”:
10 15, 12 30, 265, 505, 7 20, 935. Adultes

avec réserves,
PRINCESS—"Gentlemen Marry Bru-

nettes’ 10.25, 1240, 3.00. 5.15, 7.30, 9.45.
Adultes.
ORFHEUM ~— “Desert Sands”: 1010,

103 405, 700, 100 Adultes.—“The Big
Biull”: 1143 240, $40, 835. Adultes
aver réserves.
81-DRNIZ—~L’aventuridre du Tchad”:
132, 348, 634, 1033. Aduites.—Tour-
ments”: 1.31, 457, 838. Aduites.
ALOUFTTR — “L'aventurière ds

Temad”. p50, 128 302, 838. Adultes.—
“Tourments”: 1i24, 300, 634 D.
Aduites.

SIGNIPICATION DES COTES MORALES

Pour tous: Piim qui, en général, peut
être vu sans danger par tous les spec-
ta‘œure ordinaires des salles de cinéma.
Porr admites: Film qui ne convient

qu'aux gens bien formés, soit qu'il pré-
sente des probiérses moraux d'agtiites
éott qu’il traité d'un sujet trop
pour les eines.

Pour adulles aves réserves: Pilm qui
pees nte Quelrues dangers, solt & cause
de scenes de thèse

 

 

 

de
qu'u émet, soit encore
l'atmosphère qui seu dégage.
A Géconseiller: Pum us pouf

tous paros que contraire le morale
ou "uisioà 1e mentalité chrétierne,
A proscrire: flum franchement cun-

lamoebie su point de vue religieux et
moral,
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La musique

 

De la bonne en 1956
(par DOMINIQUE LABERGE)

Nous entrons résolument, aujourd’hui même, en
l’année 1956. Que désirer pour l’année nouvelle ? Plus
de bonne musique et moins de mauvaise. Notre voeu
sera en partie exaucé, puisque 1956 est sous le signe
de Mozart. Puisse-t-elle, dans ce cas, voir le retour
plus accentué à la mélodie.

I] eat si facile d'étonner, de scan-4er
dallser, de paraître profond parce
que obscure, savant parce que com-
pliqué; il est gi séduisant de ze bare
ricader dans son propre domaine,
de s'amuscr de combinaisons étran-
ges et de croire qu'inédit et génial
ne font qu'un. I! est tellement plus
grisant (et plus aisé) de se faire ré-
volutionnaire que de goûter le plal-
sir plus diffleile d'être simple, de re-
chercher dans sa vie intérieure la
Técessité veritable de sa création,
de trouver seilement avec quelques |
notes unie vraie mélodie, comme Mo-!
zatt l'A su faire. et d'avoir l'hami-‘
lté de reconnaitre que l'on ne sait
pas pourquoi c'est beau. Pre-isément, |
Mozart fut le grand maitre de la
melodie p'ire, cette mélodie qui exal-
te et desespere à la fous les connais-
seurs,

La Musiqie palera donc en 1956
tribut à Mozart, dont on célebrera
le 26 de ce mois. le deux centième
anniversaire de 8a naissance. Le
Maitre de Salzbourg es: mort en
1781. C'est à Salzbourg naturelle-

ment que les événements mozartiens
seront ies plus marquants. Et c'est
une joie pour la communauté cae

nadienne de penser que l'un des nô-
tres. le ténor Iéopold Simoneau,
chantera les principaux rôles au
Fest.val de Salzbourg, l'été prochain

Mais Salzbourg est loin. Pour ceux
qui restent, il y a‘ira des programe
mes déjà annonc“s. consacrés à
Mozart, notamment le dernier con-
cert de la saison de l'Orchestre Sym.
pronique de Montréal, l'Heure du

cert. & la Teiévision, qui pré-
ra l'opera-bouffe “Cosi Fan
+”. un pur chef-d'oeuvre, le jour

méme du 26 janvier. E. bien d'au-

tres Séances aussi. ;

Nous voudrions signaler aussi en
1956. au Carnegie Hall de New-York,
le 15 janvier, un programme tout-

Warner, presenté par les Amis de
Hayreuth. avec le concuu:a de la
New-York Federation of Munc
libs Ce concert sera donné dans|
le but damasser des fonds pour la;
reparation et la modernisation du

Theatre de Bayreuth, le celebre
“Fetipielhaus”. constriut sous la

direction de Richard Wagner lui-;
meme, et dont lina guration offi-
telle eut lieu en aout 1870-: y a
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Est-ce là l’ennemi
no 1 du coeur?

les maladies du cocur et des
vaisseaux constituent la plus im-
portanie des causes de mortalité
au Canada. Nos habitudes ali-
mentaires favoriseraient-elies les
ravages de ce mal redoutable?

SELECTION de janvier vous
rapporte lea résultats de nouvel-
lew recherches indiquant que la
grande menace ur le coeur
provient d'une substance grasse
appelée cholestérol — et vous
apprend comment vous pouvez
réduire cette graisse daus votre
régime.

donc en 1956 exactement 80 ans—,
Avec les quatre journées de l'Anneau
des Nidelungen.

On sait que ce Théâtre de Bay-
reuth fut passablement endomma-
æé durant la Guerre, alors qu'il
était fermé par ordre de Hitler, Il
fut réouvert, tel quel, en juin 1951,
après dix ans de silence. Le Festival

| de Bayreuth aura leu celte année
du 24 juin au 25 août. Les billets
sont méme déjà en vente. Le pro-
gramme est aussi déterminé: on y

zeprésentera “Les Maitres-Chan-
teurs de Nuremberg”, le “Hollandais
volynt”, la Tétraologie, ou l'Anneau
des Nibelungen, et Parsifal”. Les
chels d'orchestre? Hans Knap-

" pertsbusch et Joseph Keilberth.

Richard Wagner n'est pas Mozart,
mais c'est tout de même un grand
génie. A-t-on assez ridiculisé la
“mystique” wagnérienne! Il n'y a

pas de mystique wagnérienne, Wag-
ner n'a pas créé de culte: 1] n'y a eu
aue des admirateurs maladroits et
des fidèles mans éclectisme qui

: voyalent toute une cosmogonie com-
pliquée là où il n'y avait en somme
que là simplicité du génie.

Avec un peu de bonne volonté et
un certain sens musical et poétique
;on peut arriver à comprendre très

facilement l'œuvre de Wagner, La
comprendre, c'est presque toujours
l'aimer. Elle s'impose à nous, par la
qualité de aon inspiration et par
l'action directe de la vérité de ses
drames.

Bien d'autres événements musl-
Caux auront lieu en 1956. Nous en
parleruns au fur :* A mesure qu'on
‘es arnoncera. Quoi qu'il en soit, fai-
sons en sorte g'e 1956 soit une an-
née musicale hors de l'ordinaire.
C'est notre voeu le plus sincere pour
l'An Nouveau,

 

AU SAINT-DENIS
A L'ALOUETTE
“Tourments”, une comédie sentimen-

ta.e el musicae dotée de ta voix et
de la présence de Tino Rossi, eat à
l'affiche aux cinémas Saint-Denis et
Alouette. Un chanteur de music-hall |
perd et retrouve sun flis adoptif, et
“raccommode” son bonheur, Conservant
au Bilet Bon raractère naturellement !
sentimental, D'eaquivant aucune cone
vention du genre, Jacques Danlel-Nog-
man a realise un fim destiné an grand
pubile, cel qui atime irs belles his-
toife d'amour, avec larmes et mélo-
dies. Voila le genre de flims touchants
Qui ont ieur publie fidéle. Un enfant
adopté, le confit entre parent udop-
tits et la mere naturelle gi tente de
le reprendr, St l'on ajoute à ces élé-
ments un chanteur populaire comme
Tino Rowsl, la diversité des cadres:
fnterleurs bourgeois. écuries de courses,

; coulisses de scones de music-hall, le
= est Assnré. Trés bien entouré
l’émouvante Blanchette Brunoy,

Raymond  Cordy, piptoreaque impré-
asfio, le corasse de Funds ile détee-
tive privé) et par Andre» Bervillanges
Ca directree de l'orphelinat), Azals
CUR Rardien de chantiers, “hares Des-
champs vie grand-père), Tino Rosal
Ineurne fort Justement un grand ehan-
teur devenu par amour un «ntraineur
de chevaux pur-eanæ. TI chante tou-
jours fort bien de très joiles chansons.

En programme double: un attachant
film dramatique se déroulant sur la
Côte d'Azur et dans la brousse afri-

 

  

 Achetez SÉLECTION de jan-
vier aujourd'hui: une trentaine
d'articles profitables tirés des |
meilleures publications. |
 

NO

7333

 

Vente — Service —

couple  (Madileine Lebeau et Jean
Danet à la déchéance et à Ia fin tra-

: Rique de l'héroine, L'intrigue mêle étroi-
tement les éléments romanesques aux
péripéties de l'aventure.

COCOCOCOCICACEM |ACTE
Nous désirons formuler ros

MEILLEURS SOUHAITS
« l'aurore de cette

UVELLE ANNEE

:

SERVICE ENRG.

Réparation
Accessoires électriques

Spécialité : laveuses, moteurs

ST-HUBERT -—— CR. 0561

EARSSrasCA0e

 

caline. La passion du jeu conduit un |

  

Journal à 7
et 15 cents
SIOUX FALLS, (PA!) — Le

journal de Sioux Falls, Dakota du
Sud, annonce qu'à partir du ler
Janvier son édition quotidienne se
vendra sept cents dans la rue et
dans Jes dépdls de journaux ten-
dis que son édition dominicale se
vendra 15 cents. L'Argus-Leader se
vendait cinq cents le numéro et 10
cents l'édition du dimanche.

Le Père Noël est
rudement fustigé
LONDON, Ont. 30, — Le Père

Noël à été dépeint par un ministre
du cuite comme ‘n'étant souvent
autre chose que le representant
éméché, au visage vermillon et au

| Eros ventre, du matérialisme.”

Le Rev. R.-C. Plant, de l'eglise
: Baptiste de la rue Adelaide. a con-
voqué ses fidèles l'après-midi plu-
tôt que le soir de Noël pour que les
familles puissent prier en groupe
afin d'avancer le triomphe de l'as-

: pect matérialiste de Noël “symbo-

lisé par le père Noël”. Il considère
le père Noël comme le symbole de
“Donnez-moi” elors que le Christ
est le symbole du “don aux autres”.
———

Muraille d'argent
MOSCOU — La Russie a donné

l'avertissement que les touristes qui
| apportent des devises russes en ter-
ritoire soviétique sont passibles d'é-
tre poursuivis devant les tribunaux :

et de voir leur argent confisqué.
———————

AU PALACE wd
Robert Stack. qui partage la vedette

; avec Jennifer Jones dens le fiim "Good
| Morning Milas Dove’, le dernier flim
«n cinémasrope et en couleurs, de ia
20th Century-Fox, Qui a pris l'affiche
du cinéma Palsce, est né à Los Angeire

 

  

  

et n'a pas eu a aller loin pour commeh- |
cer sa carrière de tnéâtre. La promis-
cuité où 11 à toujours véc:, de la ca-
pitaie du cinéma et du theatre, lui à
inspiré cert nes reinarques sur jes acs
teurs.

“J+ ne crols pas qu'un grand nom-
bre de personnes ayant du tilent pour
le théâtre resent rs qu'on lee dée-
couvre”, affirme-t-li. “Une qualité in-
trinseque d'un ucteur eet celle de se
fi voir et ertendre, et Je crois que
toute personne avant du talent peut
éumir & Se falre voir et entendre sans

elle ait besoin de ricourir à ja pu-
bilelté et à 1a fenfare. oJ
Un acteur qui n'a recours À aicune

publicité. ai petite solt-clle, prendra
peut-être plus de tempe qu'un autre, -
mais Il y arrivers aprés quelques bons
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le film “Good Morning Miss :
Dave”, Robert Stack tire deux exemples '
de cette thtorte. Chuck Connors, qui
tient le rôle du policier, #tait un Joueur
dc baseball, un bun Joueur déjà,
avec les Cardinals de 8t-Louis, mais 1) |
voulsit Faire du théâtre et 1] m réussi
à force d'efforts. Birf Kiliot, qui vient|
le tue du ministre. est Un anclen cham-|
plon des Golden Gloves et Li aurait trés |
bien pu falre une belie carrière dans
la boxe. Lul aussl voulalt faire du théa-
tre’ I" 1's pas cane de frapper à la por-
te d'un tmpresario Jusqu'a ce qu'on Jui

| donne un roe,
————

**langage ou...
(Suite de la page 53)

“prime minister” is used w describe
"the head of the Dominion Govern-
ment and “premier” to describe the

‘head of a provincial government. |
, This is necessary to avoid confusion

and it now seems accepted for all

(time in Canada”. C'est peut-être
une présomption .. En tout cas, le

‘savant scollaste ne s'attarde pas

longuement à ce détail.

Et voilà où nous en sommes, c'est-

À-dire au inéme point. On dissertera

!longuement sans pouvoir invoquer

un texte irréfutable, un argument

irrésistible. Les sculs Canadiens

qui puissent raisonnablement en

,prendre leur parti, ce sont les,

francophones. Qu'on l'appelle en

l'anglais “Prime Minister” ou “Pre-

mie”, pour nous, un premier

(ministre, c'est toujours un premier

| ministre. Nous n'avons pus d'éti-

quette de rechange. Ce qui ne

signifie pas que nous ne sachions!
pas dans la pratique différencier
l'un de l'autre... Ils le savent bien,|

| lez: celui d'Ottawa comme oclui
de Québec | |

 

' xiéme semaine,

eft ria”, |=

AU PARIS
ET AU BIJOU
‘Une Vie d'Amour” (Puccini) le eb

Jèbre fin en technicolor qui triom-
phe actuellement. en deuxiéme emai-
me, sur les écrans du Cinéma de Pa-
mia et du Bijou, permet d'entendre la
voiz d'or de Benjainino Gigli, qui
chante les airs de “Manon”, de “La
Bohème” ot de “Madame Butterfly”.
Cette voix rythme le déroulement d'une
vie consacrée à l'amour et à la musi-
que. C'est Gabriele Ferzettà qui tient
Je rôle de Puccini. L1 est un des metl-
leurs acteurs de as génération, c'est-à-
dire de celle Qui avait vingt ans à la
fin de In guerre. D'abord et surtout
acteur de thébtre 1) a accédé aux
premieru rôles au prix d'un traval
de chaque minute, et d'une fol en son
métier de camédien jamais ébraniée.
Autour de Gabriele Ferzetli, voie ac-
trive de grande ciamse: Marta Toren.
qui joue Elvira, Nadis Gray (Crisiine
et Myriam Bru. la jeune adinifaurice
quse suicide par amour pour Puccini
Les aventures amoureuses de Puccini.
artiste boheme et tourmenté, Sinscri-
vent sur la trame ‘de srs échecs et
de ses triomphes musicaux. Les met.-
leures pages du musicien l'istrent ie
firm. Autre attrait de cette grande
production, c'est la couleur qui vient
ajouter au film son propre eciat. Ju-
dicheusesnent empovée, ele contribue
efficacement au devmoppement et a
l'intérèt de l'histoire, Certaines aor -
nes, où le Technico'or &allle à la pod -
aie et à la bentité naturel» des exts-
meurs, montrent e parti qu'on peut
Urer d'un procédé souvent mal utilme
Art cinématographique Lot. ot le jeu,
la musique et la couleur se conju-
rent et se comp.Atent parfaitement
Voil£-ie flim “Une Vie d'Am ur” 1 Pue-
cini), actuel ement À l'aifiene en deu-

et au Bijou,

 

VENDEURS ZENITH
 

 

EN VENTE CHEZ

Dupuls'Srères

863, rve Ste-Catherine Ent

4e étage

 

 

LES APPAREILS ZENITH
SONT EN VENTE AUX

PHARMACIES LOCAS
1600 Cascades. 8:.Hyccinthe

Tèl: PR. «6451

4785 E. Ste-Cotherine, Mootréal
Tél: CL. 366)
 

 

EN VENTE A LA

PHARMACIE LESSARD
53 rue du Roi

SOREL, P. QUE.

Tél 5551

 

A. LECHASSEUR
Horlager-Bijoutier

5) Place Bourges

JOLIETTE

Tél, 5573

 

  
 

Achetez votre apparelù “Zenith” & le

Pharmacie H.-P. FABIEN
PRESCRIPTIONS

3681, rve WELLINGTON
Verdun Te ne

 

 

NOUS VENDONS
LES APPAREILS “ZENITM®

West End Hearing Center

5726 ouest, SHERBROOKE

HU. 8-051
 

 

Nous vendons les cpparels “Tenith™

LESAGE & LAMOTHE
Sue rendez-vous

373 Sherbrooke E., HA. 5555

 

 

 

   

au Cuuêma de Paru,

 

QUEL SEAU

PRESENT POUR

LE NOUVEL AN

et bien des années
à zenier

 

Un oppareil acoustique
petit, leger, tout-puissant
pour *50, tout compris

Vousentendez mal?Commencez
bien la Nouvelle Année .. . en
vous assurant les précieux bier»
faits d'une ouie normale. Repre
nez à vivre . . . avec entrain,
consiance, et déterminacion!
Eliminezledoute et l'inquiétude
... négligez plus vos amis ni les
occasion avantageuses. Zenith
met tous ces bienfaits à votre
portée grâce au nouveau “50-X,"
pour $50 seulement,

Quatre transistrons! Non pas
deux, ou trois, mais quatre!
Zenithest de la meilleure qualité
et ne se vend cependant que le
quart du prix de bien d'autres
marques.

89 LEGER qu'une
femme peut lo
porter dons les

cheveux,

 

4 SI PETIT qu
peut être

B® A_ainsimulé sous le
/ crovote.

@ Fonctionne pour environ 104
par semaine sur une pile
Miniature vendue partout.

© Garantie de remboursement
de 10 jours! Si vous n'êtes pas
entièrement satisfait .. . si
vous ne reconnaissez pas que
le rendement du “50-X" est
égal ou supérieur à celui d’ap
pareils concurrents vendus
$200 et même davantage, re
tournexle et son prix vous
sera remboursé.

© $50, tout compris, avec écow
teur à voie aérienne, embout
standard. garantie d’un an et
plan d'entretien de cinq ans

+ La gamme Zenith au complet,
y compris le “50-X" et le qua
tre autres superbes modeles à
voie cérienne-offre 864 variæ
tions de sonorité. Procurez
vous celui qui vous convient
le mieux.

Venez voir le détaillant Zenith
aujourd'hui. Son nom se trouve
dans votre annuaire. Ou encore
écrivez à Zemth Radio Corpora-
tion of Canada, Ltd, Dept
DSAA, Mcaring Aid Division,
1165 Tecumseh Rd. E. Winde
sor, Ont. pour détatls et la liste
de nos représentants.

ENITH
APPAREILS

ACOUSTIQUES

porles fobricante des célèbres
epporcile ce radie ot de TV Tanith

   

 

 



   

Les experts oulL suuvent recours
& des biufis afin de derouter leurs
adversaires et les inciter à tirer
des conclusions erronées. La donne
d'aujourd'hui procura à un expert

l'occasion de biutter.
Donneur : Est
Nord-Sud vulnérables

Nord
aR 108
y RW954
98
à D 1063

Ouest Est
a6737 &A9654

972 93
GORDV763 9 1053
As & ARV

Sud
aDV
QADVESS
Oo A94
“973

Les declarations ©
Est Sud Ouest Nord

1-4 3-9 3-) 3-7
—e +—9 passe passe
contre passe passe: passe
Entame : Huit de trefle.
Est remporta les trous premieres

fevees avec le valet, le roi et lus
de trèfle. apres quot 11 s'attaqua
aux carreaux. Sud prit :à levee de

Vas, fit Couper un de ses peus
carresux par le mort et repr:t la
main ches lui en jouant un petit  coeur du mort vers son as. Sud fit
maintenant couper son dernier Car-

reau par le mort pour ensuite don-|
ner un coup d'atout afin d'epuiser
Ouest |

C'est à ce moment que Sud fit.
son biuff : sur la dame de trefle i
du mort. 1] jeta sa dame de pique. !
puis il jous le aix de pique de la

table ce qui embarrassa Est. De
crainte d'affranchir le roi du mort
en jouant son as, que Sud coupera:!
rausemblablement, Est ne jous,

qu'un petit pique sur le dix du.

mort et Sud fit la levee du valet ! |

Le declarant abatlic ses cartes,
Car 11 n'avait pius que des touts’
dans sa main Il avait zeussi son
contrat, n'ayant perdu que ies Trou
premieres levees a Lrecle.
J

w La Lufthansa a mus des machi
no à écrire à la disposillon des pas-
agers à bord dus super-constella-
tions de ses lignes longs Cu'i.T.éTS:
ce procéde est courant sur de nom-
breuses lignes d> la Bundesbihn. ;

SERVICE DE |
TELEVISION
Tous travaux et pieces

garantis

Service de 24 heures

BELLEVUE T.V.

 

    
    
  
      

     
SERVICE ,

5373, rue Wellington - !

TR. 2517-18 |

Voes sentez-vous ja tête lourde |
et veus portez-vous mal parce
que vous ovez besoin d'va
régulateur medicinal?

FAITES COMME

DES MILLIONS

DE GENSI

Méchez

. “FEEN-A-MINT” |
@ l’inzrjuen ne pas demander FÉEN-A-
MINT ches votre pharmacws sujourdhw?
Ca réguisteur nouvesn qui se mdhe
oatontméritaithe à prendre oun action ast

Pourtant, FEEN A.
MINTadoar Lo. il est navez Fous pan
les jeunes enfants. FERN-A MINI
vecouvert de sure et À offre une fraiche
soveur de menthe Vous n'aures jamais
boum dr, vos safanta pour leur (awe |
presses FEEN-A-MINT Vous ne acres
pas obligé de vous force & avale des
potume ars goût. Vousdérournres <
Comme re mali d'autres l'ont
FEFEN-A MINT et
agréable à rmêcher. VENAM
tent dersiemens à Le pharma je du coin.

Dome la prochawe Lis que vous éprou-
eeres le bavna d'un tour médical
avenayor FEEN-A-MINT,

Faites comune vas sis et vas voisine -
des millions do zens . rârhes

SERNA MINT . ., et retrouver vole
sotreis!

FEEN-A-MIN
(Eli '

  

    

DIM., Ter JAN.
CSFT — Canal 2

145- Le Teléjournal
1 52—L'hon. Carpard

Pauteux. l'hon.
Maurice D':p'essis,
8 EKle cardinal
Léger

200—Eaux vires
230—Aux quatre coins

du mond-
300—Long métrage
4 45—Lee récits du

Père Ambroise
5 0—FPépinot
800—L'Actuatité
6.30—Les travaux

les jours
700—Le Babiilard
7.30—Le Cité des

champs
800—Muste -Hal
9.00—Ctéopatre
930—Le Fuux Col
1006—ton: métrare

“Miracle à Mtlan”
11 20--Le Téléjournai

COMT — Canal 6
1155—Today on CBMT
12.00—Window on

Canada
1230—This ie the Life
1.00—United Nations
1.00—To be announced
1.30—Country C:lendar
200—Junior Magazine
306—You are There
330—C.imax
4.30—Lamie
5 00—Perspective
530—Piahting Wonie
690—Expioring Minds
630—Father Enows

Best
700—Our Miss Brooks
730 -CBC News Mag.
8%—Ed Sullivan
Sun—Pour Star Plarh.
9 30—Showtime

  -290--This 18 The Tut
1230— What One Person

Can Do
12 45—Man to Man
100Stage 3
215—Sunday Bpectal
2 Fin Shorts
Jo0—Cavaleade of 1959
3 MT \ Raround
M Adventure
400- Yerrm of Cris

1985”
500 —Omu.bus
6:0- Yon Are There
1 n0—Ranze Rider
T70—Jsek Jenny
800 Waterfront
$3-Lifs with Pather
9% -G E Thostre
930 Alfred Hischcock
iran Final Edition
18 15—Paefu to of Pays
12:0- Sen Off

WIR — Caral 5

 

 

 

  

 

CBFT — Canal 2

CBMT — Canal 6

 12060—Trat Pattern
2M—Pro Football Game
4 >0—1976
$ t0—Liderare (45) ‘
& Nant the Prem |
6.20— News. Bird Berdan
845—Dr Pearsnn
TH0—IUS à Great Life
7.30—The Christophers
806—3unday Evening T

900-—M:!Hon Dollar
Movie

10 00—Loret*s Young
10.30—Break the Bank

WMTW — Canal 8
10 73-. ‘On the Air”
12 ™-—-The Litt Rascals
12.30-Wiid Bill Rickor
1.00—Oral Rooerts
130—Man to Ma
1 45. The Pastor
200 The Christophers
2.20Prport From

Washington
215- To Be Advised
3M—Talkarund
39). Ad enture
400— Years of Crisis”

1955
5 00— Omnibus
600 Cece Cire

Club deries
€30— You Are There
T00—You Asked Foe It
730—Jact Benny Show
800—Fd Sullitan Show
9.00-—Mhanre of €

Lifetime
950—A.fred Hitrhcoct

Prsen'a
10 00—Rreak the Bank
10.0— What's My Line?
11 00—Late News
11.05- Sen Off

  

LUN., 2 JAN.
CBFT — Canal 2

350—Musique
800 - L'Ani d-s jeunes
513% -Nricolazes
530-—T2 vie qui bat
600—-Les Aventures de

Cornel Lumiere
£20Ce soit à CUPT
835 -Carresont
7.15Taié-Journa.
7.30--\"ova te sans

passeport
145—Rallande et Robert
8.00—14, rue de Gaisis
Banana Rigoiade
9 00 —Porte nuverte
920 —Le Théâtre Colgate
10M ffisthire d'amour
1010- Conf 3e Presse
1100— Tete/oirnal

CMT — Cansl 6
11 00—Musie
1210—"T'>iay sn CRMP
1213. Parade of Rowes

Bubhiing Waters

 

  

 

330 ‘Howdy Duody
4 00- Open House
4 30—Lauren‘lan Skiing
445-Hose Bow! Footb,
715 CBC TV News
7 30—Tabimd
800 Cacsar's Hour
970. Medic
9°0-Den Vsuxhan 8h
10 00—Studin One
11 00—~CHC News
11.15—~The Tapp Room

WCAX — Comat 3
030—Test Patlern
11.25 —Procram

Previcws-News
11 30 This World of Ours
12.00—Across the Fence
1215—Love of Life
12.30—Search Por

Tomorrow
1244—Guidine L{eht
100—Jack Pasir Show
1 "A-lave Story
200—Oranse Bowl Game
479_0mn Yair Are int
3 00—Polar Bear Piavt.
> 15-Cauckwagon Taies
€ W-Newstime
§ 43— Weatherwise

Stuart Fall
650—Snorts Di rest
700—You Can Quote Me
7 30—Ribin Hood
B80—l.ite with Ei'7ad
2 30—Mayor of the Town
900—1 Love Lucy
# 30—December Bride
16 00—NOPD.
10 30—Conrsd Nagel
11 00—Pinal Edition
1135 Word We Live In
11.30—Sign Off

WIRt — Canal $
T.00—Today
9 80—Morning Star Time
10 00—Ding Dong School
10 30--Home Planning
11 00—Home
12 M—Tvat Pattern
345—Musiceal Views

and News
4 O—Hospitality House
500. Kiddies Corrad
$26—Howdv Dady
6 00— Tim McCoy
6.15—Red Monctte and

his Barn Dance
836 —Sports Scorebook
& $0—News—Roger

P Dutort
6 i5— Weather
T.00—Ramart of the

Jungle
730—Mr & Mrs. North
8 M_.Internationsl
9 30—Janet Denn.
10 0—Mvstery Thexatre
11 00—T.nte News and

Bporis

WMTW — Canal 8
11 40--Lets Rou with

the Chanpions

11 43-- Tournament of
Roses Parade

115 We serecade You
200--Oranvs Bowl

Foo.bajl
"he L'*te Rascals

$ » + Rey Moise
c ub

 

 

130- D'iPont Cavaicade
Theatre

4M_TV Reader's Direst
8 30—Voice of Firestone
9 4-#ep the Muse
9 4_Confidenuai File
10 00—The Lawrence

Welk Show
11 00—Tomorrnw’s

Headlines
11.10-Mt. Washington

Weather
11.15- Sports Final

MAR. 3 JAN.
CBFF — Camel 2

300—Muaique
5°-—L Ami des jeunes
si5—Do mi sol
5.30—1es Misteres de

Is plar-Le
(0. Histol es du

Canada
620—Ce air à CBPT
8 45--Currefour
715--Téi6-Journat
T1.30—Vartétés Salads
7.45—Vous êtes témoin
800 --Telt-Montreal
8 30—Cap-ax-Barclers
P 00—~Le  Siirve
9.20—Connsissr.

la musique?
10 00—Plim
19 20—Louta ‘38
11.00—Le Téléjournal

CMT — Canal 6
390- Mnate
225 -Today on CBMT
3 30 -Kiddies’ Corner
4 00—Open House
420Magic of Music
S$ N0—Jungle Jim
3 30— Howdy Doody
8 M—Forian Zabach
850— Patut Duse
645-—CHC TV News
700 -Tablud
JeME Theatre

5 -B.g Time In 8
206—CG M Theatre port
900—Dragnet
930—Pick the Ptare
1800 Cttizens’ Forum
10 36—The Tes Bhow
1190 -CRC News
11 :5—To be announred

WCAX — Canal 3
9 30-—Tess Pattern

11 25—Program
Previews-News

11 10This Won {ot Ours
12.06-—Acroes the Pence
12 15—Love of Lite
12.30—fearch For

Tomorrow

 

  

 

12 45--0utding Liens
Show

10—-Lave Hiory
2 00—Mixing Bowl
230-—Open House
300—1re Bit Pnyolt
230--Flfm Shorts

 

y
4.00—Brishier Day
418--Bveret Btorn
430--On Your Account
5.00— Polar Bear

Playtime
$18. Cv wanton Tale
600 WU “Bil Hickok
6.30—Newstime
645—Wentherwise
# sa —Snorts Direst

7.00—Annie Oakley
7.20--Narne That Tune
890—Phil Slver Show
8 30—Navy Log
9.00-— -Ciodfrcys Talent

Scouts
10 AN —e44 AN Question
29.30--D0 You Trust

Your Wife?
10.30-—-Big Town
1109--Finat Edition
11.15—"Invitation Playh’
11 30—Sign Ot

WIRE — Canal 5

T 00—Today
$.06—Morning Star Time
50 00—Dine-Dung School
11 00—Home
1200—Test Pattern
343—Musical Views

. and the News
+ 0é--Hosoitality House
3.00— Kiddies Corral
$ 30— Howdy Doody
+00--Mustc Rall
€.15—Chet's Deg with

  

6.40—News~Roger
». Dutort

7 00—CGabby Hayes
730-Dulfy’s Tavern
800—Martha Raye SR
00—Pireside Theater
36—Joe Palook

10 70 —Pamily Theatre
11.00—Tate News and

Sports

WMTW — Canal §

2 00—Rnher: Q Lewis Sh
2 30--Ha!f-Hour Theatre
300—The Big Pay-Oft
3 30—The Bob Croshv Sh
3 45Rhythm Ranch
4.10—Mid Aftern. News
415 Secret Storm
4 19. The Little Rascals
5 00M! key Mouse Club
800— Tri-State News
6.10—Wesher
615—The Early Show
TINews
7 30— Warner Broa
810 -Ford ‘Thentre
910 Phil Ri vers Show
9 30—Red Skelton Sh,
nea oan Question
10 20-—Mo You Trus,

Your ‘Vite”
1100-Tomormow's

Head Ines
11 19— Wanther
11.15-—Bpor'a Pind

MER., 4 JAN.

CBFT — Comal 2

3%-—Mustque
409--Réve, réalité
st des Jeunes
5:5-Atour du monde
5.350—L'T:8 aux trésors
6.00-—Lw Julie de

ennnaitre
630—Ce moit à CLPT
6 43- Carrefour
TNA--Ce sntr à CBPT
T15-Le Téléjournai
7 30—Pour le
TAS Film Ici et lA®
8 00—Pays =: Merveilles
8 30—la famille Plouffe
2.00—Lutte

10 00—C'est la vie
10 30—Pallletue
11.00—Ie Téléjournat

CBMT — Canal 6
3.00—Music
355-Tndav on CRMT
330--Riddies* Comer
400—Upen Hnuse
470—Take à Lonk
4 45—Polk Bougs
500-Rin tia tin
$ 30—Howdy Doody
6.00—Cluy Lombardo
6.30— Yesterday's

Mewarrel
64$—CHC TV News
7 00—Tablold
1.30—8ctence Fiction

‘Theatre
8 00 Vic Obeck
830-1 Love Lucy
9.00-—Cross-Canada

Hit Parade
90—Jarkie Ras Show

17 00—Ble Town
10 J8- Prensa Conferenbs
1100—CBC News
1115 Celebrity

Piayhouse

WCAX — Canal 3

9.30 —Test Pattern
L1 25— Program

Proviews-News
14 30 -This Worid of Outs
12.00—Arroes the Fence
i215-Love of Life
:226-Bearch for Tom.
124% —Quttine Light
1.00—Jack Paar
130 lave Story
2 00—Mixing Bowl
230—Open Bouse
3M The fiz Payoff
33% -Bob Crosby
4.00—RBrichter Deg
4 13—8ecret Storm

  
  

  

 436-—-On Your Account  

J

——

LAPATRIE

TELEVISION

 

5.00—Polar Bear Playt.
5.15—Chuckweagon Ts
6.00- Green Mo'ntain

 

Boys
8 30Newstime
6 43-Weatherwise
650 Sports Ines
700 Sjoru Him
730—Brave Aacle
8.00—Arthur Clodlrey
81 Rav Mtlland Show
8 00-- Millionaire
930 —Hlshwav Patrol
10.00—UB. Steel Hour
11 00— Fina! Beilin
11 13— The World W

Live In
11.30—Sign Off

VIRE — Coral $
12.00—Test Pattern
3 45— Musical Views

and the News
4 00— Hospitality House
5.00—Kiddies Corral
530—-Rowdy Doody
6 00—Music Hall
815—Junior Sctence
6 20—Sporta Ec-rebook
6 40—News— Roger
6 55Weather
1.00—Ramar of the

Jungle
7.30—Dismeyland
8 30—MGM Parade
9 00—Masquerade Party
# 30—Fortan Zabach
10 00—Wednesday Night

Pirtite
11.00—Late News and

Sports

 

WMTW — Canal 8
2.06—What's New, Ciirlet
2.13—Robert Q. Lewis 8.
230—Cooking Can Be

300—Travel Time
3.30- Bob Crosby Show
345-Rhythm Ranch
4.10—Mid Aftern. News
415-—Secret Storm
430—The Li"tie Rascals
3.00—The Mickey

Mouse Club
600—Tri-Btate News
6 15—The Early Show
645Annie Oskiny
T.15—News
7 20— Disneyland
030—-The M-G-G

Parade
9 006—Masqunerade parts
9H Tre Gôt A ret
10 00—Wednesday Night

Fgnha
1100—Toiror
11 10—Wenther
11.15—Sports Final

JEU, 5 JAN.
CSFT — Canal 2

3 00. Musique
5 ‘Ami des jeunes
5 Bolte aux .rn

S3214 terre est ronde

5
€

Hesd.ines

1

i

  

sophie Manone
sir à CUET

45—Correfuur
115S—Téié-TJournal
7-5-Tol et Mot
tA5—la Cuisine de la

honne bumenr
fn—te fi! d'Ariane
8na- Feu de jnie
200—-OHiat or

‘Le Mile dour”
930-106 Jdies

en morche
10.00—L'heure du concert
«1,00—Téié-Journa

CEMT — Canal 6
325—Tuday -n CEMT
330—Riddies Cormer
400 Open House
4.30—-8tory Book
445—Mapgie Mussins
$00—Captaln Gallant
5.30— Howdy Doody
6 M0The Vtstre
630—Patti Page
645—CBC TV News
7 H0—Tablotd
T.30—Amas ‘n° Andy
8.00—Life 8 Wortn

Living
8.30Pireside Theatre

with Jane Wyman
9.00—Kraft TV Theatre

10 0 Cry Detective
10.30--Ellery Qu'en
11,00—CHC News
11.13-Sports Guiesses

and Guests
11 45- Peature Pm
WCAX — Canal 3

9.30—Test Pattern
1125—-- Prog Prey -News
11 30—This World of Ours
12 00— Across The Pence
121-1215 -love of Lite
12 13—Love of Lite
12.30—Search Por

Tomorrow
12 45—Quidinæ Light
100—Jack Paar Show
130 Love Story
2.00- Mixing Bowl —

Helen Workman
230--Open House
3.00—The Dig Poyoff

shop
with

y
490—Brighter Day
#15—Sccret Storm
4233-On Your Account
500 Polar Bear

Playtime
5 15—Chuckwagon Talrs
690 Chuekwacon Tales
6.15"Dusty Boyd

Bines”
6.30—Newatime
645—Weatherwine
650—Sports Divent
7 00—fiene Autry Show
T30—THA
7245-Up Beat
800-Bob Cummings Bh
8.30—Ciltnaz

    

 
   

   

  

9 30-4 Star Playhouse
10 00—The Whistler
10.30— Wanted
(100 Pinal Ædttton
11 18—"Little Bhow"
11.30-8ten Off

Wikl — Camel 5
7.00—Today
9 00~Morning Star Time

10 00Ine —Dong School
1730 ~Pubile Service
11 00—Home
1200—Test Pattern
3.45—Muaical Views
4 00—Hospitality House
5006 Kiddies Corral
$ 30—Howy Dondy
6 00—Music Hall
615—Chets Des with

Chet Haren
6 30 Sports Secrebook
6.40— hews— Roges

P. Dufort
8.55—Weaher
7 00—Flash Cordon
730 Sherlock Homes
8 00— You Bet Your Lite
830—-This is the Life
2e -lrwenet
9.20—Colonel March

10 06—Adventure Theater
11.00—Late News and

Bports

WMTW — Canal 8
300 The Rnbert Q.

lewis Show
230—-Haif-Hour Theatre
I00—The Big Pay-Orr
330-We Serenade You
343-Rhythm Ranch
410. Md Aftern. News
415. Secet Storm
4.30—The Litte Rascals
$ 00—The Mickey

Mouse Club
6 00—Tri-itate News
610.-Weather
615—The Early Show
7 15—~News
1 30—8gt. Preston
B.OO—-Liie ls Worth

Living
8 W—Climaz!
9 30-Pather Knows Rest
WU Johnny Carson

show
1030 Report from

Wash! neon
1106-Tomor  lieadlines
11 10— Weather
11.15 Spars Final

VEN., 6 JAN.
Cat — Canal 2

20 Mumia.
Div Tome metrage
Log 1 Ami des jeunes
515 Ta Forte du Ciel

  

3.30—-1e Groniler
aux tmadee

 

T20 te Carnaval
a Qu b-

nant Le anipatrale
Le Bport en revue

8:86 Firm‘ Armphonie
passing

gcc A

   
CBMT — Cansl 6

  
225. Today -n CHMT
116 K s Cornet
400. Open Howe

 

435- 1m Ham Boom
445--Small Pry

Prolics
50A— Rony Ropers
570 - Howdy Dootv
600—-The Mililunalre
5.30 Stranger

than Fiction
845-000 TV News
7 00—-Tablold
720 life ! Riley
8 00—Dateline
8) 21 F.11fe Pam
906- To be announced
9 0—8Htrr Stage
000--Olilette Cavaicide
1045-Jttn Coleman sh
en Cre News

11 15—To be announced

WCAX — Canal 3
9230—Test Pattem
1125—Prtog. Prev —- News
1140—This World of Ours
1200—Arroes The Peuce
121$—tofe aë Life
12.30—Bearch Por

Tomorrow
1245~tiuiding Light
190 Gary Moure HBhow
115. Liurry Moore Show
i 30 Lave Story
300Mixing Borel

n House
Joa Big Payoff
170. Fitm Shara
345—Bod Crosby Show
4 00—Hrightrr Day
4 15—Hecret Storm
430--On Your Account
500 Puiar Bear Playt
51% —{hurkwagon Tales
540 - Dray as Music Hal.

Amateur talent Sh
600-—Superman
659Newatime
£45. Weatherwise
C30 Spore Digest
TM Amos & Andy
7 30-- kt Guide
T45-- This ih Tour

Guvernment
300—Fnrd Theatre
830-1 Led 3 Lives
9.00—The ‘lrumsaler
9 30—8chitte Playhouse

18.00. The Line Up
1030 Person to Person
1106—Pinal Rdition
3115- The World

We Live In
11,43—6lga Off

 

WCAX — Canal 3

WIRI — Canal 5

WMTW — Consl 8

 

Dimanche. ler janvier 1956

WIRI — Canal 5
7 00—Today
9.00—Morning Star Time
10.00-—Ding—Dong tichool
20.30—Publle Service
11.00—Home
1200—Test Pattern
345—Musical Views
4.00—Hospitality House
S LO—Kiddies
3 30--Howdy Doudy
6 00—Paul Killiam
6.15—North Pole Show

8.55—Weather
T.00—Ramar of the

Jungle
aaty Detective
00—Truth or Conseq.

8.20—Lite of Riley
9.00—Man Bening

the Badge
9 30—Justice
10 00—Cavalcade of sports
11.00Late News snd

Sports
WMTW — Canal 8

200--What'a News,

300 —Half-Hour Theatre
3.30 —Hugh Babb
345Rhythm Ranch
4 10—Mid Aftern, Neve
415Recret Storm
4 30-- The Little Rascals
500—The Mickey

Mouse Clad
$00—Tri-titate News
6.15 -The Karly Show
T15— News
130—Ria Tim Tin
800—Ouxie & Harrted
8 30—Crossroeds
2990 Tortreit For

Murder
930—8chite Piaybouse

of Stars
1000 Ethel & Albert
10 30- Nomtalgu
11.— Tomorrow's

Headlines
11 16— Weather

« 15--Bports Final

SAM., 7 JAN.

 

CBFT — Canal 2
130 - Musiqiie
1020 -- Yon Fon
1100 Mire

hommre

 

830 Omens tion
T7906 Ce soit a CRPT
715 1s Tas irrad
7 Sports. Foal
745--Qui, pourra ol.

comment” Chants
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NOFL DES ARTISTES. Avec l'émission spéciale donnée le 25
décembre au soir, et intitulée “Noël des artistes”, CBFT à tenté une
expérience qui, dansson ensemble nous a déçu. Nous savons qu'en émet-
tant une tele opinion nous heurtons de front des centaines de télé-
spectateurs. II nous parait donc nécessaire de défendre notre point de
vue d'autant plus que cetle expérience louable en soi mérite d'être reprise
mais en tenant compte peut-être des quelques remarques que nous nous
permettons de formuler malgré le beau geste accompli par les artistes
participant au spectacle,

Précisément on n’a pas assez insisté sur Je désintéressement des
artistes qui, ce soir-là, et ia veille pour Ja répétition générale, se sont
privés des joies familiales pour un spectacle qui ne leur Apportalt rien
en monnaie sonnante puisque eur cachet était versé intégralement à la
enisse de Secours de l'Union des artistes. Putsqu'on à comparé cette émis-
sion avec la Kermesse des artistes organisée, chaque année, en France,
depuis la Libération, pour venir en aide aux anciens combattants de
l'Armée “Rhin et Danube”, 1} fallait oumme cela se passe à Paris, infor-
mer le public du but humanitaire de cette manifestation.

Si le téléspectateur avait su Je montant des cachets qui ce soir-là fut
versé à l'Union des artistes et quelles muisères soulagera la somme ainsi
recuaillie, à aurait eu plus d'indulgence pour certains artistes. Mais Je
public n'en savait rien. Et, nous même. nous nous demandons encore,
aujourd'hui, connaissant les bonnes intentions de Mme Mia Riddez. dans
quel foyer miséreux, dans quel hospice, dans quel hôpital iront les frac-
tions de cette somme. Quel artiste autrefois aimé du public recevra, au
Jour de l'An, où a reçu, déjà, grâce à ce spectacle. des douceurs qui,
pour un moment encore, le relient au monde des artistes, son monde à
Jui
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Hausse du crédit fédéral à l'habitation
OTTAWA. (PCf) — La Société centrale d’hypothèque et de logement

annonce que son échelle d'évaluation a été haussée dans la plupart des régions
et que les constructeurs pourront obtenir des prêts plus élevés en vertu de la
loi nationale sur l’habitation. + Cette revision à Ir. hausse — la

première depuis trois ans — ne 

Les Canadiens ont dépensé
$13,000,000,000 en 1955
(PCf) — Jamais les Canadiens

n'onteffectué autant d'achats qu'en
1955.
Pour manger, pour se vétir, pour

meubler leurs foyers, pour acheter
des automobiles, pour pratiquer leurs
sports favoris, pour occuper leurs

loisirs, les Canadiens ont dépensé
près de $13 milliards.

Du début à la fin de l'année, cette
te vague d'achats à accusé une ten-
dance graduelle à la hausse pour
aboutir au record du temps des fé-
tes.

Malgré l’inportance du chiffre,
il serait difficlie de prétendre que
les consommateurs sont tombés dans
lexcés. Le plus grand nombre d'a-
chats traduit plutôt des revenus plus
élevés et l'essor industrie! au cours
de l'année à travers le pays: déjà,
par les années passées, cette tendan-
ce commençait à se manifester; elle

n'a fait que s'accentuer cette année De tout cela. Jacques DesBariets n'en a pas soufflé mot, Peut-être |
voulut-U, par là même, excuser ou déguiser l'absence de comédiens pour- !
tant favorises par la télévision Ouvrons Ici une parenthèse pour cons-
tater combien peu nombreux furent les artistes étrangers, ce qui pour-
Trait liustrer Certains écrits comme quoi pour trop de comédiens d'outre- ‘
Mer, seuk la piastre compte au pays des dollars.

LE SPECTACLE. — Ces considérations faites, le spectacle par
lui-même fut loin d'étre une réussite. Premier désappolntement:
Jacques DesBaillets. Pour un tel spectacle, un maitre de cérémonie
duit étre autre chose qu'un nom. El faut qu'il soit vendu à l'idée
du spectacle et conscient da role qu'ii joue dans une des comédies
les plus belles au monde : faire rire pour apporter aux déshérités
une joie à laquelle ils ne croyaient plus. DesBaillets n'etait pas à
l'aise. Pas plus qu'il ne le fut au cours de la conférence de presse
ou li avait précisément pour mission de présenter le spectacle à

senir, Peut-être avait-il conscience de la piètre qualité de cette
emission 9 Dans ce eas il était de son devoir de Laisser la place

a un autre piutét que d'etre l'un des principaux responsables de
ce demi-échec.

Nous disons bien deml-échee, Car si tea premiers numéros
furent franchement mauvais, comme si l'on avait voulu, par
plaistr, décourager le téléspectateur et l'inciter à passer au canal 6,
M y eut heureusement des numéros qui méritaient non seulement ;
de s'y arrêter mais qui militent en faveur d'une reprise de ce
spectacle. Ne citons pas les numéros maladruits car, une fois
encore, lls ont demande de la part des interprètes des heures
précieuses de presence. Nous serons moins indulgents peur Michet !
Ambrogi, dont les décors furent des plus médiocres. Oublions le
realisaieur qui se Lrouva face à face avec des diffivrultés quasi
insurmontables et les techniciens qui, bien inutilement, ent
donné le meilleur d'eux-mémes

Passons aux numéros qui franchement méritent plus qu'une
mention honorable. Claire Ciagnier, toujours egale à elle-méème,
un enchantement, Mimi d'Estée et Paul Guévremont dans un
sketch trés reussl; Janine Fluet et Mario Verdon, dans une
danse rubaine fort bien étudice ; Maurice Gauvin, excellent jon-

rleur et artisi- consciehcieux : Eddy Tremblay dans la version
anglaise et française de “Old Man River” ; Robert Rivard et Guy
Hoffman, dans un numero d'acrobatie clownesque ; Félix

Leclere, trop vite disparu de l'écran : Henri Norbert, excellent
dans un extrait de “Carmen” et l'équipe du “Beu qui rit”, dant ‘

un numéro parfaitement mis au point. Et là s'arrête, hélas, notre
palmares. Bien court vous ie constaterez pour une (elle soiree et
pour le nombre d'artistes inscrite à l'Union,

LE BATIMENT

H convient en effet de rappeler
que 125.000 nouvelles habitations
ont éte parachevées et que leurs
propriétaires ont voulu les rneu-
bler; que d'autres ont acheté des

 
meubles pour compléter le mobi- |
ler des maisons construites Té-
cemment; de rappeler aussi que
440,000 bébes sont venus au monde
ot que les besuins de milliers d'au--
res enfants. nes depuis 1945. n'ont
fait que s'accroitre en 1955; de
rappeler enfin que le Canada est
un pays en pieine croissance dont
la popuiation augmente constame

‘magistrat J.-F. McManus,

ment. t
En fin d'année. on consta‘e que

ies facteurs qul ont préceæement
favorisé le commerce de détail en
1955 n'ont pas cessé d'influer sur
le marché de la consommation:
aussi, est-il permis d'anticiper une
vague d'achats tout aussi conside-
Table, sinon plus, en 1956. |
Méme 6i des signes de féchis-

sement devaient se faire sentu
dans certains secteurs de l'écono-
mie, Jes revenus resteront élevés
et ll est improbable que le nombre
des acliats diminue. Ainsi, en 1954,
lorsqu'une baisse notable à éprou-
vé partiellement l'économie. les
Canadiens n'ont pas cessé d'ache-
ter les produits dont ils avaient
besoin Grâce à eux. cette année-
In. D) à eté possible d'échapper à
un recul plus général.

LES VENTES AU DETAIL

Les chiffres de fin d'annee 3mdi- |
quent que les ventes au detail out:
atteint environ $12,600,000.000, soit
environ $700.000.000 de plus qu'en
1954 et $500.000.000 de plus qu'en

1953, une autre année record. Lors-
que les chiffres des venies effec-
tuées pendant la periode des fetes’
seront communiqués, il se peut que

CONCLUSION, — De tout cela 3! faut conclure qu'un le) spectacke se le grand total soit beaucoup plus
prepare des semaines et des semaines & l'avance : que la formule du élevé encore,
cirque se prête mal au “merveilleux” qui se dégage d'une nuit de Noël ;
que les moyens financiers ne “embient pas avoir éte mis A la disposition de constater l'ampleur des ventes _ _

Quelques précisions permettent

dre organuateurs, pour des dévors plus etoffés: que des numéros plus en 1955. On a vendu 575.638 appa-
classiques à l'exemple de celui de Claire Gagmier et de Felix Leclerc |
n auraient pas déparé : que l'idee mérite d'être reprise avec les meilleurs
elements du dernier speciacle et une préparation plus sérieuse. Ce sont |

au | tre 436.701 d'une valeur totale de -les opuuions d'un critique. Elles ne sont pas forcément celles des télé-
épectateurs. Dans lantérét de l'Union des artistes nous croyons bon,
cependant, de Jes émettre.

L'ESPRIT DES FETES. — La télévision canadienne a fait an
effort méritoire pour garder en ces deux fins de semaine l'esprit

de fétes. Mais le mérite revient surtout aux auteurs des popu-

laires romans télévisés. “Le Survenant” à fait revivre d'une façon

magistrale les Fêtes d'autrefois. “14 rue de Galaïs” reprend du

poil de la bête et affronte l'année nouvelle en d'excellenies con-

ditions, “Les Plouffe” continuent à nous ménager d'heureux

effets de surprise et le “Cap aux sorciers” demeure un bon spec-

tacle folklorique. Signalons enfin les remarquables émissions

d'“Eaux Vives" avec le père Legault et les récits do Père Am-

broise. Pensons aussi aux malades, aux infirmes qui. grâce aux

techniciens de Radio-Canada, ont eu leur messe de Minuit

DERNIERES COTES. — Voici les dernières cotes des programmes de TV.
à l'horaire du canal 2, d'après les complations de International Burveys
et telles que reproduites dans la revue “Marketing”. — 1) "La familie
Plouffe”. — 2) “14 rue de Gnias”. — 3 ‘La rigolade", — 4» Lutte. —

5» "Cap aux sorciers”, — 6) “Entrevues MicheHe Tisseyre”. — T» “Chacun *
sin métier”, — 8) “Boiree de hockey”, — 9: “Pays et Merveilles. —
Lon comprend mal le casement de 1a “Souve de hockey”, mals
Utiong- nous-en aux ohiffres.

reils de television, d'une valeur to-
itale de $174492194, au cours des
|10 premiers mois de l'année. cou-

 

Aan.

"Pourquoi les femmes
agissent comme ¢a

Pourquoi les femmes courent-
! alles et lancent-elles une balle si
maladroitement? Pourquoi ce be-
éoin périodie ve de changer les
meubles de place? Comment sup-
ortent-elles sans dommages
‘être si légèrement vêtues quand

il fait froid?
SÉLECTION de janvier vous

apporte des données scientifiques
our expliquer les façons d'agir

Le beau sexe. Un y révèle, entre
sutres, que la femme a les sens
plus aiguises que ceux de l'hom-
me, supporte le froid mieux que
lui .. . et change d'avis deux fuis
moins souvent!

Achetez SÉLECTION de jan-
vier aujourd'hui: une trentaine
d'articles d'intérêt durable, .

  

 

|

!

modifiera pas le plafonnement de
$12,800 pour prêt individuel fixé
per la loi et qui demeure inchangé.

STATU QUO

Ble ne touche pas non plus le

taux maximum d'intérét de 5 1-4
pour cent sur Jes hypothèques as-
surées en vertu de la Loi natios
nale du logement.

M. Stewart Bates, président de
la SCHL, dit que la présente mo-

dification découle de l'augmenta-

tion des frais de construction do-
miciliaire. La valeur estunée d'une

maison détermine l'étendue de
l'emprunt.

La SCHL se refuse à révéler
l'étendue des modifications, mais

dit que les nouveaux barémes sont

déjà utilisés par ss évaluateurs

“Les augmentations varient d'une

région à l'autre, selon les condi-
tors locales”, dit M. Bates.

$151,690.768 pendant la méme peé-
riode en 1954.
Pendant les 10 premiers mois de

1955, la vente des automobiles neu-
ves et usagées, des pièces et des
accessoires, R représenté 20 puur
cent de toutes les ventes effectuées,
c'est-à-dire une valeur totale de
& milliards.
Les plans budgétaires d'achats à

erédit indiquaient à la date du 30
juin, que les Canadiens doivent
$2.098,000,000, soit une hausse de
$208 millions par rapport à l'année
précédente. A elles seules, les ven-
tes d'automobiles représentent Ja
moitié de la somme totale du cré-
dit des consommateurs.

Cette hausse du crédit aux con-
sommateurs n'est pas sans inquié-
ter les autorités.

A la prison au pas de danse
HALIFAX. — Une fille de To- gent John Wrin entra dans la

ronto qui dansa 1a mambo en boite aux témoins, elle menaça de
Cour de police est allee de ce pas lui faire un mauvais parti. Le
à la réforme des femmes de Co- {magistrat dut la menacer à son
verdale, Nouveau-Brunswick, pour tour,
deux ee

irs et # LA découverte de gisements deJacqueline Evans. 16 ans.
Christine Thibault. 18 ans, furent Nickel à Sudbury fut enregistrée
convaincues de vagabondage Elles Pour la première fois en 1844, mais
avaient déjà un dussier. Jacque- l'explosion des mines fut retardée
line, la derr:ere à comparaître, se jusqu'à la construction de la voie
mit à danser la mambo devant le ferrée du Pacifique Canaaien en

danse ' 1883 qui permit la découverte de
quelle accompagna d'un langage nouveaux dépôts miniers plus cone
grossier et violent. Lorsque le ser« sidérables.
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VERRES OPHTALMIQUES

ALBANY PHILIE, 0.D.

J.-A. ALLAIRE, O.D.
F.-X. BORDELEAU, O.D.
Optorétistes & opticiens diplômée
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ANGLAIS
 

  A L'INSTITUT :

Deux heures par semaine
{le même soir}, jusqu'à
le fin de ma. Methode

nouvelle, dynamique

merveilleuse.

PAR CORRESPONDANCE:

Trente leçons faciles et
pratiques à :a portée de

ous.

sor INSTITUT ALIE sor
275 est, rue SHERBROOKE, Montréal — HArbour 6434

H BLIGATION DE MA PART, J AIMERAIS

y OBTENIR DE PLUS AAPLES RENSEIGNEMENTS P

SUR VOTRE

COURS D'ANGLAIS
PAR CORRESPONDANCE
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que pour
Ü-ni wa soto — fuku

| Dans son dernier numéro

Courrier de l'Unesco nous invite a!

faire le tour du monde pour jeter

jun regard sur les festivites du nou- |

vel an sous toutes les tatitudes.

A neuf tandis que les presents,

certains dépassant deux metres de   

  

Le 3 janvier, à 7 h 30 p.m.

“Venez voir comment vous pouvez devenira

specialiste de la té'évision. L'ENTREE

GRATUITE. Vous verrez nos laboratoires et

vous connaîtrez le plus court chemin pour
Tw

arriver au succès en telévision”.
Jean MEUNIER,

A Québec le 9 janvier
presdent.

OUVERTURE des COURS du SOIR en TELEVISION

a Montréal le 3 janvier

a Québec le 9 janvier

 
 

LE TECCART A QUEBEC
ost situe à 1008, Je avenue, Limoiloy — Tél. : 38459

GRATIS B

   
Demandez la première leçon de coun

ainsi que notre prospectus en couleurs.

Voyez notre système de paiements faciles
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Les livraison

 WASHINGTON. 31, (PAN— LU:

vique udique aujourd'hui que plus

ww la mote du vaoci Sak expe-

de h des medecins particuaers et

à des services de santé a travers

les Etats-Unis reste encore inu-

ieee,
Le vhirurgien en chef Leonard

Scheve, toutefois, fait remarng.ier

qulne ceT:a.né ROCLMUEION s'dn-

pose à lu fois pour la premiere of

 

ajenite:

“La distribution et l'utilisition

du vaccin semblent se {aire d'u
façon ratsonnableiment Satusfaisan-

te”.
| En même temps, 11 demande que

les parenté, les inédecuns de fa-

mille et les officiers de sane des

districts où Je vaccin est umpoir-

ble, collabarent avec son service en
sant le vacc.n aussitôt que pus-

sibe
| 45 POUR CENT

Le rapport du service de Santé

reposant sur des estimations de 36

Etats, dit qu'environ 45 pour cent

du vaccin expédié aux termes du

programme de controle volent.ire

antérieurement au 30 novembre
avaient été utilisés À cette date.
Les estimations préiminaires in-

diquent qu'environ 3.200.000 cen:

mètres — CC — du vacc.n ont ~.@

injectes 4 2.200.000 enfants ou me-

res futures dans ies 36 regions en

question entre le 31 juillet et le 30

‘ novembre.
Environ 7.000000 de doses, soit

quelque 70.6 pour cent de tout ie

vaccin expédié aux termes du pro-

gramme de contrôle volontaire à

venir au 28 novembré, sont allées à

ces 36 régions. Le service dit que

cela :ndique qu'environ 45 pour cent

du vaccin expédié à été utilisé,

  

| un ROYAL

SMITH-CORONA s5 a

REMINGTON

ov UNDERWOOD periat neuf

 

annce et chasser les demons.

| novymscastem : que l'année n
le®

haut. faits de r:z jaune, roike ou,

temple. Apres quoi les Balinais,

cs reprennent leurs offranides

»—

Lappust du Servae de da Sante pu- |

pour la seconde inoculations. [°°
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‘Ce ne sera le ler janvier 1956
une partie de la Terre’

wauchi, disent les Japonais pour souhaiter la bonne

St l'adoption de lanes solaire

est d'orig.ne egyptenne et repond

dans la plupart des cas à la levée

du tabou de lu nouvelle recolte aus

proclamee comestible, la fin d'an-

| A Bali, les maisons sont remises , nee comporte depuis des siccles un

certa:n nombre de rituels: Jeune,

ablutions et purifications vollec-

tives; expulsion du bouc cim.ssaire

sou d'un homme consplere comme

le velucale materiel grace auquel

les péchés de la communauté sont

transportés au delà du territoire

hah.te.
Dars le monde arabe, le “nou-

s de vaccin

Salk aux États-Unis n'ont

été utilisées qu'en partie
SUPPLEMENT

L'emploi du vaccin seion le pro-

gramme de controle vulotlaire —

qui prit effet le 31 juillet — se fait

, supplementa:remen: à celui du pro-

gramme d'in ation gratuite de la

National Fou ion for Infantile

Paraiyss — NFIP. Cette dvrnere,

d:t le rapport, & employé pius de

13.500,000 CC de vVacrin pour 1no-

culer quelque 7.000.000 d enfants.

Le Dr Schr sie dit que les services

de Santé doivent disposer de quan-

tites suffisantes de vacu:n avant de

se lan.er dans une grande campa-

gne d'inoculation.
Le rapport indique que pres d'un

quart du vaccin Inut:ise se trouve

dans les Etats de New-York et de

Cal:fornie, où lon est à parer le

programme de vacs.nat.oit massive

DEVENEZ
COURS DE CONVERSATIO
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Les Russes eux souhaitent: snovym godom's

ouvelle vous apporte un nouveau bonheur.
 

“veau depart”sera l'an 1376: selon

le Nouvel An copte, en Egypte et

en Ethiopie. l'an 1673; pour le ca-

lendrier juif, l'un 5617, tandis qu'au
Japun, ce sera la 3le unnée de
showa (L'empereur Hiro-Hito sers
ainst denommé apres sa mort) En

France c'est depuis 1564 que l'on
celebre la nouvelle année le ler jun-
vier, Auparavant C'etait le 25 Mars

DOUZE CALENDRIERS

Dans l'Inde i existe ius d'une
douzaine de calendriers mas le
grand {ns ival des Lumiéres, con-
nu sous le nom de Divali, symbo1-
“52 le triomphe de la lumiere sur
1 otrœunité. de la verité sur le mrne
songer. Dans la jungle, pour féter

le jour ce l'an, les éléphants sont
cond…\s au bain. Ile reçoivent des

so.ns de beauté et on les farde de
la trumpe aux orcilles

Au urfie avant le
jour de l'an et l'on absorbe quelques

[buis de “Sola”, sorte de macarout
‘qui possede, selon la croyance
pa; e, le pouvoir magigue das-

surer “ne ionque vie Quelques mi-

nutes avant minud les cloches sum
nent 108 coups.

| Sur le haut plateau andin les
deavendants des Incas depasent u

ville de Noel des petita lamas et

des moutons en terre sur l'autel ue
UErlise. Lis reprennent le jour af
l'an ces munlatures. convaincus du-
voir assure aus la fecond.e de
leurs tro::peaux
En Suède le prem'er vis.47i5, un

jour de l'an, doit être un homme.
St c'est une femme cela sunilie
malheur pour l'annee à veu
Les étrennes sont universelles: A

l'aube de Ihistoire romaine, on volt
les rois du Lailim échais
rameaux verts pour anne on
son les Maurs de la
Zrande une pussance m.u'iq a

neradust dans le cadeau, et Le à
us le benéficaure au donate
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patisr est de suivre. ches vows,
notre lameuse METHODE "I.CL”

ment of plus rapidement que lout

CP. 708, Heuce-Vile. QUÉBEC,

  

    

  

  

  

    
  
  
  

Pour REUSSIE dans le vie M frut posséder wme com
nauwsance pratique de l'ANGLAIS. Le moillees moyeu
A votre disposition pour apprendre cet's langue et la

qui est GARANTIE de vous tendre Lifinque plus facile

des notre brochure Uustrée cavoyée GRATUITEMENT.

CORTE-
INSTITUT COMMERCIAL INDEPENDANT,

Votes &Gageprndans wis SeteTELS Bune.

pendant ves lolsirs,
par correspesdasce

outre cours. Demaw
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AU DIABLE  
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& Nicor
EST éPROU, Er.Aung

VEE,     

—-TREPEme

- 17,000 immigrents:

le.
 

temps de se nourrir normalement , de deux ans apres sa formation, ce)
et se contente une fois sur deux de qui ne saurait se fauve sans amen- 

  
  

 

   
  

  

trois sandwiches arrousés d'eau der La constitution qui prévoit ac-
d'Ev.an. tuelirment une forte Assemblee el LAPDODRENEZ |

d’Irlande du Nord RE TANCE OUVERTE lun faible exécutif.

oH bln, 30 PAY — l'Iri.nle du A L'IMPOT | TH à dit à ses auditeurs. composes I!

I a envove pus de dx-sept Les préfets envoient au gouver- M bonne partie de P ans que

:mmucrants au Canada durant nement des rapports inquiets. Pou- lors d'une récente visite aux Etats-
SNA dernieres an Jade ne se presente pas aux cec- .Unis on lui a demandé s'il y aurait
Stn provi tiens, mas 1 poujadiste ‘encore cent communistes dans la   
  
   

  

 

  

Loven eration canadie
M OR MacDourall. chef de ©
+ + dd pie 2,008 hommes

ont éma  fants

 

    

 

1 3300 en 1933
e os chffres de
1955 8 desappointants,  di-i

I vigmentation du pian d'emprunt

P a traversée devrait aider à
raton en 1956.
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Une taxe au lieu d’une
«majoration des billets

OTTAWA — LA vile d'O''awa
Eve à imposer une Laxe spéciale
à ‘aus les contribuables pour éviter
du la CTO augmente le prix de
#: billets l'an prochain.

_— —_ JES.

**Le gagnant de…
Suite de la page 49)

y #alent au Quai d'Orsay

l'Hotel Matignon,
De sa nouvelle existence de com-

M. -vovageur du radicalisme fran-
Cuis un pouit inquiète les collabo-
raæurs de P. M-P.: 1 n'a plus le

 

«à

. Tisque d'ê're da  

 

  

use.

son mouvement
“Union et Fra-

Poutade a divi
en trae branches :

 

ter français “Defense de,
cor…nmateurs”, “Deiense des in-

tére:s agricoles er viticoles”, Ce
n'est une divLs.un qu'en apyarence

Elle multipliera, en rralite, par trois |
l'influence p ujads'e, Alors que

chaque parti n'a droit qu'à vinzt-
€ing minu:es de pa:vle à
Poujade a droit, grâce à l'epare

pillrment de ses troupes, à une
fvrire un quart de propaganie au
micro.

 

VIEUX JOUTEUR

LILLE — L'ex-premier ministre
Paul Reynaud, 77 ans, est debout A
6 heures 45 du maun. Quinze mi-
nutes de culture physique et 1] se’
lance dans une tournee de discours
qui aurait raison d'un homme de la
moitié de son âge.

Cunservateur indépendant, II fait
campagne contre le communisme et,
la catastrophique instabilité minis-
térielle. IL prononce jusqu'à dou

discours par jour sans manifester ja
moindre fatigue.

Il preconuse la dissolution immé-
diste de l'Assemblée en cas de ren-
versement du gouvernement 1moins

EN

 
cdatti maim +Astedita tome

(x) Avec le Cours de Radio, chaque élève reçoit les outils et les

la radio.’

| prochsWitte assemblee. On lui a eit
le cas de la Grande-Bretazne et de
l'AUemugne occidentale qui n'on*
Aucun député communiste. Il signale
le danger d'un reivirement améri-
cain qui comporterait les plus
Eruves conséquences pour la dé-
fense de ia France contre la Russie

aud sera probablement
sa dénonciation du

communisme sera probablement
ignore dans son département du
nord dont la population de 2.098 000

Ames représente l'une des plus den-
ses concentrations industrielles de
leul'Europe.

  

 

COURS PRATIQUES

pour les Canadiens-Français
- $14.00Diese! (2 vol.)   

    

 

Meclniste 6.00
Réfrigération 6.00
Dessin industriel 6.00
Soudure 6.00
Ferblantere . 6.00
Radio Ces Ps 5.00
Télévision - s.00

Tous nos cours mont llisires.
Cor andes C SD. uoceptess,

INSTITUT FRANCO-CANADIEN
EP. 276, HV, Québec    
COURS PRATIQUES
donnés à l'école même

# 1 —Auto mécanique
2a- Soudure à l'électricité

# 2b- Soudure au gaz )
2c —Soudure à haute pression
2d--Seudure Héllare
9 —Débossage

# € -—Radio pratique I tvoir sote au
bass

#& 3 —Rétrigération
8 —Machiniste .

+ 7 —Blue Print et dessin mécanique
& # —Electricité
# 8 —Mécanique Diesel
+ 10 —Télévision

CONSULTATION GRATUITE
ET SERVICE D'ORIENTATION

Venez visiter nos laboratoires

Cours par correspondance
indiqués par une étoile #

PREMIERE LEÇON GRATUITS

Deus semaines de cours pratiques seront
données à l'école même à le fin de

eertains cours par correspondante.

pièces nécessaires pour construire un appareil de radio, ainsi qu'un vérificateur (“tester”)

 

OU OBTENEZ UN

Brevet de 9e, 11e ou 12e année

 

LESPAGNOL

en étudiant à la maison d'après la
méthode ECS

LES ETUDES CHEZ SOI :
42, Chesterfield, Montréal 6 — HU. 8-3468 '

Messieurs: Veuillez m'adresser par retour du courrier le prospectus !
gratuit illustré. ;

[ANGLAIS [BREVET DE 9 ANNEE  §
[_ ESPAGNOL [ BREVET DE lle ANNEE '

LL BREVET DE 12¢ ANNEE 1}
* '

Nom  .....iuevn-n auasuou0s reas …… . :

Rue ........ :
§   
 

UEL UES MOIS
OUVERTUREi

°

D des cours du jour of du soi
°
1
.

DEMANDEZ NOTRE

BROCHURE ILLUSTREE 9 JANVIER

 

DE 24 PAGES
jom=eree-messusacasessssssesssenccssseasanaey

t, rue SHERBROOKE , ’
: 384 ouest, rue Cours du jour [J 8
s Montréal — Tél: AV. 8-3147 .

: Cours du soi :; Veuillez m'envoyer GRATUITEMENT

|

Cours du soir D t
1] votre brochare de 4 pores en Cou 2

1: isurs me donsant t isa détails Cour par :
: concemant les ners te vous :

. dig at les hares
: QuePardeme“rar un ten empi, Correspondance [J §
: le suis in'wressé au cours No :

: NOM... eesTTTerr——verre. 8
'
: ADRESSE

! VILLE
‘

 

ECOLE AVIRON INSTITUT TECHNIQUE  
 



 

 

AGENTS DEMANDES

A TEMPS PLEIN OU PARTIEL
Agents pour vendre vêtements faits
sur mesures pour compagn'” de haute
réputation. Vaieurs seussi'onneliré
Comraiatmion élevée et hahils gratis

| Experience non ncestaire vv. insrue-
tions faciles à œuivre. Demand a la
collection d'e-hantitons gratuite À
PANK-FIETCHER CLOTHES, Li ..e 106,
station "NT, Montréal.

T BIJOUTERIE ENGROS
ACCESSOIRES ELECTRIQUES

DE TOUTES MARQUES
ar ceuande

 

arpasrie |
TARIF DFS ANNONCES CLARSFYA
Annoaces ordinaires — Edition quoti-

dienne: SX du mot, Avec minimum de

30c per insertion. Bdition du dunanche:

Se du mot, avec minimum de 75e par

insertion. Samedi et dimanche: Te du

mot, avec minimum de fi 00 par (nsez-

ton.
Gres carzctères, interlignes, 2linéas—

Les annonces en pros caractères ou

avec ii:nes espaces ou en retrait. sont

comptres à ia ligne agate (14 lignes

agatrs au pouce de hauteur). Kd.tion

G'uotidienne: Be la ligne acute «8112  

   
  

 

au pouce). Edition du dimanche 2x pe

la ure nate ($3.50 au poucs). Samed] vend -

3e i enr p- vagues de

: 30 la lune agate (ME pooeg ses à perre. montres

 

au pouce
Naissances, flançailies. mariszes. dé-

eès remerciements, ServICrS AND.VETCAI-

rex, messes de requiem În Mrmoram—

Extition Quotidienne: 2e mot, :

minimum de T5e par nse Edition mesenent Bot AT x FILS

du sin.anche Je du mat avec minimum | 1815 Lau Fat. Monit al

de $1CU par insertion. Sam-ll et di. J. Laqrier Est. Montr al. .

ane Ë vec minimum de
EEee | BIOUTENE EN GROS

- EN x N Faites-vous un revenu mâditionnel en

AGENTS DEMANDES rendant Dilouteries. mon‘. Bagues

AGENTS VENDEURS |A diamants couteteries, etc CatuJo-

Augmentes votre re-nu en vendant Ttle VOUS pers foural gratuitement sur

de la bijouterfe, dae votre tus demande

Nbre, pas de calital rey le. 1.98

tration et portraits fours sur

, Enpcirs C'ectriques,
fers À repusser etc. Marchaudtisee ez-
ciusives, importees 4
monde, venues à dre prix escepto:.-

cnapceu D

  

   

     

   C.-E. MERCIER,
329, rue Labelle,
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=MPERA IMPORTING CO. Be.Jerôme. Cié Terr-2oobe.

£6 SuHubers,Montreal BJ FAITES $150.00
A VOUS VENDEURS | PAR SEMAINE

Augmentez votre revenu sn vendant Plein temps ou temps partiel
es de porte ré-

  Vendes no p..à

‘fMectans la lumier fabriquees de

vitre et de mé'al. Vendez B'i°31 noîre
plaquette de porte gravée sur HAKBE-

LITE, à l'épreuve de toute tempera-
ture, garantie pour la vie Envoyez

des maintenant $160 pour deux
«-han‘i.uns & votre nom et notre

la bijouterie en gros Demand®z immé-

diatemeut notre nouveau causogue 58,

Qui contient 85 pages liiusirsni ba-
gues, monies, bracele chape ets,

etc. Alnsi que Dos ¢

 

   
irculaires pour les

accessoires eleviriques. Asn Wz d'une

Maison respotsabie. Commande posta-

le seu.emen +
WRIST WATCH REGDCENTURY ste ae prix de gros ou écrivez-nous

~ - . . nimai, et demandes noire esta.que grails. |

3260.TeOntario est Moatria PQ TINCELCRAPT RÈS D.
A CEUX QUE LA VENTE _ Tae 4 SiMe Pow

INTERESSE * POUR ver tre \ Amielmse IP pro.
ss don sb 4 Ua oa.   
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CEVENEZ VENDEURS lue mocre
Bans pas tester to ter Venteur TTL

ron et [3 Tos “
Lest r

tes .
fur, * A h

’ ai) 5e 8157 pu : on
trant pa de, TR 3 rate Tal ce 4 5 Senor Een,au 4

T ne” > -

Moni a Qué. ! S, FILLLS DEMANDEES  
 

FAITES DE L'ARGENT -

nine et plus |pirin
Lou

VENDEUTES DEMANDEES
are pot ve
bas pout

ale Waban

      

 

  

 

 

demande Berivez 6:

BAS FAMILIAL ENTS
CP 421, S:erbrooke, PQ.

, GARCUNS DEMANDES

lasdesrant us per “de
“ours & nos 5 ces

Laisse*-nous VOUS AItP.
Jacésontule,

    
nt partout Bi

ta>,.—8 à ire, meme GdaLs
+4 ST ces Faites ue l'argent!

tar ares

    

   

 

  

    

   

 

  

 

   7152-7187
MONTREAL. 32

JOBBERS PEDDLERS
 

t sector, in-

 

      
  

 

ORGANISATEURS
Gus vous vendiez au marchind 0de

porte en porte, PUB RAYURES ‘01/0178 fs 5

des item tres Intersssan's À vous Cours pir correspan-

offrir rencsn: tonte compét:* a Crest Te tex Es

4 Canadian loves wis Ini
     

te.s Gie artir'sw gur carte — briquets

— genie de trav, — bis —

ecivelerte — porte-mont — tabtters
vou Desiimaecr,
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Monte
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eahwETE autres‘ A VENUKE, DIVERS
bijouteries bon marche, ewe -

LES NOUVEAUTES EXCEL I warp, OIFFURE
 =4 ectifeur en francaise

362 Est, Nocre-Dame, bien fi. is°r4, 172 p.ges, vous
    

  
  

  
  

  

  

   

  

 

 

 

  

0.11 Mentrésl. PQ. ra sur tc ites ies opération le cuif-
VENDEZ bagu‘s. montres. tiiocue fre. En ‘e chez votre ..braire à

gratis. Monsro Watch & Je $2 © ou Jean Bé.anger, CP. 534

1117, Ste- erine Oris? “Hate Vio Qué: 2e 4

ARTICLES DPF MENACE

REPARATIONS de toutes 1 pre de
a Ne renew otLt un RB.

any. Nos 8 aLous gens ie
won p a

z agent dans votis cer. JE WHAà wae

Ex 147, Sta- LA. 2-5709.
1tréal 1% PQ -_ LL TLLTT

| POUSSINS A VLMULE

di.ent r ÉLEVEURS DE VOLAILTES   
  pet. tant vos lors. Lean

Mmentation R°.ti8 &° 1.41 is,

des Orn:+s, Quebec 3. FQ

Choix considerate de nov
vente à nt « prix ou M

une basse ” ir Oe to.
ITEUR ee te BUION,

vous 2

 

  

 

log ..8 1.0 3 envuyis mx

Aux p rsonunes voulant a“ ro ou V I: «ks. ehagie

plasteurs montres à prix rnccasion 8X t'eveurs de pouet de

Queer. Comin
: poutets de gti >
HEJIE
Jeus purient

  

  

AGENCES J GAUTIS.

634. Station Face d Armes,

Mentréal.
Casier

1956 R*

   
 ROUVETLE invention “Sta jeun Pot are

rants de faite démarrer vo. surmpagne clin 1e envol.
 

C'a:tomobile, CAMION. en UN CIR dat

à 60 dertet a1<dragu8 de 7-10 Ag CE
et la ste de prix

; l-rné. Mont'on, Ont
a ler ce
uikton Po  

demandés. Inteenational Trade Asso-

eilat=s Hor 51. Station E, Forno t HOPITAUS PRIVES

Faites 620 à 880 par Jour @ lettrer STWANSE, 5829, Are du Parc, mers

camions, vitrines, enseignes. ete. AYéC ni pour fin peusion Avant terme

lettres décaiquen, nusmi décaique dé Je

coratif. matériel pour p'aques de por- dise

tes pour vendre à domtei 1nitia es °°
fe*tnn abantue. DO

 

   
  

pour portes d'autos. bandes lumineu- a

ses pour bumper d'autos, etc.  En-, FRICULEZ «2

voyez $1 pour échantilon at eatalo- rône. assorti z eure, marhine 4 15°%

e National Decaicomanis Co. sis pricrier . anabr an, $349. DBrébeuf, plus hu
seutreus L :  

anaudière. Montréal.

  

  

  

  

 

    

m'occupe de toile conmdérstion,

LAINE À VENORE

LA PATRIE
DIVERS

COMMERÇANTS
et ÉLECTRICIENS

Voici voire opportunité d'avoir tout
ce qu'il vous faut en fournitures

! é'setriques, filage, dispositifs, fixtu-
+ tea lampes de pieds, ete. Demandes
nure estainë

DELARTE
SUPPLY CO.

307-A, Carré Yourville, Montréal,

“ FUMEURS! FUMEUSES!
Ne scvez p 18 une cheminée vieantet--
We Mery l'esctave de ln cigarette!

- ARRE ILE  factiement

€ raret*e grace nu traîtement 8 Jours
de Capsiiies

ANTI-NICO
Thoffens:ve. — Satisfaction assurée. —

Commandez, sans tarder tn traitement
CANTI-NICO", por 1a poate. ae tra
ment je p.18 Imité, os 8 Jamais «alé.

Prix: Tr. nt “ANTI-NICO” comn-

pet 8-Jours 82 © port pus ou CO
«payable eur .vraison) $2.23.

| “RALCO” ENRG.
{ CP. 183-X, S:-Hyac nthe, Qué.

ARGENT! ARGENT! Vous tr

| *t gp (M l'avo.s, faits
fort ju! vor.s en temps -

mations, timbre. Magog Novel
ducts, Mazo, Qué, 423, Mair

CHANSONS avers, 10 sous thiae

  au‘ourd'hal.
ELECT.RIC
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cal’ 10 vtansons Neal ot oncael
an. 25 sous. Gide. Forwcr, 5t-Zachar.e,
ue.
EISEIGHEZ - VOUS sur le peuve sd
produit ch. sge Dst'erte rule atid

  
 

 

     

  

  

  

 

  

 

* Ecrire A M. €. Product, 1686 Foupurt

Montréal
| VOLUMES to
ders titre d

‘tures, pui
gratuit E:al:e,
est Montre

PERSONNELLES

LA BERNANDINE

Atorvelio te tisane préparée par les
8 pour ma:aies de

i.nlestn, du fne, de
125 a br APYSAYE Dé

-DAUE DE SAZANEIM, Rou-
ru.

PAS LE CHIVEUX GRIS
v0.8 fa’rs ule du nerve

JAMAIS GUS Aussi
de Te ha ra dr
FA nts pe
23, Winnipeæ, Stan

“CE JAMAIS GRIS
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MEDECINS

   

   

A CONSLLTE DL — Dorcur Prevost
1: New-York
1
? -
u ine série,
Lras® 8 Spm ee ‘tab vodV Huic.ason,

  
E Hoppitux L ndres
la.aties srcrétrs, hoimn-

Marernité
Vois urinaires. Cir-on-
a.cur et A8 hospila:-

: ~e treate and. os lus,
St-Denis, HA. 64i0

A BR(SEBOLS, MM. Mricip-crirure.et

Lux leur LERIC
Beau, exes   

  

  

 

 

 

 

«ride de Université ae Par Me
“es du cour, estummae, fie, Felus
resu, sng. maietes aires ré

 

riennes, diabste. ob . B18. rie Sher.
brooke est, prés St-Hu%ert. FR. 5252.

 

MELILLO Cénito-urinaire, peau sang
Sianies, duxorites bexueis, Derveux
tImpotence, complete Inf
xlété, dr; reesion, Désai
me). circ nGsion, thuma:: ame, nbeést

{151 Sherbrouse ouest. HA. 0.08

 

  

 

 

 

  

! COURS DE PIANO
OFFRE 1956 — Methode 0 OT.
visueile — voir Pst Savoir,
sac instantante   

pruv10e, 176 merurds majeurs, ii. 008,
plots Auginenbs, duni.ins Ac-
compegriement popu'aire h.rmonirux,

woe liom thee GOT donne satan
¢ cuûrn (ssance à à tant de perman-s

de 6 à 65 sna pour M neu d’arger:
Moi:.2 de M .Lié prix  $1%8. Bon past:
port et tax" pays. Adresses ['h-sir
Fan'ila'". dépust' cite autori<e, 4123, ro

Dns, Me L Conr cæ 4 me
que e5t une distinction pour vos
EA

TIMBRES-POSTE

NUTart

  

   

  

 

 

   

 

PREMIERE série
bomen gen rut Ve

tou VW ‘4, 1M6-LP, Church sSirect
. 1 NYC 8,

| in daft. France 25; 100 Uf. bel mir
1m rr Italie 40; 100 a!!! Espa

"0 40 es 4 10 $100. Sp-cial ca
¢uf. Unsere 3a avec aptuba®lons

1.
ra

3 TIMUDPIM diff/rents avec comiré-
45, 1000 90, 5.100 “445 Nr;

‘uote: tonbres rares Economy
luwteMéaucourt, Qué.

NDi2Z 108 Urmbres en appresi-
ainet que noù 44 açéctaux Mar.
Sramp, Bi-Joseph de B'auce

15 eniretionteurs

12ic, St-Damase, Drummond-

   

3 untvers
: ætoent timbres entre eux Ror.ar
gue.ns IL osistre Echang.st
Bry. 161 (beiner, France.

RECNVONS nouvrantés Monde En'irt.
claque semaine en Séries cor
tirant € x de ots tous pais 15
la'bums différente tmbree à ‘l'unite
lan Monde pour rompléter vos séries
1800 mériee diffère: 10 sous la
serie. Albums tous 8: x Bpe-
claug. Demandes catalogue juts no 15.

   

   

  

a: Lane tos'«8 sors. , Des aubaines chaque Bcusise Jusgà
de pduction Nos prix sont les

Venez nous voir jeseranies,
325-321, Mout-Hoye eat, Moutréak
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EDUCATION

COURS D'INITIATION
Culr cisele ou repuussé

Oagnez de l'argent dans vos loisirs en

eb fournir hiroutiors et nary

Île à maine dt car, wo

cadeaux
nds dans

ant dis bu“irses

fabriquant à 1a mala de Joils

 

‘aux étuis à capelet, du porte-dijetU

 

   
    
   

 

|
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d- bureau, etc. fins lich.

Vous avez vnde profiter de tous

‘a nos Offres ct motre entiere cn abo-

Fallen en suivant un de ca ce

: A 116, Ce plus complet i

Par cOPTespIRLINCE OU 81 Stu

“ours sur

©

Ir repoussé, tenure.

montage et inv.”

a nator  

   

  

ra sur cuir clack et telnture,

leg ills et matériaut
«7 une

vbienaut

 

  
  

te s te manipulstivn
A in ci de crs cours, vous obtien-

dr: un escompte Ep ‘dal Bur tus

 

ter.aut, en devenant “Membre du Cl.

au Catalogue”.

Satsfaction Ass

Studio d'Artisanat H.F. Enr 3
114 ave de l'Eghe, CP. 14

Verdun. Montres”. PQ

COURS DE 4 MCS
Par correspondance. c+ la 4eme À In
12éme anise MAiplôme
par mois. inciure 25. Pu
sp

INSTITUT NERON C.P. 3094
8: Rn, Québec 2 PQ

COUPONS

   

2

 

S 22 CENTS LA V
 

CRirz
REDUCTION 50%

ERGE

: ni, 22€

   pot
24 vis pour à

ba x
Inc (a vero

COLON A CRAP
voy por $801

umace,

   

 

   

 

  

  

19€ wg, 3 v3 pour $37 BROAD

CLOTH DE SOIE banc, 216 ve, 3
ves pour 8700 FLANELLES I® erfent
20 a ve Sw «+ fe 0. FLA-
NELLETTE CAIRN IE 18 ehemt-
mes 250 YR vys pour 84.00 DRILL
“rs ; nov, tov
por $216 a eur =
ze. va. 135
cumpanbe fou
vros + ot
ou

  

MEDICAMENTS

UT Utrésvous MALADE 7 77

  
     

Exssves leg rem des berbase nature
vai que por dou pe

te atimatton  renfrretr
$3.03 à Henste «40 onres
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REPOS MFRITE à nos mamans!

La tradition s'unpiante de plus ea
plus chaque année. Cirâce à la dus-
crète invitation lancée pa- les hô-
teliers et par Jes restaurateurs, le

repas du Jour de l'An accorde une
détente inesperee & hos parents.
Tous les membres de la fun.le s'en-
tendent ma.ntenant pour se teunir
dans la salle & manger d'un de nos

hotels fa-hicnables où la maman
occupe la piace d'honneuz. mange

en même temps q ie kes sens et ape
prece la presence et les altentions

ceux qu'elle ne vot
-ionnellement Pinus le lever mate
nal le marathon autour du paèle,
le vi-et-vent d'une pére à l'aue

+ les babies A la hate, Fontere
nunadle lavage de vaisselle Un mes
nu evreptiæ. nel, ehosi mi-timileue
sement par des chefs de + se Tée

 

tin

  
putes, tente les app lls los plus
_eapriicux dans ure a‘in~sphere de
‘liesse, égasyeo… par un musique

sosie Quel luxe de muiger len-

"ment en echangeznt des propos

BEL ‘eux a1cc CEUX que NOUS AVORS
*de plus chers as nie sans Sine

q'uêter de la t1 he > la nn navere!
Soha:tons qu'en 1946

norte se ropête frequemmen
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More: at see fois
Cx ; ont oe urs
voeux de façon s1 oOrinnale PL 8

charmante, Et pus parteers

mont a Yocie of Marl Lamatir,
M. et Mme C Ly, Mo? Mmm M.

Allard M et M R E-mrh, M. et
Moe J-1s. Ga Mme E.
Di st 7
Nul fan
fart 8   
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Mane, norme

Bu:trond et Borne Poor, Adlen
son et Raymond Lozeau. J.

11 Tremblay, Art Foi, J Chs,

J «t André Laporie, S. et
ard, Claudone Len.re,

Pet H Konnedy. J. Passm re. Tene

rm: Mart.neau, L. A. Dalpthe, H Mie

L Lapon'v. M et Mme Roger

Dubois. Emilio C'outier, Geor.es La~

  

    

lvordur Hibert Loose, Dens-e
A. ° Papineau, W. MacDermott, Let

ONTes LaFdratrees Armel Robitalile, J. Charles, Frans"

G On:ar:o déculera lors de sa pro- 05 Dr Roger Corirt'au, T Nuwelis,
chagie révruon, m4 prinæemps, le À Soucie «de Rome», W. Sp-1ce,
problème de :a rviab.”.lai.on des L. Mayvr, J. Bradie, L. J. Finamure,
in-ttuteirs dévoyés sexuels, Un Marcel Lachance, V. Bagnato, G.

Hert, B. Harrison, G et C-E Pele
porie-parvie de la Feliration a

wé que l'on découvre in cu exp:
d:ux de cas Cas chaque année et

 

fois.

CHEZ LES INGLSEZ
E-D. Gray-Donald, d» la Shae
winigsn Water & Power Co,
vient d'être élu président du
chapitre de Montréal de J'Inati-
tut canadien drs Ingénieurs. Les
autres officiers eunt: MM.
J-E-L. Rey, de !HyJrn-Quebdec,
vice-president, J -E. Hurtubise,
de l'Ecole Polyiechnigue, I.-M.
Nadeau, L. Nenninger et R.-A.
l'ail, noembres du comisé. M.
G-M. Feis-auncailt 6 été élu

accretaire-trésoiier,

    

 1etor, F -C. Thomas, T. Taylor, Paul
B-- ‘de, A -3 Dirhe may, J -G Cone
tat. H. D.bnah, J -E. Nadeau, Hen:1
Bois, M. et Mme R Savard, I' et Guy
Fat Hiro.4 Hughes, Eddy Goyer,
Bill Maass, J-C. LeFrancous. P. ct
Jean-Paul Larsse, P.erre Raby, Jos

   

Poulin, Obernasser, J. Gipénette,
Yves Jasmin, Rich'rd [De Lunw,

Paul Lanctèt M. Clovion, Fred
C'oraitier, Bernard IPirub as, J. Coss
tellin, J. Woodrow, fam'l'e Paul Be.
nut, Poet Guy Brauit, I. Nassa. Fd.
Rghiri Guy Foreet. Alb rt Wong,

Pal Dupals, Lous B :an: 7, eic.

HEBDO-ACTUALITES

31 décrmbre, soirée sdclale des
am:s et bienfaiteurs du Lac Simon,
en }'hétel Windsor,

Ter janvier au 7 janvier, contmés
national des marchiands de confec-
non.

3 janvier, in‘renisation dex meme
bres du comté d: d.rection du cub
Kiwans-5\-Georges
5 janvier, excurs.on en traineau

du ~lub Ort.miste-Laurentien.
8 janvier, Teception anmuelle des

membres de l'Assoc ation des homme
mes d'affaires du Nord.

_———— —-—— =

Le cèdre de Granby
Granby recevra un nouveau ce-

dre du Liban pour remplacer ceui
qui est mort après avoir été trans-
planté, 31 y a trois ana le nou-®
veau cèdre esk artivé à Ottawa et
parviendra sous peu à Montréal où

|le Jardin botanique l'abriera jus-
qu'en juin avant de le faire par-
venr à Grauvy.
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Dimanche. ler janvier 1956   

Le machinisme a révolutionné l'agriculture
. . ° .L'agriculture est, avec I'élevage, la plus anciennet oh = 2

. : : . « méliora ;et la plus utile de toutes les industries, Cependant, |1953 etnesde tae aa
ce n’est qu'au dix-huitième siècle qu’on a Commencé millions et demi dont plus de 409
à se préoccuper sérieusement d'en améliorer les!mmdematérielmécanique.a
moyens de production, Il semble que, pendant seize ces concours financiers viennen:

‘nts s, aue ‘ “1; ; Sais 242 s'ajouter, dans la plupart des pru-ce nts an »aucune amélioration notable n aitété AP-lyinces, diverses formes d'aide à
por weaux procédés de culture du sol. Ce n’est que l'agriculture ou quelque système
vers que datel'inv : + : 9 + ‘particulier du crédit rural.

atique 4 . ON st invention d'un semoir d’un emploi La mécanisation de l'agriculture
pratique ct ce n'est qu'en 1720 que vint s'ajouter à la'a eu des conséquences d'une gran-
charrue antique un soc en ler et un dispositif poux de Portée économique et cial.
souleverlu terre ct la rejeter de chaque côté du sillon.
LAnterique du Nord sinteressag

tout de sulle & la mécanisation agri- | .

cole Depuis 1830 environ, dig maven. | pant entrainé fau o on 5 appelé
tions successives et d'ugerueux | ©Xode rural, 1 st remplacer de t relever très
perfecuonnements rendaient puss. | plus en plus l'homme et le chevalae de ne de
bie la Construction de ma:hines à | Par des machines. Ainsi le nombre ja classe rurale.
¢rand rendement. machines dont dés chevaux de ferme, qu’on estd-; __

lemploi allait être facilité. au début MAIL à 3.400.000 en 1921, n'était plus
de ce siècle. par la substitution da Yu de 1.250000 en 1951 Le chan- Eprer

 

 

d'avant-guerre (1935-1939:
155 en 1953. Ce remarquable progrès

  

teur à explo cons au bevel & Ja Bement qua subj la situation entre >
jet le Du les deux derniers recen.ements d:- ecrivrez à

cennaux met en vive lumière les
pru:res accomplis. Le chiffre des
vents de Machines et d'outillace
agricoies aU Canada a passé de 52
millons en 1941 à plus de 235 mil-
hors en 1551. Ie capital engagé

dans le materiel agricole en 1961.
était de l'ordre de 1933 millions
où d'environ 83.000 par f«rme. soit
le triple du chiffre de 1941, |

CREDIT AGRICOLE

1. uevelop; omen du credt agri-

rGe a beaucoup contribue ati pro-

vrés de la meansat.on dans lé-
conomis ruraie Les cuit vat-urs
profitent de pirs en plus du edit

  vapeur, fuit ob erver le bulietin de
La Banque Canadienne Nutionale
1. tndustr.e canadienne, aprés d»

a<bats plutôt lents. à pris. surtout

depus Une tr niatne d'années une

nde extension Elie compie au-

roir Phort quatre. nets USES sate

parler de. nombre ix établissements
dont la production comprend divers

Instruments, appareils et annessoi-

Te à usage des ciltivateurs et des
vais les ventes, fvalutrs aux

prox de gros. du l'ndustre ge nse
traments aralo.res ai Canada, se
suit choffrées en 1954 por 140 7 mile

uns de dollars. soit pre du Ur.-
poo da Wiel de 1543 Tondo tie cae

  

LBERT FOURNIER
PROCUREURdeBOEYETSINVENTION
934 S'£ CATHERINE £2 MONTREAL

 

CEKÈTRES ETVITRINES TOUTES
SORTES NEITOYÉES

PAR OFS CANADIENS EXPERIMENTES
at assurés
Appelez

M. Garneau. gér
«3 ST VINCENT

IATTTR3)

 

    

   

     

  

  
  

 

 

   

sad nine des Mu: ihilta 21 ous Le ¢ pas à ledowsoh
“0 © 8 (extreut dus deou hS Gus, Que l'attente | anger ne ge —- PES
>» poricnits La Valeur ge ste 64 greg des boneues à chart: à li Vente da Clavigraphes
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8 ELON NF
Marine ferme pour Ire industriels

Aluminium en vedette.

 

   
“arche en bsusse ei gains là etaphfnce «4 cinmmurs.

atteignant trims points.

 

 

. CORK. 31 IA» 14 Tae Les 1istrdle où affiché "me N. Marlineau & Fils

NEW -YORK, 31 ¢ To" tenaan  variunt de !-rme à le- 1015, RIE FLEURY
went preva paul aa fan danne gerement en hausse. lier, à la §emire tes mies Vitre ef Lagnachesster

 . Leu et les cours ont enreg.stre Bouiwe df Montren. et A la Boure ayer Tes ametee Service

© punis VRrseit de URL à VS Cana :erne dats des © hanves mO= :

jb hier. dans des echaoges ae ann.

© x a Wall Stree Lae recul zons

J + depéase Wn point
La metallurgiques, les capritezt

ls peiroies les chemin de for,
>. tels CHiMIQies, k£ avior

€ quelques valeurs sé.CCUVES parmi

Les tabacs, es produ's pharma. eu-

# accessoires CCITIQUES ternational Nickel, dv ‘i. Nombre
mouvement de de valcure parm. les raffinerie de

derement avtifs. La section minie-
re à fisciue etroitement Gans Jes
deux si
Les melaux non ferreux Out en-

repitte des pains =:7 toute la h-
me. Al: à grimpe de 3
(pun € na Mines à hausse

‘ .

L'affaire Dreyfus
L'affaire Drevfus demeure Ia
plus célèbre erreur judiciaire des
temps modernes, car ce fut non
seulement l'homme, mais la na-
tion française toute entière et le

  

 

  
  

 

Nora.
Ide 1 et Hudson Bay Muuny et In-

  

  

   

  

58. ptro.e ont hausse ue fracLions principe même de la justice

ars Rocbark. Gener.) Mo vs. MoCo. Frontenac à gagne pres de

=

qu'elle mit à l'épreuve.

Peg. Douzlns Aircraft United | pont, Lisez dans SELECTION de

Airoraft, Montgomery Ward, du International Paper à avancé de janvier [a version condensée du
Font, New-Yo;k Central Btandard : dans ur marche irreænlier Pour livre de Nivolas Halasz où sont
© CNT Atlantis Refiming Johnse
Manville, Bunker Hill, Cuban Atian-
tr Sagar Cessna Arera‘t Interna-
tonal Petrobum New Jersey Zine

+: autres ont Avance
Les Vaieurs canadiennes ont Aussi

les papeteries Ogilvie Fiour à mar-
te de 1 parm: Jes divers industriels. ,
Les transports et Jes metallurei- !
ques ont fluctué (rreguLèrement:
des boussons et les Rervices publics »
ont affiche une tendance ferme. |

des mines, Pa- |}

Tapportés len faits dramatiques
de ce scandale sensationnel qui
devait, pendant 12 longues an-
nées, diviser la France dans une
lutte d'une Apreté inouie,

Achetez SÉLECTION de jan-

    

LA PATRIE =

L'indice du volume de la production |
de l'ugsiculture canadienne, étab'i
sur la base de 100 pour la péricde !

était à|

 

[BREVETS D'INVENTION
MARQUES DE COMMERCE

| DESSINS DE FABRIGUE

MARION & MARION
Raymond A. Robie J-Altred Bastien

1510, RUE DRUMMOND
MONTREAL   

Voies urinaires Circoncision
sans douleur et sans hoapi-

talisation. 
5x7 GRATIS
Postez cette annonce et votre néqau
ti fmvori avec I0c chacun pour
frais de posie et mous vous retour
nerome graluitemen! us magnifique
agrandissement 5 x 7 de vote
photo préférée ou si vous préféres
envoyez 2Me chacun et recevez
voire agrandissement dans «un 11Che
cadre moderne. Oflre limitée à 3
par client.

Impression double grandewr
$005 chacune

Spécial : 25 pour $1

Kodacolor $0.42 chacun
Pas de COO.

Hollywood Foto
Station “R", Montréal, CP. 70

PA. 1:55

   
   
   

  

rer ae21; ;
|

1633 ST-DENIS. HA. 6410

  
        

      

  

 

GAGNEZ $50
PAR SEMAINE
Mestimes ot messieurs,
Merseslieux FLAN DE VENTE vous
pouvez sripner §50 par semaine pen-
Lint vos joisurm en vendant sotre ligne
compiéte de marchandises séches et à
la vrye. Vous n'aves pas bescin d'ex-
béreme, Ensoyez (mit de aute votre
mou et adresse peur reuxeirnements
raluits et catrau gratuit sans obilga-

tion.
ncaS.(022002S000ASSENS
REN TRADING CO. (Dept. 22)
Botte 52, Station B, Mustréau

avec  aotre

   

 

  

   
   

  

     

 

          

      

   

   

      
  

   

  

PASTILLES

VALDA
PASTILLES

VALDAMILD
pour les enfants
et leurs mcmons
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. kingerie, ccuvertures,

| Nom PERTE

Adresse Lo .

courios FRIENDLY 
montres et bijouterie.

TRADING vs
10 QUEST, RUE ONTARIO, MONTREAL, P.Q.

Satisfaction garantie ou argent remis
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Montréal, P.Q. (Spécial)—
Pour la toute premiére fois, la science
médicale vient de découvris une nou-
velle substance curative qui possède des

| propriétés étonnantes en vue de faire
régressce les bémorroïdes et d'en
enrayer saignement sans intervention
chirurgicale.

Après avoir lait des essais cliniques
eurplusieurs patients souffrant d'hémor-
pol les wédecine ont qualifé lea
résultats d'amélioration très marquée”.

| La douleur a été promptemcnt soula-
» gée. Et tout eu muslagennt la douleur,
| cette nouvelle médication @ fait ré

gresser et diminuer les hémorroides.
Et, chose étonnante, cetle amé-

Tloration s'est maintenue penduot des
mois entierm sous la surveillance cun-
tinue de médecins.

En effet, les résultats se sont révélés
ol satisfaisante que les personnes
affectées ont pu déclarer: “Les hémor:
roides ne présentent plus auvun pru-  

“Nouvelle méthode scientifique de faire
régresser les hémorroïdes sans chirurgie

La nouvelle substance curative soulage la
douleur et fait régresser les hémorroides

blème.” Parmi ces cas—quelques-une
datant de 10 à #0 ans—se trous ait toute
une série Je différents états pathologi>
ques.
Ces résultats plus qu'encourageants

out été obtenus sans l'emploi d'opiata,
d'anesthésiques ou d'astringents. Le
succès réside dans l'emploi d'une
nouvelle subatance curative, (Bio-
Dyne) découverte dans un laboratoire
de rerherches de réputation mondiale.
On commence déjà à se servir de Bio
Dyne pour la guérison de tissus iésés sur
toutes les parties du corpa.

Cette nouvelle substance curative est
maintenant présentée en onguent pour
héme;rroïdes sous le nom de Préparation
B®. Elle ne cote que 81.19 le tube, y
compris le pris de l'applicateur. Exiges
la œurque Préparatwn H-ee vend
dans toutes les pharmacies. Et surtout
n'oubliez pas! Si vous n'êtes pas entiè-
rement satinfait, votre argent vous sera
promptement remboursé. “Marque éépasée
 

 

J'Utrtost Interuintion. Nakc. a Dans le groupe

tare 1-0. Canadian Pa Ji. 1-4 nel à gagne 10 cents, Lavalie. 2° vier aujourd'hui: uno trentaine
et Ihe Mines, Hirnon Widker et cents et Cotter + de cent. Bouzan  d’articles passionnants et profi-

Distillers Sewrians 1-8 Meîniyre à perdu 3 cents et Obalskl 2 cents. tables.

: pordu 1-4 A la Bourse Amerie Canadian L.thtum cotait 170. Mer-

+ Lake Shore, Gunt Vellow- Till Istana, 310. New Royran. 290, LL LL
Fuife of Rovalite, bien qu'a-tiifs Tanco 100 ef Quelxc Chiboura-
ont accuse aucun chancemer* ‘mau 213.
 

 

 

 

 

Désirez vous augmenter vos revencs, en représentant dars votre région ure

ENVOYEZ CE COUPON
pour votre CATALOGUE GRATUIT ‘1956” de 1,000 aubaines

Qui vous seuvers jusqu'à G0M% sur du Linge neuf. Sous-vitements, jovers

 

  bocaux maison canadienne-française? Sur demande de votre part nous vous ferons parvenir

   
    

  
  
   

  

 + 2 poses 60)
teenr gratuitement notre nouveau catalogue 1956 de 132 pages, illustrant quelque 1,500

smprenion indiv agronde articles de bijouterie. ef autres ulihités domestiques,
03¢ ches

Vous payez le prix du gros, vous n'avez aucun invertaire à supporter, donc ‘en
à perdre, meis tout à gagner, €! en plus sucune expérience requise.

Plur sane de vents of 0%¢

pou les hou de poste

La qualité reconnue de nos produits “OPERA” à travers le Canade ot bury

présentations en couleur dans notre catalogue font que tout vendeur reprientant vrs
autre marque de produits n'est pas pour vous un concurrent,

Pour plus amples détails, écrivez aujourd'hei bi

G Reg'd. pb
(lmporiaieus des montez, diamants of bijous OPERA”)

    

     

  

Installation des plus madornes fouipée du
avetème électronqque Renvoi par in ponte le
Jour mbme de la réception 50% d'économies. Las
photos eont contenues dans un joii album: en couleur

   
mue enveloppes de retour of notre lists de pris.

IRAYVAIL GARANTI-SATISPACTION OU ARGENT [11 13]

Ecrire à PHOTO-POSTE Enr.
Cosier postal 1153, Dépt. B, Québec, P.Q.

7905 St-Denis, Montréoi
VEndôme 3021 +         
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Une autre glo
s'annonce aussi fr:
incroyables depuis
dans notre vie quo

in corpere sano

  

  

82.3
miraculeuse

 

Ot de tremplin à des e
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Le sport se porte bien... merci

«se année sportive prend fin tands que la nouvel
Use et imposante. Le sport

«elques années et occupe une
‘ane LTest juste qu'il en soi:
des ancients

Evidêm.nent le sport est dev
1e et L existe un danger qui

  

  

& fuit des bon.
place préponderante

ainsi et le “men
Romains a connu une eval LS

nu de nœ jours hautement
trop un jour et qu'il
ses C'est pourquoi :

      

viendra un jour ou !l fauira qu'il soit contrôlé et contenu dans sa

juste sphere.

D'autre part. si le sport de spec-
tacle s'est dveloppe sur une haute
échelle. 1 n'est pas à dire que le
Pa de participation ait éle n°

En hiver, d:nnombrabies l-
ns de hockey on: sux: un peu
partout pour les jeun-s et les moins
jeunes. pour les "has bern” et pour
ceux qui sy adonment juste de
temps à temns par plaisir où pour
maintetur un semb'ant de condi
t.on physiqu: Les qi.lies et le ski

sont toujours hautement popuit-

res En oté, c'est le zolf qu: est de-
venu l'en:ouement g>neral et il est
pratiqué aujourd'hu: par doutes ‘es

classes de la sonete, un dsvelop-

pement qu'on eta:t loin de prevoir
U y a que'ques annees.
Dans le domame du sport de

spectac:e, le hoviey demeure chez
nous la grande at “ion et il e
au faite de son : du mo.ns
dans la Lizue Nat le Les assis-
tancas ont augmente un
tout en rénèral et lin: >

a.intense. Cependant, il

 

  

 

 

 

 

  

   

   

ner la peine de regarder en bas

le hockey mineur a connu Un decin
si on le

 

pre:que Incompréhens:»'e,
Compar” aux suc

Cette situa‘:on po :
tres grave pour !a san’ et la sur

vivanre du hnckes m1 s1 on

remédie pas mm dis
Le baseball

a aussi soul!
de ferveur de ‘a
C'est une res: un

popu'ariie du biseball  maleur,

porté plus pres de nous par :

dio, la television ei uns public:

des plus tapagçeusrs Mais le bobo

dans les hrues nm
ba:l n'est pas e meme qu'au hacker

Le basbail mn chez nous est

entré en comp

  

  

   

  
  

  

le sport des of Harna

qui est pralqu devenu en

deux ans à De ja pls forte 4

traction estivale dins le dom

sportif Muis NUS CTAYONS que

baseball va connaitre une no

ere de prosær7 0, après une à

veur trmporaire

Le football est u

   
   

e sport qu:
es dtados    

   

prur sa D 3
de son exister.:e chez ns is
Etats-Unis. elle nest 2 ee en meil-
le;re ‘e Les scanto os, les arr
sa‘ions de mnropole, les influen:rs
néfastes on* fi
et sont presque A le tier ©
ment saif pour les Zran
de chimp! qui conse.
caractère apnaremument v

AU FIL DES TROIS POINTS.
Les Eddie Quinn et Yvon Robert

sont alié® passer les Fête:
Robert réside dans la va de M
P-V Sanguinet. ne ble a.
baine quoi. ! Le. Red Winzg de De-
troit aura:rnt sugueré q.
tion mineire prenne fin a

le club adyrrure a comp'e un bat
avec l'avantage numérique. N°n,
mais c'est vraiment brillant’ On ese
évidemment alarme par La multi de

de buts g'ie les Canadiens opportu-
nistes obtiennent de cette facon. IU
ne serail pas surprenan’ made; an’

qu on demande à ce que le Cat.a4 en
retire aon gardien de buts des q. ©

posséde une marge de deux pointe
d'avance duran! une joute: 11 y en a
git ont du front tout le tour de la
têét- et plus encore.

Le parc des Athlétiques de Kai-
it le seul des Lygues
té dernier à ne pas

posséder de “bleachers”; 1] ¢» pours
fait cependant qu'on reméde à
cette situation avant le début de
la prochaine saison Le populaire

René Lemyre envisage une ass

tance de 20.000 personnes pour ‘à

 

  

 

  

         

 

e
joue

  

  

  

 

  
  

   

   

  

     

    

  

  

    

-‘ine Victoire dec

d'ouver
mot d'ordre alors
“N'enterrez pas voire gra

tez-ia au baseball
“Lana: lanceur des
vide Kung, ricemmern:

piuote des Cra-kers d'Atian:
‘enr de refuter lA notror les
art:Ueurs ne fant pas de bons ge-
rans Les nommmnatiors de Pat

er et Stan Leonard au Roya!
val et à Li-hu:ie vont 4°

  

  

  
  

   

   

   

 
  
   

suv
que des
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Victoire des Cobras
L'équipe des Cobras, de lu ligue

de quilles du clib social Cobra, di-
rigée par Druald Côte et Gaston
Cloutier. a releve le def: iancé par
les Joyeux Sport.fs et œ remporté

ve. par 232 points.

Les metileurs des Cubras unit ête
Roger Bolduc avec un £r.pie de 541
et une parte de 09. Jean Demny,

492. dont un -:mpie de 193, ét Gac-
tan Lapo.nte. 455

Pour les Joyeux Sports. B Bo
chard s'est distingué avun tri-
ple de 436, dont un simpie de 175

Les deux equ.pes se rencontreront
de nouveau cette semaine.

—

 

Longue attente |
DETROIT. — Le premier but

d'un joueur dans la ligue Nationale
est toujours un evinement spe
mais celui de Johnny Bucyk lui a
dunné une emotion toute particu-
Lere

Bucyk n'a nas manqué une partie
depuis le denut de lu saison as
les Red Winzs de Détroit, mais cr
n'est qu'à la Me toute qu'il à reuxs
à compter son premier but

Bucik a ret soin expioit durant
une joute conte les Rangers. dene
rant ure av ” 1-0 aix Red
Wings, qui ont i la partie 20.1
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Vhiver dernier Bernard Geutimion l'a alors devance par un pont en

Voici ie dossier ue Mairie pour ses 14 Saisons

Fliminatoires
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33 +1+112 12 7 1 8 2

0 67112 113 vu 3x
36 74 12 oo ce ee em

15 37 48 —_ — =e
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| Chasse et Pêche
Les petits poissons des chenaux,

au rendez-vous

Benne ouvre pour les pê-
cheur-. La sason de ia pévhe aux
petits poissons des chenaux ou
petites morues est commencée et
déta, sur la riviere Ste-Anne et
autres cours d'eau environnants,
se dresser:t des centaines de cabi-
nes prètes à recevoir les pécheurs
avid de ce sport. Les habitants
de e-Anne-de-la-Pérade et plu-
sieurs autres viliages se preparent
activement à recevoir la visite de
milliers de pécheurs au cours des
prochaines semaines. Lanny nares
ment des cabines a pris une teile
enverqure que :e consell municipal
à fugue nécessaire d'edicter des rèe
glements pour assurer l'ordre de
la circulation: deux routes ont et?
tracée, sur la rivière Ste-Anne ou

interdit d'y installer des

   

cabanes
Un homme d'initiative,

a organise une nse
tallation de distribution d'électri-

à, Ceux qui le désirent peuvent
aizer cabanes moyennant
bition. Quelques cabines sont

M. Ro-

 

leur:

 

ret
matuie de ralin Les pécheurs à

 ‘a trherche de confort seront sere
vis à souhait, Mars l'ameublement
ces puitôt rudimentaire : une pe-
tite fotirnaise. quatre où cinq chai-

 

    

    

ses et drix eu a tablets.
Nombre de sabar passedent le
Choc flage in réserver
de L'ulié, à cet590 wait

 

gine,

Le fe æberten de la ornivre

 

semaine à swns:blement épaissi la
glace dont ls couche varie de sept
à douze pouces, mais les pécheurs
n'ont pas à percer des trous, les
proprietaires des cabanes s'en
chargent. Pour ceux qui n'ont ja-
mais taquiné je petit poisson et
mangé de cette succulente petite
morue frite eur le poéle, dans Ia
cabine méme. un bon conseil:
faites-en l'expérience. Y ailer une
fois, c'est y retourner à toutes les
saisons.

QUEBEC. (PCf: — Le directeur -
du service provincial de biologie
à declaré que ce sont les guides de
peche et de chasse de même que,
les proprietaires de chalets qui peu- ;
vent assurer la protection la plus
efficace des lacs et riviéres du
Québec.

M. Gustave Prévost a signalé à
la ciôture du ocongrés de trois jours

de l'Association des marchands
d'articles de sport que l'usace de
‘inenes” vivants comine appâl me-

nace sérirusrment l'industrie de la
pêche.
La pêche à l'appât vivant en

traine une jxrie de plus de $1,-
000.000 par annee et duit étre abo-
le, dit-il. Les pécheurs nézhgents
qui jettent ces “Mmenes” dans les
Cours d'eau fequetiles par les pois- 1
sons sportifs causent de grands
donunasrs.
M. Leones Hamel, de Roberval,

a ct reclu président pour un joe
(Suite à la page 71)

 
      Emil “Buteh” Bouchard, le capl-

taine du Canadien, qui joue proba-
blement sa derniere saison dans
l'uniturme du Tricolore serait nomu-
me coach du club Royal des la sai-
son prochaine. I} y à quelque temps,
Elmer Lach à laissé entendre qu'il
voulsit se lancer en affaires, la
saison prochaine, et qu'il ne revien-

drait pas diriger le Royal. Butch
Bouchard serait un bon remplaçant
et nu! doute qu'il obtiendrait beau
‘sup plus de succes que l'ancien
joueur de centre du Cunaden.
Elmer est loin d'être populaire avec
ses Joueurs et son depart sera ben

wells de tout le monde. Buteh
a lexperience des jeunes, Il a deja
dirige avec sucres le club National,
Le cupttaine du Canadien est un
pure’ pour les unes du ciub de

Toe Blake et -i là direction du Ca-
nadien decide de lu: donner le poste
elle n'aura jamais à regretter son
geste,

Jacques Toupin. qui a conduit les
As de Quebre en deux eme place ue
la lhgue Professionnelle du Quebrr
sa säIsOn derniere, est revenu à
lation alors qu'il à remplace Jeur-
Paul Lanurande avec ies Liotis de
Tru.s - Rivieres.  Lanurande nen
pouvait plus et & remis sa détm:s-
son comme coach Jean-Paul con-

:tinuera cependant à porter lune

j forme des Lions La nomination de
Jack Toupin a ete acceplee de tous,
Si havite competence est reconnue
patont  Toamn a dejd fait quel-

Ques chateuments dans le club I
a rappels Marius Grolean des In-
diens de Springfield, et Roger
Dubuc des Clippers de Baltimore
de la l:gue de ! Est des Etats-Unis.
T1 se pourrait fort bien que Jark
‘Toupn ‘ente d'obtenir les services

de Pierre Brillant qui joue dans
les Maritimes

Finile. “Napoléon Plouffe” Genet
fait du beau travail avec le cuib
Ho helaza de la hgue Metrogoile
tame Jimor Genest aime le hockey
et même si won club occtine la dere
mere position du classement. ol
est convaineu qu'il réusia à —
claser dans les elminiores Gee

nest est confiant et dejà 1 a su
feulquer à ses Joueurs ne comba-

tiv.te sans pareille. Les joueurs
aiment Jouer pour Napoleon et

ce Jern:ier aime ses jo Emile

a ete tres malchanceix 3 deb is
alors qu'il a perdu contre S'e-Thé-

rese dans la derniere nunite de
jeu 4 à 3 Dans sa deux.°m" partr,

contre les Bruves de St-Jean, son

club à tenu le coup jusqu'a la tn
de la deuxième pétiode Mans la
derniere prrioge, St-Jean a eu une

peur “bleue” de perdre et Roger
Gaudet # lancé quatre aviits dans

i la mélre pour essayer de cdéclasser

les protégés de Genest. Dans la
tro.ième partie, Emile et ses joururs

‘ont blanchi le club cheri de Ja li-
gue “les Blues de Verdun" 2 4 0
dans une joute trés mouvementee,
Cienest a toutes les qualités pour

réussir et nul doute qu'il en sur-
prendra plusieurs avec son club.

GLANURES SPORTIVES Jean-
Paul Lamirande aurait demandé a
Toupin de l'échanger à un autre

club Lamirande aurait peur
d'ètre la cible des partisans des
Lions Lamirande aimerait res
tourner à Chicoutimi il est ques-
ton d'un échange entre Lamirande

et Georges Roy ce dernier s'est
marié, samedi matin, dans la vieille
capitale Léo Gravelle qui ne s'en-
tend pas du tout avec Lach irait
rejoindre Roger Léger à Shawini-

gan Falls . le club National a obe
| tenu les services du joueur de de-
fense Jeanneau Claude Villard
reviendrait au jeu prochainement

avec le club de Denys Cassvant

le 7 janvier prochain à Crossinger,
NY Yvon Jolin prendra part

Au concours annuel de sauts de
barils Jolin s'est classé deuxir=
me Vluver dernier cest offie

{ciel les Orioles de Baltimore ont
annoncé que le lanceur Ernest Dro-

let, du Verdun Jr. jouera pour le
club Thetford -Mines de la lxue
de bascball Provinciale et coma
me mot de la fin nous souhattons
à tous nos amis. ennemis ct a
tous nos lecteurs tine BONNE et

+ HEUREUSE ANNEF
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   Jacques BARRETTE
Lors d'une réception donnée à la brasserie Dow pour notre équipe

Ge ski olympique, Prank Shaughnessy Jr, gérant général de toute
l'équipe olympique et fils du président de la ligue Internationale de
baseball, déclarait : “L'équipe de aki olympique que mous envoyons en
Italie est la mieux balancée dans l'histoire du ski eanadien. Les quatre

membres féminins de notre équipe, Lucille Wheeler, Carlyn Kruger,
Ann Heggveit et G uin ont de fair figure :eve 1g1 Béguin on bonnes chances de € belle figues | Biles ou finales de Ia coupe Grey
tandis que Jacques Charland, André Bertrand, Irwin et Clarence Servoid,
et Art et Andy Tommy ne sont pes

Erniet MoCuliough et les deure
fumelles Wurtelme Rhoda et Rhona,
étaient peut-être supérieurs indj-

viduellement aux skieurs de notre
équipe de 1966, mais le groupe de
cette année ot certes mieux balan-
ee que par les années passées.”
Frank était trés enthousiaste au

sujet des chances de nos skieurs;
Nas porté-couleurs sont rendus en

Autriche où ils pratiqueront en vue

de participer aux championnats

mondiaux qui précéderont les Olym-
pques d'hiver. Les Amer cains sont
bien préparés parce qu'ils sont alles
wi Chill pour se mettre en forme
«: cours de l'été.
Chez les dames, Lucille Wheeler

et Carlyn Kruger pourraient fort

! -n gagner l'une des épreuves pare |
ce qu'elles evoluent mieux qu'en Lout
«ms dans leur carrière. Elles ont

‘eo plus impressionné lors des pra-
das le Nord sous l'oeil

e McCulim:i-*. Ann Hergvert|
ire du trouble avec la jambe |

u.vile s'est fracturee l'hiver der-|
wer. Ça lui prend du temps pour
sr mettre en furime, Mais si elle

ent, ele pourrait rép-ter son

t de 1954 lorsqu'elle à rem. |
les honneurs du slam grant

precede les championnats:

aux. De plus. elle avait Je

nelleur temps quand elle a été vic-
tme d'une etrite malen-ontreuse |
sant de passer In dernière porte.

“le n'avait que 15 ans. On lui a!

v'é son plâtre en septembre seule-

 

 
   

  

  

  

nent Gigi Béguin est constante.

FORUM
i, bo 31 dec, à € b. 15 pm

HOCKEY — LIGUE NATIONALE

CHICAGO vs CANADIENS

lundi, le 2 janvier, à 2 b. 30 pm

HOCKEY — LIGUE DU QUEBEC

Québec vs Royal
Prix : serve reservés $1 SO, 5125, SI.
Adm. gen : $1. ertants 030 dans ies
secuons aoû reservess. Billets em

venie samedi matin à 10 h.

 

 
 

Mardi, le3 janvier, à 7k 15 pm.
HOCKEY — LIGUE METROPOLITAINE

N.D.G. vs Hochelaga
A 9h pm

GEAR DE LA COUPE LAURER

Toronto Marlboro
vs Canadiens Jr

Prix : os peu reserves $1 SC. 8125. SI
Adm qen. : $1. entants 0.50 dems les
sechons Bon réservéima Billets ea

vente lundi moun a 10 h.

Mercredi,le & jon, 4 8 h 30 pm.

LUTTE
COMBAT FAR IQUIPES
YUKON ERIC

PAT O'CONNOR ;
— VE —

“BIG BILL” MILLER
KARL VON ALBERS

1 chutes de 3 & Anir

% — suites boms combats — §
THIX : mepes reserves 32 wi $150 en
vet's QUE Quwhe's dos rues Aw iter
ot Closer mon reserves. $1 et sisgea
1 75€ dans la Terrasse en vents 4
7 bewes Jo sour du combat au quiche!

de la rue Stluc.

Jeudi, be $ janvier, à $ bh. 20 pm.
BOCEEY — LIGUE NATIONALE

DETROIT vs CANADIENS
Gwges à $1 50 dame la terrasse em

vente toudi mata à 10 h.

Vendredi,Is6jon,47 4 30 pom
HOCKEY — LIGUE MKTROPOLITAINE

N.D.G. vs Verdun
Ath pm

St-Jean vs Lakeshore
Priz Adm. gén.: 50e — Entants 25e,
Billets sn vente vendrwdi sow à 7 h.

 

  

 

à dédaigner.

Elle affiche une belle tenue dans
le plupart des tournois auxqueis
ele participe, mais elle n'est pas
chanceuse et n'a pas connu d'aussi

beaux succès que as compagnes.
On sait que Monique Langlais au-
ruit dû faire partie de notre équipe,
mais sa blessure à la jambe n'a pas'de cing minutes. André Bertrand (à la cour de circuit de Mont-Laurier |

| guéri tel que prévu

 

 

Ches Jes hommes, Art et Andy
Tommy possèdent un grand po-
tentiel. Ils ont tous deux subi des
fractures aux jambes, l'hiver der-
nier; la valeur de leurs performan-
ces dépendra de Jeur rétablisse-
ment. Jacques Charland est, selon
Bhaughnessy et plusieurs autres
experts, je meilleur sauteur que le
Canada ait produit. II @ récem-
ment vaincu les meilleurs sauteurs
américains, Art Devlin et Art
Tokle, qui s'étaient classés dans
les 10 premiers aux championnats
du monde, l'an dernier. Cepen-
dant, les sauteurs nord-américains
n'ont pas de chance de rivaliser
avec les Norvégiens, les Buédois
et les Russes parce que les con-
cours de sxi présentent dans ces
pays l'équivalent des Séries Mon-

en Amérique. Plus de 100,000 per-
sonnes assistent à ces concours, ce
qui forme des champions sauteurs.

‘Dans Jes courses de fond, c'est la

même chose. Les frères Servold

sont des experts nord-américains
| dans cette catégorie, mais on ne
s'attend pas à ce qu'ils approchent
le temps des gagnants de moins  

s'est
pratiques. Frank
de bonnes chances
des Olympiques. Art Tommy, s'il
est en forme, pourrait causer des
surprises & lon en juge par sa
brillante victoire à Mont-Trem-
blant, l'an dernier. D avait battu
les meilleurs skieurs américains en
Ralph Miller, Tom Corcoran et
Bill Beck, dans le slalom.
81 faut en juger par les pré-

dictions de Frank Shaughnessy
Jr, notre équipe de ski représen-
tera bien le Canada lors des pro-
chains olympiques d'hiver. En tout
cas, ça ne coûte rien d'espérer |

**Chasse et Péche. ..
(Suite de Ia page 70)

mandat consécutif. M. C-E. Pré-
fontaine, de Montréal, à été nommé
premier vice-président, M Rudy
Dupont, de Parent, 2e vice-prési-
dent et M. Benoit Dugal, de Chi-
coutimi, eecrétaire-trésorier.

AMENDE DE $625 A UN
GARDE-FEU

Le juge T.-A. Fontaine, ségeant
 

71
Mont-Cerf, à une amende de $628
ou 18 mois de prison pour avoir,
alors qu'il était à l'emploi de l'As-
sociation de protection de la fords
de la Gatineau comme garde-feu,
chassé ei tué un orignal, en compa~
gue d'autres gardes, sur la rivière
Camichigama, le 3 août dernier.
Paradis a été trouvé coupable des
chefs d'accusation suivants: avoir
eu en sa possession des armes à feu
illégalement en tant que garde-feu;
d'avoir abattu un orignal le 3 août
dernier; d'avoir eu en ss possession,
au camp des gardes, de la viande

d'orignal; d'avoir laissé se gh er
cette viande et d'avoir chassé illé=
galement l'orignai entre ie 24 mai

et le 3 août.
Les frères Pierre et Henri Claude

Mantha, de Maniwaki, accusés de
la même infraction, ont nié leur

cuipabilité; ts devront comparaître

en cour, à Mont-Laurisr, au début

de janvier. Cette affaire a causé

une profonde indignation parmi les

chasseurs et le pubiic en
qui déplorent le fait que le choix

des gardes laisse à désirer et que

ceux qui sont choisis et payés pour

protéger nos ressources naturelles
sont les premiers à se moquer des

» beaucoup d'expérience et f na @ condamné Roger Paradis, de lois
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L'ANNEE 1955 A VU DE NOMBREUSES VEDETTES apparaitre au firmament des
sports. Parmi eux, voici les athletes qui ont le plus brille dans leur sport
respectif : 1) Willie Hartack, le jockey qui s'est le plus distingué au cours de
1955 en conduisant plus de 400 montures victorieuses. 2) Ray Robinson,
boxeur, qui a reconquis le championnat poids-moyen en knockoutant Bobo
Olson. 3) Jack Fleck, golfeur qui a gagné l'omnium des Etats-Unis en battant

 

LA PATRIE

Vétoéles
INTERNATIONALES

& 1955
NES)

Ben Hogan dans une ronde éliminatoire de !B trous. 4) Otto Graham,
quart-arr.ere qui à conduit les Browns de Cleveland au championnat de

 

Chicago achète le club Buffaio pour $150.000

Les sports de 1955, en revue
HOCKEY

. Prank Boucher
demande aux clubs Américains de la ligue Nationale de former leur
propre Ligue, excluant bien entendu Jes clubs Canadien et Toronto...
Maurice Richard compte son 400e but . Le Canadien lui fait cadeau
de $2000 et Maurice en fait don à des oeuvres de charité Le fameux
Rocket obtient trois “Tours du chapeau” et porte son tocal à vingt-
Quatre . Richard frappe le juge de lignes Cliff Thompson et se mérite
une punition pour toute la fin de saison y compris le déta:!... Révolte
des amateurs de hockey au Forum en guise de protesta:ion contre une
autre decision ridicule de Clarence Campbell, president de la Lgue

 

- * *
Dans la

Lagez au coeur de Times Square

* * *
cité de New York

* à HOTEL FLANDERS
135 ouest 47e rue — Circle 53-5320

spectacles. cabarets
tramsport par

Magasinage.
® restaurants,

autobus et mètre.

A VOTRE PORTE
& SIMPLE 82.50 — DOUBLE 8409 1 Mine en tête des compteurs de la

300 chambres,
nouvellement décorees

*

routes

* * # , deux parties nulles... Doug Harvey

+ Nationaie...
æ! Détroit gagne le championnat de’

ia igue et la Coupe Staniey en
sepk parties... Frank Boucher est
mis à la porte par les Rangers et:
s'exile à Regina pour cinq ans...

Bob Perrault établit un record de
six blanchissazes dans la ligue de’
Québec . Bernard Geoffrion ter-

 

ligue Nationale avee 75 points. Toe:
|ronto établit un record de vingt-

 

  
ELLE EST VRAIMENT DIFFÉRENTE
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d'automne.

Dimanche, ler janvier 1958

 
football de !a ligue Nationale. 5) Tony Trabert, joueur de tennis qui a
décroché les championnats amateurs de Wimbledon, de France et des
Etats-Unis avant de passer chez les professionnels. 6) Bernard Geoffrion,
joveur de hockey qui a fini en tête des compteurs de la ligue Nationale.
7) Johnny Podres, joueur de baseball qui a été le héros de la Série Mondiale
en blanchissant les Yankees dans la septième partie de la grande classique

(Photo-montage Paul Leduc La Patrie)
 

abaisse le record de 40 assistances $10,000) accordée & l'athiète pro-
de Babe Pratt, du Toronto, avec ses, fessionnel par excellence en 1954
43...

le gardien de but Gordon Henry nommée à Cooperstown,
Six addiions au Temple de la Re-

N-Y:

 

Le Gouvernement américa:n sai-
sit le club Richmond pour ariérae

zes de taxes au mantant de $79.
218 Yogi Berra et Roy Cana

arrêté pour homicide involontaire | Joe D:Maggio, Ted ILyons, Ray nella sont les joueurs les plus utl-

dans l'accident mortel causant la!
. Le Canada’mort de sun epouse

bat la Russie 5-0 en Allemagne...
L'arbitre d/cerne 29 majeures dans:
une joute de juniors entre St.

Catharines et Mariboros. . Dick
Irvin se sert de deux gardiens de!

Marlboro |buts dans les détails
gagne la Coupe Memorial en bal~
tant les Regina Pats 4-1 parties ..!
Shaw:nigan Faus remporté *0.1s les
honneurs du hockey mineur en

triomphant dans la ligue du Que-
bec, éliminant Royal 4-2 parties:
dans les series de detail et Ed-
monton, champion de :a ligue de.
l'Ouest, 5-2 part.es pour le trophee
Edinburgh...

Ed Litzenberger est la recrue de
l'année... S:& Smith gagne le tro-
phée Byng: Doug Harvey. le tro-
phée Norris et Ted Kennedy, le
trophée Hart... L'équipe d'etoiles
de la ligue Nationale est ainsi for-
mée : Harry Lumley, dans les buts
Doug Harvey et Red Kelly à la de-
fense, Jean Béliveau, au centre,
Maurice Richard et Sid Smith, sur
les ailes .. Dick Irvin abandonne le
Canadien pour Chicago... Quand

Muzz Patrick remplace Frank Bou-
cher, Phil Watson devient alors le
pilote des Rangers; Toe Blake, ce-
lui du Canadien... Détroit cède
sept de ses champions aux clubs
Chicago et Boston. Les étoiles qui
flgurent dans ces transactions sont
Terry Sawchuk, Réal Chèévrefils,
Glen 8kov, John Wilson, Marcel
Bonin, Warren Godtrey et Ed
Sandford...

Lionel Fleury suecède à Bob Le-
Bel comme president de la QAHA
...Trols-Rivieres remplace Valley-
field dans la lgue du Québec... La
plus vieille ligue amateur au monde,
la ligue Junior du Québec, cesse ses
Opérations .. Jean Béliveau compte

lés quatre buts du Canadien contre
Boston; resultat final Canadien 4
Boston 2... Débuts professionnels
d'Henri, frère de Maurice Richard
«Clarence Campbell marie sa se-

BASEBALL

Columbus obtient la franchise
d'Ottawa dans internationale ..
Le Mexique se joint su baseball
organisé . La boite du receveur
reduite de 43 & 18 pouces Willie

| Joute d'étoière disputée à Milwau-

 May» reçoit la ceinture Hickock |réal

Shalk, Dazzy Vance, Gabby Hart- :
net: et Prank “Home Run” Ba-;
ker Brooklyn debute la saison

par dix vicloires

Le jeune gaucher Herb Score
ret.re seize Red Sox au bâton
Montréal gagne un duel de 18 man-
ches à Columbus Parile sans
point, sans coup sûr par le hour
Sam Jones des Cubs contre Putts.
burgh Richmond perd quatorze
Joutes consécutives La Ligue Na-
tionale bat l'Américaine dans ls

Montréal perd quatre parties
en deux jours à La Havane et en
gagne quatre en deux jours éqale-
ment & Toronto Ken lehman
lance une partie parfaite de sept
manches à Columbus ..

Les Giants vendent Sal Maglie au
Oleveland . Ernie Banks établi un
record de home runs pour un short-

stop: 44 Rocky Nelson, choisi le

joueur le plus utile dans l'Interna-
tionale .. Montréal gagne le cham-
pionnat de l'Internationale mals
Rochester remporte is Coupe des

Gouverneurs por ensuite perdre la

petle série mondiale contre Minnes-
is .

Pat-Jean gagne fe championnat de
la ligue Provinciale mais Québec
remporte les séries de détail pour
la quatrième saison consécutive
George McDonald remplace Albert
Molini à la présidence de la ligue
Provinciale Léo Durocher aban-
donne les Giants de New-York
Al Kaline (Détroit) et Richie Ash-
burn (Phillies) sont les meilleurs
frappeurs des Hrues Américaine et
Nationale Enfin, après un deed
slèocle d'attente, Brooklyn gagne son
premier championnat mondial, € à
3 parties contre les redoutables
Yankees qui ont bataillé sans Ml.
ckey Mantle, Hank Bauer et Lrv
Noren ..
Johnny Podres est Is grande ve-

dette de la septième joute tandie
que Sandy Amoros sauve la partie
par un catch miraculeux sur un
trois buts de Larry Berra . Van.
couver obtient la franchise d'Osk-
land, dans la ligue de la Côte du
Pacifique .. Vancouver apte égale-
ment pour les sparts le dimanche ..
René Lemyre, de Québec, est un
choix unanime autant que judicieux
pour remplacer Guy Moreau com-  me gérant général du club Mont-

jes dans les majeures El Lapat
devient gérant du club Richmond;
Phil Cavaretté, du club Buffsio et

, Bruno Betzel, club Toronto

GOLF
Mike Souchak établit un record

mondial en gagnant l'Omnium du
Texas disputé à San Anton.o, avec
un score de 257 L'ancim record
était de 264 et 1! appartenait à Fred

Haas . Cary M:ddiecoff gngne le

tournoi des Maitres; Gene Littler,
le tournoi des champions; Jack

Fleck, l'omnium américain, Peter
Thomason, l'omn:um anglais; Byron
Nelson, l'omnium français; Arnald
Palmer, l'omnium canadien: Julbos
Boros, la bourse de $50,000 au Tam
OShanter; Doug Ford, le P. G. A.
l'amnium OBhanter et le tourna
dea Cammanditaues; Gene Latt-
ler, lomnium de Labatt; Cary
Middlecoff sort vainqueur dans le
Cavalcade du god & Scotch Plains,
NJ...

Bd Furgol Joue T2: Patty Berg,
Tl iors de la journée du golf Joe
Conrad tnomphe de Alan Sater
dans la finale du tournoi amateur
d'Angleterre les Etats-Unis ga-
gnent le Coupe Canada Jules
Huot remporte l'anmum d'Ontario;
Bill Kerr, celul du Québec Moe
Norman bat Lyle Crawford au
39ème trou pour le championnat
amateur du Canada . Al Balding,

champion profesmonnel canadien,
gagne un tournoi & Senfad, Flo-
rde .

Marlens Stewart, de nouveau
championne fémninine du Canade
disposant de Mary Gay, 11-9 Pat
Lesser est la nouvelle championne

américaine l'anportant 7-6 sur Ja
ne Nelson Harvie Ward triom-
phe de Bill Hyndman 9-8 dans ia

finale des amateurs américains
Julics Boros est le gros gagnant
de l'année avec $63,131 .. Lachute
abtient le professionnel Stan Leo-
nard, champion guifeur canadien
de tous les temps .

COURSES

Nushus est nommé le cheval de
l'année à la suite de ses triomphee
dans les Derbys Flamingo et de Ia
Floride, le Prenktices, le Wood Me-
morial, les Stakes Belmont et dans
son épreuve contre Swaps à Chica-

(Suite à Le page 72)



 

 

Dimanche, ler janvier
KEed

 

rien .
PLUSIEURS ATHLETES EVOLUANT AU CANADA Ont Dercé dans leur sport
respeciif, Quelques-uns d'entre eux ont connu des succés à l'étranger, mais c'est
surtout pour leurs performances au pays que nous les avons choisis comme vedettes
canadiennes. Tis sont: 1) Robert Bédard, joueur de tennis qui à été sélectionné
loueur No 1 du Pays en vertu de ses victoires dans les champ:onnats canadiens et
québécois, entre autres. 2’ Wliadek Kowalski, lutteur qui a reprs son titre mondial
+section Montréal! après une longue maladie 3) Hal Patterson, joueur de footba!l
qu: à fait des merveilles avec les Alnucttes de Montréal. 4) Maurice Richard. joueur de
hockey qui à été injustement puni par l'homme de paille de ls lMgue Nationale,
 

**Autour des buts... 1%
(Suite de ta page 72) | BOXF.

Swaps occupe toutefois Sarviy Saddier défend avec succès
son titre contre Ted Davis. Raton
Macias arrête en ii rondes Cham-
rern Songkiirat pour le champion-

sa la
s conde pos.Uon pour avoir rempor-
re es Derbys Kenturky. Banta

1 et l'American Willie Shoe-
= fagne 80 courses et Johnny
en, onze stakes 4 Santa Anita,

.x records du genre
© Drake cheval! français, Fa-

ri... Derby Fpsom devant 300 009
personnes L'ambleur Ad:os Har-

=n parrourt le mille dans 155 mi-
1ites à Vernon Downs, NY. un
autre record. Il visite Blue Bon-
nets à l'automne . Sontt Frost ga-

gne le Hambletonian et le Futurity,

o qui lu vaut le titre de champion
ambieur de l'année .
H. B. Chief connait je même bon- |
heur au Canada Diamond Hal
établit un nouveau record pour am-

bieurs au Parc Richelieu avec un

temps de 2002 High Gun bat

Nashua Prince George gagne la

plus riche bourse au monde à Cam-

den, NJ. Sa part est de $157918

et la bourse ent de $28237 . Le “Bud” est le nouveau champion
Jockey Willie Hartack conduit plus poids plume à la suite de son beau

— (tmomphe en qu.nze rondes sur J.m
«Carter _ Carmen Basilio est choisi

!le boxeur de l'année.

FOOTBALL

Alex Webster se sauve des Alouet-

tes pour s'enrôler sous la bannière

  

A... Tony D Marco détrône John-
ny Saxton A la l4cme ronde mis

 

€

 

Carmen Bas:.i0, à la 12rm”. Même
resultat dans le combat revanche.

A \a suite de son combat de deux
rondes avec Julio Mederos, Harold
Johnson est suspendu pour s:x mois

même en alléguant qu'on l'a droqué.
Rocky Marciano arrête l'anglais

Don Cockel! et le Noir Archie Moore
à la neuvième ronde

Ray Robinson débute mal quand
{i revient dans l'arène: U perd une
décision contre Ralph Jones. Sugar

Ray ne perd pas confiance et après
avoir éliminé Rocky Castellani, 1

bat le champion Bobo Olson en trots
rondes tout comme venait de le

faire Archie Moore . Wallace

 

 

| Les compteurs
LIGUE NATIONALE

B.

 

  

   

 

 

 

A. Pts

Beliveau, Canadiens .. 22 20 42 des N. Y. Giants Edmonton €li-

M Richard Canadiens 31 16 37 mine Winnipeg en deux parties
Oimstead, Canadiens . 7 30 37 tandis que les Alouettes triomphent

Bathgate, Rangers ... 11 25 36 difficilement des Argos, 38-36 ..

Howe, Déroft . . 14 30 M pat Abbruzzi es le joueur de l'an-

Sloan. Toronto . 18 11 29 née Pour la seconde saison con-

Creighton, Rangers ... 14 15 29 sécutive, les deux mémes champions

Delvecchio, Détroit ... 15 13 28 de I'Fst et de l'Ouest se rencon-

Reibel, Détroit ve 7 21 28 trent dans la finale de la Coupe

Harvey, Canadiens ... 2 28 28 Grey et Edmonton répéte sa per-

Lindsay, Détroit . 15 9 24 formance de 1954 par une victoire

Murphy, Rangers ..... 10 14 M facile de 34-19 devant 39417 per-

H. Richard, Canadiens 11 13 23 gonnes, à Vancouver, La recette

Kelly, Detroit .……. 7 16 23 est de 8315000

Gadsby, Rangers . 4 19 23 L'Armée bat la Marine améri-

Mickoski, Chicago .... 14 8 22 Caine 14-6 devant 102.000 person-

Prentice. Rangers 13 9 22 pos Duffy Daugherty, de Mi-
CGeoffrion. Canadiens 10 12 2 chigan State, est l'instrucieur de

Maore, Canadiens 5 17 22 J'année aux Etats-Uns Prank

Mormeshe umer, Rangers 13 8 21 Clair remplace Charlie Caïdwell à
ten. Chicago - 16 4 20 Otlau- Normie Kwong. d'Ed-

Armstrong, Taronto 7 13 20 monton, est l'ath'îte masculin de

  

Autres Canadiens l'année Les Browns de Cleve-
ora Curry ....... .. 110 land écrasent Los Angeles 38-14"

on Mosdell ......... 8 8 lors du detail de la ligue Nationale.
inude Provost ... 6 6 12 .

Dollard St-Laurent ... 3 7 10 TENNIS
Jean-Guy Talbot ..... © 6 6| Ken Rosewall gagne Je cham-

Tom Johnson .... 2 % 4|pionnat d'Australie, disposant de

Don Marshall . 2 1 3 lew Hoad en trois sets

.

Tony

Butch Bouchard ..... © © @'Trabert gagne les irols autres im-

'

i
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8) Roger Léger,

Internationale. a

pays et auxquels

Davidson en quatre sets en Fran-
ce: Kurt Nielsen en trois sets à
Wimbledon et Ken Rasewall, en
trois sets à Forest Hills. N. Y...

Louise Brough et Doris Hart ga-|
gnant les championnais anglais et

nat poids co4, reconnu par la NB. Américains, en simples
Robert Bédard triomphe d'Henri

Rochon dans la finale des simples  
perd aussitôt sa couronne conire {pour le championnat du Canada.

4 ects .. Madame Hanna Sladek
est la championne féminine . |

L'Australie reprend la Coupe Davis
en écrasant les Etats-Unis en cing!
par:ies, Score final: 5-0. Tony Tra-
bert dev.ent professionnel.

DIVERS ..

Monique Langlais gagne le cham-
plounat de ski du Quebec nas se
brise une jambe dans le Vermont

Gunnar N.elson parcuurt le mille

interieur dans un temps recoru de
4.036 .. Narcisse Dompierre triom-

phe dans le Derby international
d'attelages de chiens, 70 mulies dans

$.3338 heures. Un record Hudea

Hamaniura, du Japon, remporte la

palme dans le marathon annuel de

Boston, Il aba.sse par 29 secondes

le record de Keizo Yamaila (1953).

Son temps est de 2.18.22 heures...

Une course où trois coureurs par-

courent le mille en moins de qua:re

minutes: les coureurs sont le Hon-

grois Laszlo Tabori, 24 ans, 3.59"

et les Anglais Chris Chataway, 24.

et Brian Hewson, 23, (3.50.8)

Un champlon courseur Bill Vuko-

vich, 36 ans, devient la 46ème vic-

time de la piste d'Indianapolis. Bob

Sweikert, 38, gagne la classique des

500 milles avec une moyenne de

128209 milles à l'heure .. Bert

Thomas parcourt à Ja nage le dé-
troit (strait) de Juan de Fuca, entre

Victoria et la Colombie, soit 183

milles dans 11.10 heures . Donald

Campbell, 34 ans, obtient une

moyenne de 202.32 milles à l'heure

avec son yacht sur le lac Uliswater

puis fait 216 milles avec son Blue-

bird II

Jacques Amyot nage la distance

de vingt-et-un milies entre Rober-

val et Péribonka, en 5.15 heures

Marilyn Bell, 17 ans, traverse

Manche à ia nage en 1417 heures
tandis que Florence Chadwick exe-
cute le méme exploit en 13.55 heu-
tes. Marilyn est élue pour la se-

conde année consecutive l'athlète
fém:nin de l’année Robert Cos-
sette parcourt jes 28 milles entre

Chicoutimi et Bagotville dans 9.30  heures... Georges Helaquet gagne

  

 

Clarence Campbell, le privant ainsi de son premier ahainplonnat des compteurs.
joueur-instructeur de nockey qui a conduit ses Cataractes de

Shawinigan-Falls à la conquête du trophée Duc d'Ed:mbourg, emblématique du
championnat canadien du hockey professionnel muneur. 8) Rocky Nelson, joueur de
bascball des Royaux de Montréal qui a été chaænpion frappeur de la ligue

obtenu le plus grand nombre de circuïts et à été nommé le joueur
Je plus utile à son équipe. 7) Stan Leonard, golfeur qui s’est ckussé deuxième et
Quatrième dans ies oniniums Labatt et canadien. les deux pius importants tournois au

lcs meilleurs golfeurs au monde participiien’. (Montage Paul Leduc/
 —_ 

de quatre cents montures victorieu- portants tournois: en battant Sven la course de bicyclesQuébec-Mont- 48, Doc Rommes,47, Roland Li-
réal, dans 832275 .. boiron et Hank Greenberg, 45. Earl

Pour terminer, voici les regrettés, Torgeson, 32, Calum Mackay, 29,
disparus de l'année: Adolphe Le-/ Aujourd'hui: Jim Londos, 59. Gé
cours, 77, Dan Morgan, 82, Eugene, rard Thibeault, M.P.P.. 50. Oscar
Décosse, 55, Théo Mathieu, 63, Guy | Aubuchon, 39, Roland Hébert, 37,
Lafleur, 47, Herb Thormahlen. 58, Cuff Dapper, 36, Glen Harmon, 35,
Henri Letondal, 54, Eddie Deslau-| lundi: Senateur Donat Raymond,
riars, 62, Ulysse Ste-Marie, 57,| 76, Bizz Arlett, 57, Gus Suhr, 50,
Jorge Pasquel 48, Victor Delamar-. Albert Labossicre, 55, Jean-Louis

re, 67, Morris Aderholt, 39, Rea’ Bourcier et Frenchy Bordagary, 4,
Grabowski, 46, Carson Cooper, 58, John Andre, 31, Chris VanCuyk,
Ad Wolgast, 65, Bert McCaffrey. 29, mardi; Ernie Lanipan, 83,
58, Percy Reed, 66, Tommy Burns,! George Selkirk, 48, Gabriel Paul,
74, Lefty George, 68, Hy Turkin,' 46, Herman Pranks, 41, Corky Va-

40, Hal Burr, 71, Pete Lépine, 54, lentine, 26. Earl Balfour et Roland

Haro:d Roet'ger, 41. Robert “Russ” Leclerc, 23, mercredi: Gérard Pla-
Lowe, 26, Mike Grant, 82, Bill| mondon, 31. André Hèebert, 23, jeu-
Hughes, 67, Eddie Charron, 53, Jim di: Bill Tarte, 56. Carl Vass, 49,
Sutherland, 85, Léo “Kid” Roy, 54,! Early Wynn, 36, Dr Cary Middle-

Howie Fox, 34, Clark Griffiths, 85,1 coff, 35, Ralph Branca, 30. Dickie

Cy Young, 88. Eugène Payette, 76,| Moore et Al McFater, 25, vendre-
Jean Vallée, 18. Honus Wagner, 81.) di; Hooley Smi‘h, 53, Jules Huot,
Nick Lutze, 54 et Armand Lespé- 48, Johnny Mize, 43, ‘Babe Pratt,
rance, 72. 40, Alvin Dark, 33, Ben Woit, 28,

BONNE FETE: Jean Robillard, 85, Jim Pendleton, 30, Claude Fortier,
Nick Wasnie, 52, Roland English,| 26, samedi.

 

 

 

vous êtes trop waigre ow trop gras,

wi vous êtes faible, si vous avez sonte

de votre physique. Voici pour veus

@ 6 @ une chance inespérée de remidier à

fous cos embarras. Voici pour vous

los muscles selides et parfaite.

 

 

  
« gages 80 Mores de muscles
msoutA 12 pouces A sa pottrine et
ea biceps aves lee méthodes BENANDRÉ

= GRATIS
n°110 de

ame les mieux

 

Attention, mesdames :
Vous pouvez amôlimer votre
physique, vous pouvez gagner
du prias et réduire votre taille,

  
développés 20 monde. une copie de à

“Sante ot For À de “Latte «4 ES pouvezgrandly “7usrie

Bore eeelse

D

Eavoyez seulement 25 sous, #1
, vous recevrez deux revues de  

œulaires et entalognes vnns expliquant
cormnent vous pouvez GHANDIR, an
gner Qu poids, Avoir une erilleure
santé et un earps parfait VOUS
SERONT ENVOIES SUR DEMANDE

dépt. PAT., 4466 Colonial,BEN WEIDER: MONTREAL
ENVOYEZ 25 SOUS POUR COUVRIE LES FRAIS OENVOL

sport ol de culture physique avee
beaucoup de circulaires et de
renseignements.  
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LA PATRIE

Broda compare

Plante à Dave Kerr

 

AUJOURD'HUI

Ligue NATIONALE :

Rangers à Boston
Chicago à Détroit

Ligue AMERICAINE :
Cleveland & Buffalo

Pittsburgh à Providence

Ligue du QUEBEC:

. T -Rivières à Quebec

Ligue METROPOLITAINE:
‘au Forum
Verdun vs Hochelags
Ste-Therèse vs Nauota

LUNDI

Ligue DEPRESSION:
Totem vs Gracs
Sages vs Hobs

Ligue du QUEBEC :
Quebec vs Royal
Shawinigan & Chicoutuni

MARDI

Ligue METROPOLITAINE :
rau Forum?
NDG. vs Hochelags
Marlboros vs Canadien
Laxeshore à Ste-Therese

MERCREDI

Ligue NATIONALE:
Chicago a Toronto

Detroit 8 Raisers

Ligue AMÉRICAINE:
Springield à Bi!fa.0

Hershey a Pittsburgn

Ligue METROPOLIT AINE :

Lachine 8 Si-Jean

JEUDI

Ligue NATIONALE :
Detroit & Canadiens

Ligue du QUEBEC:
Royai à Quebec
Chicoutimi & Shawinigan

Ligue METROPOLITAINE:
1a St-Laurent:
Verdun va Parc Extension
NDG vs St-Laurent

  

     
    

Soyez prêts!
ACHETEZ LA FAMEUSE

Souffleuse à Neige

GRAVELY
Fr

   
Le plus beau petit

tracteur au monde
Moteur puistant de 57 cv.

Guidé à la
main, sans
le moindre
oHorr, il
marche ce
avant ou

ee arriere.

 

LANCE LA NEIGE OE 30 A 50

PIEDS, À DROITE OU A GAUCHE

Le GRAVELY, une petite SOUFFLEUSE
ET PELLE À NEIGE d'une puissance
élonnante, à été conçu à l'intention

des :

PARTICULIERS — APPARTEMENTS
INSTITUTIONS — CORPORATIONS

Tes 31 ACCZANOIRES RATTACHA-
BIES rendent le GRAVELY wile &
l'année longue: Canrvee & jardin:
Faucheure 42°; Rilean 40°; Cuitiva-
teur; Prise de Ferre; Tondeuse & Em-
sun, 30°" ow TT’; Roulens de 000 ibs}

Scie eirculnire of A chalme: Tomberesd,

siege, ote, ets.

Eertves pour is brochure ou drmanden
use démansiralin gratuite

VENTE — SERVICE — PIECES

THOMSON -VANIER
PTE    

 

 

Turk Broda estl’un de
l'opinion à peu près gén

avance confortable de 12

decouvrir comment il se fait que
Plante, le ‘vagabond” du hockey,

ait affiché une aussi brillante ;

tenue depuis le début de ls saison, :

Broda déroge à ls coutume en

designant Plante comme la vert|

table raison pour les succès sen-|
sationnels des Canadiens.

“Quiconque croit que c'est
accident devrait se faire examiner

la cervelle, secrie Broda, qui de- |
vrait s'y connaître en ce qui con.

cerne les gardiens de buts. Plante

est simplement trés habile” |

“IR possède une patre d'excel-
lents yeux, comme Dave Kerr, et

il ressemble à Kerr de plus d'une

autre façon. Ses reflexes sont ra-

pides, et. au lieu de rester ancré

devant son filet à attendre que le
porteur de la rondelle fasse le pre-
mier geste, il va au devant de,
epiui-er Ainsi, U ne donne à l'ad-

versaire qu'une “ouverture” pour

lancer, et c’est cette ouverture

qu'il est en position de couvrir.”

Le penchant de Plante à s’éloi-
gmer à des distances con: :dérables
du filet tout comme Je faisait
Kerr, lui à attiré des critiques, et
ison instructeur Toe Biake a dù
prendre des mesures pour y remé-
dier. ma:s Broda approuve cette

raruque de Jacqu
e qui est le plus Important

dans le hockey dit Turk, c'est la
possession de la rondelle Et ie
gardien de buts, en quittant son
filet, pretd un moyen de garder le
disque pour son club Souvent, le
vardien peut paraître ridicule

parce qu:! n'y A personne près de
lat quand 1! s'+loigne du filet pour
arreter \a rondelle, mais. en agzis-
sant ainsi et en renvoyant ie
caqutshoue derrière le filet, il
s'assure que la rondelle sera re-;
prise par un corquipier au Leu de
l'adversaire qui s'avance.” ‘
“Comme l'adversaire ne peut

compter s'il a pas la rondelle, cela

diminue is “pression” sur le gar-

dien de buts PN enlevant à l’oppo-

sition des occasions de compter.
“Hap Day a déjà tenté de me

persuader de fare la méme chose,

Québec visite

  

  

 

 

ceux qui ne partagent pas
érale et qui refusent de

s'étonner du fait que Jacques Plante ait pris une

buts sur son plus proche

rival dans la lutte pour le trophée Vézina.
‘Tandis que d'autres cherchent A»ee

quand je jouais avec les Leafs, mais

pas A un point aussi extréme, et

c'est alors que j'ai découvert la

| valeur de cette tactique, mais peu

après avoir commencé à jouer de

cette façon, j'ai été bousculé rude-

ment par un adversaire, et dès lors

je sus resté dans ma zone et Je

n'en suis ressort que lorsque je me
suis retiré du hockey”.

Les tactiques de Plante ont sûre-

ment réussi cette saison, car les

adversaires n'ont compté que 50

buts contre les Canadiens. Plante

a mangué six joutes, et dans ses 31

parties, 11 n'a alloué que 47 buts,

soit une moyenne de 152 but par

joute. Durant son absence, Jacques

a été remplacé adéquatement par

Bob Perreault, des Cataractes de

Shawinigan Falls.

A part Plante, Broia & fait l'élo-

ge de deux autres héros méconnus

“Guy Talbot, le Jeune Jourur de

defense des Canadiens, est un

joueur qui ne recoit pas toute 1a

ublicité qu'il mérite. Talbot est le

meilleur joueur de défense drs Ca-

nadiens. I applique une solide mi-

se en évhec. joue bien sa position

et Ui a de l'ambition A man avis

Talbot sera une grande ctolle b.en-

ot”,
“Gump Worsley en est un autre

qui ne rego,t pas assez d'elog s, €x-

cape à New-York Toutes sartes de
raisons ont été mentionnces pour

ies succés des Rangers cette an-
née, mais ne regardez pas plus loin

qe Worsley. I reçoit beaucoup

pis de Lancers que ls autres gar-

divns d> buts, Maus ce travail sup-

piomentaire ne fait que lui alder,
at c'est lui qui maimtient les Ran-

gers en deuxième place”,
 

  

 

La vie de Fernand Perreault
vous est racontée en page 18
de la section “Magazine”.
Perreault évolue pour les Sa

guenéens de Chicoutimi.

 

Jacques PLANTE

avant jeudi

L'absence de Harvey s'~t fait
sentir dans la partie Cuire les
Maple Leafs d» ‘Toronto, même si
les Canadiens l'ont emporte assez
décisivement par 5 à 2.

Sans Harvey, le jeu de puissance
n'avait pas son autorite habituelle,
et tous les c.nq buts des Canadiens

jont eté comptes alors que les deux
clubs étaient à forces égales. Hab:-
tuellemant, les Canadiens comptent
jun ou deux bu's grâce au jeu de

 

 

* puissance, quand Harvey est dans
la mèlee.

Doug dit quil ne ressent aucune
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Ligue Dépression
CLASSEMENT DES EQUIPES

J G PN Pp Pe PaPu.

   
le Royal

lundi après-midi au Forum
Le Royal, fier d'une série de quatre victoires B. O'Connor. Grads. 7

consécutives, tentera de continuer son bel élan, lundi

après-midi, alors qu'il ree
Québec, au Forum, Le Royal bataille

evra la visite des As de
actuellement

pour la deuxième place dans lu ligue Québec avec les

Saguenéens de ‘’hicoutimi.
Gerry M.N ul et Bud Ma Pher-*

‘son, deux grands maades, qui sont

retournés au (ru contre Trois-R:-

vieres durant la semaine qui vient

de s'ocouler. seront à leur poste,

mais le coach Emer Lach sera

encore privé des services des bles.

sés Walt Clune et Ron Ingram. Le

cas de Lév Gravelle est encore in-
docs. Lach ne s~mbie pas vouloir

laligner et U aers probablement

échangé à un autre club du cir-:

œuit, probablement Shawingen

Falls t
Lach fera certains changements

dans son alignement et Ji à con-

posé une nouvelle ligne de Kelly

Burnett, André Corriveau et Ray-

mond Laplante. Les deux autres

tris seront formés de Goyette.

| Boucher et Tharndycraît et de Le-

‘clair ou Hoeckstra au centre entre

Denis et Ti-Ouy Rousseau. A Is

! défense un retrouvers MacPherson,

Rousseadl, Amadio et Denlauriers.

Len As, qui ont gagné 7 de leurs

10 dernieres parties, alignont trois  

 

   
Orval TESSIER

anciens joueurs du Royal: Orval
Teaser, Dick Gamble et le gardien
de buts Claude Evans.

       

:Grads 10 6 3 ! 48 38 13 50

Hobs 10 6 3 1 58 47 13 35
Sages 10 23 5 46 39 9 ol
Totem 10 ? 6 3 30 58 5 80

LES GARDIENS DE BUTS

pi pe bi mo.
J. Beauchamp, Sages 9 33 0 38

A. Mercier, Grads 9 3 2 39
G. David, Subs. 2 9 0 45

I. Dufresne, Hobos 10 47 0 47

M. Langelier, Totem 10 58 0 538

LISTE DES COMPTEURS
B A FsPu

P. Racette, Hobos .. 16 11 27 ©

19 26 0

R. Levac, Hobos .... 7 19 26 4

,P. Morin, Sages .... 13 12 24 0

P. Plante, Hobos . 10 13 22 2

is. Bruneau, Grads . II 9 20 2
J Belanger. Sages . 8 12 20 15

J. Viau, Sages Le 9 9 18 -

A. Racine, Sages ... 10 7 17 8

L. Gravel, Totem 7 9 16 1

P Daigneault. Hobos 8 6 14 8

A. Limoges Grals .. 7 5 12 4

C. Lap:erre, Totem 56 6 1113

J.-P Litranchise H. 6 3 9 4

M Darling. Grads 4 5 96

R. Cabana, Hobos .. 4 3 915

P. Forest, Totm .. 3 6 9 4

.ÆSmith, Totem ... 3 6 9 4

Ligue du Québec
B. ADs

Moore, Chicoutiml ..... 16 28 4
Corriveau, Royal . 8 21 »
Dubé, Shawinigan 14 2% 39
Kachur, Shawinigan .. 17 19 38
Grosse, Shawinigan ... 13 21 34
L. Smrke, Chicoutimi .. 13 18 31
Tremblay, Québee ..... 119 3
Broden, Shawinigan ... 6 23 2
Burnett, Royal . ...... 12 16 28
Anhtymichuk, Québec . 11 16 27

| Wray, Shawinigan .. . 0 16 27
Denis, Shawinigan . 11 16 26
Glaude, Chicoutimi 03%
Kapusta, T-R. .. . . 14 25
Perreault, Chicoutimi 9162
Désaulnicrs, Shaw. .... 8 16 M4
8. 8mrke, Chicoutimi .. 10 13 23 

   

 

Dave KERR

Harvey ne pourra jouer

prochain
tpar PIE SEGUIN)

Les Canadiens seront probablement privés des

services de leur as de la défense, Doug Harvey, jusqu’à

la partie de jeudi soir prochain contre les Red Wings

de Détroit. Harvey, toujours handicapé par sa bles-

| sure à la main droite, n’était pas encore assez rétabli

‘pour jouer contre les Black Hawks de Chicago

samedi soir. * douleur

 

4 la main, mais que a
main manque de force. "Je he peux
tani mon baton”, dit- Doug
etait en uniforme, jeudi, mais 1!
s'est changé avant que la partie

| commence
Toe Blake était pessimiste au

sujet de Harvey. “Il ne jouera sû-
remant pas samedi soir contre Chi-
cago, à-t-il duciire après fa partie
de jeudi, mais 11 sera peut-être prét
à revenir jeudi prochain contre
Detroit.”
Harvey à été blessé d'une façon

‘plurot bizarre. Il etait devant les
buts des Canadiens à defendre son
terriuaire lorsque l'un des Rangres
à lance de la ligne bleue, au cours
de la partie à New-York dimanche
dernier, et Doug a allongé le bras
droit pour repousser la rondelle, qui

l'a frappé sur les jointures.

| La main & enflé rapidement et
on a craint d'abord une fracture,
mais tel n'etait pas le cas, sinon
Doug aurait peut-être été obligé de

+ —  
DOLG HARM EY

rosier AU repos Dour Lrow ou quatre

semaines. L'Infiammation ne dimie
nue que lentrment, toutefois, et les

. muscles endoloris prenneut du
temps à regagner leurs foros

| Jean Béliveau n'a pas fourni son
rendement normal contre les Leals
Jeudi soir, mais 1) y avait une bonne

| raison. Béliveau & les épaules en-
; dolories depuis quelque ternpe et n'a
I pas toute sa liberté de mouvement,
Muigré ce handicap, le Gros Bill
a réussi à compter un but conue
les Leats pour inaintenir son avance
en tête des compteurs.

Les Black Hawks sort l’un des
deux clubs qui alent réussi à bettre
lles Canadiens au Forum cetle sai-
son. Ils ont triomphé 4-1, le 2
octobre. Boston avait Aussi réusss
l'exploit, 3-2, le 20 octobre.

Deux autres parties sont au pro-
gramme pour la veille du Jour de
l'An Les Red Wings de Détroit
jouent à Toronto et les Bruins de
Boston visitent les Rangers. Diman-

che soir, les Rangers et les Bruins
se disputeront une revanche à Bos-
ton, tandis que Chicago jouera à
Détroit. 
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AYROGER MELOCHE—
Montréal en vedette en 1956

La ville de Montréal tiendra encore la vedette sur la scène nationale

au cours de l'année 1956, avec peut-être encore plus de succès qu'en 1955,

alors que nos représentants ont très bien fait, mais ont malheureusement
été battus dans les grandes finales. !

Au hockey, aucun club ne semble être assez fort pour arrêter l'élan

trrésistibie du Canadien, qui a déjà pris une avance considérable en

première position dans la ligue Nationale et dont les joueurs dominent

non seulement à l'aitaque mais aussi à la défense. On leur concède déjà

la coupe Stanley. |PEU
bi -De pls Jo leurs 80 Tore ooainquonCadresunaise

mronopolisérent Lous les DoNDEUTS, mixte avec les clube de Is Confé-
" ’ des prairies et des rocheuses.

Equipes d'étoiles: Béliveau, Mau- Teeesor > continuera, l'intérét a |

meccharOlmstead, Harvey. propagera et quand on construira |
Trophée Vézina: Plante éventuellement un stade de quelque

; ; 40.000 personnes, i sera Templi à

   

  

ATR

c aura le monopole des
onneurs du golf canadien

(par JACQUES BARRETTE)

Une nouvelle qui a été publiée cette semaine va

  

  
  

  1 BONNE ANNEE 3
Les rédacteurs de sport

\ de la “Patrie” souhai- }à
tent une bonne et heu-
reuse année ad tous leurs :

lecteurs et amis.

peut-être bouleverser le monde du golf québécois et,YSwmaesS,

 

    
donner à la province le monopole des honneurs au
pays. Ce changement est la venue de Stan Leonard
au club de golf Lachute comme représentant dans les!
tournois de ce populaire club dont Gilbert Ayers est
le président. Stan est le deuxiéme excellent profes-
sionnel de I'Ouest qui vient s'établir dans la province
en deux semaines. En effet, Pat Fletcher a accepté
derniérement les offres du club Royal Montreal
Grâce à ces oeux precieusese—m—o——e

acquisitions, surtout oclle de Leo- Détiteurs dans les rencontres de la
nard, province de Quebec aura |COUpe Canada de 1954 auxquelles
certes ie monopole des honneurs de Prenajent part les meilleurs gol-

golf professionnel au pays pour au fleurs d'Europe. À ces omniums bri-
moins une couple d'annees. Aucune tanniques et français participeront
province au Canada ne peut riva- (OS mêmes golfeurs européens en
liser avec nos Leonard, Jules Huot. |Plus de quelques americains plus 

bait, mais il a dû s'avouer vaincu
contre Gene Litiler dans un trou
supplémentaire, Dans l'omnium
canadien, Stan a pris la quatrième
place et il ne faut pas oublier que
les grandes vedettes du circuit amé=
ricain étaient inscrits à ces deux
tournois,

Al Balding de Toronto, chame
pion de la CPGA, connaira probae
biement une bonne année. 8a ré-
cente victoire dans l'omnlum Maye-
fair lui infusera une grande con=
fiance en lui-méme et il sera re-
douté de ses adversaires partout
où 1 jouera.

C'est magnifique de pouvoir pare
ler de nos pros canadiens comme‘Trophée Norris: Harvey.

Trophée Hart: Béliveau.
Trophée Calder: Henri Richard.
Trophée Ros: Bélivemin
Trophee Byng: Curry.
Le Canadien menace de surpas-

ser le record de points des Red
Wings de Deiro:t de 1950-51, soit
101 points. Le club de Toe Blake
a compilé 53 points en 37 parties
et s'l maintient sa présente allure,
il lerminera avec 100 points ou
plus. Les chances du club du Fo-
rum sont d'autant me:leures que
d'excellentes recrues comme Henri
Richard, Jean-Guy Talbot et
Claude Provost continueront à
s'améliorer. Et à moins de mul-
chance, ils auront Bernard Geol-,
frion sur ia giace à chaque parte.

chaque partie. Fletcher, B: Kerr, Jack Kay. Da-
mien Gauthier, Rodolphe Huot,

Au baseball, nos Royaux auront Gerry Proulx, Henry Dubiel, et
à peu près la même equipe que Autres Seule, la province d'Ontarnio
lan dernier et ils s'amélioreron: | nous donnera du fil & retordre avec
peui-être avec l'infusion de nou- ses Al Balding. Gerry Keaselring.
veau sang dans la personne du gé- Horvath, Kerr, Brydson et Kay sur

 

rant géneral René Lemyre. Le mer- |1a scene canadienne. Al Baking à |
veilleux champ intérieur de Rocky | réuss: recemment un exploit unique ‘

,pour un Canadien lorsqu'U a rem- :
porte Jes honneurs dun tournoi du :

Nelson, Charley Neul, Chico Fer-,
nandez et Bob Parris restera pro-
bablement iniaet et on reverra en-
core des types comme Jim Wu-
Lams, Bobby Wilson, John Bucha,
Joe B:anek, Don Drysdaie. Pee
Wojey, Tom LaSorda et peut-être
Ken Lehman, Glen Mickens et
Gino Cumoli s'ils ne sont pas gar-
dés 4 Brookiyn.

circuit americain et ce, Aux Etats-,
Unis. L'on salt que des Canadiens
ont gagne des tournois du circuit
amencain, ma sur je sol canadien.’
Balding s'était merité les grands
honneurs de l'onnium Mayfair, |

De cette nomination de Leonard |
à Lachute, pourrait rejaillir sur le

    

   
 Nos Royaux nous feront hon- Canada beaucoup Ge prestige dans

ou moins inconnus Le profession-'tevoris de tournois auxquels parti-
cipaient les meilleurs Americains

lorsqu'on se rappelle qu'il y à quel-
ques années on les considérait com-
me favoris que per sympathie À

Maintenant, ils causent véritable-
ment de nombreux ennuis à not
Voisins du Sud.

| En somme, Je golf connait au
pays un essor extranrdinaire, d puis

plusieurs années en augmentation
d'adeptes et maintenant en Calibre
d'excellents  professiannels. Nos

, amateurs ont aussi évolué avec brio
puisque Moe Norman a gagné le
championnat amateur du Canada

D a battu. en finale. un autre exe
‘cellent golfeur canadien en Lyle

&
i

Au football, les Alouettes, humi-’
lies par les Eskimos d'Edmonton

neur comène ils l'ont fait l'an der-
nicer et comme .s le fout depus

.le golf. Stanley ira porter les cou-

 

ieurs de feuille d'érable dans les

Crawford. Deux trous supp'émene

taires ont été nécessaires pour que
dans la finale de la coupe Grey tant d'années.
après avoir connu Une saison glo- —_—
rieuse dans ie Big Four, seront morte, dé -
“reconstruits”. Les Etche- tonePStree aisdesports
verry, Coulter, Abbrurzl. O'Qu:nn. comme la lutte, Je cyclisme — avec
Patterson (que Phil Séguin sur-'i superbe nouveau véjodrome —
nomme Je “Rocket du football"). 'Îes courans aous harnais. ei. con-
Bélec, etc. seront de Telour. MAS gaitront encore de grands succes. |
la ligne de bioqueurs et la défense Un peu de t t
subiront de grosses transformations.
Les Alouettes de 1956 auront une! Lhumariste Phil Séguin, probs-
ligne rapide et mobile, capable de | blement inspiré par l'esprit des
donner une belle protection à Et- féteg à fait rire ses camarades à
cheverry sur les jeux de passes. la “Patrie” avec une remarque
solide 4 1a défenmive. Déjà. Je amusante:

omniums britanniques et français
ainsi que dans plusieurs tournois
importants aux Etau-Unis. Il auTh |
des chances de remporter un de ces
deux tournois europeens parce peu
de gulfeurs americains se rendent

dans les vieux pays pour y paru-
ciper.

SBian à déjà vaineu tous Jes com-

 

|Norman vainque Crawford. Doug
| Bajus, Dog Doe, Jerry Magee, Nick

nel de Lachute sura donc des Westlock, Joe Leblanc et autres
chances de l'emporier outre-mer. |brillent chez nos amateurs.

D pourrait se mériter une victoire C'est donc dire que l'année 1956
dans l'omnium canadien ou Labatt, |s'annonce bien pour les Canadiens

les deux plus importants tournois ; qui, à notre avis, pourraient causer
au pays. En 1955i a failli rem- [de nombreuses surprises au cours

porter la palme dans l'omnium La- ‘de la prochaine saison estivale.

Stan LEONARD

AAA]coach Doug Walker s'est assure les |
services d'un bloqueur, Bob Bartho-
lomew, et il mettra auss: à l'essai
plusieurs gardes.

L'offensive sera à peu près la
même, sauf peut-être l'addition d'un
demi-arrière versatiie—genre Hun-
singer & son meilleur — mais c'est
surtout la défensive qui changera.
Le football continuera à connai-

Pariant de la blessure subie par
le géant Roger Léger des Catarac-
tes de Shawinigan Falls lorsqu'il

llenta de se venger après avoir été
presque démantibulé par le nain

, Ti-Guy Rousseau: “Rousseau n'est
pas rawonnable, iJ devrait atta-
quer seulement les çars de sa RTOS-
sur!" Léger pêse environ 200 li-
vres et Rousseau au plus 145.

Tous les meilleurs s

 

ouhaits
tre son essor prmiigieux et les ama- : Erzard Charles a aiteint le bas
teurs de ce çrand sport d'automne de la côte, ayant élé knockouté par
auront l'occasion de voir plus de le jeune “Young Jack” Johnson
parties, car la cédule sera probabie- ‘l'autre soir. I! devrait prendre sa
ment portee à 18 purties. De plus. retraite, car s'il continue, 1 mare
fu verront non sculement les clubs chera œur les talons pour le reste
du Big Four à l'oeuvre, mais aussi de sa vie.

Cristante pour Wojey
René Lemyre, gérant général du club de baseball

de Montréal, a annoncé que les Royaux ont obtenu,

les services du lanceur droitier Ieo Cristante dans
une transaction avec les Tigers de Détroit. Les
Royaux ont échangé Pete Wojey dont le record avec
eux Pan dernier était 12-6, pour Cristante et un
montant d'argent non dévoilé.
Læo Cristante Cunmença 5à car-®

fière dans le basebal! en 1947 avec | Ses exploits pour les trois der-
Terre-Haute de la ligue Three-1. Dières Années se Laent comme suit :

 

Par la suite, fl passa par Utica de
Ia ligue Eastern, Wilmington de la | DMroit 56)
ligue Inter-State et aussi aux Phil- | Atlanta (sh)
lies de Phiudelphie D apparut Atlanta 58)

œussi dans la licue Internationale Orislante s'es
avee les Orioles de Baltimore, dans joindre à l'organisation du Brook-
Ja lime du Texas avec Tulsa et en IIT et tout particulièrement de de-
1953 et 1954 à Atfanta de la Ve:ur un membre des Royaux. Il
Southern Association. T1 fut acheté |6#t anxieux de rencontrer tous Jes
par jes White Sox de Chicago mais ; amateurs de descendance silienne
fut échaquté niv Tigers de Detroit ‘qui dans le passé ont démontré une
durant l'hiver 1954-55 dans une ‘grande courtaisie envers Gino CI-
Walsaction qui incluait Walt Dropo moi et GI Gionfrido.
et Ferris Fain. Cristante se joindra aux Royaux
Ave Detroit en 1965 D eut Un le printemps prochain à Vero

  

   

des Fêtes!

   
LA BRASSERIE CARLING RED CAP LIMITÉE record de 0-1. | Beach où D s'entrainera avec eux. 1444444444114222

-de la part des meilleures
marques au monde

brassées à Montréal par
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 GERRY PLAMONDON, instructeur des Saguenéens de Chicoutimi, se mériters

probablement le titre du gérant de l’année dans la tique professionnelle du

Québec. Plamondon à réussi à former une puissante équipe qui devrait êtie

des plus menaçante d'ici la fin de la saison 1) Glen Crassman, 2) Tod Cars
A

peau, 3) Jimmy Moore, 4j Marcel Opie, 5) Jars Pamordon. 4) Her id

Lalonde, 7} Yvon Lavole, 8) Gerry Glaude, 9) Fernand Perreault, 10) Jacques

Locas, T1) Pete Taillefer, 12) Stan Smrke, 13} Del Toppol, 14) Germain

Lager, 151 Jobn Hanne, 16) Grigg Hicks, 17) Lou Smrke, !8) Claude

isbdrosse, 19} Georges Roy.

Quote montage Pierre Roch Drunval La “Palrie”à


